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 I  

,ȭ/ÒÇÁÎÉÓÍÅ ÄÅ ÂÁÓÓÉÎ ÖÅÒÓÁÎÔ ÄÅ ÌÁ baie Missisquoi  

Fondé en février 1999 sous le nom de Corporation bassin versant baie Missisquoi (CBVBM), 

ƭΩhǊƎŀƴƛǎƳŜ ŘŜ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ όh.±.aύ ŀƎƛǘ ŘϥŀōƻǊŘ Ł ǘƛǘǊŜ ŘŜ ŎƻƳƛǘŞ 

consultatif pour le Lake Champlain Basin Program (LCBP) et élabore avec les instances régionales 

un premier plan d'action pour la section québécoise du bassin versant de la baie Missisquoi en 

lien avec les objectifs de l'Entente* signée entre le Gouvernement du Québec et l'État du 

Vermont concernant la réduction du phosphore dans la baie Missisquoi. Ce premier plan 

d'action, établi sur un horizon de 20 ans (1996-2016), tient compte des orientations et enjeux du 

document Perspectives d'action - Un plan progressif pour l'avenir du bassin du lac Champlain 

élaboré par le LCBP et dont la priorité est la réduction du phosphore. 

L'Organisme de bassin versant baie Missisquoi est reconnu par le Gouvernement du Québec 

comme étant le responsable de la zone de gestion intégrée des eaux du bassin versant de la baie 

MƛǎǎƛǎǉǳƻƛΣ ŎƻƴŦƻǊƳŞƳŜƴǘ Ł ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ мп ŘŜ ƭŀ Loi affirmant le caractère collectif des ressources 

en eau et visant à renforcer leur protection. 

[Ωh.±.a Ŝǎǘ ǳƴŜ ǘŀōƭŜ ŘŜ ŎƻƴŎŜǊǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴΦ Son conseil d'administration 

regroupe des représentants des secteurs municipal, agricole, économique et touristique, de 

groupes environnementaux et de citoyens. {ƻƴ ƳŀƴŘŀǘ ǇǊŜƳƛŜǊ Ŝǎǘ ŘΩŞƭŀōƻǊŜǊ ǳƴ Ǉƭŀƴ ŘƛǊŜŎǘŜǳǊ 

ŘŜ ƭΩŜŀǳ όt59ύΦ 

* La baie Missisquoi fait l'objet d'une attention particulière dans le cadre de lΩEntente de 

coopération en matière d'environnement relativement à la gestion du lac Champlain entre le 

Gouvernement Řǳ vǳŞōŜŎΣ ƭΩ;ǘŀǘ ŘŜ bŜǿ ¸ƻǊƪ Ŝǘ ƭΩ;ǘŀǘ Řǳ ±ŜǊƳƻƴǘΣ Řƻƴǘ ƭŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ǾŜǊǎƛƻƴ ŀ 

été signée en 1988, et de l'Entente entre le Gouvernement du Québec et l'État du Vermont 

concernant la réduction du phosphore dans la baie Missisquoi signée en 2002 (voir Annexe 1). 

 



 II  

,Å 0ÌÁÎ $ÉÒÅÃÔÅÕÒ ÄÅ Ìȭ%ÁÕ ÄÕ ÂÁÓÓÉÎ ÖÅÒÓÁÎÔ ÄÅ ÌÁ ÂÁÉÅ -ÉÓÓÉÓÑÕÏÉ 

Le Pƭŀƴ ŘƛǊŜŎǘŜǳǊ ŘŜ ƭΩŜŀǳ (PDE) est un outil de planification consacré à la gestion des ressources 

en eau à l'échelle d'un bassin versant. 

Les PDE rassemblent les informations nécessaires à la compréhension des problématiques 

d'ordre hydrique, environnementale ou territoriale de la zone de gestion intégrée. 

Le PDE comprend le portrait du bassin versant et le diagnostic des problématiques recensées. 

Ces deux éléments permettent d'établir les enjeux et les grandes orientations qui détermineront 

les actions concrètes à mettre en place, notamment en matière de protection, de restauration 

et de mise en valeur des ressources en eau et des écosystèmes aquatiques. 

5ŜǇǳƛǎ ƭΩŀŘƻǇǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ tƻƭƛǘƛǉǳŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ en 2002, le PDE doit être déposé au 

Ministère du Développement durable, de l'Environnement et de la Lutte contre les changements 

ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎ όa559[//ύ ŀŦƛƴ ŘΩşǘǊŜ ŞǾŀƭǳŞ Ŝǘ approuvé par les ministères impliqués. 

 

Le Diagnostic 

[Ŝ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎ Ŝǎǘ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜǎ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞŜǎ ƭƻǊǎ ŘŜ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ du portrait ainsi 

ǉǳΩŁ ǘǊŀǾŜǊǎ ƭŜǎ ƳǳƭǘƛǇƭŜǎ ŞǘǳŘŜǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛΦ 

Dans un premier temps, la portée internationale des enjeux de la baie Missisquoi est abordée 

ǇŀǊ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ générées dans le bassin. 

Ensuite les principales problématiques recensées sont décrites sous forme de fiches synthèse 

qui abordent les causes et les conséquences de ces problématiques par sous-bassin. 

Le premier diagnostic du bassin versant a été rédigé eƴ нлмл ǇŀǊ aƳŜ /Ƙŀƴǘŀƭ ŘΩ!ǳǘŜǳƛƭΣ 

directrice générale en poste à ce moment. Une révision complète du Diagnostic a été effectuée 

ŘŜǇǳƛǎ Ŝǘ ƭΩŞŘƛǘƛƻƴ ŘŜ нлмр Ŝǎǘ ōŀǎŞŜ ǎǳǊ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ Ǉƭǳǎ ǊŞŎŜƴǘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜǎΦ 

tƻǳǊ Ǉƭǳǎ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭŜǎ ŀŎǘƛƻns réalisées dans le bassin versant, veuillez consulter les 

ǊŀǇǇƻǊǘǎ ŀƴƴǳŜƭǎ ŘŜ ƭΩh.±.a όwww.obvbm.org) ainsi que les mises à jour du plan Perspectives 

ŘΩŀŎǘƛƻƴ du LCBP (plan.lcbp.org). 
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ROBVQ  Regroupement des organisations de bassin versant du Québec 
ROMEAU Règlement sur les ouvrages municipaux dΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ 
RPEP Règlement sur le prélèvement des eaux et leur protection  
RPRT Règlement sur la protection et la réhabilitation des terrains 
RQEP Règlement sur ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ 
RRSSS Régie régionale de la Santé et des Services Sociaux 
SITE {ƻŎƛŞǘŞ ŘΩƛƴƛǘƛŀǘƛǾŜǎ ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜǎ Ŝǘ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜǎ Řǳ ƭŀŎ /ƘŀƳǇƭŀƛƴ 



 X 

SOMAE Suivi des ouvrages municipaux d'assainissement des eaux 
TMDL Total maximum daily load  
UQAM Université du Québec à Montréal 
USGS United States Geological Survey 
VAAFM Vermont Agency of Agriculture, Food, and Markets 
VTDEC Vermont Department of Environment and Conservation 
ZIPP ½ƻƴŜ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ ǇǊƛƻǊƛǘŀƛǊŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ 
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1 Le phosphore , une problématique de portée internationale  

1.1 Entente Québec-Vermont sur le phosphore  

[ΩŞǘŜƴŘǳŜ Ŝǘ ƭŀ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ǘǊŀƴǎŦǊƻƴǘŀƭƛŝǊŜ Řǳ ƭŀŎ /ƘŀƳǇƭŀƛƴ ƭǳƛ ŎƻƴŦŝǊŜƴǘ ǳƴŜ ǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ǳƴŜ 

attention particulière par les États du Vermont, de New York et par la Province du Québec, qui 

se partagent ses eaux pour la navigation, la pêche, les activités nautiques et le tourisme depuis 

des siècles. La première entente transfrontalière concernant le lac Champlain conclue entre ces 

états fût le Traité de partage des eaux limitrophes signé en 1909 et qui donna naissance à la 

Commission mixte internationale (CMI) (CMI, 2014b). 

Les ententes concernant son état environnemental sont apparues vers la fin du 20e siècle au fur 

Ŝǘ Ł ƳŜǎǳǊŜ ǉǳŜ ƭŜǎ ǎȅƳǇǘƾƳŜǎ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ƘǳƳaine se sont fait sentir, notamment par 

ƭΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǾƛƭƭŜǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜǎΣ ƭŜǎ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƳŀǎǎƛǾŜǎ Ŝǘ ǊŞŎǳǊǊŜƴǘŜǎ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ 

(algues bleu-vert), la contamination industrielle, les teneurs en mercure, le contrôle des 

populations de poissons et le suivi des espèces exotiques envahissantes dans le lac Champlain. 

[Ωǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǇƻǳǊ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜΣ ƭŀ ǾƛƭƭŞƎƛŀǘǳǊŜΣ ƭŜ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘ Ŝǘ ŀǳǘǊŜǎ 

établissements humains se sont de plus en plus étalé des rives du lac vers les profondeurs du 

ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘΦ !ǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ Ŝǎǘ ƘŀōƛǘŞ ƧǳǎǉǳŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƘŀǳǘŜǳǊǎ 

des montagnes, avec le réseau de transport que cela implique. Si la population permanente est 

relativement peu élevée, la fréquentation saisonnière et touristique du bassin est importante. 

[Ŝǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ǎŜ ǎƻƴǘ ŘŞǾŜƭƻǇǇŞǎ ǎǳƛǾŀƴǘ ƭŜǎ ǇǊƻƎǊŝǎ ŘŜ ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜΣ ƻŎŎǳǇŀƴǘ 

ƭŜ ǎƻƭ ƧǳǎǉǳΩŜƴ ōƻǊŘǳǊŜ ŘΩǳƴŜ ƎǊŀƴŘŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Řǳ ōŀǎǎƛƴΦ  

5ŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭΩ9ƴǘŜƴǘŜ ǎǳǊ ƭŀ ŎƻƻǇŞǊŀǘƛƻƴ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ǊŜƭŀǘƛǾŜƳŜƴǘ Ł ƭŀ 

gestion du lac Champlain conclue entre le Gouvernement Řǳ vǳŞōŜŎΣ ƭΩ;ǘŀǘ Řǳ ±ŜǊƳƻƴǘ Ŝǘ ƭΩ;ǘŀǘ 

ŘŜ bŜǿ ¸ƻǊƪΣ ǳƴ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴ ŀ ŞǘŞ ŞƭŀōƻǊŞ ǎΩŞǘŀƭŀƴǘ ŘŜ мффс Ł нлмс ƴƻƳƳŞ ζ tŜǊǎǇŜŎǘƛǾŜǎ 

ŘΩ!Ŏǘƛƻƴ ηΦ [ŀ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ ǇǊƛƻǊƛǘŞ ŘŜ ŎŜ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴ Ŝǎǘ ƭŀ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀǇǇƻǊǘǎ Ŝƴ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ 

vers le lac Champlain, identifié comme étant la principale cause des problématiques vécues. Ce 

plan détermine la concentration cible de phosphore pour la baie Missisquoi à 0,025 mg/L. 

Généralement, la limite de concentration prévue par le Ministère du Développement durable, 

ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ [ǳǘǘŜ ŎƻƴǘǊŜ ƭŜǎ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎ όa5DELCC) pour ne pas 

ŀŎŎŞƭŞǊŜǊ ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ƭŀŎ Ŝǎǘ ŘŜ лΣлнл ƳƎκ[Φ /ŜǘǘŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ лΣлнр ƳƎκ[ 

ǎŜƳōƭŀƛǘ ǘƻǳǘŜŦƻƛǎ ŀǘǘŜƛƎƴŀōƭŜ ǇƻǳǊ ƭΩŞŎƘŞŀƴŎƛŜǊ ŘŜ нлмсΣ ƭŀ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ƳŞŘƛŀƴŜ Şǘŀƴǘ ŘŜ 

0,037 mg/L pour 1992.  

[ΩŀǘǘŜƛƴǘŜ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ŎƛōƭŜ ƴŞŎŜǎǎƛǘŀƛǘ ǳn effort concerté entre les gouvernements impliqués, en 

commençant par le recensement des principales sources et la détermination des charges de 

phosphore transportées vers la baie Missisquoi.  

Un rapport du Groupe de travail Québec ς Vermont sur la réduction du phosphore, remis en juin 

2000, a ainsi démontré que ƭŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǾŜǊǎ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ ǎΩŞƭŜǾŀƛŜƴǘ Ł мстΣо 

tm/an dont 91 % provenait de sources diffuses et 9 % de sources ponctuelles. Il a aussi été 

déterminé que 60 % des apports de phosphore dans la baie Missisquoi provenait de la portion 
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américaine du bassin versant et 40 % du Québec (Tableau 1). Cette première estimation était 

basée sur des données de 1991. 

À la lumière de ces données, le 26 août 2002, les Gouvernements du Québec et du Vermont ont 

signé une entente qui stipulait que la réduction du phosphore dans le bassin versant de la baie 

aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ ŘŜǾŀƛǘ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜ Ŝƴ нлмс ƭŀ ŎƘŀǊƎŜ totale cible de 97,2 tonnes métriques 

par annéeΦ [ΩŜntente fixait à 58,3 tm/an la charge cible totale pour les sources situées au 

Vermont, soit une réduction de 42,8 tm/an. Pour les sources situées au Québec, la charge cible a 

été établie à 38,9 tm/an, soit une réduction de 27,3 tm/an. Le tableau suivant présente les 

résultats de ces calculs. 

Tableau 1 : Partage des responsabilités et charges cibles pour réduire le phosphore dans la baie 
Missisquoi selon les charges mesurées en 1991 

 

Du côté du Vermont, les charges cibles ont été intégrées dans le Vermont Lake Champlain 

Phosphorus Total Maximum Daily Load (TMDL) qui détaille les charges quotidiennes maximales 

totales (CQMT) de phosphore par secteur (TMDL en anglais). Ce document a été approuvé par la 

Environmental Protection Agency (EPA) des États-Unis en 2002. Ainsi, les Gouvernements du 

±ŜǊƳƻƴǘ Ŝǘ Řǳ vǳŞōŜŎ ǎΩŜƴƎŀƎŜŀƛŜƴǘ Ł ŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ƭŜǳǊǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ŎƛōƭŜǎ ǊŜǎǇŜŎǘƛǾŜǎ ǇƻǳǊ нлмс 

ǎŜƭƻƴ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŞƭŀōƻǊŞ Řŀƴǎ ƭŜ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴ ζ tŜǊǎǇŜŎǘƛǾŜǎ ŘΩ!Ŏǘƛƻƴ ». 

Ce premier portrait des charges de phosphore a également permis ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎ 

sources de phosphore du lac Champlain et de la baie Missisquoi. 9ƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩŀǇǇƻǊǘǎ ŀǳ ƭŀŎΣ 

mşƳŜ ǎƛ ƭŀ ŎƻƴǘǊƛōǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ Ł ƭΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ ƭŀŎ /ƘŀƳǇƭŀƛƴ ƴŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ 

que 15 % ŘŜ ƭΩŀǇǇƻǊǘ Ŝƴ Ŝŀǳ ŀǳ ƭŀŎΣ ǎŀ ŎƻƴǘǊƛōǳǘƛƻƴ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘŜ ŎƘŀǊƎŜǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Ŝǎǘ 

estimée à 24,1 % des apports totaux vers le lac (LCBP, 2013). Considérant que 13 sous-bassins 

alimentent le lac Champlain, on peut constater que le bassin versant de la baie Missisquoi 

constitue de loin la principale source de phosphore vers le lac.  

La rivière Missisquoi est de loin la principale source en apport de phosphore vers la baie 

Missisquoi avec 52,1 % de la charge totale annuelle. Toutefois, elle contribue seulement à 

13,7 % au Québec alors qu'au Vermont elle est responsable de 75,9 % des apports de phosphore 

(Groupe Vt-Qc P, 2000). 

La rivière aux Brochets constitue la deuxième source en apport de phosphore dans la baie 

Missisquoi avec 34,4 % de la charge totale annuelle. Au Québec elle représente cependant la 

Charges mesurées en 1991 (tm/an) Vermont Québec Total

Ponctuelles 6,9a 8,5a 15,4a

Diffuses 94,2b 57,7b 151,9a

Totales 101,1 66,2 167,3a

Pourcentage du total 60 % 40 % 100 %

Charge cible 58,3 38,9 97,2a

Réduction requise pour 2016 42,8 27,3 70,1a

a Valeur obtenue dans le Lake Champlain Diagnostic-Feasibility Study (Vermont DEC et New York State DEC 1997).

b Répartition entre le Vermont (62 %) et le Québec (38 %) de la charge globale provenant des sources diffuses selon les données de Hegman et al. (1999).
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principale source en phosphore avec 69,2 % de la charge annuelle alors qu'au Vermont elle 

contribue à 12,9 %. 

La rivière de la Roche quant à elle est responsable de 11,7 % des charges et le drainage direct à 

la baie (sous-bassin de la baie Missisquoi) a une contribution évaluée à 1,8 %. 

Alors que l'agriculture occupe 26 % de la superficie totale du bassin versant, elle contribue à 

80 % des charges totales de phosphore. Le tableau 2 présente la répartition des charges diffuses 

de phosphore de 1991 par sous-bassin pour le Québec et le Vermont et la Figure 1 présente les 

sources par utilisation du sol au Québec. 

Tableau 2 : Répartition des charges diffuses de phosphore par sous-bassin en 1991 (Source : Groupe Vt-
Qc P, 2000) 

 

 

Figure 1 : Principales sources diffuses des charges de phosphore vers la baie Missisquoi selon 
ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭ au Québec (1991) 

Par ailleurs, le rapport du Groupe de travail Vermont-Québec sur la réduction du phosphore 

ŀŦŦƛǊƳŜ ǉǳŜ ƭŜ ŎȅŎƭŜ ƛƴǘŜǊƴŜ Řǳ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Řŀƴǎ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ ƴΩŀǾŀƛǘ pas été pris en compte 

Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀƭŎǳƭ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ ŎƛōƭŜǎΦ /ƻƴǎƛŘŞǊŀƴǘ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ Řǳ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ 

contenu dans les sédiments de la baie, ƛƭ Ŝǎǘ ǊŜŎƻƴƴǳ ǉǳŜ ƭΩŀǘǘŜƛƴǘŜ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ƴŜ ǇŜǊƳŜǘǘǊŀ 

Ǉŀǎ ƭΩŀǘǘŜƛƴǘŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŎƛōƭŜ ŀǾŀƴǘ plusieurs années, voire des décennies (Groupe Vt-

Qc P, 2000). 

Forestier Agricole Urbain Total Forestier Agricole Urbain Total

1,5 1,2 4,5 7,7 2,9 53,9 12,4 69,2 76,9

13,7% 75,9% 52,1%

0,7 33,9 4,4 39,0 0,1 10,8 0,8 11,8 50,8

69,2% 12,9% 34,4%

0,1 6,5 0,5 7,1 0,1 9,3 0,8 10,1 17,2

12,6% 11,1% 11,7%

0,0 1,5 1,0 2,5 0,0 0,0 0,1 0,1 2,6

4,4% 0,0% 1,8%

2,3 43,2 10,7 56,3 3,1 74,1 14,1 91,2 147,5

4,1% 76,7% 19,0% 100,0% 3,4% 81,2% 15,5% 100,0% VT 62 %

QC 38 %

Source : Rapport du MENV, données de Hegman et al. 1999

Total

Drainage direct à la 

Baie

Rivière de la Roche

Rivière aux Brochets

Rivière Missisquoi

Total 

tm/an
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tm/an
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tm/anSous-bassin

4%

77%

19%
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1.2 Suivi des charges de phosphore  

Pour effectuer le suivi des principales sources de phosphore, le MDDELCC a mis en place 10 

stations ŘΩŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴƴŀƎŜ dans le bassin versant depuis 1999. Pour calculer plus précisément la 

charge annuelle de phosphore, 20 échantillons de phosphore sont prélevés par année à chaque 

site ŘΩŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴƴŀƎŜΦ 9ƴ Ǉƭǳǎ ŘŜǎ ŘƻǳȊŜ ŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴǎ ƳŜƴǎǳŜƭǎ ǊŞƎǳƭƛŜǊǎΣ ƭŜ MDDELCC prélève 

huit ŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴǎ ŀŘŘƛǘƛƻƴƴŜƭǎ ŀǳ ǇǊƛƴǘŜƳǇǎ Ŝǘ Ł ƭΩŀǳǘƻƳƴŜ ƭƻǊǎǉǳŜ ƭŜ ŘŞōƛǘ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǎǘ 

élevé (Mimeault et Simoneau, 2010). 

Plusieurs études ont également été réalisées afin de dresser le portrait et ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ des 

charges de phosphore dans les portions québécoises et vermontaises du bassin versant. 

Publiée en 2007 par la 5ƛǊŜŎǘƛƻƴ Řǳ ǎǳƛǾƛ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ όDSEE), une première 

étude a révélé que les concentrations en phosphore dans la rivière aux Brochets affichaient une 

tendance à la baisse statistiquement significative entre 1979 et 2004 (Simoneau, 2007). Cette 

baisse, estimée à environ 25 kg P/jour (22 %), correspond aux réductions liées Ł ƭΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ 

ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜǎ ǳǊōŀƛƴŜǎ Ŝǘ ƛƴŘǳǎǘrielles. En effet, des investissements importants ont 

été consacrés aux sources de pollution ponctuelle entre 1992 et 2012 (voir Actions réalisées). 

!ǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǘƻǳǎ ƭŜǎ ǊŞǎŜŀǳȄ ŘΩégouts du baǎǎƛƴ ǎƻƴǘ ǊŀŎŎƻǊŘŞǎ Ł ǳƴŜ ǎǘŀǘƛƻƴ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴΦ Or les 

charges de phosphore de la rivière aux Brochets ƴΩŀǳǊŀƛent, quant à elle, pas connu de baisse 

significative, celles-ci étant maintenues ǇŀǊ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘŞōƛǘǎ ƳƻȅŜƴǎ et le fait que les 

sources diffuses, qui constituent environ 95 % du phosphore, sont demeurées inchangées 

durant cette période. 

Publiée en 2008 par le Groupe de travail Vermont-Québec sur la réduction du phosphore, une 

seconde étude a pris en compte les données de 2002 à 2005 afin ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ 

charges de phosphore en provenance des sous-bassins du Québec et du Vermont (Simoneau et 

Smeltzer, 2008). Cette étude ŘŞƳƻƴǘǊŜ ǉǳΩƛƭ ȅ ŀ Ŝǳ ǳƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŎƘŀǊƎŜ ŘŜ 

phosphore en 2002-2005 comparativement à 1991, année de rŞŦŞǊŜƴŎŜ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǘŜƴǘŜ ŘŜ 

réduction du phosphore Québec-Vermont. Cette augmentation est de 66,2 tm/an à 69,5 tm/an 

pour le Québec et de 101,1 à 118,4 pour le Vermont (Tableau 3). La charge totale mesurée 

démontre une augmentation de 13 % par rapport à 1991 soit 187,9 tm/an pour 2002-2005 

comparativement à 167,3 pour 1991. 

Tableau 3 : Évolution des charges de phosphore 1991-2005 

 

Durant cette période, le sous-bassin de la rivière Missisquoi, mesuré à son embouchure au 

Vermont, a généré la plus forte charge de phosphore avec 88,8 tm/année. Il est suivi du sous-

bassin de la rivière aux Brochets avec 32,8 tm/année et du sous-bassin de la rivière Missisquoi 

Charge (tm/an) 1991 2005 Différence Cible 2016
Écart avec la 

cible

Québec 66,2 69,5 3,3 38,9 30,6

Vermont 101,1 118,4 17,3 58,3 60,1

Total 167,3 187,9 20,6 97,2 90,7

Source : Simoneau et Smeltzer, 2008
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Nord avec 21,9 tm/année (Simoneau et Smeltzer, 2008). Ces augmentations seraient reliées à 

ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŘŜǎ ŘŞōƛǘǎ ŘŜǎ ǊƛǾƛŝǊŜǎΦ Toutefois, le sous-bassin de la rivière 

Missisquoi Nord utilisé pour ces calculs inclut le ruisseau Mud au Vermont et le ruisseau Brûlé 

au Québec ainsi que la portion québécoise de la rivière Missisquoi. La charge obtenue est donc 

beaucoup plus élevée que celle émise par le seul sous-bassin versant de la rivière Missisquoi 

Nord. 

Bien que les charges de phosphore les plus importantes provenaient des sous-bassins des 

rivières Missisquoi et aux BrƻŎƘŜǘǎΣ ƭŜǎ ǘŀǳȄ ŘΩŜȄǇƻǊǘŀǘƛƻƴ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎΣ ǎƻƛǘ ƭŜǎ ǉǳŀƴǘƛǘŞǎ 

de phosphore exportées par hectares par année, étaient ceux des ruisseaux au Castor, Ewing et 

de la portion vermontaise de la rivière de la Roche (Tableau 4). 

Tableau 4 : Charges Ŝǘ ǘŀǳȄ ŘΩŜȄǇƻǊǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǇŀǊ ǎƻǳǎ-bassin 2002-2005 

 

DǳǊŀƴǘ ŎŜǘǘŜ ǇŞǊƛƻŘŜΣ ƭŜǎ ǊŜƧŜǘǎ ŘΩŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭŜǎ ƴΩƻƴǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŞ ǉǳΩǳƴŜ ŦŀƛōƭŜ ǎƻǳǊŎŜ 

de phosphore dans la baie Missisquoi ne représentant que 1,6 % de la charge totale de 

phosphore provenant du Vermont, et que 3,1 % de celle provenant du Québec. En comparaison 

avec les données de 1991, les charges de phosphore de sources municipales ont diminué de 

73 % au Vermont et de 74 % au Québec (Simoneau et Smeltzer, 2008). 

Néanmoins, malgré une augmentation réelle des charges, lΩŀƴŀƭȅǎŜ comparative des relations 

concentration-débit des résultats de la période 2001-2005 avec ceux de la période de référence 

1990-1992 démontrait une baisse importante des concentrations de phosphore pour la plage 

des faibles débits (< 100 hm3/an), ce qui reflète ƭΩŜŦŦŜǘ ŘŜǎ ƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴǎ ŘΩŀǎǎŀƛƴissements 

urbain et industriel et ǳƴŜ ōŀƛǎǎŜ ǎƛƎƴƛŦƛŎŀǘƛǾŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ǇƭŀƎŜ ŘŜǎ ŘŞōƛǘǎ ŞƭŜǾŞǎ όҗ млл ƘƳ3/an), ce 

qui suggère une amélioration associée Ł ƭΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŀƎǊƛŎƻƭŜ όLŘŜƳύ. 

Publiée en 2009 par le Lake Champlain Basin Program (LCBP) en collaboration avec le MDDELCC, 

une étude fait ressortir les tendances observées au cours de la période 1990-2008 pour le lac 

Champlain et ses principaux tributaires. Selon cette étude, les charges de phosphore de la 

Sous-bassin
Charge 

(tm/an)

Taux 

ŘΩŜȄǇƻǊǘŀǘƛƻƴ 

(kg/ha/an)

Upper Missisquoi VT 18,3 0,495

Missisquoi Nord1 21,9 0,386

Sutton 8,2 0,548

Lower Missisquoi VT 88,8 0,797

Pike VT 4,1 0,415

Brochets QC 32,8 0,662

Ewing 3,7 1,200

Castor 1,7 1,566

Rock VT 7,2 1,015

Roche QC 1,2 0,441

1 Inclut les ruisseaux Mud et Brûlé et la  riv. Miss isquoi  (Qc)

Source : Simoneau et Smeltzer, 2008
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rivière Missisquoi, calculées par bloc de deux ans, seraient demeurées stables (Smeltzer et al., 

2009). Les charges de la rivière aux Brochets auraient connu une très légère tendance à la 

baisse, considérée peu significative. Dans les deux cas, les charges auraient connu une 

diminution entre 1990 et 2000 pour ensuite remonter entre 2000 et 2008, suivant 

ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘŞōƛǘǎ ƳƻȅŜƴǎ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ǇŞǊƛƻŘŜΦ Les charges totales de phosphore 

déversées dans la baie Missisquoi demeurent en 2008 beaucoup plus élevées que la cible, soit 

de 200 tm/an en moyenne depuis 2001 (Smeltzer et al., 2009). En dépit des améliorations 

notées suite aux actions réalisées dans ces deux sous-ōŀǎǎƛƴǎΣ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜǎ deux 

rivières demeure tributaire des apports de phosphore de sources diffuses, comme en témoigne 

ƭŀ ƘŀǳǎǎŜ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ǉǳƛ ŞǇƻǳǎŜ ƭŀ ƘŀǳǎǎŜ ŘŜǎ ŘŞōƛǘǎ ƳƻȅŜƴǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ όaƛƳŜŀǳƭǘ Ŝǘ 

Simoneau, 2010). 

5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ Ŝn 2011 la Environmental Protection Agency (EPA), suite à une poursuite de 

ƭΩƻǊƎŀƴƛǎƳŜ Conservation Law Foundation du Vermont, invalidait le Vermont Lake Champlain 

Phosphorus TMDL qui établissait en 2002 les charges maximales admissibles de phosphore (EPA, 

нлммύΦ [Ω9t! ŀ ƧǳƎŞ ǉǳŜ ƭŜ ¢a5[ ŘŜ нллн Şǘŀƛǘ ƛƴǎǳŦŦƛǎŀƴǘ Ǉour atteindre les exigences du Clean 

Water Act ŎŜ ǉǳƛ ŀ ŦƻǊŎŞ ƭΩ;ǘŀǘ Řǳ ±ŜǊƳƻƴǘ Ł ǊŜŦŀƛǊŜ ǳƴŜ ŀƴŀƭȅǎŜ Ŝǘ ǳƴ ƴƻǳǾŜŀǳ ¢a5[ ǇƻǳǊ ƭŜ ƭŀŎ 

/ƘŀƳǇƭŀƛƴΣ Ŝƴ ŎƻƭƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ ƭΩ9tA. 

Les plus récentes données publiées sur les charges de phosphore émises par les principaux 

ǘǊƛōǳǘŀƛǊŜǎ Řǳ ƭŀŎ /ƘŀƳǇƭŀƛƴ ǇǊƻǾƛŜƴƴŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ Řǳ United States Geological Survey (USGS) 

en 2014 (Medalie, 2014). Portant sur les données recueillies de 1990 à 2012, ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŜǎǘƛƳŜ les 

charges de phosphore actuelles ainsi que pondérées par le débit (flow normalized). Pour la 

rivière Missisquoi, la charge actuelle en 2012 est estimée à 104 tonnes métriques/an alors que 

la charge pondérée par le débit est de 174 tm/an. Pour la rivière aux Brochets, la charge actuelle 

en 2012 est estimée à 23,9 tonnes métriques/an alors que la charge pondérée par le débit est 

de 56,3 tm/an (Idem). Pour ces deux rivières, les charges annuelles actuelles estimées sont plus 

ŦŀƛōƭŜǎ ǉǳΩŜƴ нллуΦ hǊΣ ŎŜǎ ƳşƳŜǎ valeurs pondérées par le débit indiquent que les charges 

annuelles de phosphore total ont augmenté par rapport aux données de 2008. 

1.2.1 Études spécifiques réalisées au Québec 

Les sources ponctuelles de phosphore όƛƴŘǳǎǘǊƛŜǎΣ ǳǎƛƴŜǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴΣ ŎŀƳǇƛƴƎǎΣ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ 

non raccordées) dans le bassin sont relativement bien connues et contrôlées. De plus, les 

ŎƘŀǊƎŜǎ ŘŜ ŎŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ǇƻƴŎǘǳŜƭƭŜǎ ƴŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ǉǳΩŜƴǾƛǊƻƴ 3 à 5 % des charges de 

phosphore total du Québec dans la baie Missisquoi (CMI, 2012). Il devenait donc impératif de se 

pencher sur les sources diffuses de phosphore, principalement ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ agricole. Ainsi, des 

analyses sur les bassins agricoles ont été réalisées suivant des méthodes très précises élaborées, 

par exemple, à partir de systèmes de détection satellitaires capables de générer des cartes 

topographiques de parcelles ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ŘΩǳƴŜ ǊŞǎƻƭǳǘƛƻƴ ǎǇŀǘƛŀƭŜ ǘǊŝǎ ŦƛƴŜΦ 

¦ƴ ǇǊƻƧŜǘ ŘΩŜƴǾŜǊƎǳǊŜ ǊŞŀƭƛǎŞ ǇŀǊ ƭΩInstitut de recherche et de développement en 

agroenvironnement (IRDA) Ŝǘ ƭŜ /!w¢9[ ŘŜ ƭΩ¦ƴƛǾŜǊǎƛǘŞ ŘŜ {ƘŜǊōǊƻƻƪŜ ŀ ŞǘŞ ŘΩǳƴŜ ƎǊŀƴŘŜ 

ƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ǇƻǳǊ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ Ŝǘ ǎŜǊǘ ŘΩŜȄŜƳǇƭŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŀǳǘǊŜǎ 

ōŀǎǎƛƴǎ ǾŜǊǎŀƴǘǎΦ /ŜǘǘŜ ŞǘǳŘŜ ŀ ǇŜǊƳƛǎ ŘΩŀŘŀǇǘŜǊ ƭŜ ƭƻƎƛŎƛŜƭ ŘŜ ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ ŀméricain SWAT aux 
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conditions météorologiques du Québec afin de déterminer de façon plus précise les 

ŜȄǇƻǊǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƳŀǘƛŝǊŜǎ Ŝƴ ǎǳǎǇŜƴǎƛƻƴ Řŀƴǎ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǎƻǳǎ-bassin 

versant de la rivière aux Brochets. Cette étude se base sur des données satellites et des données 

de terrains exhaustives. [ΩǳƴƛǘŞ ŘŜ ōŀǎŜ ŘŜǎ ŎŀƭŎǳƭǎ Ŝǎǘ ƭΩǳƴƛǘŞ ŘŜ ǊŞǇƻƴǎŜ ƘȅŘǊƻƭƻƎƛǉǳŜ 

(hydrologic response unit) caractérisée par un type de sol et une occupation du sol homogènes 

(Michaud et al., нллсύΦ [Ŝ ƳƻŘŝƭŜ ŜǎǘƛƳŜ ƭŜǎ ŦƭǳȄ ŘΩŜŀǳΣ ŘΩŞƭŞƳŜƴǘǎ ƴǳǘǊƛǘƛŦǎ ŘŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎΣ ŘŜ 

produits phytosanitaires et de sédiments dans différents compartiments hydrologiques, c'est-à-

ŘƛǊŜ Ł ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ Řǳ ǎƻƭΣ Řŀƴǎ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘŜǎ ǊŀŎƛƴŜǎΣ Řŀƴǎ ƭŀ ƴŀǇǇŜ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ et dans les 

ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ Lƭ ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ŎŀƭŎǳƭŜǊ ƭŜǎ ŦƭǳȄ ŜƴǘǊŀƴǘǎ Ŝǘ ǎƻǊǘŀƴǘǎ et ŘΩŞǘŀōƭƛǊ ƭŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ǇǊŞŎƛǎŜǎ Ŝƴ 

fonction des utilisations du sol. Les résultats sont présentés au tableau ci-dessous. 

Tableau 5 : Charges de phosphore (sources diffuses) exportées par la rivière aux Brochets selon 
ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭ (2001 à 2003) (Source : Gangbazo et al., 2006) 

 

 

Figure 2 : Principales sources diffuses de phosphore ǎŜƭƻƴ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭ dans le sous-bassin de la 
rivière aux Brochets (2001-2003) 

[Ŝǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ ŎƻƴŦƛǊƳŜƴǘ ǉǳŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǎǘ ŘŜ ƭƻƛƴ ƭŀ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ ǎƻǳǊŎŜ 

de phosphore dans le sous-bassin de la rivière aux Brochets, notamment les cultures annuelles à 

grands interlignes όƳŀƠǎΣ ǎƻȅŀΣ ƭŞƎǳƳŜǎΣ ŜǘŎΦύ ǉǳƛ ƴΩƻŎŎǳǇŜƴǘ ǉǳŜ нн % du territoire, mais 

ha %1 kg %2 kg/ha

Prairie pâturage 14185 22,4 5528 11,9 0,39

Verger, vignoble 1127 1,77 100 0,22 0,09

Maïs 12400 19,6 30700 65,4 2,47

Cultures maraîchères 19 0,02 20 0 1,02

Céréales 4423 6,98 3300 7,03 0,74

Soya 1557 2,44 1748 3,73 1,12

Forêt 25530 40,3 414 0,89 0,02

Milieu humides 1476 2,33

Eau 2 0

Zone urbaine 2642 4,16 5164 11,1 1,95

Total 63361 100 46974 100 0,74
1 Pourcentage calculé par rapport à la superficie totale du bassin versant

2 Pourcentage calculé par rapport à la charge totale exportée par la rivière

Utilisation du sol
Superficie Charges de phosphore

11,8%
0,21%

65,4%

0,04%

7,0%

3,7%
0,88%

11,0%

Prairie pâturage

Verger, vignoble

Maïs

Cultures maraîchères

Céréales

Soya

Forêt

Zone urbaine
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contribuent à 69 % de la charge de phosphore. De manière plus spécifique, les secteurs critiques 

ayant été identifiés dans cette étude, il a été déterminé que moins de 10 % de la superficie du 

bassin versant de la rivière aux Brochets était responsable pour plus de 50 % de la charge de 

phosphore (Michaud et al., 2006). Les zones critiques sont typiquement associéeǎ Ł 

ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ƭŀƳŜǎ ŘΩŜŀǳ ǊǳƛǎǎŜƭŞŜǎΣ ŘŜǎ ǘŀǳȄ ŞƭŜǾŞǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ƻǳ Ł ǳƴ ŜƴǊƛŎƘƛǎǎŜƳŜƴǘ 

important de la couche arable en phosphore. 

Une autre étude portant spécifiquement sur le sous-bassin de la rivière aux Brochets, qui 

constitue la plus importante source des charges de phosphore dans la portion québécoise du 

bassin, a établi la capacité de support du sous-bassinΣ ǎƻƛǘ ƭŜ ǘŀǳȄ ƳŀȄƛƳŀƭ ŘΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭ ǇŀǊ 

une activité fortement génératrice de phosphore que peut supporter le sous-bassin sans 

dépasser le critère de concentration de phosphore (0,03 mg/l) Ł ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ όDŀƴƎōŀȊƻΣ wƻȅ 

et Le Page, 2005). La capacité de support ς exprimée par la somme des cultures à grand 

interligne (GI) et des cultures à interligne étroit (IE) qui permet de respecter le critère de 

concentration de phosphore pour la préventioƴ ŘŜ ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ όлΣлол ƳƎκ[ύ ς Ŝǎǘ ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ 

de 5 %. Par conséquent, la capacité de support est déjà dépassée dans le bassin versant de la 

rivière aux Brochets avec un pourcentage de GI et IE de 15,8 % ŀǳ ƳƻƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŞǘǳŘŜ, comparé 

à celui de la rivière Yamaska de 34,2 % et celui du Richelieu avec 51,4 %. Malgré ce fait, la 

réduction des activités agricoles pour atteindre le 5 % dans le bassin versant de la rivière aux 

Brochets serait difficilement envisageable. Le modèle utilise donc un autre critère, soit celui de 

la charge totale maximale qui permettrait de respecter le critère de concentration de phosphore 

ŘŜ лΣлол ƳƎκ[ Ł ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜΦ tƻǳǊ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŀǳȄ .ǊƻŎƘŜǘǎ ŎŜǘǘŜ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘŜ ǎǳǇǇƻǊǘ Ŝƴ 

phosphore par la charge totale serait de 7,20 tm/année.  

Il est à noter que cette étude a été utilisée dans le Règlement sur les exploitations agricoles 

(REA) afin de déterminer les bassins versants dégradés sur lesquels les augmentations de 

superficies en culture ne sont plus permises, sauf pour des cas exceptionnels évalués par le 

MDDELCC.  

En 2010, des chercheurs de ƭΩǳƴƛversité McGill ont observé que les périodes de la fonte des 

neiges et ŎŜƭƭŜ ŘΩŀǇǊŝǎ ƭŜǎ ǊŞŎƻƭǘŜǎΣ où les sols sont laissés nus et vulnérables au ruissellement, 

contribuaient à elles seules à 82 % de la quantité de phosphore rejetée annuellement par la 

rivière aux Brochets vers la baie Missisquoi (Adhikari, Madramootoo et Sarangi, 2010). [ΩŞǘǳŘŜ 

conclut également que 60 % des charges vers la baie sont générées sur une période équivalente 

à seulement 20 % ŘΩǳƴŜ ŀƴƴŞŜ hydrologique (75 jours).  

Grâce à ces études, les secteurs de la portion québécoise du bassin versant de la baie Missisquoi 

générant les plus importantes charges de phosphore, de nitrates et de matières en suspension 

sont relativement bien connus. 

1.2.2 Études spécifiques réalisées au Vermont 

Du côté du Vermont, plusieurs études importantes ont été réalisées depuis 2008 afin de cibler 

les secteurs et usages générant les plus importantes sources de phosphore dans la portion 

vermontaise du bassin versant de la baie Missisquoi. 
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[Ωétude publiée en 2011 par la firme Stone Environmental Inc., à partir de données LIDAR 

όƳƻŘŝƭŜǎ ƴǳƳŞǊƛǉǳŜǎ ŘΩŀƭǘƛǘǳŘŜǎ ŘŜ ǘǊŝǎ ƘŀǳǘŜ ǊŞǎƻƭǳǘƛƻƴύ couvrant la portion vermontaise du 

sous-bassin de la rivière Missisquoi, a permis de cibler les principales sources diffuses de 

phosphore et des les répartir entre les zones terrestres (terres agricoles, terrains résidentiels, 

routes, etc.) et les ōŜǊƎŜǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ (Winchell et al., 2011). Selon cette étude, environ 

40 % des charges de phosphore proviendraƛŜƴǘ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ 60 % des zones 

terrestres (upland sources), dont 38 % des terres agricoles, 18 % des terres non aménagées 

(forestier, autres) et 4 % des terres aménagées (terrains résidentiels et routes) (Figure 3). 

 

Figure 3 : Sources diffuses des charges de phosphore au Vermont (Source : Winchell et al., 2011) 

[Ŝǎ ȊƻƴŜǎ ŦƻǊŜǎǘƛŝǊŜǎ ƻƴǘ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ŦŀƛōƭŜǎ ǘŀǳȄ ŘΩŜȄǇƻǊǘŀǘƛƻƴ ŘŜ phosphore (0,14 kg/ha/an), 

ŎŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ǇǳƛǎǉǳΩŜƭƭŜǎ ƻŎŎǳǇŜƴǘ ƭŀ Ǉƭǳǎ ƎǊŀƴŘŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŞǘǳŘŜΣ ŜƭƭŜǎ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ƭŀ 

troisième plus importante source. 

Parmi les terres agricoles, 20 % de celles-ci (surtout des cultures à grands interlignes) sont 

responsables de 74 % du total des charges de phosphore exportées par les zones sèches dans la 

ȊƻƴŜ ŘΩŞǘǳŘŜΦ [Ŝǎ ŦŀŎǘŜǳǊǎ ŀƎƎǊŀǾŀƴǘǎ Şǘŀƴǘ ƭŀ ŦŜǊǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŀŎŎǊǳŜΣ ƭŜǎ ǎƻƭǎ ƴƻƴ ŎƻǳǾŜǊǘǎ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ 

ǊŀƴƎǎΣ ƭŜǎ ǇŜƴǘŜǎ Ŝǘ ƭŀ ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ Le phosphore issu des terres cultivées est 

surtout particulaire (85-90 %) alors que le phosphore issu des prairies agricoles (foins et 

pâturages) est surtout soluble (66-72 %).  

La portion vermontaise du sous-bassin de la rivière de la Roche aurait le plus important taux 

ŘΩŜȄǇƻǊǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŞǘǳŘŜΣ ǎƻƛǘ лΣум ƪƎκƘŀκŀƴΦ Le sous-bassin du ruisseau Mud, dont 

ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ Řŀƴǎ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ ǎŜ ǘǊƻǳǾŜ ŀǳ vǳŞōŜŎ όǊǳƛǎǎŜŀǳ .ǊǶƭŞύΣ ŀ ƭŜ нe plus 

ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ǘŀǳȄ ŘΩŜȄǇƻǊǘŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ лΣсп ƪƎκƘŀκŀƴΣ ǎǳƛǾƛ ŘŜ ƭŀ ǇƻǊǘƛƻƴ ǾŜǊmontaise du sous-bassin 

de la rivière aux Brochets (0,58 kg/ha/an). 

bƻǘŜȊ ǉǳŜ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩŀǇǇƻǊǘ ŘŜs berges érodées est principalement due au fait que ces 

berges sont en grande partie situées en territoire agricole où les sols sont fertilisés et riches en 

phosphore.  

Une analyse ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘŜ ǎƻǳǊŎŜǎ ŎǊƛǘƛǉǳŜǎ ŘΩŜȄǇƻǊǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ de la portion 

vermontaise du sous-bassin de la rivière de la Roche démontre que 24 % du sous-bassin avait un 

40%
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ǘŀǳȄ ŘΩŜȄǇƻǊǘŀǘƛƻƴ ŘŜ мΣп ƪƎκƘŀκŀƴ Ŝǘ Ŏƻƴǎǘƛǘǳŀƛǘ ул % de la charge totale de phosphore 

(Ghebremichael et Watzin, 2010).  

Selon cette étude, les facteurs aggravants les pertes de phosphore ǎƻƴǘ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ de couverture 

végétale, les types de sols, les pentes et la disponibilité en phosphore. " ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜ ƭŀ ferme, 

les facteurs aggravants sont la suralimentation en compléments de minéraux phosphorés et la 

faible productivité des cultures locales (dont les grandes pâtures libres) combinées à l'utilisation 

moindre des cultures locales dans les régimes alimentaires des animaux et l'emploi accru de 

protéines achetées et de compléments énergétiques pour répondre aux exigences relatives à la 

croissance et à la production du bétail (lait, viande et autres) (CMI, 2012). 

1.1 Causes 

Le phosphore est un élément nutritif naturellement présent dans le sol, nécessaire à la 

ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ŘŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎΣ ŀƭƎǳŜǎ Ŝǘ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎΦ Lƭ Ŝǎǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞ ŎƻƳƳŜ ƭΩŞƭŞƳŜƴǘ 

ƴǳǘǊƛǘƛŦ ƭŜ Ǉƭǳǎ ƭƛƳƛǘŀƴǘΣ ŎΩŜǎǘ-à-ŘƛǊŜ ǉǳΩƛƭ Ŝǎǘ ƛƴŘƛǎǇŜƴǎŀōƭŜ Ł ƭŀ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ŘŜǎ ǾŞƎŞǘŀǳȄ Ŝǘ ŘŜǎ 

cyanobactéries, Ƴŀƛǎ ǉǳŜ ǎŀ ŘƛǎǇƻƴƛōƛƭƛǘŞ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜ Ŝǎǘ ƭƛƳƛǘŞŜΦ [ΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ŎŜǘ ŞƭŞƳŜƴǘ Ŝƴ 

quantité suffisante limite donc la croissance excessive des herbiers aquatiques et la prolifération 

des cyanobactéries. 

On distingue le phosphore particulaire du phosphore soluble. Le phosphore particulaire est lié 

aux sédiments et donc moins biodisponible pour les végétaux. Le phosphore soluble, présent 

ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŘŞƧŜŎǘƛƻƴǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎ Ŝǘ ƘǳƳŀƛƴŜǎΣ ƭŜǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ŘΩŜƴǘretien ménager et les 

engrais minéraux, est facilement assimilable et contribue donc davantage à la croissance des 

algues et autres végétaux (CMI, 2012). 

Le phosphore total est la somme des concentrations en phosphore particulaire et en phosphore 

soluble. 

[ŀ ŎƘŀǊƎŜ ŘΩǳƴŜ ǊƛǾƛŝǊŜ Ŝƴ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Ŝǎǘ ƭŀ ǉǳŀƴǘƛǘŞ ƎƭƻōŀƭŜ ŘŜ ŎŜǘ ŞƭŞƳŜƴǘ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘŞŜ ǇŀǊ ƭŀ 

ǊƛǾƛŝǊŜΦ [ŀ ŎƘŀǊƎŜ ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘ ŀƛƴǎƛ Ł ƭŀ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ όǉǳŀƴǘƛǘŞκǾƻƭǳƳŜύ ŘΩǳƴ ŞƭŞƳŜƴǘ ƳǳƭǘƛǇƭƛŞ 

ǇŀǊ ƭŜ ŘŞōƛǘ ŘΩŜŀǳ Řŀƴǎ ƭŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ όǾƻƭǳƳŜκǘŜƳǇǎύΦ {ƛ ƭŀ ŎƻƴŎentration des eaux est un 

indicateur de la qualité instantanée du milieu aquatique, la charge (quantité/temps) est une 

ƳŜǎǳǊŜ ǊŜƭƛŞŜ ŀǳ ǾƻƭǳƳŜ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŀǳ ǘŜƳǇǎΣ ŎŜ ǉǳƛ ǇŜǊƳŜǘ ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ ƭΩƛƳǇŀŎǘ ŎǳƳǳƭŀǘƛŦ ǾŜǊǎ 

ƭΩŀǾŀƭ Řǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ όGangbazo et Le Page, 2005). 

1.1.1 Sources diffuses 

Secteur agricole 

[Ŝ ǎŜŎǘŜǳǊ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Ŝǎǘ ƭŀ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ ǎƻǳǊŎŜ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ Ŝƴ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜǎ ŘƛŦŦǳǎŜǎΦ 

DǊŃŎŜ ŀǳȄ ǇǊƻƧŜǘǎ ƳŜƴŞǎ ǇŀǊ ƭΩInstitut de recherche et de développement en 

agroenvironnement (IRDA) et la Coopérative de solidarité du bassin versant de la rivière aux 

Brochets (CSBVRAB) dans le sous-bassin du ruisseau au Castor, tributaire de la rivière aux 

Brochets, la dynamique du phosphore est mieux connue. Ils ont démontré la perte du 

phosphore est surtout due au ruissellement de surface qui arrache les particules de sol 
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(Michaud, 1999). Le phosphore serait peu mobile dans le sol. Une partie du phosphore se 

Řƛǎǎƻǳǘ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳΣ Ƴŀƛǎ ƭŀ ƳŀƧŜǳǊŜ ǇŀǊǘƛŜ demeure sous forme particulaire puisque le 

phosphore sΩŀŎŎǊƻŎƘŜ ŀǳȄ ǇŀǊǘƛŎǳƭŜǎ ŘŜ ǎƻƭ. Les sols nus représenteraient donc la source la plus 

ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǎǳƛǘŜ ŀǳ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜΦ Par exemple, entre 

50 % et 90 % du phosphore exporté des champs en maïs est lié aux sédiments des sols (Poirier et 

al., 2009). 

[Ŝǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘŜ ǊŜŎƘŜǊŎƘŜ ŘŜ ƭΩLw5! ǎǳǊ ƭΩŜŦŦŜǘ ŘŜ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭΣ ŘŜǎ ǘȅǇŜǎ ŘŜ ǎƻƭǎΣ ŘŜǎ 

ŎǳƭǘǳǊŜǎ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŞǇŀƴŘŀƎŜ ŘŜ ŦǳƳƛŜǊ ǎǳǊ ƭΩŜȄǇƻǊǘŀǘƛƻƴ Řǳ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ont démontré 

que le type de sol est responsable de 70 % ŘŜ ƭŀ ǾŀǊƛŀōƛƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜȄǇƻǊǘŀǘƛƻƴ Řǳ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǘƻǘŀƭ 

ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭΩŞǇŀƴŘŀƎŜ Řǳ ŦǳƳƛŜǊ ŎƻƳǇǘŜ ǇƻǳǊ ор % (Michaud et Laverdière, 2004). Les types de 

cultures ont également un impact important. 

[ΩŞǘǳŘŜ des liens entre la concentration de phosphore et les activités agricoles a démontré que 

la corrélation est plus forte avec les cultures à grand interligne, parce que le sol est davantage 

dénudé entre les rangs que pour les cultures à interlignes étroits. Il y a encore moins de 

corrélation avec les cultures pérennes et une corrélation inverse avec les forêts. La corrélation 

Ŝǎǘ ŦŀƛōƭŜ ŀǾŜŎ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩǳƴƛǘŞǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎ ǇŀǊŎŜ ǉǳŜ ƭŀ ŎƘŀǊƎŜ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Ŝǎǘ ƭƛŞŜ ŀǳȄ 

ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜǎ Ŝƴ ŎǳƭǘǳǊŜ όŞǇŀƴŘŀƎŜǎ ŘΩŜƴƎǊŀƛǎ ƳƛƴŞǊŀǳȄΣ ŘŜ ƭƛǎƛŜǊǎ Ŝǘ ŘŜ ŦǳƳƛŜǊǎύ Ŝǘ ƴon pas à la 

quantité de fumier et de lisier produit (Gangbazo, Roy et Le Page, 2005). 

Or, les pertes de phosphore des cultures annuelles sont généralement de type particulaires 

(liées aux particules de sol), donc moins biodisponibles, alors que les pertes de phosphore qui 

proviendraient de déjections animales épandues sur une prairie, seraient surtout de type 

soluble, car non liées à des particules de sol, ayant donc ǳƴ ƛƳǇŀŎǘ ŀŎŎǊǳ Ŝƴ ǘŀƴǘ ǉǳΩŞƭŞƳŜƴǘ 

nutritif (CMI, 2012). Les charges en phosphore soluble en provenance des cultures pérennes 

seraient cependant moins élevées, leur lessivage étant limité par la végétation dense et 

permanente. 

De surcroît, uƴ ǎƻƭ ŀȅŀƴǘ ŘŞƧŁ ǎǳōƛ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǎǘ Ǉƭǳǎ ŦŀŎƛƭŜƳŜƴǘ ŘŞƎǊŀŘŀōƭŜ ǉǳŜ ƭŜ ǎƻƭ Ł ƭΩŞǘŀǘ 

naturel, en raison de sa structure détériorée et de sa teneur réduite en matière organique. De 

plus, un sol érodé nécessiterait davantage de fertilisants pour assurer un bon rendement. 

Les drains agricoles souterrains peuvent, dans certains cas, aider à réduire le ruissellement de 

surface en limitant le potentiel de saturation en eau du sol augmentant ainsi le potentiel 

ŘΩƛƴŦƛƭǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Řŀƴǎ la couche superficielleΦ Lƭǎ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ŀǳǎǎƛ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭŀ 

productivité des terres en accélérant leur assèchement. Or, certains « fossés avaloirs » 

constituent des voies privilégiées pour les eaux de ruissellement chargées en phosphore et 

sédiments en accélérant le drainage de surface sans filtration ou rétention par la végétation 

riveraine ou une surface rugueuse de dimension suffisante.  

Des études ont été menées, notamment dans le sous-bassin de la rivière aux Brochets, pour 

évaluer la mobilité du phosphore dans le drainage souterrain agricole. Il a été observé que le 

drainage souterrain constituait le principal exutoire avec environ 80 % des exportations totales 

en eau et que ƧǳǎǉǳΩŁ пл % des pertes de phosphore étaient exportées par les drains 
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souterrains. Or, le ruissellement de surface contribuait tout de même à la majorité (60 %) des 

pertes en phosphore, puisque le phosphore était en moyenne 10 fois plus concentré dans les 

eaux du ruissellement de surface que dans les drains (Jamieson et al., 2003; Enright et 

Madramootoo, 2004). [ŀ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ Řǳ ǘŜƳǇǎ ŘŜ ǇŜǊŎƻƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Řŀƴǎ ƭŜ ǎƻƭ ŀǾŀƴǘ ŘΩşǘǊŜ 

ŘǊŀƛƴŞ Ŧŀƛǘ Ŝƴ ǎƻǊǘŜ ǉǳŜ ƭŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ Ŝƴ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ ŘŜǎ ŘǊŀƛƴǎ sont 

généralement supérieures aux eaux souterraines naturelles. /Ŝǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜƴǘ ǇŀǊ ƭŀ 

ǇǊŞǎŜƴŎŜ ǇǊƻōŀōƭŜ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜ ǇǊŞŦŞǊŜƴǘƛŜƭ όŜŦfet produit par les macropores et 

ŦŜƴǘŜǎύ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎƻƭǎ ǇŀǊ ƻǇǇƻǎƛǘƛƻƴ Ł ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜ ƳŀǘǊƛŎƛŜƭ όŜŦŦŜǘ éponge). 

De plus, les apports en sédiments et autres charges nutritives en provenance des terres 

agricoles sont amplifiés par les nombreux fossés de drainage qui, au lieu de favoriser 

ƭΩƛƴŦƛƭǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Řŀƴǎ ƭŜ ǎƻƭΣ ŀŎŎŞƭŝǊŜƴǘ ƭŜ ƳƻǳǾŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŜ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ 

ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 5Ωŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ǉǳŜ ƭŜǎ ōŀƴŘŜǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜǎ ǎƻƴǘ ǎƻǳǾŜƴǘ ƛƴǎǳŦŦƛǎŀƴǘŜǎ en 

bordure ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩeau et fossés, notamment dans les secteurs en pente. En effet, malgré une 

règlementation de base qui exige une distance séparatrice de trois mètres à partir de la ligne 

ŘŜǎ ƘŀǳǘŜǎ ŜŀǳȄ ƻǳ ŘΩun mètre sur le dessus du talus, il est fréquent de voir des cultures en 

bordure de talus et les municipalités tardent à faire appliquer la règlementation en vigueur. Il 

Ŝǎǘ ǇŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎ ǊŜŎƻƴƴǳ ǉǳΩǳƴŜ ōŀƴŘŜ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜ ŘŜ м Ƴ ƻǳ ƳşƳŜ о Ƴ Ŝǎǘ Řŀƴǎ Ŝǎǘ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ 

insuffisante pour filtrer efficacement les sédiments et éléments nutritifs des les eaux de 

ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘΦ tŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ǳƴŜ ŞǘǳŘŜ ǎǳǊ ƭŜ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜ ŀ ŎƻƴŎƭǳ ǉǳΩǳƴŜ ōŀƴŘŜ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜ 

herbacée de 12 m de largeur était nécessaire pour freiner le phosphore particulaire sur une 

pente de 5 % (Michaud & Dorioz, 2014). 

Si des Bonne Pratiques Agricoles (BPA) permettent de diminuer les pertes de phosphore par 

ruissellement de surface, les méthodes pour diminuer le transfert de phosphore par les drains 

demeurent limitées et peu étudiées. Il existe donc un biais entre ce qui pourrait être attendu 

des BPA et les réductions effectives de phosphore mesurées sur un bassin versant, dû en partie 

au transfert du phosphore de surface vers les eaux de drains (Poirier et al., 2010).  

tŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Ŝƴ milieu agricole sont liées aux activités 

ŘΩŞƭŜǾŀƎŜ ŘΩŀƴƛƳŀǳȄΦ 5Ωŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ǉǳŜ ƭŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŘŞƧŜŎǘƛƻƴǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎ Ŝǎǘ 

particulièrement soluble. Les pratiques de gestion des déjections animales sont un des facteurs 

important dans la dynamique du phosphore en milieu agricole et les sources liées à ces activités 

ǇŜǳǾŜƴǘ şǘǊŜ ǇƻƴŎǘǳŜƭƭŜǎ όǎǘƻŎƪŀƎŜ ƴƻƴ ŀŘŞǉǳŀǘΣ ŀƳŀǎ ŀǳ ŎƘŀƳǇΣ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜȄŜǊŎƛŎŜΣ ŜǘŎΦύ ƻǳ 

ŘƛŦŦǳǎŜǎ όǎǳǊŦŜǊǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴΣ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŎǳƭǘǳǊŀƭŜǎ ŎƻƴǾŜƴǘƛƻƴƴŜƭƭŜǎΣ ŞǇŀƴŘŀƎŜ ŘΩŀǳǘƻƳƴŜΣ 

équipement ou teŎƘƴƛǉǳŜ ŘΩŞǇŀƴŘŀƎŜ ƛƴŀŘŞǉǳŀǘǎΣ ŜǘŎΦύΦ 

5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ƭΩŜǎǎƻǊ ŘŜ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ǇƻǊŎƛƴŜ ŀǳ vǳŞōŜŎ ŀǳǊŀƛǘ ŞǘŞ ƭƛŞ Ł ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 

ŎǳƭǘǳǊŜǎ ŘŜ ƳŀƠǎΣ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜǎ Ł ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŘŞƧŜŎǘƛƻƴǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎΣ ŎŜ ǉǳƛ ŀǳǊŀƛǘ Ŝǳ ŎƻƳƳŜ 

conséquence la saturation en phosphore des sols de plusieurs régions (CMI, 2012). Les capacités 

de support de plusieurs bassins versants auraient donc été dépassées, augmentant la 

vulnérabilité des sols aux pertes de phosphore. 
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5ΩŀǳǘǊŜǎ ŦŀŎǘŜǳǊǎ contribuant aux apports excessifs en phosphore sont ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƎǊŀƛƴǎ 

enrichis aux éléments nutritifs et ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩŜƴƎǊŀƛǎ ǇƻǳǊ ƭŀ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜƴǎƛƭŀƎŜ ό/aLΣ 

2012).  

Secteur urbain (résidences, chantiers, routes) 

Plusieurs sources diffuses de phosphore se trouvent dans les secteurs urbanisés. 

[Ŝǎ ǎǳǊŦŀŎŜǎ ǾŞƎŞǘŀƭƛǎŞŜǎ ŘƛƳƛƴǳŜƴǘ ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŀǾŜŎ ƭŀǉǳŜƭƭŜ ƭŜǎ gouttes de pluie tombent sur le 

ǎƻƭ Ŝǘ ŀǳƎƳŜƴǘŜƴǘ ƭΩƛƴŦƛƭǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳΦ [Ŝǎ ǎǳǊŦŀŎŜǎ ŘŞŦǊƛŎƘŞŜǎ Ŝǘ ƳƛǎŜǎ Ŝƴ ŎƘŀƴǘƛŜǊΣ Ŝƴ ǊŜǘƛǊŀƴǘ 

la végétation protectrice, mettent les sols à nu Ŝǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ŦƻȅŜǊǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǘ 

ǎƻǳǊŎŜǎ ŘŜ ŎƘŀǊƎŜǎ Ŝƴ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜΦ 5ΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ǊŀǾƛƴŜƳŜƴǘǎ Ŝǘ ŀǳǘǊŜǎ ǘǊŀŎŜǎ ǎŞǾŝǊŜǎ ŘŜ 

ruissellement peuvent souvent être observés en bordure des chantiers, notamment dans les 

secteurs montagneux. 

La fertilisation des pelouses peut également constituer une importante source de phosphore 

ƭƻǊǎǉǳŜ ƭŜǎ ǇǊŞŎƛǇƛǘŀǘƛƻƴǎ ƭŜǎǎƛǾŜƴǘ ƭŜǎ ƴǳǘǊƛƳŜƴǘǎ ŀǇǇƭƛǉǳŞǎ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ [Ŝǎ ǘŜǊǊŀƛƴǎ ŘŜ 

golf utilisent des quantités importantes de fertilisants, les superficies couvertes étant 

ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ŞǘŜƴŘǳŜǎΦ /Ŝ ǘȅǇŜ ŘΩŜƴƎǊŀƛǎ Şǘŀƴǘ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŞ ŘŜ ƴǳǘǊƛƳŜƴǘǎ 

minéraux solubles, facilement assimilables par les végétaux, leur impact dans les milieux 

ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ Ŝǎǘ ŘΩŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘΦ 

Les routes non pavées constituent une source potentiellement très importante en charges de 

sédiments et de phosphore. Les surfaces de graviers, sables et terre sont des sols nus (sans 

couverture végétale) ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜǎ Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Řŀƴǎ les secteurs en 

pentes fortes.  

{Ŝƭƻƴ ǳƴŜ ŞǘǳŘŜ ŘŜ ƭΩ¦ƴƛǾŜǊǎƛǘŞ Řǳ ±ŜǊƳƻƴǘ ǉǳƛ ǘŜƴǘŀƛǘ ŘŜ ǉǳŀƴǘƛŦƛŜǊ ƭΩŀǇǇƻǊǘ Ŝƴ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀƴǘ 

όǎŞŘƛƳŜƴǘǎ Ŝǘ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜύ Ŝƴ ǇǊƻǾŜƴŀƴŎŜ ŘŜǎ ǊƻǳǘŜǎ ƴƻƴ ǇŀǾŞŜǎ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ƻƴ ŜǎǘƛƳŜ 

à environ 5 000 kg/km/année de sédiments et enviǊƻƴ мл ƪƎκƪƳκŀƴƴŞŜ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜΣ ƭΩŀǇǇƻǊǘ 

en contaminants dus Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ǊƻǳǘŜǎ ƴƻƴ ǇŀǾŞŜǎ ό²ŜƳǇƭŜΣ нлмоύΦ /ŜǘǘŜ ŞǘǳŘŜ ŀ ŞǘŞ 

effectuée Řŀƴǎ ǳƴ ǎŜŎǘŜǳǊ ǎΩŀǇǇŀǊŜƴǘŀƴǘ ŀǳ ǎƻǳǎ-bassin de la rivière Missisquoi et à la portion 

Est du sous-bassin de la rivière aux Brochets où on retrouve un nombre important de routes non 

pavées, souvent avec de fortes pentes, ǉǳƛ ŎǊƻƛǎŜƴǘ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

De plus, les fossés de drainage qui longent les routes constituent de véritables sources et 

ǾŜŎǘŜǳǊǎ ŘŜ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘ ŘΩimportantes charges de sédiments et autres contaminants. Ceux-ci 

transportent autant les sédiments provenant des routes érodées que les abrasifs appliqués en 

hiver. Les fossés eux-mêmes sont érodés, particulièrement dans les secteurs montagneux où les 

pentes sont abruptes, libérant à leur tour des charges de sédiments et éléments nutritifs 

ƭŜǎǉǳŜƭǎ ǎƻƴǘ ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ ŀŎƘŜƳƛƴŞǎ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŜǎ ƭŀŎǎΦ 

Érosion des berges 

¢Ŝƭ ǉǳŜ ƳŜƴǘƛƻƴƴŞ Řŀƴǎ ƭΩŞǘǳŘŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ŀǳ ±ŜǊƳƻƴt (section 1.2.2), 

ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŘŜǎ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ǳƴŜ ǎƻǳǊŎŜ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ 

très importante de phosphore. 
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La description de ce phénomène, ses causes et ses conséquences sont élaborées au chapitre 5 

portant spécifiquement ǎǳǊ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎΦ 

1.1.2 Sources ponctuelles 

[Ŝǎ ǊŜƧŜǘǎ ŘΩŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ƭŀ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ ǎƻǳǊŎŜ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ǇƻƴŎǘǳŜƭƭŜΦ Les 

ǎƻǳǊŎŜǎ ǇƻƴŎǘǳŜƭƭŜǎ όƛƴŘǳǎǘǊƛŜǎΣ ǳǎƛƴŜǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴΣ ŎŀƳǇƛƴƎǎΣ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ ƴƻƴ ǊŀŎŎƻǊŘŞŜǎύ 

dans le bassin sont connues et relativement bien contrôlées, lŜǎ ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ 

ƳǳƴƛŎƛǇŀƭŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ ŘŜǎ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜǎΣ ŎƻƳƳŜǊŎŜǎ Ŝǘ ƛƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴǎ Ŧƻƴǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ 

surveillance régulière par le MDDELCC et le Ministère des Affaires municipales et de 

ƭΩhŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řu Territoire (MAMOT) pour vérifƛŜǊ ƭΩŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞ Řǳ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘΦ  

hǊΣ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ƭƛŞǎ ŀǳȄ ǊŜƧŜǘǎ ŘΩŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ ǇŜǊǎƛǎǘŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ ōŀǎǎƛƴΦ Il est estimé que 

chaque personne génère en moyenne 1,6 g de phosphore par jour (Watzin, 2005). Le traitement 

adéquat des eaux usées constitue donc un élément essentiel dans le contrôle des charges de 

phosphore. 

{ǘŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ 

[Ŝǎ ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎΣ ƳŀƭƎǊŞ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘǎ Ŝǘ ŘŜ ƴƻǊƳŜǎ Ł 

respecter, rejettent tout de même dans leurs eaux traitées dans quantités considérables de 

ǇƘƻǎǇƘƻǊŜΦ /ƘŀǉǳŜ ǎǘŀǘƛƻƴ ŀ ǳƴŜ ƴƻǊƳŜ Ł ǊŜǎǇŜŎǘŜǊΣ Ƴŀƛǎ ƭΩŜŦŦŜǘ ŎǳƳǳƭŀǘƛŦ ŘŜǎ ǊŜƧŜǘǎ ŘŜ 

ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǎǘŀǘƛƻƴǎ Řŀƴǎ ǳƴ ƳşƳŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇŜǳǘ ŀǾƻƛǊ ǳƴ ƛƳǇŀŎǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŀōƭŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ 

ǊŜœǳŜǎ Ł ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜΦ 

Ouvrages de surverse 

Les ouvrages de surverse constituent également une source potentiellement importante en 

ǇƘƻǎǇƘƻǊŜΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ƭƻǊǎǉǳŜ ƭŜǎ ǊŞǎŜŀǳȄ ŘΩŞƎƻǳǘǎ Ŝǘ ƭŜǎ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ŘŜ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ǊŜœƻƛǾŜƴǘ ǳƴŜ 

ǘǊƻǇ ƎǊŀƴŘŜ ǉǳŀƴǘƛǘŞ ŘΩŜŀǳ Ŝƴ ƳşƳŜ ǘŜƳǇǎΣ ƭŜǎ ƻǳǾǊŀƎŜǎ Ře surverse servent à rejeter les 

ǎǳǊǇƭǳǎ ŘΩŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ ƴƻƴ ǘǊŀƛǘŞŜǎ ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ. 

/ŜǊǘŀƛƴǎ ŦŀŎǘŜǳǊǎ ŎƻƴǘǊƛōǳŜƴǘ Ł ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ de la fréquence des débordements. Le principal 

facteur causant les débordements en temps de pluie est lorsque les égouts pluviaux et les 

égouts sanitaires empruntent la même canalisation (égout unitaire). Le raccord des gouttières 

aux égouts contribue également au problème. De plus, les territoires développés (routes, 

stationnements, toits, gazon, etc.) constituent des surfaces imperméables qui augmentent le 

ƳƻǳǾŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŀ ǾƛǘŜǎǎŜ Ł ƭŀǉǳŜƭƭŜ ƭŜǎ ǇǊŞŎƛǇƛǘŀǘƛƻƴǎ ǊŜƧƻƛƎƴŜƴǘ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ /ŜŎƛ 

peut provoquer ŘŜǎ ǎǳǊŎƘŀǊƎŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŞƎƻǳǘǎ Ŝǘ ŘŜǎ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘǎ ŘΩeaux usées non traitées 

par les ouvrages de surverse municipaux. 

[Ŝǎ ƻǳǾǊŀƎŜǎ ŘŜ ǎǳǊǾŜǊǎŜ Ŧƻƴǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴ ŎŜǊǘŀƛƴ ǎǳƛǾƛ ǇŀǊ ƭŜǎ ƻǇŞǊŀǘŜǳǊǎ ŘŜǎ ǎǘŀǘƛƻƴǎ 

ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ǉǳƛ ŘƻƛǾŜƴǘ ŘŞŎƭŀǊŜǊ ƭΩƻŎŎǳǊǊŜƴŎŜΣ ƭŀ ŘǳǊŞŜ Ŝǘ ƭŀ Ǌŀƛǎƻƴ ŘŜ ǘƻǳǎ ƭŜǎ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘǎΦ 

hǊΣ Ŝƴ ŀǘǘŜƴŘŀƴǘ ƭΩŀǳǘƻƳŀǘƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ǎǳƛǾƛ ŘŜǎ ƻǳǾǊŀƎŜǎ ŘŜ ǎǳǊǾŜǊǎŜΣ ƛƭ ǎŜƳōƭŜǊŀƛǘ ǉǳΩŀǳ vǳŞōŜŎ 

tous les débordements ne soient pas nécessairement rapportés au MAMOT (Radio-Canada, 

2013). bƻǘŜȊ ǉǳΩŁ ǇŀǊǘƛǊ ŘŜ нлмп ƭŜǎ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘǎ ŘΩƻǳǾǊŀƎŜǎ ŘŜ ǎǳǊǾŜǊǎŜ Ŝƴ ǇŞǊƛƻŘŜ ŘŜ ŎǊǳŜ 

ne sont plus compilés dans la base de données du Suivi des ouvrages municipaux 
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d'assainissement des eaux (SOMAE). En effet, le Règlement sur les ouvrages municipaux 

ŘΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ όwha9!¦ύΣ ŜƴǘǊŞ Ŝƴ ǾƛƎǳŜǳǊ Ŝƴ нлмпΣ ƴΩŜȄƛƎŜ ǉǳŜ ƭŀ 

déclaration des débordements par temps sec, interdits par la loi. Le suivi des ouvrages 

municipaux d'assainissement des eaux usées relevait auparavant du MAMOT, du fait que c'est 

par lui que transitaient les fonds provinciaux pour soutenir les investissements municipaux. En 

2014 cette responsabilité a été transférée au MDDELC. Comme ce dernier limite maintenant les 

suivis aux seules infractions réglementaires, il faut maintenant s'en remettre au bon vouloir des 

instances municipales afin de connaître les fréquences totales de débordements, incluant ceux 

causés par de fortes pluies (Larochelle, 2015). 

Installations septiques 

La majorité de la population du bassin versant a recours à une installation septique pour le 

traitement de ses eaux usées. Plusieurs établissements touristiques tels les campings 

acheminent aussi leurs eaux usées vers ce type de traitement. Or, une seule installation 

septique défectueuse peut contribuer de façon significative aux charges de phosphore dans les 

ŜŀǳȄ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜΦ 5Ωŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ǉǳΩǳƴ ƴƻƳōǊŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴs septiques sont installées 

Ł ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŀŎǎ Řǳ ōŀǎǎƛƴΣ voire même directement dans les plaines 

inondables. 

Secteur industriel 

Certaines industries ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ŘΩapports 

en charges de phosphore vers le bassin. tŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ƭŜǎ ǊŜƧŜǘǎ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ƭŀǾŀƎŜ ŘΩŀƭƛƳŜƴǘǎΣ 

ƭŜǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ ŘΩǳƴ ŀōŀǘǘƻƛǊ ƻǳ ŘΩǳƴŜ ŎǊŝƳŜǊƛŜ ƻǳ ƭŜ ƭƛȄƛǾƛŀǘ ǇǊƻǾŜƴant des sites 

ŘΩŜƴŦƻǳƛǎǎŜƳŜƴǘΦ hǊΣ ǘel que mentionné dans le Portrait, les données sur leurs rejets sont 

toutefois peu documentées ou inconnues et dépendent souvent de déclarations volontaires à 

des registres. 

1.1.3 Le pont Alburg-Swanton ς une perception erronée 

Le pont Alburg-Swanton est ǎƛǘǳŞ ŀǳ ±ŜǊƳƻƴǘ Ł ƭΩŜȄǳǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ. Ce pont a été 

construit sur un remblai de 1 мул Ƴ ƴŜ ƭŀƛǎǎŀƴǘ ǉǳΩǳƴŜ ƻǳǾŜǊǘǳǊŜ ŘΩǳƴŜ ƭƻƴƎǳŜǳǊ ŘŜ мтл Ƴ ǇƻǳǊ 

ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜΦ Cette présumée ƻōǎǘǊǳŎǘƛƻƴ Ł ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ été 

perçue par plusieurs comme étant la principale cause ŘŜ ƭΩŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ Řǳ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Ŝǘ ŘŜǎ 

problèmes de cyanobactéries dans la baie. Or, selon le rapport du groupe scientifique mandaté 

par la Commission Mixte Internationale (CMI), le pont-jetée ne limitait Ǉŀǎ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 

entre la baie et le bras Nord-Est du lac (CMI, 2005ύΦ 5ΩŀǇǊŝǎ ƭŜǎ ƳƻŘŝƭŜǎ ƘȅŘǊƻŘȅƴŀƳƛǉǳŜǎ ƭŜǎ 

Ǉƭǳǎ ǇƻǳǎǎŞǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŀƴŀƭȅǎŜǎ ŘΩŜȄǇŜǊǘǎ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎΣ ƛƭ ƴΩȅ ŀvait Ǉŀǎ ŘΩƛƳǇŀŎǘǎ ǎƛƎƴƛŦƛŎŀǘifs sur les 

ƴƛǾŜŀǳȄ Ŝǘ ŘŞōƛǘǎ ŘΩŜŀǳ au Canada. Le pont-jetée ne faisait donc pas fonction de barrage, et il ne 

restreignait Ǉŀǎ ƭŀ ŎƛǊŎǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŜƴǘǊŜ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ Ŝǘ ƭŜ ǊŜǎǘŜ Řǳ ƭŀŎ /ƘŀƳǇƭain. Il 

constituait ǎƛƳǇƭŜƳŜƴǘ ǳƴ ƻōǎǘŀŎƭŜ ǉǳŜ ƭΩŜŀǳ Řevait contourner (Idem). La présence de la jetée 

causait une augmentation de 1 % ŘŜ ƭŀ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ όƳƻȅŜƴƴŜ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ 

de la baie) et du taux de sédimentation (fractions fines seulement) dans la baie Missisquoi 

(Idem). 
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La CMI avait néanƳƻƛƴǎ ǊŜŎƻƳƳŀƴŘŞ ƭΩŜƴƭŝǾŜƳŜƴǘ Řǳ ǊŜƳōƭŀƛ Řŀƴǎ ǎƻƴ ǊŀǇǇƻǊǘ Ŧƛƴŀƭ Ŝƴ нллр 

puisque selon elle : « Χƭŀ ƳŀƧƻǊƛǘŞ ŘŜǎ ǊŞǎƛŘŜƴǘǎ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŎǊƻƛŜƴǘ ǉǳŜ ƭŜ Ǉƻƴǘ-jetée est une 

des principales causes des problèmes de pollution de la baie. En fait, ces résidents y croient si 

ŦŜǊƳŜƳŜƴǘ ǉǳŜ ƭŀ /ƻƳƳƛǎǎƛƻƴ Ŝǎǘ ŘΩŀǾƛǎ ǉǳŜ ǘŀƴǘ ǉǳŜ ƭŜ Ǉƻƴǘ-jetée restera en place, les 

collectivités locales ne prendront pas les mesures nécessaires pour réduire les apports de 

phosphore dans la baie » (Idem). Une section de 100 m du remblai a donc finalement été retirée 

en 2007 au moment de la construction du nouveau pont, en prenant soin de ne pas nuire à 

ƭΩƘŀōƛǘŀǘ de la tortue-molle à épines, une espèce désignée « menacée » qui occupe ce milieu. 

1.1.4 Impacts des changements climatiques 

Lƭ ŀ ŞǘŞ ŘŞƳƻƴǘǊŞ Řŀƴǎ ƭŜ tƻǊǘǊŀƛǘ ǉǳΩƛƭ ȅ ŀ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊŞŎƛǇƛǘŀǘƛƻƴǎ ǘƻǘŀƭŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ ŘŞōƛǘǎ 

ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Řǳ ōŀǎǎƛƴΦ hƴ ǇǊŞǾƻƛǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǳƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŘŜǎ ǇƭǳƛŜǎ Ŝǘ 

ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǊǊŜƴŎŜ ŘΩŞǾŞƴŜƳŜƴǘǎ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎ ŜȄǘǊşƳŜǎΦ /Ŝǎ ŎƘŀƴƎŜƳents climatiques ont déjà et 

auront ǳƴ ƛƳǇŀŎǘ ŀŎŎǊǳ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǇƻǊǘŞŜǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

Par exemple, il a été mentionné que les charges de phosphore vers la baie Missisquoi avaient 

augmenté de 13 % ŜƴǘǊŜ мффм Ŝǘ нллрΦ hǊΣ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛon importante des charges de 

ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ŜƴǘǊŜ мффм Ŝǘ нллр ǎŜǊŀƛǘ Ŝƴ ƎǊŀƴŘŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘǳŜ Ł ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘŞōƛǘǎ ŘŜǎ 

ǊƛǾƛŝǊŜǎ ǇŀǊ ǊŀǇǇƻǊǘ Ł ƭΩŀƴƴŞŜ ŘŜ ǊŞŦŞǊŜƴŎŜ мффм ό{ƛƳƻƴŜŀǳ Ŝǘ {ƳŜƭǘȊŜǊΣ нллуύΦ 9ƴ ŦŀƛǘΣ ǇƻǳǊ ƭŀ 

période 2002-2005, les débits étaient 26 % plus élevés à Swanton, pour la rivière Missisquoi, et 

5 % plus élevés à Pike River, pour la rivière aux Brochets. Une analyse des données recueillies 

suggère même que les charges de phosphore se déversant dans la baie auraient été moindres 

au cours de la période de 2002 à 2005 si les conditions de débit étaient demeurées identiques à 

celles enregistrées en 1991. La charge provenant de la rivière Missisquoi aurait diminué de 5 

tm/an (-6 %) et celle de la rivière aux Brochets de 10 tm/an (-20 %) (Idem). 

De plus, les événements climatiques extrêmes tels que les pluies torrentielles (ex : Irène) ou les 

inondations augmentent de manière importante les charges de phosphore. Par exemple, les 

données recueillies en 2011 indiquent que, suite aux inondations, les charges de phosphore 

portées par les tributaires de la baie étaient de 1,7 à 2,8 fois supérieures à leur moyenne 

annuelle (LCBP, 2013). 

[ΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŘŜǎ ǇƭǳƛŜǎ ŘŜǾǊŀƛǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŀǾƻƛǊ ǳƴŜ ƛƴŦƭǳŜƴŎŜ Ł ƭŀ ƘŀǳǎǎŜΦ Selon 

certaines observations, la concentration de phosphore dans la baie serait davantage reliée à 

ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ (plutôt que la quantité totale annuelle) des pluies, et de la fonte des neiges, qui se 

produisent pendant les périodes critiques de libération de phosphore dans le bassin versant : 

ŜƴƎǊŀƛǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ǘŜǊǊŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ǘŜǊǊŀƛƴǎ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭǎΣ ƭŜǎǎƛǾŀƎŜ ŘŜ ƭΩƘǳƳǳǎ Řǳ ǎƻǳǎ-bois ou 

des végétaux morts, terres mises à nu lors des travaux de construction, remise en suspension 

ŘŜǎ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŦƻǎǎŞǎ Ŝǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ŜǘŎΦ 5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ selon les résultats obtenus 

par la ZIPP baie Missisquoi, la pollution diffuse survient en grande partie au cours de 5 ou 6 

ŞǾŞƴŜƳŜƴǘǎ ƘȅŘǊƻƭƻƎƛǉǳŜǎ ƳŀƧŜǳǊǎ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜ ƭΩŀƴƴŞŜΦ [ŀ ƳƻƛǘƛŞ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ 

annuelles atteindrait les ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ł ƭŀ ŦƻƴǘŜ ŘŜǎ ƴŜƛƎŜǎΣ Řǳ мр ƳŀǊǎ ŀǳ мр ŀǾǊƛƭ (ZIPP baie 

Missisquoi, 2011). 
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Une autre étude réalisée au Vermont a analysé les impacts des changements climatiques sur les 

débits des principaux tributaires de la baie Missisquoi et sur leurs charges en nutriments et 

matières en suspension à travers différents scénarios de modélisation. Selon cette étude, les 

charges de phosphore augmenteraient, entre 2040 et 2070, en moyenne de 24 % dans la rivière 

Missisquoi (débit +11 %), de 41 % dans la rivière de la Roche (débit +25 %) et de 17 % dans la 

rivière aux Brochets (débit +25 %) (TetraTech, 2013). 

Mentionnons également que les changements climatiques feront probablement augmenter les 

débordeƳŜƴǘǎ ŘŜǎ ƻǳǾǊŀƎŜǎ ŘŜ ǎǳǊǾŜǊǎŜ Ŝǘ ŘŜǎ ǊŞǎŜŀǳȄ ŘΩŞƎƻǳǘǎ ǎǳƛǘŜ Ł ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ 

ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŘŜǎ ǇǊŞŎƛǇƛǘŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŞǾŞƴŜƳŜƴǘǎ ŜȄǘǊşƳŜǎΦ [ΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ 

ǎƻƭǎ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ ǎŜǊŀƛǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŀƳǇƭƛŦƛŞŜ ǇŀǊ ŎŜǎ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎΦ " ƭΩƛƴǾŜǊǎŜΣ ŘŜǎ ŞǘƛŀƎŜǎ Ǉƭǳǎ 

sévères et plus longs pourraient engendrer des ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ ŜȄŎŜǎǎƛǾŜǎ ŘΩŞƭŞƳŜƴǘǎ ƴǳǘǊƛǘƛŦǎ Ŝǘ 

autres contaminants dans les eaux de surface. 

1.2 Conséquences 

Avec le ruissellement des eaux sur le territoire du bassin versant, le phosphore est apporté 

naturellement aux rivières et aux lacs et un équilibre se crée entre les quantités de phosphore 

produites dans un bassin versant naturel et la croissance des végétaux aquatiques et des 

ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎΦ [ƻǊǎǉǳΩƻƴ ŎƻǳǇŜ ƭŜǎ ŦƻǊşǘǎΣ ǉǳŜ ƭΩƻƴ ŎǳƭǘƛǾŜ ƭŜǎ ǎƻƭǎΣ ǉǳŜ ƭΩƻƴ ƳƻŘƛŦƛŜ ƭŜ ǊŞǎŜŀǳ 

ƘȅŘǊƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ƻǳ ǉǳŜ ƭΩƻƴ déverse des eaux usées, on augmente de beaucoup les quantités de 

phosphore qui étaient produites naturellement dans le bassin versant. 

[ΩŀǇǇƻǊǘ ŜȄŎŜǎǎƛŦ Ŝƴ ŎƘŀǊƎŜǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǇǊƻǾƻǉǳŜ ǳƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ Ŝƴ 

phosphore dans les milieux aquatiques. Les populations situées en aval des bassins versants 

sont les plus exposées aux divers effets cumulatifs. Les problématiques les plus sévères dans le 

bassin versant de la baie Missisquoi sont effectivement causées par un apport trop important en 

sédiments qui contiennent des éléments nutritifs tels que le phosphore. 

[Ŝ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ ǘƻȄƛǉǳŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ƘǳƳŀƛƴǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŀƴƛƳŀǳȄΦ /ΩŜǎǘ ǇƻǳǊǉǳƻƛ ƛƭ 

ƴΩŜȄƛǎǘŜ ŀǳŎǳƴ ŎǊƛǘŝǊŜ ƳŀȄƛƳŀƭ ŘŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ Řǳ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ όGangbazo et 

Le Page, 2005ύΦ {ŀ ǘƻȄƛŎƛǘŞ Ŝǎǘ ƛƴŘƛǊŜŎǘŜΣ ǎƻƛǘ Ł ǘǊŀǾŜǊǎ ƭŜǎ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜǎ ǉǳΩƛƭ ŀƳǇƭƛŦƛŜΦ Les 

ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜǎ ŘΩǳƴŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŜȄŎŜǎǎƛǾŜ Ŝƴ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǎƻƴǘ effectivement nombreuses et 

interreliées.  

Ces problématiques sont décrites aux chapitres suivants : 

¶ Eutrophisation (chapitre 7) 

¶ Cyanobactéries (chapitre 8) 

¶ Dégradation des habitats aquatiques (chapitre 9) 

aŜƴǘƛƻƴƴƻƴǎ ŘΩŜƳōƭŞ ǉǳŜ ƭŜǎ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜǎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ƴƻǘŀōƭŜǎ ƭƛŞŜǎ Ł ŎŜǎ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜǎ ǎƻƴǘ 

ƭŜǎ ǇŜǊǘŜǎ ŘΩǳǎŀƎŜǎ ǊŞŎǊŞŀǘƛŦǎ et esthétiques ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŀŎǎ, les problèmes 

ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝƴ Ŝŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΣ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ǇƻǳǊ ƭŀ ǎŀƴǘŞ, les pertes de 

biodiversité et les pertes économiques. 
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1.3 Occurrences dans le bassin versant  

Sous-bassin de la baie Missisquoi 

La baie aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ Ŏƻƴƴŀƞǘ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ŘŜ ŎƘŀǊƎŜǎ et concentrations de phosphore. 

En 2012, sa concentration médiane était de 64,5 mg/l, soit la plus élevée depuis 1999. 

Quant à son sous-bassin (drainage direct et quelques ruisseaux de niveau 2), la situation est 

également problématique. Les ruisseaux Beaver, East Swamp, Black (Labonté), Bélanger, McFee 

et Tipping, tous des tributaires directs de la baie Missisquoi, ont des concentrations en 

ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ŜȄŎŞŘŀƴǘ ƭŜ ŎǊƛǘŝǊŜ ŘΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ře 0,03 mg/l dans plus de 50 % 

des échantillons effectués en 2009. Pour les ruisseaux East Swamp, Black (Labonté), Bélanger et 

Tipping, la fréquence de dépassement varie entre 90 et 100 %. Les concentrations moyennes de 

ŎŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ variaient alors entre 0,045 pour le Beaver et 0,270 pour le Tipping. Le critère 

ŘΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƭŀŎǎ ŘŜ лΣлн ƳƎκƭ Şǘŀƛǘ ŘƻƴŎ ƭǳƛ ŀǳǎǎƛ ƭŀǊƎŜƳŜƴǘ ŘŞǇŀǎǎŞΦ 

Plusieurs éléments recensés dans le Portrait contribuent aux concentrations importantes en 

phosphore dans le sous-bassin de la baie Missisquoi et la baie elle-même. 

Par exemple, 55 % du territoire du sous-bassin est cultivé, dont 76 % grands interlignes (87 % 

maïs). Des engrais chimiques sont appliqués sur 42,2 % des terres cultivées, la plus importante 

proportion de tout le bassin. Ces pratiques agricoles expliqueraient en grande partie les 

importantes concentrations de phosphore recensées dans les ruisseaux du sous-bassin. 

[ΩƛƴǎǳŦŦƛǎŀƴŎŜΣ ǾƻƛǊŜ ƳşƳŜ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ǘƻǘŀƭŜ ŘŜ ōandes riveraines en bordure de certains cours 

ŘΩŜŀǳ du sous-bassin de la baie Missisquoi accentue le problème. 

Par ailleurs, la proportion urbaine du territoire est la plus élevée du bassin avec 3 % de 

superficie et une densité de 50 bâtiments/km2. Ces bâtiments et zones urbaines sont concentrés 

sur les contours de la baie Missisquoi. /ΩŜǎǘ ŀǳǎǎƛ Řŀƴǎ ŎŜ ǎƻǳǎ-bassin que la densité de 

population est de loin plus importante avec 66,4 habitants/km2 (incluant les saisonniers). 

On retrouve 10 campings avec au total plus de 900 sites sur les rives de la baie qui desservent 

plusieurs centaines, voire des milliers de villégiateurs. La population saisonnière y est 

particulièrement importante (61 % du total du sous-bassin). On estime que 34 % de la 

population totale du sous-bassin achemine ses eaux usées vers environ 751 installations 

septiques autonomes. La conformité des installations septiques demeure mal connue et 

pourrait encore avoir un impact significatif. 

De plus, on retrouve quatre ouvrages de surverse qui se jettent directement dans la baie. En 

2012, ƭΩƻǳǾǊŀƎe de surverse de Saint-Armand a débordé suite à une importante pluie de 88m au 

mois de septembre. 

hƴ ǊŜǘǊƻǳǾŜ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ м ǎǘŀǘƛƻƴ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ Řƻƴǘ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ǘǊŀƛǘŞŜǎ ǎƻƴǘ ŜƴǾƻȅŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŀ ōŀƛŜ 

avec une concentration maximale de 0,3 mg/l. 

Finalement, on retrouve un golf et énormément de pelouses en bordure de la baie, dont la 

ŦŜǊǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊǊŀƛǘ ƧƻǳŜǊ ǳƴ ǊƾƭŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ Řŀƴǎ ƭΩŜƴǊƛŎƘƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜΦ 5Ωŀǳǘŀƴǘ 

plus que les inondations sont fréquentes dans le sous-ōŀǎǎƛƴ Ŝǘ ǉǳΩŜƭƭŜǎ ŀŦŦŜŎǘŜƴǘ ǳƴ ōon 
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nombre de secteurs développésΦ [ΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ǾŀƎǳŜǎ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜǊŀƛǘ 

également un apport important en charges (voir chapitre 5 ǎǳǊ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎύΦ 

Sous-bassin de la rivière de la Roche 

Les plus récentes données pour la ǊƛǾƛŝǊŜ ŘŜ ƭŀ wƻŎƘŜ ƛƴŘƛǉǳŜƴǘ ǉǳΩŜƴǘǊŜ нлмл Ŝǘ нлмнΣ млл % 

des échantillons prélevés contenaient des concentrations plus élevées que le critère visant à 

ǇǊŞǾŜƴƛǊ ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ όлΣло ƳƎκƭύΣ Ŝǘ ce, ŀǳǘŀƴǘ Ł ǎƻƴ ŜƴǘǊŞŜ ŀǳ vǳŞōŜŎ ǉǳΩŁ 

sa sortie. Entre 2010 et 2012, la concentration médiane en phosphore était de 0,13 mg/l à son 

entrée au Québec et de 0,099 mg/l à sa sortie. Le phosphore serait notamment responsable des 

valeurs élevées en chlorophylle a dans la rivière de la Roche en servant de nutriment aux algues 

microscopiques (MDDEFP, 2013). 

Ces concentrations élevées en phosphore proviennent en bonne partie du Vermont. Or, dans sa 

portion québécoise, 39 % du sous-bassin de la rivière de la Roche est cultivé dont 49 % en 

cultures à grands interlignes (88 % Ŝƴ ƳŀƠǎύΦ [ΩŀǇǇƻǊǘ Řǳ vǳŞōŜŎ Ŝǎǘ ŘƻƴŎ non négligeable. 

Les installations septiques pourraient également jouer un rôle important dans les apports en 

phosphore vers la rivière de la Roche et ses tributaires. En effet, la totalité des eaux usées du 

sous-bassin sont traitées par installations septiques isolées. On compterait donc environ 467 

fosses septiques dans le territoire desservant environ 1 120 personnes. 

[ΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŘŜ ƭŀ wƻŎƘŜ Ŝǘ ŘŜ ǎŜǎ ǘǊƛōǳǘŀƛǊŜǎ ŎƻƴǘǊƛōǳŜ ŘŜ Ƴŀnière 

significative aux charges de phosphore (voir chapitre 5). 

Sous-bassin de la rivière aux Brochets 

Le bassin versant de la rivière aux Brochets fut identifié par le Gouvernement du Québec comme 

bassin prioritaire pour appliquer le concept de gestion intégrée de l'eau. 

Les données plus récentes collectées entre 2010 et 2012 indiquent que les concentrations 

médianes en phosphore de la rivière aux Brochets et de ses tributaires continuent à dépasser les 

ŎǊƛǘŝǊŜǎ ŘΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƭŀŎǎ Ŝǘ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ōƛŜƴ ǉǳŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ όLv.tсύ ŎŀƭŎǳƭŞŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŀǳȄ .ǊƻŎƘŜǘǎ ǎƻƛǘ 

considérée satisfaisante à son entrée et bonne à Pike River, la concentration médiane en 

phosphore était néanmoins de 0,04 mg/l à son entrée au Québec et de 0,0545 mg/l à Pike River, 

dépassant largement le critère de qualité de 0,03 mg/l. En effetΣ ōƛŜƴ ǉǳŜ ƭΩLv.tс ŀŦŦƛŎƘŜ ǳƴŜ 

qualité satisfaisante ou bonne, les charges de phosphore portées par la rivière aux Brochets 

demeurent beaucoup plus élevées que la charge cible de 7,2 tm/an. 

Les ruisseaux Morpions, au Castor et Ewing ont des concentrations médianes respectivement de 

0,14 mg/l, 0,1 mg/l et 0,15 mg/l et les fréquences de dépassement du critère en phosphore sont 

de plus de 90 % dans les trois cas. 

Tel que décrit plus haut à la section 1.2.1Σ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǎǘ ƭŀ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ǎƻǳǊŎŜ ŘŜ 

ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Řǳ ǎƻǳǎ-bassin. En 2006, 43 % de la superficie du sous-bassin 

était cultivée, dont 62 % en cultures à grands interlignes largement dominées par le maïs (83 %). 
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Des engrais chimiques sont appliqués sur 32,2 % des surfaces cultivées. Les sous-bassins des 

ruisseaux Morpions, Walbridge, au Castor et Ewing sont aussi très majoritairement couverts de 

cultures annuelles à grands interlignes. Selon les données agricoles de 2010, on note une 

augmentation des cultures à grands interlignes, notamment de maïs et de soya. Notez que les 

cultures de soya nécessitent moins d'engrais, Ƴŀƛǎ ǎƻƴǘ Ǉƭǳǎ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜǎ Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴΣ ŘƻƴŎ Ƴƻƛƴǎ 

de phosphore, mais plus de matières en suspension (MES). 

La production animale est importante dans le sous-bassin de la rivière aux Brochets, qui 

regroupe 78 % des unités animales de tout le bassin réparties dans 192 ŦŜǊƳŜǎ ŘΩŞƭŜǾŀƎŜΦ [ŀ 

densité animale est de 1,4 unité animale/hectare cultivé. La production porcine y est 

dominante.  

De plus, globalement, environ 33 % des analyses de sol prélevées dans les municipalités du 

bassin versant de la rivière aux Brochets présentaient des taux de saturation supérieurs au seuil 

de vulnérabilité pour la perte de phosphore (Agrosol, 2002). En 2002, on retrouvait dans le 

bassin versant huit ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ ǉǳƛ ŞǘŀƛŜƴǘ Ŝƴ ǎǳǊǇƭǳǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜΣ ŎΩŜǎǘ-à-dire que le 

phosphore (P2O5) produit par les productions animales était plus important que le phosphore 

consommé par les productions végétales. Parmi ces municipalités, deux avaient un surplus de 

ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǎƛ ŞƭŜǾŞ ǉǳΩŜƭƭŜǎ ŞǘŀƛŜƴǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞŜǎ Ŝƴ ȊƻƴŜ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ƭƛƳƛǘŞŜ ό½![ύΣ ǎƻƛǘ {ŀƛƴǘ-

Ignace-de-Stanbridge et Stanbridge-{ǘŀǘƛƻƴΦ [ΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŀƴƛƳŀƭŜ Ŝǎǘ 

interdite dans une ZAL à moins de traiter complètement (granule, compost) les déjections 

animales. 

Les nombreuses zones inondables situées sur la rivière aux Brochets constituent également des 

ȊƻƴŜǎ Ł ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ ǇŜǊǘŜǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭƻǊǎǉǳΩŜƭƭŜǎ ǎƻƴǘ ŎǳƭǘƛǾŞŜǎ Ŝƴ 

grands interlignes, ce qui est fréquent dans ce sous-bassin. Il y aurait au moins 40 ha de champs 

situés en bordure de la rivière aux Brochets qui subissent des inondations de façon récurrente. 

[ΩƛƴǎǳŦŦƛǎŀƴŎŜΣ ǾƻƛǊŜ ƳşƳŜ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ǘƻǘŀƭŜ ŘŜ ōandes riveraines en bordure de certains cours 

ŘΩŜŀu du sous-bassin de la rivière aux Brochets accentue également le problème. 

De plus, on retrouve 751 km de routes non pavées, soit 68 % du total, ainsi que 61 ponts. La 

portion Est du sous-bassin contient plusieurs secteurs où les pentes fortes peuvent contribuer à 

ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ǊƻǳǘŜǎ Ŝǘ ŦƻǎǎŞǎ ǊƻǳǘƛŜǊǎΦ  

Il existe trois ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ sur la rivière aux Brochets dont les normes de rejets en 

phosphore sont de 1 mg/l et une dont la norme est de 0,8 mg/l (Bedford). Les bilans annuels de 

performances ŘŜǎ ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻǳǎ-basǎƛƴ ƳƻƴǘǊŜƴǘΣ ǇƻǳǊ ƭΩŀƴƴŞŜ нлмо, une 

atteinte de 100 % ŘŜ ƭŜǳǊǎ ŜȄƛƎŜƴŎŜǎ ŘŜ ǊŜƧŜǘΣ Ł ƭΩŜȄŎŜǇǘƛƻƴ ŘŜ deux ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ Υ 

Frelighsburg (83 %) et Notre-Dame-de-Stanbridge (83 %) (Base de données SOMAE, MAMROT, 

2013). 

On retrouve également 11 ouvrages de surverse qui se jettent dans la rivière aux Brochets. En 

2012, ƭŜǎ ƻǳǾǊŀƎŜǎ ŘŜ ǎǳǊǾŜǊǎŜ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ ŘŜ .ŜŘŦƻǊŘ ƻƴǘ débordé 

ммр Ŧƻƛǎ Ł ŎŀǳǎŜ ŘΩŞǾŞƴŜƳŜƴǘǎ ŘŜ ǇƭǳƛŜ Ŝǘ п Ŧƻƛǎ Ł ŎŀǳǎŜ ŘŜ Ŧƻƴtes des neiges/crues. De plus, un 
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des ouvrages de surverse de la station, dans le secteur de Stanbridge Station, n'a pas respecté 

son exigence de rejet pour une deuxième année consécutive (Idem). 

Il y aurait environ 4 163 installations septiques résidentielles dans le sous-bassin. On retrouve 

également plusieurs campings en bordure de la rivière aux Brochets et du ruisseau Morpions qui 

ŀŎŎǳŜƛƭƭŜƴǘ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŎŜƴǘŀƛƴŜǎ ŘŜ ǎŀƛǎƻƴƴƛŜǊǎΣ ǇŀǊŦƻƛǎ ƳşƳŜ ŘŜǎ ŎŀƳǇŜǳǊǎ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘǎΦ [ΩŞǘŀǘ 

de conformité de ces installations septiques demeure mal connu et celles-ci constituent un 

risque sérieux en termes de charges de phosphore. 

Lac Selby 

La charge totale de phosphore vers le lac Selby a été estimée à 951 kg par année en 1981 

(Thibault et al., 1981). Les installations septiques étaient alors responsables de 31 % des charges 

de phosphore, la densité des résidences et chalets étant particulièrement élevée autour du lac 

Selby. hǊΣ Ŝƴ мфут ŜƭƭŜǎ ƻƴǘ ǘƻǳǘŜǎ ŞǘŞ ǊŀŎŎƻǊŘŞŜǎ Ł ǳƴ ǊŞǎŜŀǳ ŘΩŞƎƻǳǘ Ŝǘ Ł ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ 

de la Ville de Dunham. {Ŝƭƻƴ ƭΩŞǘǳŘŜ ŘŜ мфумΣ ƭes sols à nu représentaient la 2e source ŘΩŀǇǇƻǊǘǎ 

en phosphore avec 19 %, les charges de sédiments provenant des eaux de ruissellement du 

bassin versant du lac Selby constituent effectivement un apport important en phosphore. 

Suivaient ensuite ƭŜǎ ŞƭŜǾŀƎŜǎ ŘΩŀƴƛƳŀǳȄ ŀǾŜŎ мс %, les engrais chimiques avec 15 %, les forêts 

avec 13 % et les précipitations atmosphériques avec 5 %. 

En 2012, selon les données collectées pour le Réseau de surveillance volontaire des lacs, la 

concentration en phosphore du lac Selby était en moyenne de 0,0088 mg/l. La moyenne est de 

0,0126 mg/l entre 2006 et 2012. Les sédiments accumulés au fond du lac contenaient en 2008 

1,1 kg/t de phosphore (Prichonnet, 2008). 

Bien que la concentration en phosphore du lac Selby ne dépasse pas le critère pour 

ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƭŀŎǎ ŘŜ лΣлн ƳƎκƭΣ ƭŜǎ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜǎ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ Ŝƴ ƴǳǘǊƛƳŜƴǘǎ ǎΩȅ Ŧƻƴǘ 

sentir (cyanobactéries, eutrophisation, dégradation des milieux aquatiques, etc.). Voir les 

chapitres respectifs à ces problématiques pour plus de détails. 

[Ŝ ǊǳƛǎǎŜŀǳ .ŞǊŀǊŘ Ŝǎǘ ŀǳǎǎƛ ǎƻǳǊŎŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŘΩŀǇǇƻǊǘǎ Ŝƴ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǾŜǊǎ ƭŜ ƭŀŎ {ŜƭōȅΦ 9ƴǘǊŜ 

mai et septembre 2009, la concentration médiane son embouchure était de 24 ug/l. 

Sous-bassin de la rivière Missisquoi 

[Ŝǎ Ǉƭǳǎ ǊŞŎŜƴǘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǎǳǊ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ƛƴŘƛǉǳŜƴǘ ǉǳŜ ƭŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ 

ne sont pas préoccupantes dans les rivières Sutton et Missisquoi. En effet, la concentration 

médiane enregistrée entre 2010 et 2012 dans la rivière Sutton était de 0,014 mg/l, et pour la 

rivière Missisquoi de 0,0205 mg/l à son entrée et 0,018 mg/l à sa sortie du Québec. 5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ 

une réduction significative de phosphore (-37 %) a été enregistrée dans la rivière Sutton entre 

1999 et 2008). Dans le cas de la rivière Missisquoi Nord, les concentrations médianes en 

phosphore total, de 0,01 mg/l en amont et de 0,19 mg/l en aval, ne semblent pas 

particulièrement préoccupantes. 
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Toutefois, si les concentrations sont faibles, diluées par le débit, les charges peuvent être 

considérables, notamment dans la rivière Missisquoi qui est alimentée par le ruisseau Mud dont 

les taux de pertes de phosphore sont particulièrement élevés (0,64 kg/ha/an). 

Les cultures annuelles sont marginales dans ce sous-bassin. Seulement 6,4 % du territoire est 

cultivé dont 10 % en grands interlignes (63 % en maïs). On y retrouve cependant une quantité 

considérable de bovins et volailles, les unités animales y étant les deuxièmes plus élevées du 

bassin, quoique loin derrière la rivière aux Brochets. Il est estimé que les charges de phosphore 

on provenance de sous-bassin seraient surtout de type soluble, les cultures pérennes y étant 

dominantes et les unités animales relativement nombreuses. 

De plus, sur les 1 318 km de routes qui sillonnent le territoire, 80 % sont non pavées (1 057 km). 

On retrouve aussi 104 ponts. Les pentes sont particulièrement fortes dans ce sous-bassin, ce qui 

ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ǳƴ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘΩérosion des routes et fossés. De plus, les nombreux ponts 

ƛƴŘƛǉǳŜƴǘ ǉǳŜ ƭŜǎ ŎǊƻƛǎŜƳŜƴǘǎ ǊƻǳǘŜκŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻƴǘ ƴƻƳōǊŜǳȄΣ ŀǳƎƳŜƴǘŀƴǘ ƭŜ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ŘŜ 

ŎƘŀǊƎŜǎ ŀŎƘŜƳƛƴŞŜǎ ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ Ŝƴ ǳǘƛƭƛǎŀƴǘ ƭŜ ŎƻŜŦŦƛŎƛŜƴǘ ŘŜ 

pertes de phosphore par les routes non pavées en secteur montagneux (10 kg/km/an) estimé 

par Wemple (2013), on estime les charges à 10,6 tonnes de phosphore par année dans les cours 

ŘΩŜŀǳ Řǳ ǎƻǳǎ-bassin.  

Les chantiers en secteur montagneux sont également nombreux dans ce sous-bassin où la 

population permanente connaît une croissance relativement importante. 

La densité des résidences et chalets est particulièrement élevée dans les secteurs de Sutton, 

notamment en secteur montagneux près du centre de Ski, puis autour des lacs de la Missisquoi 

Nord. 

Les zones inondables sont nombreuses dans ce sous-bassin. Plusieurs campings sont situés dans 

les zones inondables et sont périodiquement inondés, incluant leurs installations septiques. Ceci 

constitue une source potentiellement importante de phosphore. Certains chalets et résidences 

des lacs tŀǊƪŜǊ Ŝǘ ŘΩ!ǊƎŜƴǘ ǎƻnt également en zone inondable. 

En effet, on retrouverait environ 4 867 installations septiques résidentielles dans le sous-bassin. 

Une importante population saisonnière et touristique contribue aux apports de phosphore qui 

doivent être traités par ces systèmes. La conformité de ces installations, résidentielles et 

commerciales demeure mal connue et constitue un risque de contamination considérable.  

5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ DƭŜƴ {ǳǘǘƻƴ ŘŜ ƭŀ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞ ŘŜ {ǳǘǘƻƴΣ ǎƛǘǳŞ Ŝƴ ōƻǊŘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ 

Missisquoi connait un problème de traitement des eaux des résidences isolées qui dure depuis 

ŘŜǎ ŘƛȊŀƛƴŜǎ ŘΩŀƴƴŞŜǎΦ [Ŝǎ ŎƘŀƳǇǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ŘŜ му ǊŞǎƛŘŜƴŎŜǎ seraient rendus non 

ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƭǎΦ hǊ ƭŀ ǊŝƎƭŜƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ƛƴǘŜǊŘƛǎŀƴǘ ŘŜ ǊŜŎƻƴǎǘǊǳƛǊŜ ǳƴ ŎƘŀƳǇ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ŀǳ ƳşƳŜ 

ŜƴŘǊƻƛǘΣ ƭŀ ŎƻƴŦƻǊƳƛǘŞ ǇƻǎŜ ǳƴ ŘŞŦƛ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ǉǳƛ ƴΩŜǎǘ ǘƻǳƧƻǳǊǎ Ǉŀǎ ǊŞǎƻƭǳ ό±ƛƭƭŜ ŘŜ {ǳǘǘƻƴ, 

2011). Un système collectif serait envisagé. 

Par ailleurs, on retrouve cinq ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭŜ ǎƻǳǎ-bassin dont deux qui rejettent 

leurs eaux traitées dans la rivière Sutton, deux dans la Missisquoi Nord, une dans un tributaire 
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de la Missisquoi. Les exigences des rejets sont de 0,3 mg/l de phosphore, sauf pour la station de 

hǿƭΩǎ IŜŀŘ qui est de 1 mg/l.  

De plus, neuf ouvrages de surverse jettent leurs eaux usées non traitées dans leǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Řǳ 

sous-bassin. !ǳŎǳƴ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘ ƴΩŀ ŞǘŞ ǊŀǇǇƻǊǘŞ Ŝƴ нлмн Řŀƴǎ ƭŜ ǎƻǳǎ-bassin.  

Dans la portion du sous-bassin de la rivière Missisquoi située au Vermont, on retrouve huit 

ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭŜǎ Ŝǘ une ǎǘŀǘƛƻƴ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ŘΩŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭƭŜǎ όMBBP, 

2013). On retrouve également dans cette portion du bassin 22 ouvrages de surverse dont 11 qui 

se jettent directement dans la rivière Missisquoi et 11 que se jettent dans ses tributaires (Idem). 

Finalement, les activités récréatives dans les secteurs montagneux sont nombreuses dans le 

sous-bassin (sentiers pédestres, centre de ski, etc.). Ceux-ci constituent une source 

potentiellement importante de sédiments chargés en nutriments tel le phosphore. 

Lacs et étangs 

Parmi les lacs et étangs du sous-bassin de la rivière Missisquoi, certains ont des concentrations 

moyennes en phosphore qui approche ou dépasse le critère de 0,02 mg/l pour la prévention de 

ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƭŀŎǎΦ 

/ΩŜǎǘ ƭŜ Ŏŀǎ Řǳ ƭŀŎ [ƛōōȅ Řƻƴǘ ƭŀ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ƳƻȅŜƴƴŜ ŜƴǘǊŜ мффт Ŝǘ нлмн était de 0,0195 mg/l. 

Des valeurs moyennes extrêmes ont été enregistrées en 2005 (0,0679 mg/l) et 2006 (0,043 

mg/l).  

Quant aux autres lacs et étangs du sous-bassin, les concentrations moyennes varient entre 

лΣллсп ƳƎκƭ ǇƻǳǊ ƭŜ ƭŀŎ hǊŦƻǊŘ Ŝǘ лΣлмпо ǇƻǳǊ ƭΩ;ǘŀƴƎ {ŀƭƭȅΣ ŎŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ ǎƻƴǘ ŘƻƴŎΣ ǇƻǳǊ 

ƭΩƛƴǎǘŀƴǘΣ ǇŜǳ ǇǊŞƻŎŎǳǇŀƴǘŜǎΦ Certaines conséquences liées aux charges excessives en sédiments 

et nutriments se font toutefois sentir dans plusieurs des lacs et étangs du sous-bassin de la 

rivière Missisquoi (cyanobactéries, eutrophisation, dégradation des habitats aquatiques, etc.). 

Voir les chapitres respectifs à ces problématiques pour plus de détails. 

Lac Parker 

Le lac Parker est le lac qui a les plus importantes concentrations moyennes de phosphore du 

bassin (excluant la baie Missisquoi). En effet, sa concentration moyenne entre 1997 et 2008 est 

de 0,02м ƳƎκƭΣ ŘŞǇŀǎǎŀƴǘ ƭŜ ŎǊƛǘŝǊŜ ŘΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƭŀŎǎΦ 5Ŝ ŦƻǊǘŜǎ ǾŀƭŜǳǊǎ ƳƻȅŜƴƴŜǎ ƻƴǘ 

aussi été enregistrées en 1998 (0,0305 mg/l), 2002 (0,046 mg/l) et 2004 (0,0307 mg/l).  

Le lac Parker est un petit lac. Malgré le fait que son bassin versant est majoritairement forestier, 

ƭŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘŜ ǎǳǇǇƻǊǘ Řǳ ƭŀŎ Ŝǎǘ ŀǘǘŜƛƴǘŜΦ Lƭ Ŝǎǘ ŘƻƴŎ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜ ŘŜ ƭƛƳƛǘŜǊ ƭΩƛƳǇŀŎǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ 

anthropiques qui ont lieu en bordure de celui-ci et dans son bassin versant. 

[ŀŎ ŘΩ!ǊƎŜƴǘ 

Le ruisseau Parker est responsable de plus de la moitié des apports en phosphore total vers le 

ƭŀŎ ŘΩ!ǊƎŜƴǘ όw!tt9[Σ нллсa). 

aŀƭƎǊŞ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴǎ ŀǇǇƻǊǘŞŜǎ Ł ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ƛƳƳŞŘƛŀǘ Řǳ ƭŀŎΣ ƭŀ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ 

maximale de phosphore que le lac peut absorber (capacité de support) est dépassée. La 
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principale cause est la sursaturation du nombre de chalets, résidences, campings et plages en 

bordure du lac. 

Lac Trousers 

Certains tributaires du lac Trousers constituent des sources importantes de phosphore. Les 

ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ ƳŜǎǳǊŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǊǳƛǎǎŜŀǳȄ .ŜŀǳǊŜƎŀǊŘΣ {ŜǊǇŜƴǘƛƴŜ Ŝǘ Ł ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ Řǳ 

ruisseau Libby dépassent périodiquement 20 ug/l. 

La baie Legendre du lac Trousers serait particulièrement problématique puisque les valeurs 

ŘΩŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞ ŘŜǎ ŦƻǎǎŜǎ ǎŜǇǘƛǉǳŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ ŎƘŀƳǇǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ Ł ǊŜǘŜƴƛǊ ƭŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǎƻƴǘ ŞǾŀƭǳŞŜǎ 

entre 25 % et 40 %Φ [Ŝǎ ŎƘŀƳǇǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǘŜǊǊŀƛƴǎ ǎƻƴǘ ǇŀǊŦƻƛǎ ƭŜǎǎƛǾŞǎ ǇŀǊ ŘŜǎ 

inondations, emportant des quantités potentiellement importantes de phosphore au lac. De 

plus, certaines installations septiques seraient non conformes contribuant à une contamination 

directe du lac (RAPPEL, 2008c). 

Le bassin versant du lac Trousers inclut tous les lacs de la Missisquoi Nord. Au total, le lac 

Trousers reçoit annuellement 2 131,5 kg de phosphore. De cette quantité, 43 % provient de 

sources naturelles, soit 911,9 kg, alors que 57 % provient de sources anthropiques, soit 1 219,6 

kg. Il est important de se rappeler ici que la superficie reliée aux activités humaines dans 

ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ ƴŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ ǉǳŜ мсΣо % du territoire. Ce petit 16,3 % émet donc 

57 % de la quantité totale de phosphore qui se retrouve dans le lac Trousers (RAPPEL, 2010c). 

Tableau 6 : Charges de phosphore vers le lac Trousers (extrait de RAPPEL, 2010c). 

 

Comparativement à son état naturel, le lac Trousers reçoit donc annuellement 2,2 fois plus de 

phosphore, soit 2 131,5 kg de phosphore au ƭƛŜǳ ŘŜ фтрΣр ƪƎΦ [ΩŀǇǇƻǊǘ ƳŀȄƛƳŀƭ όŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘŜ 

support) pour le lac Trousers serait de 1 463,3 kg Pt/an. À la lumière de ces résultats, le lac 

Trousers recevrait donc 668,3 kg de phosphore en trop annuellement, ce qui indique que la 

capacité de support du lac Trousers est dépassée (Idem). 
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4.4.3. R£SUM£ DU BILAN DE PHOSPHORE 

Le tableau 10 pr®sente un r®sum® des tableaux 8 et 9 et permet de bien visualiser 

lõaugmentation des apports en phosphore caus® par les activit®s humaines. 

Tableau 10 : Compilation des apports en phosphore (kg PT/an) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Au total, le lac Trousers re­oit annuellement 2 131,5 kilogrammes de phosphore. De cette 

quantit®, 43 % provient de sources naturelles, soit 911,9 kg, alors que 57 % provient de sources 

anthropiques, soit 1 219,6 kg. Il est important de se rappeler ici que la superficie reli®e aux 

activit®s humaines dans lõensemble du bassin versant ne repr®sente que 16,3 % du territoire. Ce 

petit 16,3 % ®met donc 57 % de la quantit® totale de phosphore qui se retrouve dans le lac 

Trousers. 

Le bassin versant imm®diat du lac Trousers contribue pour sa part  ̈53,4 % des apports totaux 

(1 139,0 kg PT/an) tandis que les cinq lacs en amont contribuent  ̈46,6 % (992,6 kg PT/an). Il est 

®galement int®ressant de noter que pour lõensemble des sous-basins versants, 3 369,1 kg de 

phosphore sont ®mis annuellement. De cette quantit®, seulement 63,3 % se retrouvera dans le 

lac Trousers (2 131,5 kg PT). En effet, comme nous lõavons vu pr®c®demment, les lacs 

retiennent une partie du phosphore. Les lacs Parker, Orford, dõArgent, Libby et Long Pond 

retiennent donc annuellement plus de 1 237,6 kg de phosphore. 

Comparativement  ̈son ®tat naturel, le lac Trousers re­oit donc annuellement 2,2 fois plus de 

phosphore, soit 2 131,5 kg de phosphore au lieu de 975,5 kg.  

 

  

Lac         

Parker

Lac        

Orford

Lac 

d'Argent

Lac               

Libby

Lac          

Long Pond

Lac 

Trousers
TOTAL

Apports provenant des 

bassins versants 

immŞdiats
naturels 501,4 97,1 237,1 28,6 82,0 483,5 1429,6

anthropiques 357,7 241,9 420,7 200,1 63,5 655,5 1939,5

Apports des lacs en amont

naturels - - 397,4 - - 428,4 -

anthropiques - - 338,2 - - 564,1 -

sous-total naturel 501,4 97,1 634,5 28,6 82,0 911,9 -

sous-total anthropique 357,7 241,9 758,9 200,1 63,5 1219,6 -

TOTAL ACTUEL 859,1 339,0 1393,4 228,8 145,5 2131,5 3369,1

Apport Ł l'Ştat naturel

diffus 517,9 103,5 264,6 32,8 85,9 518,6 1523,3

lacs en amont - - 411,5 - - 456,9 -

TOTAL " L';TAT NATUREL 517,9 103,5 676,1 32,8 85,9 975,5
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Plus en détail, le bilan de phosphore réalisé met en évidence le rôle majeur du rejet des eaux 

usées sur le territoire du bassin versant. En effet, celles-ci ont fait augmenter à elles seules les 

ŀǇǇƻǊǘǎ Ŝƴ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ŘΩŜnviron 64,7 % ŎƻƳǇŀǊŀǘƛǾŜƳŜƴǘ Ł ƭΩŞǘŀǘ ƴŀǘǳǊŜƭΦ [Ŝǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ 

ŎƻƴǘǊƛōǳŜƴǘ ŘƻƴŎ Ł Ǉƭǳǎ ŘŜ ƭŀ ƳƻƛǘƛŞ ŘŜǎ ŀǇǇƻǊǘǎ Ŝƴ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ŀƴǘƘǊƻǇƛǉǳŜ Ŝǘ Ł ǇǊŝǎ 

du tiers (29,6 %) des apports totaux que reçoit le lac actuellement (Idem). 

1.4 %ØÅÍÐÌÅÓ ÄȭÁctions réal isées 

En plus des nombreuses études qui ont permis de cibler les principales sources de phosphore 

dans le bassin versant, uƴŜ ƳǳƭǘƛǘǳŘŜ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ ƛƴŎƭǳŀƴǘ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘs 

investissements et ƭΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘΩƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ ǉǳƛ ƻƴǘ permis de réduire de manière 

importante les sources de ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǇƻƴŎǘǳŜƭƭŜǎ Ŝǘ ŘΩŀǘǘŞƴǳŜǊ ƭŜǎ ŀǇǇƻǊǘǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ŘŜ 

sources diffuses. En voici quelques exemples. 

Dans le cadre de ƭΩEntente sur la réduction du phosphore dans la baie Missisquoi entre le 

ƎƻǳǾŜǊƴŜƳŜƴǘ Řǳ vǳŞōŜŎ Ŝǘ ƭΩ;ǘŀǘ Řǳ ±ŜǊƳƻƴǘ signée en 2002, le Comité interministériel de 

concertation sur la baie Missisquoi - Région Montérégie et Estrie (CICBM-RME) a produit des 

Plans ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴǎ ǇƻǳǊ ƭŀ Ǌéduction du phosphore dans lesquels plusieurs ministères 

ǎΩŜƴƎŀƎŜŀƛŜƴǘ Ł ǊŞŀƭƛǎŜǊ ŘŜǎ ŀŎǘƛƻƴǎ Ǿƛǎŀƴǘ ƭŀ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀǇǇƻǊǘǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǾŜǊǎ ƭŀ ōŀƛŜ 

Missisquoi. [ΩƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ ƭΩ9ƴǘŜƴǘŜ Şǘŀƛǘ ŘŜ ramener la concentration de phosphore de la baie 

Missisquoi à 0,025 mg/L afin ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ŘŜ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜǎ ǇǊƻƭƛŦŞǊŀǘƛƻƴǎ ŘŜ 

cyanobactéries en particulier et de ralentir le phénomène de vieillissement (eutrophisation) de 

cette baie du lac Champlain. 

[Ωassainissement des eaux usées municipales et industrielles a été complété dans le bassin 

versant avec la constructƛƻƴ ŘŜǎ ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ŘΩ!ōŜǊŎƻǊƴΣ ŘŜ Frelighsburg, Stanbridge 

East et Notre-Dame-de-Stanbridge et le raccordement des résidences de la Pointe Jameson et 

du lac Selby. Depuis 2010, 100 % des résidences du bassin versant raccordées à un réseau 

ŘΩŞƎƻǳǘ ǎƻƴǘ ŘŜǎǎŜǊǾƛŜǎ ǇŀǊ ǳƴŜ ǎǘŀǘƛƻƴ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŜǳǊǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎΦ Les investissements en 

traitement des eaux usées municipales dans le bassin versant sont présentés au tableau suivant. 

Tableau 7 Υ {ŜŎǘŜǳǊǎ ǊŀŎŎƻǊŘŞǎ Ł ǳƴŜ ǎǘŀǘƛƻƴ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ ŘŜǇǳƛǎ мффн 

 

Secteurs raccordés Réalisation Coût ($)

Bedford 1992 7 915 000

Bedford (Stanbridge Station) 1996 883 000

Eastman 1993 1 825 000

Venise-en-Québec 1994 4 929 000

Potton 1995 2 687 000

Saint-Georges-de-Clarenceville 1998 1 860 000

Sutton 2000 1 057 000

Saint-Armand (Philipsburg) 2002 2 500 000

Abercorn 2007 2 200 000

Pointe Jameson Phase 1 (Venise) 2009 8 200 000

Stanbridge East 2009 1 800 000

Notre-Dame-de-Stanbridge 2010 4 300 000

Frelighsburg 2012 7 000 000

Total 47,2 M$

Source : Mimeault et Simoneau, 2010
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De plus, de nouvelles exigences en termes de rejets de phosphore font en sorte que les 

ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ ŘŜǾǊƻƴǘ ŘΩƛŎƛ le 1er janvier 2017 se doter de nouveaux 

équipements de déphosphatation afin de respecter la norme de 0,3 mgPtot/l  (MDDELCC, 2014). 

[Ŝǎ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜǎ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ƻƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŎƻƳǇƭŞǘŞ ƭΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ŘŜ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŘŜ 

leurs eaux usées, notamment les eaux ŘŜ ƭŀǾŀƎŜ ŘŜ ƭΩǳǎƛƴŜ ŘΩŀƭƛƳŜƴǘǎ ŎƻƴƎŜƭŞǎ .ƻƴŘǳŜƭƭŜ 

(Simoneau, 2007). 

Mentionnons également que les phosphates ont été bannis des détergents à lave-vaisselle en 

2007 au Québec (LCBP, 2012). 

5ΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ŘΩassainissement agricole ont eu lieu dans le bassin afin de limiter la 

Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇŀǊ le phosphore. Par exemple, le programme de subvention Prime-

Vert Řǳ aƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩ!ƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ŘŜǎ tşŎƘŜǊƛŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ!ƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ όa!t!vύ a permis la 

réalisation de projets de retrait des animaux des cours d'eau, de conservation des sols, de 

plantations d'arbustes et de haies brise-vent, ŘΩŀǾŀƭƻƛǊǎΣ ŘΩŜƴǊƻŎƘŜƳŜƴǘǎΣ ŘŜ ǘǊŀƴŎƘŞŜǎ ŦƛƭǘǊŀƴǘŜǎ 

et dΩƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ ŘΩŜƴǘǊŜǇƻǎŀƎŜ ŘŜ ƭƛǎƛŜǊǎ Ŝǘ ŘŜ ŦǳƳƛŜǊǎ, notamment. À ce jour, plus de 3M$ 

ont été investis par le MAPAQ dans ce programme pour le bassin versant. De plus, des cours sur 

la méthode du semis direct et autres pratiques de conservation des sols ont été offerts aux 

producteurs agricoles dont plusieurs ont fait l'achat d'équipements pour transiter vers ces 

pratiques (Mimeault et Simoneau, 2010). 

[ŀ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜ ŘΩǳƴŜ ǘǊƻǇ ƎǊŀƴŘŜ ǊƛŎƘŜǎǎŜ ŘŜǎ ǎƻƭǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ Ŝƴ t ŀ ŞǘŞ ŀŘǊŜǎǎŞŜ ǇŀǊ ƭŀ ƳƛǎŜ 

en application du Règlement sur les Exploitations Agricoles (REA) qui encadre la gestion, la 

méthode et la quantité de fertilisants (phosphore) appliquée aux champs. Le REA exige, entres 

autres, ƭŜ ŘŞǇƾǘ Řǳ ōƛƭŀƴ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Ł ƭΩŞǉǳƛƭƛōǊŜ Ŝǘ ƭŀ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎΦ La mise en 

place progressive des plans agroenvironnementaux de fertilisation (PAEF) devrait 

ŞǾŜƴǘǳŜƭƭŜƳŜƴǘ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ǳƴ ǊŜǘƻǳǊ ǾŜǊǎ ƭΩŞǉǳƛƭƛōǊŜ Ŝǘ ŦŀƛǊŜ Ŝƴ ǎƻǊǘŜ ǉǳŜ ƭŜǎ ǉǳŀƴǘƛǘŞǎ ŘŜ 

fertilisants épandues ne dépassent pas les besoins des plantes PAEF. De plus, le REA interdit 

depuis 2004 d'augmenter les superficies cultivées dans les municipalités situées dans les zones 

dégradées identifiées, soit les bassins versants où les concentrations en phosphore dans les 

eaux de surface sont trop élevées. Notez toutefois que ƭŜ w9! ƴΩƛƴǘŝƎǊŜ ŀǳŎǳƴ ŦŀŎǘŜǳǊ ŘŜ 

transport du phosphore ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ Or, iƭ Ŝǎǘ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ ŀŘƳƛǎ ǉǳŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘǳŜ ŀǳ 

ruissellement des eaux de pluie à la surface des champs est la cause première des charges 

exportées en phosphore provenant de champs en cultures annuelles conventionnelles (Poirier 

et al., 2010).  

Dans le cadre du tƭŀƴ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴǎ ǇƻǳǊ ƭŀ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ Řǳ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ produit par la CICBM-

RME, depuis 2003 le MDDELCC a inspecté une à une toutes les fermes situées dans le bassin 

versant afin de vérifier leur conformité et corriger diverses irrégularités. Un suivi a également 

ŞǘŞ ŜŦŦŜŎǘǳŞ ǇŀǊ ƭŜ a559[// ŀŦƛƴ ŘŜ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŀ ŎƻƴŦƻǊƳƛǘŞ du stockage adéquat des fumiers, 

ŘŜ ƭΩŀŎŎŝǎ ƛƴǘŜǊŘƛǘ ŘŜǎ ŀƴƛƳŀǳȄ ŀǳȄ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ Řǳ ǊŜǎǇŜŎǘ ŘŜǎ ŘŀǘŜǎ ŘΩŞǇŀƴŘŀƎŜ Ŝǘ ŘŜ 

ƭΩŞŎƘŞŀƴŎƛŜǊ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛŦ ǇƻǳǊ ǎΩŀǎǎǳǊŜǊ ǉǳŜ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ŦŜǊƳŜǎ ǾƛǎŞŜǎ ŀǾŀƛŜƴǘ ƭŜǎ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜǎ 

requises pour valoriser leurs déjections animales. 
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Deux ½ƻƴŜǎ ŘΩLƴǘŜǊvention Prioritaire Phosphore (ZIPP) ont été mises en place afin de réaliser 

ǳƴ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎ Ŝǘ ǇǊƻŎŞŘŜǊ Ł ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ŘΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎƻǳs-bassins 

de la baie Missisquoi et du ruisseau Morpions.  

Le projet de bande riveraine élargie (Lisière verte) de la Coopérative de solidarité du bassin 

versant de la rivière aux Brochets ŀ ǇŜǊƳƛǎ ŘΩŞǘŀōƭƛǊ ǳƴ ǇǊŞŎŞŘŜƴǘ ŘŞƳƻƴǘǊŀƴǘ ǉǳŜ ƭŜǎ 

ŀƎǊƛŎǳƭǘŜǳǊǎ ǇŀǊǘƛŎƛǇŜƴǘ Ł ŘŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ǊŀǎǎŜƳōƭŜǳǊǎ Ł ŎƻƴŘƛǘƛƻƴ ŘΩƻōǘŜƴƛǊ ǳƴŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜ 

compensation pour les services écologiques rendus. Le projet visait à établir des bandes 

ǊƛǾŜǊŀƛƴŜǎ ŞƭŀǊƎƛŜǎ ŘŜ ф ƳŝǘǊŜǎ Ŝƴ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ Ł ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘŜǳǊ ŘŜ ǊŞŎƻƭǘŜǊ ǎƻƛǘ Řǳ ŦƻƛƴΣ ǎƻƛǘ ǳƴŜ 

culture pérenne comme le panic érigé. Grâce à projet-pilote : 

¶ plus de 78 km de bandes riveraines continues de 9 mètres de largeur ont été établies; 

¶ 25 hectares de plaines inondables, ainsi que 85 hectares de bandes riveraines, ont été 

ŎƻƴǾŜǊǘƛŜǎ ŘŜ ŎǳƭǘǳǊŜǎ ŀƴƴǳŜƭƭŜǎ Ł ŎǳƭǘǳǊŜǎ ǇŞǊŜƴƴŜǎΣ ǊŞŘǳƛǎŀƴǘ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝƴ ŎŜǎ ŜƴŘǊƻƛǘǎ 

critiques; 

¶ plus de 500 strǳŎǘǳǊŜǎ ŘŜ ŎƻƴǘǊƾƭŜ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ƻƴǘ ŞǘŞ ƛƴǎǘŀƭƭŞŜǎΤ 

¶ participation de pratiquement tous les producteurs agricoles de cette zone de 53 km². 

{ǳƛǘŜ Ł ƭΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǎ Bonnes Pratiques Agroenvironnementales (BPA), ƭΩLw5! a évalué la 

réduction du phosphore à environ 30 % dans les plus hauts débits pour le secteur couvert. 

Un marais filtrant a été aménagé à l'automne 2002 en parallèle au ruisseau Walbridge afin d'y 

détourner une portion équivalente à 5 % de son débit total. [ΩƻōƧŜŎǘƛŦ Şǘŀƴǘ ŘΩŞǘǳŘƛŜǊ ƭŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ 

ŘΩǳƴ ǘŜƭ ŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ł ŀǎǎŀƛƴƛǊ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ŎŜǎ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀƴǘǎ όǇƘƻǎǇƘƻǊŜΣ ƴƛǘǊŀǘŜǎΣ ŜǘŎΦύΦ Les 

marais filtrants sont de plus en plus utilisés pour assainir des eaux usées agricoles ou 

domestiques. Cependant, ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ǘŜƭǎ marais pour la réduction du phosphore dans un 

cours ŘΩŜŀǳ Ŝǎǘ ǳƴŜ ǇǊŜƳƛŝǊŜΦ Ce projet a démontré la capacité des marais filtrants aménagés 

sous des conditions climatiques tempérées à assainir les sources de pollution diffuse d'origine 

agricole. La capacité de rétention du marais filtrant pour le phosphore total (PT) équivaut à 8,0 

kg, ce qui représente 41 % de la charge cumulative de 19,3 kg apportée au marais par le ruisseau 

Walbridge sur les quatre années de suivi. La capacité de rétention du marais filtrant pour les 

nitrates (N-NO3
-) équivaut à 176,7 kg, représentant une plus petite portion (18 %) de la charge 

cumulative de 1006,7 kg apportée sur quatre années. La capacité de rétention pour les nitrates 

ǎŜƳōƭŜ ǎΩŀǘǘŞƴǳŜǊ ŀǳ Ŧƛƭ ŘŜǎ ŀƴƴŞŜǎ (Kroeger et al., 2010). 

La MRC Brome Missisquoi a adopté le 21 octobre 2014 le Cadre réglementaire sur la gestion 

ŘŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ Ŝǘ ƭŜ ŎƻƴǘǊƾƭŜ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ et la conservation des sols (REGES) qui vise à ce 

ǉǳŜ ƭŜǎ ƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴǎ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ aw/ ƴΩŀǳƎƳŜƴǘŜƴǘ Ǉŀǎ ƭŀ ǾƛǘŜǎǎŜ ŘΩŞǾŀŎǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 

Ŝǘ ƴΩŀƭǘŝǊŜƴǘ Ǉŀǎ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǉǳƛ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŜǎ ƭŀŎǎΦ 5Ŝǎ ƴƻǊƳŜǎ 

concernant les bandes riveraines, la construction de chemins et de projets de développement, 

les interventions en pente forte, le couvert végétalisé, la gestion des eaux pluviales, le contrôle 

ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝƴ ŎƘŀƴǘƛŜǊ Ŝǘ Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǎŜǊƻƴǘ ǎƻǳǎ ǇŜǳ ƛƴǘŞƎǊŞǎ ŀǳȄ ǊŝƎƭŜƳŜƴǘǎ 

ƳǳƴƛŎƛǇŀǳȄΦ " ǘƛǘǊŜ ŘΩŜȄŜƳǇƭŜ ƭŜ w9D9{ ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŜ ƭŀ ōŀƴŘŜ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜ ƳƛƴƛƳŀƭŜ Ŝƴ ȊƻƴŜ 

agricole à deux mètres en haut du talus et un ƳŝǘǊŜ Ŝƴ ōƻǊŘǳǊŜ ŘΩǳƴ ŦƻǎǎŞΦ [Ŝ ŎŀŘǊŜ 

règlementaire est disponible sur le site internet de la MRC (MRCBM, 2014). 
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Au Vermont, mentionnons que le United States Department of Agriculture a annoncé en 2014 

ǉǳΩƛƭ ƛƴǾŜǎǘƛǊŀ прaϷ ǎǳǊ р ŀƴǎ Řŀƴǎ ƭϥŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭϥŜŀǳ Řǳ lac Champlain par 

ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ Ŝǘ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ό¦{5!Σ нлмпύΦ 

1.5 Recommandations  

5Ŝ ƳŀƴƛŝǊŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜΣ ƛƭ Ŝǎǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘŜ ŎƛōƭŜǊ ƭŜǎ ǎƛǘŜǎ ǇǊƛƻǊƛǘŀƛǊŜǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ǇŜǊǘŜǎ ŘŜ 

phosphore dans le bassin versant afin de faire le bilan et le suivi des actions réalisées et des 

mesures à entreprendre. 

De plus, afin de faire respecter les bandes riveraines en milieux urbain et agricole, telles 

ǉǳΩexigées par la Politique de protection des rives, du littoral et des plaines inondables (PPRLPI) 

et les Schémas ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ aw/Σ ƛƭ Ŝǎǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘŜ ǎΩŀǎǎǳǊŜǊ ǉǳŜ ƭŀ ƭƛƎƴŜ ŘŜǎ ƘŀǳǘŜǎ 

eaux (LHEύ ǎƻƛǘ ŎƭŀƛǊŜƳŜƴǘ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ, en prenant 

ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ƭΩŞǘŜƴŘǳŜ ŘŜǎ ŎǊǳŜǎ ǇǊƛƴǘŀƴƛŝǊŜǎ. 

1.5.1 Suivi des charges 

V wŜƴƻǳǾŜƭŜǊ ƭΩŜƴǘŜƴǘŜ ǎǳǊ ƭŀ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ Řǳ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Ł ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ ǉǳƛ ǇǊŜƴŘ Ŧƛƴ Ŝƴ 

2016 entre le Gouvernement dǳ vǳŞōŜŎ Ŝǘ ƭΩ;ǘŀǘ Řǳ ±ŜǊƳƻƴǘΣ ǊŜŘŞŦƛƴƛǊ ƭŜǎ ŜȄƛƎŜƴŎŜǎ de 

réductions des charges de phosphore et mettre en place un plan d'action transfrontalier. 

V Poursuivre la surveillance des débits fluviaux et les concentrations de phosphore aux 

stations désignées à cet effet afin que les changements à long terme liés aux charges de 

phosphore puissent être mesurés.  

V Axer ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǊŜŎǳŜƛƭƭƛŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ŎŜ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘŜ ǎǳǊǾŜƛƭƭŀƴŎŜ ǎǳǊ ƭŀ 

détection et les tendances dans les charges moyennes de phosphore à chaque station 

ŘΩŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴƴŀƎŜΣ Ŝƴ ǳǘƛƭƛǎŀƴǘ ƭŜǎ ƳŞǘƘƻŘŜǎ ǎǘŀǘƛǎǘƛǉǳŜǎ ǇŜǊǘƛƴŜƴǘŜǎΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ 

des concentrations de phosphore pondérées par le déōƛǘ Ŝǘ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜ ŎƻǾŀǊƛŀƴŎŜΦ 

1.5.2 Secteur agricole 

Général 

V Maintenir, voire bonifier, les programmes de financement permettant de réduire les 

charges de phosphore dans les zones critiques. 

V !ǇǇƭƛǉǳŜǊ ƭΩŞŎƻŎƻƴŘƛǘƛƻƴƴŀƭƛǘŞ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜs programmes de soutien financier du 

secteur agricole.  

V {ΩŀǎǎǳǊŜǊ Řǳ prendre en compte les deux principales lignes de défense 

agroenvironnementales, soit le contrôle des sources et du transport du phosphore (Sources 

Ŝǘ ¢ǊŀƴǎǇƻǊǘύΦ [ŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ƭƛƎƴŜ ŀǇǇŜƭƭŜ Ł ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ Ł ƭƻƴƎ ǘŜǊƳŜ ŘŜ ƭΩŜƴǊƛŎƘƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ 

sols et aux modes ŘΩŞǇŀƴŘŀƎŜ ǉǳƛ ƭŜǎ ǎƻǳǎǘǊŀƛŜƴǘ Ł ƭΩŀŎǘƛƻƴ Řǳ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘΦ La seconde 

ligne de défense vise le contrôle des exportations et passe par une atténuation des volumes 

Ŝǘ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ Řǳ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ ŀǳ ƳƻȅŜƴ ŘŜ Bonnes Pratiques 

Agroenvironnementales (BPA) Ŝǘ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘs hydro-agricoles adaptés. 
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Réduction des apports en phosphore et gestion des déjections animales (Sources) 

V {ΩŀǎǎǳǊŜǊ ǉǳŜ ƭŜ w9! Ŝǎǘ ǊŜǎǇŜŎǘŞ Ŝƴ ŎŜ ǉǳƛ ŎƻƴŎŜǊƴŜ ƭŜǎ ǘŀǳȄ ŘŜ ǎŀǘǳǊŀǘƛƻƴ Ŝƴ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ 

dans le sol et réduire au maximum les apports de phosphore sur les terres agricoles.  

V {ΩŀǎǎǳǊŜǊ Řǳ ǊŜǎǇŜŎǘ Řǳ w9! Ŝƴ ŎŜ ǉǳƛ ŎƻƴŎŜǊƴŜ ƭΩŞǇŀƴŘŀƎŜΦ Par exemple, il interdit 

ƭΩŞǇŀƴŘŀƎŜ ŘŜ ƳŀǘƛŝǊŜǎ ŦŜǊǘƛƭƛǎŀƴǘŜǎ Ł ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘΩǳƴŜ ōŀƴŘŜ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ trois mètres 

ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŘŜ un mètre pour les fossés. Les épandages sont interdits après le 1er 

octobre et le recouvrement du lisier est obligatoire après épandage. 

V ;ǾƛǘŜǊ ƭΩŞǇŀƴŘŀƎŜ ŀǾŀƴǘ ƭŜǎ ŞǇƛǎƻŘŜǎ ŘŜ ǇƭǳƛŜΣ ǇǊŀǘƛǉǳŜ ŎƻǳǊŀƴǘŜ ǇƻǳǊ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭŜǎ ƻŘŜǳǊǎΦ 

V ;ǾƛǘŜǊ ŘΩŜƴǘǊŜǇƻǎŜǊ ƭŜǎ déjections animales sans structure étanche. 

V wŞŘǳƛǊŜ ŀǳ ƳŀȄƛƳǳƳ ƭŜǎ ǘŜƴŜǳǊǎ Ŝƴ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Řŀƴǎ ƭΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀƴƛƳŀǳȄΦ 

Conservation des sols (Transport) 

V Encourager les Bonnes Pratiques Agroenvironnementales (BPA) qui réduisent la 

vulnérabilité du sol à lΩŞǊƻǎƛƻƴ comme les cultures de couverture, les semis directs, la 

rotation des grains pour les polycultures et les modifications des pratiques de labourage. Par 

exemple, le ǘǊŀǾŀƛƭ ǊŞŘǳƛǘ Řǳ ǎƻƭ ǇŜǳǘ ŜƴǘǊŀƞƴŜǊ ǳƴŜ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜ ƭϥƻǊŘǊŜ ŘŜ рл % 

à 63 % en gardant une couverture végétale sur le sol lorsque les cultures ne sont pas en 

production avant ou après la saison agricole. De plus, il ŞǘŞ ŘŞƳƻƴǘǊŞ ǉǳΩǳƴ ǘǊŀǾŀƛƭ ǊŞŘǳƛǘ Řǳ 

sol, employé avec une rotation maïs-pâturage ou maïs-soya, pouvait réduire les pertes de 

phosphore de 25 % à 50 % par rapport à une culture de maïs avec travail conventionnel du 

sol. 

V Encourager les pratiques visant à limiter le plus possible la compaction des sols afin de 

ŦŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭΩƛƴŦƛƭǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Řŀƴǎ ƭŜ ǎƻƭ Ǉƭǳǘƾǘ ǉǳŜ le ruissellement en surface. 

V Réaliser des aménagements hydro-agricoles (bassins de sédimentation et de rétention 

d'eau, ouvrages de contrôle du ruissellement, etc.ύ ǇƻǳǊ ŎƻƴǘǊƾƭŜǊ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǘ ƭŜ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘ 

des sédiments dans les zones critiques du bassin versant en tenant compte des 

changements climatiques. 

V Mettre en place des mesures pour réduire la pollution par les drains agricoles. 

V Certains fossés avaloirs devraient être améliorés, avec ajouts potentiels de filtres ou bassins 

de sédimentation, afin de constituer de véritables barrières filtrantes pour les sédiments. 

V Éviter de laisser les sols nus en hiver pour réduire les pertes de sédiments à la fonte des 

ƴŜƛƎŜǎΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Ŝƴ ōƻǊŘǳǊŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

V Éviter de labourer et fertiliser les bandes riveraines et zones inondables (0-2 ans) et 

respecter la règlementation en vigueur dans les MRC et municipalités du bassin versant. Un 

ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘŜ ŎƻƳǇŜƴǎŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊǊŀƛǘ şǘǊŜ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜ ǇƻǳǊ ǎΩŀǎǎǳǊŜǊ ŘΩǳƴ ǊŜǘǊŀƛǘ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘ 

des zones inondables (0-2 ans). 

V Remplacer les cultures annuelles dans les zones inondables par des cultures pérennes ou 

des pâturages. 

V Adapter la délimitation des zones inondables et lignes des hautes eaux dans les Schémas 

ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ tƭŀƴǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ Ŝƴ ǇǊŜƴŀƴǘ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ƭŜǎ ŎƘŀƴƎŜƳents climatiques 

et le fait que ces zones sont plus fréquemment inondées et à des périodes plus variables 
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(plus seulement au printemps). Par exemple, certaines zones inondables 0-20 ans cultivées 

devraient être redéfinies en zones inondables 0-2 ans (ligne des hautes eaux). 

V [ƛƳƛǘŜǊ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ǇŀǊ ƭŀ ǊŜǾŞƎŞǘŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊƛǾŜǎ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ǘǊƻƛǎ ǎǘǊŀǘŜǎ ŘŜ 

végétation (herbacée, arbustive, arborée).  

V ¢ŜƴƛǊ ŎƻƳǇǘŜ ŘŜǎ ǊŜŎƻƳƳŀƴŘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩLw5! permettant de réduire les charges de 

phosphore annuelles dans la baie Missisquoi (voir description ci-dessous).  

Scénarios SWAT de réduction des charges de phosphore de la rivière aux Brochets 

Le MDDELCC ŀ ŎƻƴŦƛŞ Ł ƭΩLƴǎǘƛǘǳǘ ŘŜ ǊŜŎƘŜǊŎƘŜ Ŝǘ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ en agroenvironnement (IRDA) 

ƭŜ ƳŀƴŘŀǘ ŘŜ ƳƻŘŞƭƛǎŜǊ ŘŜǎ ǎŎŞƴŀǊƛƻǎ ŘŜ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ 

dans le bassin versant de la rivière aux Brochets, l'un des tributaires de la baie Missisquoi.  

[ΩƻōƧŜŎǘƛŦ Şǘŀƛǘ ŘŜ ŘŞǘŜǊƳƛƴŜǊ Ŝǘ ŀƴŀƭyser par la modélisation les scénarios à mettre en place 

ǇƻǳǊ ŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ƭŀ ŎƘŀǊƎŜ ŎƛōƭŜ ŞǘŀōƭƛŜ ǇƻǳǊ ƭŜ vǳŞōŜŎ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭΩŜƴǘŜƴǘŜ ǎǳǊ ƭŀ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ 

du phosphore à la baie Missisquoi soit de réduire la charge annuelle de 27,3 tonnes métriques 

dont 23,4 tm provenant de la rivière aux Brochets afin de limiter les intrants à 38,9 tm par an 

ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ōŀǎǎƛƴΦ 

{ƛȄ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜǎ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ ŀƎǊƻƴƻƳƛǉǳŜ ƻƴǘ ŞǘŞ ŘŞǘŜǊƳƛƴŞŜǎ :  

1) Le remplacement des cultures annuelles par des prairies dans les plaines inondables;  

2) [ΩƛƴŎƻǊǇƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŦǳƳƛŜǊǎ ŀǳ ǎƻƭ Ł ƭŀ ǎǳƛǘŜ ŘŜ ƭΩŞǇŀƴŘŀƎŜΤ  

3) [ΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ōŀƴŘŜǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜǎ ŜƴƘŜǊōŞŜǎΤ  

4) [ŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘΩƻǳǾǊŀƎŜǎ hydro-agricoles de contrôle du ruissellement;  

5) La mise en place de pratiques culturales de conservation;  

6) La conversion de certaines superficies cultivées.  

" ǇŀǊǘƛǊ ŘŜ ŎŜǎ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜǎ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴΣ ǘǊƻƛǎ ƎǊƻǳǇŜǎ ŘŜ ǎŎŞƴŀǊƛƻǎ ǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘ ǳƴ ŘŜƎǊŞ 

croissant de contraintes sur le plan technique et économique ont été simulés.  

Scénario de base 

1) le remplacement de 290 ha de cultures annuelles pratiquées dans des zones inondables 

par des prairies;  

2) ƭΩƛƴŎƻǊǇƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŦǳƳƛŜǊǎ ŀǳ ǎƻƭ Ł ƭŀ ǎǳƛǘŜ ŘŜ ƭΩŞǇŀƴŘŀƎŜΤ  

3) ƭΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ōŀƴŘŜǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜǎ ŜƴƘŜǊōŞŜǎ ŘŜ м Ƴ Ł о Ƴ ŘŜ ƭŀǊƎŜǳǊ ǎǳǊ млл % du 

réseau hydrographique;  

4) ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘΩouvrages hydro-agricoles de contrôle du ruissellement sur les 

parcelles les plus « actives » sur le plan hydrologique.  

[Ŝǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŘŜ ŎŜ ǎŎŞƴŀǊƛƻ ƴŜ ǇŜǊƳŜǘǘǊŀƛŜƴǘ Ǉŀǎ ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ƭŀ ŎƛōƭŜ ŘŜ ноΣп ǘκŀƴΣ ƭŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ŘŜ 

phosphore variant entre 36,3 t/an et 45,8 t/an. 

Scénario impliquant des pratiques culturales de conservation 

Les scénarios impliquant des pratiques culturales de conservation ont été constitués à partir des 

deux pratiques culturales suivantes :  
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1) la culture des superficies de maïs et de soya sur résidus pour certaines parcelles;  

2) ƭΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƭŞƎǳƳƛƴŜǳǎŜǎ ŦƻǳǊǊŀƎŝǊŜǎ Ŝƴ ŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ŎŞǊŞŀƭŜǎ Ł ǇŀƛƭƭŜΦ  

Les résultats montrent que les charges de phosphore varieraient entre 27,7 t/an et 37,6 t/an, se 

rapprochant donc de la cible de 23,4 t/an, mais demeurant toutefois supérieures à cette 

dernière. 

Scénario impliquant la substitution de cultures 

Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘŜ ǎǳōǎǘƛǘǳŜǊ мл % ou 50 % des cultures annuelles (maïs et soya) par des cultures de 

couverture (légumineuses fourragères associées aux céréales à paille ou crucifères implantées à 

la dérobée) pendant 12 mois.  

Les substitutions ont été faites en considérant les scénarios de base et ceux impliquant la 

conversion aux pratiques culturales de conservation. Les résultats montrent que certains 

ǎŎŞƴŀǊƛƻǎ ǇŜǊƳŜǘǘǊŀƛŜƴǘ ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ƭŀ ŎƛōƭŜ ǊŜŎƘŜǊŎƘŞŜΦ [Ŝǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǾŀǊƛŜǊŀƛŜƴǘ 

ŜƴǘǊŜ мтΣо ǘκŀƴ Ŝǘ осΣо ǘκŀƴΣ ǎŜƭƻƴ ǉǳŜ ƭΩƻƴ ŎƛōƭŜ ƻǳ ƴƻƴ ŘŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊǎ Řǳ ōŀǎǎƛƴ 

versant ou des utilisations du sol jugées les plus Ł ǊƛǎǉǳŜ ǇƻǳǊ ƭŀ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜΦ 

Scénario recommandé ǇŀǊ ƭΩLw5! 

Au scénario impliquant la substitution ŘŜ ŎǳƭǘǳǊŜǎΣ ƭΩLw5! ŀ ŀƧƻǳǘŞ ŘŜǎ ƻǳǾǊŀƎŜǎ hydro-agricoles 

de contrôle de ruissellement sur 2 500 ha (soit 250 ouvrages).  

On peut la décrire comme suit :  

1) la culture du maïs sur 10 615 ha, dont 5 363 ha sont cultivés sur résidus;  

2) la culture de céréales sur 6 012 ha, dont 1 726 ha sont cultivés en cultures de 

couverture;  

3) la culture de soya sur 1 464 ha, dont 775 ha sont cultivés sur résidus;  

4) la culture de prairies sur 14 474 ha;  

5) ƭΩƛƴŎƻǊǇƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŦǳƳƛŜǊǎ ŀǳ ǎƻƭ ŀǇǊŝǎ ƭϥŞǇŀƴŘŀƎŜ Ŝǘ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘϥǳƴŜ ōŀƴŘŜ 

riveraine enherbée de 1 m à 3 m de largeur sur 100 % du réseau hydrographique;  

6) ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘΩouvrages hydro-agricoles de contrôle du ruissellement sur 2 500 ha en 

culture annuelle. 

Résultat : hƴ ŎƻƴǎǘŀǘŜ ǉǳŜ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ de réduction des charges de phosphore pourrait être atteint 

avec ce scénario ŀǳ ǇǊƛȄ ŘΩǳƴŜ ƳƻŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘoire où la superficie du 

territoire occupée par les cultures annuelles est diminuée au profit des cultures pérennes. En 

fait, la superficie consacrée à la culture du maïs serait diminuée de 14,4 %, celle consacrée à la 

culture du soya de 5,9 % alors que celle consacrée à la culture de céréales serait augmentée de 

35,9 %Φ hƴ ŎƻƴǎǘŀǘŜ ŀǳǎǎƛ ǉǳΩen raison des pratiques culturales suggérées et des aménagements 

hydro-agricoles de conservation, ce scénario suggéré ǇŀǊ ƭΩLw5! permettrait de réduire les 

pertes de phosphore par unité de surface générées par la culture de maïs de 55 %, celles 

générées par la culture de céréales de 67,5 % et celles générées par la culture de soya de 47,5 % 

(voir Tableau 8). 



Le phosphore, une problématique de portée internationale 32 |  

Tableau 8 : Scénario de réduction des charges de phosphore de la rivière aux Brochets (Gangbazo et al., 
2006) 

 

Cette modélisation ŘŜ ƭΩLw5! ŀ également ŘŞƳƻƴǘǊŞ ǉǳŜ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ōŀƴŘŜǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜǎ 

ŜƴƘŜǊōŞŜǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ de la rivière aux Brochets diminuerait les charges de 

phosphore de 6,7 % et que ƭΩƛƴŎƻǊǇƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŦǳƳƛŜǊǎ ŀǳ ǎƻƭ Ł ƭŀ ǎǳƛǘŜ ŘŜ ƭΩŞǇŀƴŘŀƎŜ 

diminuerait les charges de phosphore de 2,6 %.  

1.5.3 Secteur urbain (eaux usées, routes, chantiers) 

5Ŝ ƳŀƴƛŝǊŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜΣ ŜƴŎƻǳǊŀƎŜǊ ƭΩǳǘƛƭƛsation du Guide de gestion des eaux pluviales (mesures 

de gestion des eaux pluviales qui peuvent être suggérées aux Municipalités et aux promoteurs 

de développements résidentiels ou autres). Un meilleur contrôle des eaux pluviales permet de 

réduire les appƻǊǘǎ Ŝƴ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀƴǘǎ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ƭŀŎǎ Ŝǘ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ǊŞŘǳƛǎŀƴǘ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǘ ƭŜǎ 

ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘǎ ŘΩŞƎƻǳǘǎ Ŝǘ ƻǳǾǊŀƎŜǎ ŘŜ ǎǳǊǾŜǊǎŜΦ 

wŜƧŜǘǎ ŘΩŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ 

V wŞŀƭƛǎŜǊ ƭŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜǎ ǇƻǳǊ ǉǳŜ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ǎǘŀǝƻƴǎ ŘϥŞǇǳǊŀǝƻƴ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ 

ǊŜǎǇŜŎǘŜƴǘ ƭΩŜȄƛƎŜƴŎŜ ŘŜ ǊŜƧŜǘ Ŝƴ tǘƻǘ ǉǳƛ ƭǳƛ ŀ ŞǘŞȳ ŬȄŞŜ ǇŀǊ ƭŜ a559[// Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ǎŀ 

Ǉƻǎƛǝƻƴ ǊŜƭŀǝǾŜƳŜƴǘ Ł ƭŀ ǊŞŘǳŎǝƻƴ Řǳ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǊŜƧŜǘǎ ŘΩeaux usées domestiques. 

V {ΩŀǎǎǳǊŜǊ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴŦƻǊƳƛǘŞ ŘŜǎ ŘƛǎǇƻǎƛǘƛŦǎ ŘŜ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ ŘŜǎ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜǎ 

isolées et ceux du secteur commerciale.  

V {ΩŀǎǎǳǊŜǊ ǉǳŜ ƭŀ ŦǊŞǉǳŜƴŎŜ ŘŜǎ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘǎ ŀǳǘƻǊƛǎŞŜ ǎƻƛǘ ǊŜǎǇŜŎǘŞŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŜȄƛƎŜnces 

des ouvrages de surverse.  

V {ΩŀǎǎǳǊŜǊ ǉǳŜ ƭŜǎ ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ǊŜǎǇŜŎǘŜƴǘ ƭŜǳǊǎ ŜȄƛƎŜƴŎŜǎ ŘŜ ǊŜƧŜǘ Ŝƴ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜΦ  

V Mettre en place un plan d'intervention pour la réalisation des travaux correctifs à effectuer 

pour la conformité des ouvrages de surverse en priorisant les sites de débordements dans 

les zones sensibles. 

V Encourager les municipalités à mettre en place deux réseaux (aqueduc et égout) dans les 

ǇŞǊƛƳŝǘǊŜǎ ǳǊōŀƛƴǎ όƭƻǊǎǉǳΩƛƭǎ ǎƻƴǘ ŀōǎŜƴǘǎύ ƭƻǊǎ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴǎƻƭƛŘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ǳǊōŀƛƴŜǎ 

existantes. 

V Encourager les municipalités Ł ǇŀǎǎŜǊ ŘΩŞƎƻǳǘǎ ǳƴƛǘŀƛǊŜǎ Ł ŘŜǎ réseaux séparés (eaux usées, 

eaux pluviales). Par exemple, le réseau de collecte des eaux usées de Bedford comporte près 
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de 3 000 mètres de conduites unitaires. Le passage en réseau séparé pourrait réduire 

quelque peu les débordements. 

V Encourager les municipalités à localiser et éliminer les raccordements inversés. Ceci permet 

ŘŜ ƭƛƳƛǘŜǊ ƭŜǎ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘǎ ŘΩŞƎƻǳǘǎ Ŝǘ ǎǳǊǾŜǊǎŜǎ qui contaminent les eaux pluie par des 

eaux usées. 

V Encourager le débranchement des gouttières aux égouts pluviaux afin de limiter les 

débordements. 

Gestion des eaux de ruissellement 

V Prohiber la fertilisation des pelouses à proximité des lacs et ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ. 

V 9ƴŎƻǳǊŀƎŜǊ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘŜ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜ ŘŜ ŎƻƴǘǊƾƭŜ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎƘŀƴǘƛŜǊǎ de 

construction, notamment dans les secteurs en pentes fortes, ǇŀǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ aw/ Ŝǘ 

municipalités du bassin. 

V 9ŦŦŜŎǘǳŜǊ ƭΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜǎ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜǎ Ǿƛǎŀƴǘ ƭŜ ŎƻƴǘǊƾƭŜ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜǎ 

ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘΩǳƴ Ǉƭŀƴ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜǎ aw/ et municipalités 

comprenant notamment ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƳŜǎǳǊŜǎ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŦƻǎǎŞǎ ǊƻǳǘƛŜǊǎ 

(ex : PǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ Ŝǘ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ŘŜǎ ŦƻǎǎŞǎ). 

V Mettre en place et rendre systématique les pratiques décrites dans le Guide de gestion 

environnemental des fossés routiers produit par la MRC Brome-Missisquoi, le RAPPEL et le 

MTQ (tiers inférieur, ensemencement, barrières à sédiments, boudins de rétention, seuil de 

rétention, enrochement, trappe à sédiments, stabilisation des ponceaux, batardeau, etc.) 

ŀŦƛƴ ŘŜ ƭƛƳƛǘŜǊ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ŎƘŜƳƛƴǎ Ŝǘ ŦƻǎǎŞǎ ǊƻǳǘƛŜǊǎ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

V {ΩŀǎǎǳǊŜǊ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴŦƻǊƳƛǘŞ ŘŜǎ ōŀƴŘŜǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜǎ Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳȄ ǳǊōŀƛƴǎ Ŝǘ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭǎΦ 

V Encourager les projets de protection et de végétalisation de bandes riveraines dans 

ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘΦ 
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2 Contamination des eaux de surface et des eaux  souterraines par 

ÌȭÁÚÏÔÅ 

2.1 Description  

[ΩŀȊƻǘŜ Ŝǎǘ ǳƴ ŞƭŞƳŜƴǘ ƴŀǘǳǊŜƭ ǘǊŝǎ ŎƻƳƳǳƴΦ [ΩŀƛǊ ǉǳΩƻƴ ǊŜǎǇƛǊŜ Ŝǎǘ ŎƻƳǇƻǎŞ Ł ту % ŘΩŀȊƻǘŜΦ Lƭ 

se trouve dans la plupart des végétaux et animaux sous forme de composés azotés (protéines, 

etc.). 

[ΩŀȊƻǘŜ ǎŜ ŘŞŎƭƛƴŜ Ŝƴ Řƛfférentes formes, ǎƻƛǘ ƭΩŀȊƻǘŜ ƻǊƎŀƴƛǉǳŜΣ ƭΩŀȊƻǘŜ ŀƳƳƻƴƛŀŎŀƭ (NNH3) et 

les nitrites (N-NO2) et les nitrates (NNO3ύΦ [ΩŀȊƻǘŜ ǘƻǘŀƭ inclut ses quatre formes. 

[Ŝǎ ƴƛǘǊŀǘŜǎ ǉǳƛ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ƭŀ ƳŀƧŜǳǊŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ŘΩŀȊƻǘŜ ǘƻǘŀƭ ǊŜŎŜƴǎŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ 

cours dΩŜŀǳΣ notamment dans les secteurs à forte densité agricole (Gangbazo et Le Page, 2005). 

[Ŝǎ ƴƛǘǊŀǘŜǎ ǎƻƴǘ ŀǳǎǎƛ ƭŀ ŦƻǊƳŜ ƭŀ Ǉƭǳǎ ŎƻǳǊŀƴǘŜ ŘΩŀȊƻǘŜ ǊŜǘǊƻǳǾŞŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎΦ 

Dans les eaux de surface, on retrouve aussi ƭΩŀȊƻǘŜ ŀƳƳƻƴƛŀŎŀƭΦ 

2.2 Causes 

Les processus de contamination des eaux de ǎǳǊŦŀŎŜ ǇŀǊ ƭΩŀȊƻǘŜ, principalement les nitrates, 

ǎΩŀǇǇŀǊŜƴǘŜƴǘ Ł ŎŜǳȄ Ł ƭΩƻǊƛƎƛƴŜ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ (érosion de surface, lessivage des 

engrais, drainage agricole, absence de bande riveraine filtrante, etc.). 

5Ŝ ƳŀƴƛŝǊŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜΣ ƻƴ ŎƻƴǎƛŘŝǊŜ ǉǳΩǳƴŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ǎǳǇŞǊƛŜǳǊŜ Ł м ƳƎκƭ ŘΩazote total dans 

ƭŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ Ŝǎǘ ǳƴ ǎƛƎƴŜ ǉǳŜ ƭŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǎǘ ŀŦŦŜŎǘŞ ǇŀǊ ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŀƴǘƘǊƻǇƛǉǳŜǎΣ 

généralement la surfertilisation (Gangbazo et Le Page, 2005). 

Les activités agricoles seraient la principale source de contamination des eaux par les nitrates. 

[Ωǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ŦŜǊǘƛƭƛǎŀƴǘǎΣ ǘŜƭǎ ƭŜǎ ƭƛǎƛŜǊǎΣ ŦǳƳƛŜǊǎ Ŝǘ ŜƴƎǊŀƛǎ ŎƘƛƳƛǉǳŜǎΣ Ŝǎǘ ƭŀ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ ŎŀǳǎŜΦ 

Les pluies acides et les polluants atmosphériques dΩƻǊƛƎƛƴŜǎ ŀƴǘƘǊƻǇƛǉǳŜǎ ŎƻƴǘǊƛōǳŜƴǘ ŀǳǎǎƛ ŀǳȄ 

apports en azote dans les eaux de surface (Gangbazo et Le Page, 2005). 

Certains rejets industriels pourraient aussi contribuer aux charges en azote et nitrates dans les 

ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

Quant aux eaux souterraines, les nitrates les atteignent par infiltration dans le sol. Ils peuvent 

ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŎƻƴǘŀƳƛƴŜǊ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƭƻǊǎ ŘŜǎ ǇŞǊƛƻŘŜǎ ŘΩŞǘƛŀƎŜǎ ƻǴ ŎŜǎ ŘŜǊƴƛŜǊǎ ǎƻƴǘ ŀƭƛƳŜƴǘŞǎ 

par les eaux souterraines (Gangbazo et Le Page, 2005). Des concentrations en nitrates 

supérieures à 5 mg/l dans les eaux souterraines indiquent généralement que leur apport est 

causé par des activités anthropiques (MSSS, 2012). 

Les engrais riches en ammonium (NH4) se transforment en nitrates (NO3) dans le sol. Or, les 

nitrates sont très solubles et ont donc une mobilité élevée, notamment dans les eaux 

souterraines (Thériault, 2013). En effet, une étude publiée en 2002 concluait que 90 % des 

pertes annuelles en nitrates passaient par les drains agricoles, avec des concentrations 

mesurées qui variaient entre 1 et 40 mg/l (Giroux et al., 2002). Les cultures à grands interlignes 
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étant les plus importantes sources, notamment la pomme de terre et le maïs-grain. Seules 10-

15 % des pertes de nitrates sont emportés par le ruissellement de surface. 

Les travaux de recherche effectués ǇŀǊ ƭΩLw5! Ŝǘ ƭŀ /ƻƻǇŞǊŀǘƛǾŜ ŘŜ ǎƻƭƛŘŀǊƛǘŞ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ 

de la rivière aux Brochets dans le sous-bassin du ruisseau au Castor ont démontré que les 

nitrates sont entraînés rapidement après une forte pluie par les eaux de surface et les eaux 

souterraines (drains) (Michaud, 1999). Leur mobilité suite à une forte précipitation est plus 

élevée et plus rapide que celle du phosphore. 

Le drainage agricole souterrain augmente les concentrations en nitrates dans les eaux de 

surface Ƴŀƛǎ ŎŜ Ŧŀƛǎŀƴǘ ƭƛƳƛǘŜ ƭΩƛƴŦƛƭǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƴƛǘǊŀǘŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ Ǉǳƛǘǎ 

(Thériault, 2013). 

Une étude publiée en 2008 indiquait par ailleurs que trop de fertilisants sont appliqués sur les 

terres agricoles de la Montérégie-Est, les apports en azote dépassaient les besoins de cultures 

de 24 kg/ha/an (BPR, 2008). 

/ŜǊǘŀƛƴǎ ŦŀŎǘŜǳǊǎ ŀǳƎƳŜƴǘŜƴǘ ƭŜ ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ǇǳƛǘǎΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭŀ ŦƻǊǘŜ 

perméabilité des dépôts de surface, la faible profondeur de la nappe phréatique ou la présence 

ŘΩƛƴŦƛƭǘǊŀǘƛƻƴ ǇǊŞŦŞǊŜƴǘƛŜƭƭŜ ƭŜ ƭƻƴƎ Řǳ ǘǳōŀƎŜ Řǳ Ǉǳƛǘǎ ŎŀǳǎŞ ǇŀǊ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴ ǎŎŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎŜ 

dernier (Thériault, 2013). 

2.3 Conséquences 

Santé publique 

tƻǳǊ ƭΩŀȊƻǘŜ ŀƳƳƻƴƛŀŎŀƭΣ ŘŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ ǘǊƻǇ ŦƻǊǘŜǎ (> 0,2 mg/l) Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘΩŜŀǳ 

potablŜ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ǳƴŜ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜ ǇƻǳǊ ƭŜ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇǳƛǎǉǳŜΣ Ŝƴ 

ǊŞŀƎƛǎǎŀƴǘ ŀǾŜŎ ƭŜ ŎƘƭƻǊŜ ŀƧƻǳǘŞ Ł ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΣ ƛƭ ŘƛƳƛƴǳŜ ǎƻƴ ǇƻǳǾƻƛǊ ŘŞǎƛƴŦŜŎǘŀƴǘ ŎŜ ǉǳƛ 

constitue un risque pour les consommateurs de cette eau. Ceci aurait également comme effet 

ŘŜ ŘƻƴƴŜǊ ǳƴ ƳŀǳǾŀƛǎ ƎƻǶǘ Ł ƭΩŜŀǳ όGangbazo et Le Page, 2005). 

Dépassé une certaine concentration Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ όмл ƳƎκƭύ, les nitrates deviennent 

toxiques pour les animaux et les nourrissons (moins de six mois). Les nitrates ingérés sont 

fŀŎƛƭŜƳŜƴǘ ŀōǎƻǊōŞǎ ǇŀǊ ƭΩƻǊƎŀƴƛǎƳŜ ŜǘΣ ƭƻǊǎǉǳŜ ǘǊŀƴǎŦƻǊƳŞǎ Ŝƴ ƴƛǘǊƛǘŜǎΣ ils peuvent causer chez 

le nourrisson le « syndrome du bébé bleu » (méthémoglobinémie) et peuvent aussi affecter les 

femmes enceintes (Gangbazo et Le Page, 2005).  

Les nitrites, qui ǇǊƻǾƛŜƴƴŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ biologique des nitrates, constituent également un 

ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ ǘƻȄƛŎƛǘŞ ŎƘŜȊ ƭŜǎ ŀƴƛƳŀǳȄ όōŞǘŀƛƭύ ǇǳƛǎǉǳΩƛƭǎ ǇŜǳǾŜƴǘ ŎŀǳǎŜǊ ƭΩŀƴŞƳƛŜ Ŝǘ ǇǊƻǾƻǉǳŜǊ ŘŜǎ 

avortements. 

Écosystèmes aquatiques 

5ŀƴǎ ƭŜ Ŏŀǎ ŘŜ ƭΩŀȊƻǘŜ ŀƳƳƻƴƛŀŎŀƭΣ ŘŜǎ ŎƻƴŎŜƴtrations supérieures à 1,22 mg/l (à un pH de 7 et 

une température de 22c) provoquent certains effets chroniques chez les espèces aquatiques. 
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Pour les nitrates et nitrites, des concentrations supérieures à 2,9 mg/l provoquent des effets 

chroniques chez les espèces aquatiques. 

2.4 Occurrences dans le bassin versant  

Sous-bassin de la baie Missisquoi 

En 2009, les tributaires du sous-bassin de la baie Missisquoi ont tous affiché des dépassements 

du critère de concentration en nitrates pour la protection de la vie aquatique de 2,9 mg/l. Les 

fréquences de dépassements étaient particulièrement importantes dans les ruisseaux Beaver 

(69 %), East Swamp (50 %) et McFee (81 %). Les concentrations médianes enregistrées à ces 

ruisseaux étaient respectivement de 5,65 mg/l, 2,75 ƳƎκƭ Ŝǘ сΣтр ƳƎκƭΦ [ΩƛƴǘŞƎǊƛǘŞ ŘŜǎ 

écosystèmes aquatiques dans ces tributaires est donc particulièrement menacée. 

[ΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ƛƴǘŜƴǎƛǾŜ ŘŜǎ ǎƻƭǎ ǇƻǳǊ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǎŜǊŀƛǘ ƭŀ ŎŀǳǎŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ ŘŜ ŎŜǎ 

concentrations élevées. 

Dans les eaux de la baie Missisquoi, lΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜ ƭΩŀȊƻǘŜ ǘƻǘŀƭ ŀ ŎŜǎǎŞ Ł ƭŀ station #50 en 2010. La 

concentration médiane entre 1999 et 2010 était de 0,63 mg/l. La concentration en azote total 

aurait diminué de 25 % de 1992 à 2009 probablement suite à une baisse de la déposition 

atmosphérique (Smeltzer et al., 2012). Un estimé préliminaire des charges en azote total vers la 

ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ ƛƴŘƛǉǳŜƴǘ ǉǳŜ ƭŀ ōŀƛŜ ŀǳǊŀƛǘ ǊŜœǳŜ Ŝƴ ƳƻȅŜƴƴŜ ŜƴǾƛǊƻƴ тΣс ƪƎκƘŀκŀƴ ŘΩŀȊƻǘŜ 

total de son bassin versant entre 2001 et 2009 (Idem). 

Quant aux nitrates, leur analyse à la station #50 par le Vermont a cessé en 1994. De 1992 à 

1994, la concentration médiane a été de 0,17 mg/l. Dans les deux cas, les concentrations se 

situaient sous les critères de protection. 

Dans les eaux souterraines, un dépassement en nitrates a été recensé dans un puits situé tout 

juste à la limite extérieur du bassin à Saint-Georges-de-Clarenceville (Carrier et al., PACES, 

2013b). Ce puits, creusé dans un aquifère granulaire, affichait des concentrations en nitrates 

supérieures à 10 mg/L, soit la plus importante concentration en nitrates de tout le bassin, 

données historiques et actuelles confondues. 

Sous-bassin de la rivière de la Roche 

Les plus récentes données sur la qualité des eaux de surface de la rivière de la Roche indiquent 

ǉǳΩŜƴǘǊŜ нлмл Ŝǘ нлмнΣ ƭŀ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ƳŞŘƛŀƴŜ Ŝƴ ŀȊƻǘŜ ŀƳƳƻƴƛŀŎŀƭ Şǘŀƛǘ ŘŜ лΣмм ƳƎκƭ Ł ǎƻƴ 

entrée et de 0,08 mg/l à sa sortie du Québec, sous le critère de qualité dans les deux cas. Quant 

aux nitrates et nitrites, les concentrations médianes enregistrées étaient de 1,0 mg/l à son 

entrée et 1,1 mg/l à sa sortie du Québec, également sous les critères dans les deux cas. Or, des 

dépassements du critère en azote ammoniacal (0,2 mg/l) ont été observés dans 34 % des 

échantillons à son entrée et 16 % à sortie du Québec. Quant aux nitrates, des dépassements ont 

été observés dans 6 % des échantillons à son entrée et 3 % à sa sortie. 

Dans les eaux souterraines, les données historiques ont révélé que des concentrations en 

nitrates entre 0,5 et 3 mg/L ont été recensées dans un puits creusé Řŀƴǎ ƭΩŀǉǳƛŦŝǊŜ ŘŜ ǊƻŎ 
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fracturé situé à Saint-Armand (Carrier et al., PACES, 2013b)Φ [Ŝ ŎǊƛǘŝǊŜ ŘŜ мл ƳƎκ[ ƴΩŀ ŎŜǇŜƴŘŀƴǘ 

pas été dépassé pour ce paramètre. 

De plus, selon les données obtenues dans le cadre du tǊƻƧŜǘ ŘΩŀŎǉǳƛǎƛtion de connaissances sur 

les eaux souterraines (PACES) du bassin, plusieurs secteurs à Saint-Armand ont une vulnérabilité 

élevée de contamination des eaux souterraines (voir Carte 21 dans le Portrait). 

Sous-bassin de la rivière aux Brochets 

Dans le cas des eaux de surface, les concentrations médianes en nitrates sont particulièrement 

préoccupantes pour les ruisseaux Walbridge (2,6 mg/l) et Ewing (2,85 mg/), selon les données 

de 2010-2012. En effet, durant cette période, la fréquence de dépassement du critère pour la 

protection de la vie aquatique (2,9 mg/l) a été de près de 50 % dans les deux cas. Quant aux 

ruisseaux Morpions et au Castor, la fréquence des dépassements était de plus de 30 % au pour 

ƭŜǎ ƴƛǘǊŀǘŜǎ Ŝǘ ŘΩenviron 20 % ǇƻǳǊ ƭΩŀȊƻǘŜ ŀmmoniacal. 

[Ŝǎ ŦƻǊǘŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ Ŝƴ ƴƛǘǊŀǘŜǎ ǎŜǊŀƛŜƴǘ ŘǳŜǎ Ł ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ Dans le 

cas du Walbridge, ceci serait aggravé par la texture loam sableux des sols du sous-bassin qui 

comporte aussi des secteurs de terres noires (MDDEFP, 2013). 

La ŎƘŀǊƎŜ ƳƻȅŜƴƴŜ ŘΩazote total enregistrée dans la rivière aux Brochets de 2001 à 2003 était 

de 488 tm/an, soit 884 kg/km2/an (Gangbazo, Roy et Le Page, 2005). Or, la charge maximale 

admissible selon cette étude est de 240 tm/an. Une réduction de 248 tm/an (50,7 %) serait donc 

nécessaire afin de respecter le critère établit à 1 mg/L (valeur repère) ǇƻǳǊ ƭΩazote total. 

Quant aux eaux souterraines, selon les données obtenues dans le cadre du projet PACES du 

bassin, les secteurs du bassin présentant les vulnérabilités les plus élevées de contamination des 

eaux souterraines sont principalement situés dans la portion Ouest, notamment dans le Nord du 

sous-bassin de la rivière aux Brochets (Sainte-Ignace, Notre-Dame, Sainte-Sabine, Stanbridge 

East, Dunham Ouest). 

Des données historiques ont révélé que des concentrations en nitrates entre 0,5 et 3 mg/L ont 

été recensées dans deux Ǉǳƛǘǎ ŎǊŜǳǎŞǎ Řŀƴǎ ƭΩŀǉǳƛŦŝǊŜ ŘŜ ǊƻŎ ŦǊŀŎǘǳǊŞ situés à Notre-Dame-de-

Stanbridge et Saint-Ignace-de-Stanbridge (Carrier et al., PACES, 2013b). De plus, des données 

ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜǎ ƛƴŘƛǉǳŜƴǘ ǉǳΩǳƴŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƴƛǘǊŀǘŜǎ ŜƴǘǊŜ лΣр Ŝ о ƳƎκ[ ŀ ŞǘŞ ǊŜŎŜƴǎŞ ǇƻǳǊ ǳƴ 

Ǉǳƛǘǎ ŎǊŜǳǎŞ Řŀƴǎ ƭΩŀǉǳƛŦŝǊŜ ƎǊŀƴǳƭŀƛǊŜ Ł {ŀƛƴǘŜ-{ŀōƛƴŜΦ [Ŝ ŎǊƛǘŝǊŜ ŘŜ мл ƳƎκ[ ƴΩŀ ŎŜǇŜƴŘŀƴǘ Ǉŀǎ 

été dépassé pour ce paramètre, malgré le caractère agricole de la région. 

5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ǳƴŜ ŞǘǳŘŜ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜ ŀ ŞǘŞ ǊŞŀƭƛǎŞŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎƻǳǎ-bassins agricoles des ruisseaux 

Ewing et Walbridge afin de déterminer le risque de contamination des eaux souterraines par les 

activités agricoles (Thériault, 2013). Cette étude conclut que les nitrates provenant de la 

fertilisation des terres agricoles étaient surtout transférés vers les eaux de surface à travers les 

ŘǊŀƛƴǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ Ŝǘ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ƘȅǇƻŘŜǊƳƛǉǳŜ Ŝǘ ƴŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŀƛŜƴt donc pas un risque important 

ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ ŘŜ ƭΩŀǉǳƛŦŝǊŜ ǊƻŎƘŜǳȄ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ǊŞƎƛƻƴ όLŘŜƳύΦ ¢ƻǳǘŜŦƻƛǎΣ ōƛŜƴ ǉǳŜ ƭŜǎ 

eaux souterraines du sous-bassin du ruisseau Ewing affichaient des concentrations en nitrates 
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pratiquement nulles, dans celui du ruisseau Walbridge cinq puits contenaient des 

concentrations importantes (Idem). 

En 2004, le MDDELCC ŀ ƛƴŦƻǊƳŞ ƭŀ 5{t ǉǳŜ ŘŜǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŘŜ ƴƛǘǊŀǘŜǎΣ ƻōǘŜƴǳǎ ƭƻǊǎ ŘΩǳƴŜ 

campagne de caractérisation faite par une entreprise dans 110 puits de la région de Bedford, 

montraient un dépassement de la norme de qualité d'eau potable de 10 mg/l pour 4 puits, 

tandis que des concentrations entre 5 et 10 mg/l ont été retrouvées pour neuf autres puits 

(MSSS, 2012). De plus, selon une étude de la Régie régionale de la Santé et des Services Sociaux 

(RRSSS) effectuée en 2000, les problèmes de nitrates sont plus fréquents dans les puits de 

surface que dans les puits artésiens. Environ 30 % des puits échantillonnés en milieu agricole 

présentaient des concentrations supérieures à 5 mg/L comparativement à 3 % des puits en zone 

non agricole. Il y avait trois puits qui présentaient un dépassement des normes pour les nitrates 

sur 150 puits échantillonnés. 

Sous-bassin de la rivière Missisquoi 

Les concentrations en azote ammoniacal et nitrates ne sont pas préoccupantes dans les rivières 

{ǳǘǘƻƴ Ŝǘ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛΣ ŀǳŎǳƴ ŘŞǇŀǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎǊƛǘŝǊŜǎ ƴΩŀȅŀƴǘ ŞǘŞ ŜƴǊŜƎƛǎǘǊŞ ŜƴǘǊŜ нлмл Ŝǘ 

2012. Les concentrations médianes sont relativement très faibles. De plus, des réductions en 

nitrites et nitrŀǘŜǎ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ но % ont été observées dans la portion québécoise de la rivière 

aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ ŜƴǘǊŜ мффф Ŝǘ нллуΦ [ŀ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ƭΩazote total Şǘŀƛǘ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ оп %. Dans la 

ǊƛǾƛŝǊŜ {ǳǘǘƻƴΣ ǳƴŜ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀȊƻǘŜ ǘƻǘŀƭ ŘŜ нл % a été observée durant cette même 

période. 

Quant aux eaux souterraines, pƻǳǊ ƭŜǎ Ǉǳƛǘǎ ǎƛǘǳŞǎ Řŀƴǎ ƭΩŀǉǳƛŦŝǊŜ ŘŜ ǊƻŎ ŦǊŀŎǘǳǊŞΣ ǳƴ ǎƛǘŜ ŀȅŀƴǘ 

une concentration en nitrates entre 3 et 10 mg/L a été recensé dans les données historiques à 

Sutton (Carrier et al., PACES, 2013b). Également dans les données historiques, sept autres sites 

affichaient des concentrations en nitrates entre 0,5 et 3 mg/L dans cette portion du bassin. Le 

ŎǊƛǘŝǊŜ ŘŜ мл ƳƎκ[ ƴΩŀ toutefois pas été dépassé pour ce paramètre. 

2.5 %ØÅÍÐÌÅÓ ÄȭÁÃÔÉÏÎÓ ÒïÁÌÉÓïÅÓ 

Afin de réduire le risque de contamination des puits par les nitrates-nitrites, entre autres, Le 

Règlement sur le prélèvement des eaux et leur protection (RPEP), qui remplace le Règlement 

sur le captage des eaux souterraines, ŜƴŎŀŘǊŜ ƭŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ǇŜǊƳƛǎŜǎ Řŀƴǎ ƭΩŀƛǊŜ ŘΩŀlimentation 

des puits. Par exemple, il ƛƴǘŜǊŘƛǘ ŘΩŞǇŀƴŘǊŜ ŘŜǎ ŘŞƧŜŎǘƛƻƴǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎ ƻǳ ŜƴƎǊŀƛǎ ƳƛƴŞǊŀǳȄ Ł 

Ƴƻƛƴǎ ŘŜ ол ƳŝǘǊŜǎ ŘΩǳƴ ƻǳǾǊŀƎŜ ŘŜ prélèvement (Gouvernement du Québec, 2014).  

De plus, le RPEP impose aux responsables des prélèvements municipaux alimentant plus de 500 

personnes et au moins une résidence (catégorie 1) la production et la mise à jour aux cinq ans 

ŘΩǳƴ ǊŀǇǇƻǊǘ ŘΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜ ƭŀ ǾǳƭƴŞǊŀōƛƭƛǘŞ ŘŜ ƭŜǳǊ ǎƻǳǊŎŜΦ 

Le tǊƻƧŜǘ ŘΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ ŘŜ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ (PACES) a permis de recenser 

les secteurs du bassin versant les plus vulnérables à la contamination des eaux souterraines. Cet 

ƻǳǘƛƭ ŀƛŘŜ ŀƛƴǎƛ ƭŜǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ ŘŜ ǇǊƻǘŞƎŜǊ ƭŜǳǊǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΦ 
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2.6 Recommandations  

Les recommandations décrites au Chapitre 1 sur ƭŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǎΩŀǇǇƭƛǉǳŜnt également pour les 

ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴǎ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǇŀǊ ƭΩŀȊƻǘŜΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ƭŀ ǇǊƻǾŜƴŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩŀȊƻǘŜ Ŝǘ ŘŜǎ ƴƛǘǊŀǘŜǎ-nitrites 

est principalement liée aux fertilisants utilisés pour les activités agricoles et récréotouristiques 

(golf, pelousŜǎΣ ŜǘŎΦύΦ 9ƴ ƭƛƳƛǘŀƴǘ ƭΩŜȄǇƻǊǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǎ ƴǳǘǊƛƳŜƴǘǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘΣ 

ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ Ŝǘ ƭŜ ŘǊŀƛƴŀƎŜ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴΣ ƻƴ ŘƛƳƛƴǳŜ ainsi les risques de contamination des 

eaux. 

Nous recommandons également de : 

V Dresser le portrait des sources d'alimentation en eau potable (surface et souterraine) et 

élaborer des plans de protections pour chaque source d'approvisionnement en tenant 

compte du bassin versant. 

V 5ŞǾŜƭƻǇǇŜǊ ŘŜǎ ƻǳǘƛƭǎ ǉǳƛ ǎŜǊǾƛǊƻƴǘ Ł ŦŀŎƛƭƛǘŜǊ ƭΩŀǇǇǊƻǇǊƛŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜs 

pour les acteurs de l'eau pour la gestion et la protection sur les eaux souterraines. 

V 9ƴŎƻǳǊŀƎŜǊ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ǎȅǎǘŞƳŀǘƛǉǳŜ ŘŜǎ Ǉǳƛǘǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Ŝƴ ƴƛǘǊŀtes-nitrites. 

V {ΩŀǎǎǳǊŜǊ Řǳ ǊŜǎǇŜŎǘ ŘŜ ƭΩŀƛǊŜ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ (Règlement sur le 

prélèvement des eaux et leur protection). 

V [ƻŎŀƭƛǎŜǊ ƭŜǎ Ǉǳƛǘǎ Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŀŦƛƴ ŘŜ ǇǊƻǘŞƎŜǊ ŎŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ 

conformément au Règlement sur le prélèvement des eaux et leur protection. 

V {ΩŀǎǎǳǊŜǊ ǉǳŜ ƭŜǎ ǉǳŀƴǘƛǘŞǎ ŘΩŜƴƎǊŀƛǎ ŀȊƻǘŞǎ ǳǘƛƭƛǎŞǎ respectent la capacité de support des 

sols et les besoins des productions. 

V Prohiber la fertilisation des pelouses à proximité des lacs et ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ. 

 



Contamination des eaux de surface et des eaux souterraines par les coliformes fécaux 40 |  

3 Contamination des eaux de surface et des eaux souterraines par 

les coliformes fécaux  

3.1 Description  

Les coliformes fécaux proviennent des matières fécales produites par les humains et les animaux 

à sang chaud. Ils sont des indicateurs de la présence de pollution microbiologique. 

3.2 Causes 

La contamination des eaux de surface et souterraines par des coliformes fécaux provient 

généralement ŘΩǳƴŜ ƳŀǳǾŀƛǎŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ƳŀǘƛŝǊŜǎ ŦŞŎŀƭŜǎΦ 

Secteur agricole 

Dans les secteurs agricoles, les sources de contaminations sont multiples. 

Les élevages produisent des quantités importantes de déjections qui doivent être 

adéquatement stockéesΣ Řŀƴǎ ŘŜǎ ƻǳǾǊŀƎŜǎ ŞǘŀƴŎƘŜǎΣ ǎǳŦŦƛǎŀƳƳŜƴǘ ŞƭƻƛƎƴŞǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ et 

ŘŜǎ Ǉǳƛǘǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΣ afin de limiter les risques de contamination par lessivage. 

Cette contamination peut également provenir des méthodes inadéquates ŘΩŞǇandage de 

fumiers et lisiersΣ ǎƻƛǘ ǘǊƻǇ ǇǊƻŎƘŜǎ ŘΩǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ Ŝƴ ǇŞǊƛƻŘŜ ŘŜ ǇƭǳƛŜΣ en période de gel des 

sols, déjections aspergées et/ou non intégrées au sol, etc.  

Les processus de contamination des eaux de surface par les coƭƛŦƻǊƳŜǎ ŦŞŎŀǳȄ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ agricole 

ǎΩŀǇǇŀǊŜƴǘŜƴǘ ŜŦŦŜŎǘƛǾŜƳŜƴǘ Ł ŎŜǳȄ Ł ƭΩƻǊƛƎƛƴŜ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ όƳŀǳǾŀƛǎŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ 

ŘΩŜƴǘǊŜǇƻǎŀƎŜ Ŝǘ ŘΩŞǇŀƴŘŀƎŜΣ ƭŜǎǎƛǾŀƎŜΣ ŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜΣ ŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ōŀƴŘŜ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜ 

filtrante, pentes fortes, etc.), les déjections étant aussi riches Ŝƴ ŎƻƭƛŦƻǊƳŜǎ ŦŞŎŀǳȄ ǉǳΩŜƴ 

phosphore. 

[ΩŀŎŎŝǎ ŘŜǎ ŀƴƛƳŀǳȄ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ constitue une autre source potentiellement importante de 

coliformes dans les eaux de surface puisque leurs déjections entrent en contact direct avec 

ƭΩŜŀǳ. Il est donc interdit de laisser aller les animaux ŘΩŞƭŜǾŀƎŜ ŀǳȄ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜǇǳƛǎ нллр 

(REA). ¦ƴŜ ōƻƴƴŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜǎ ŀƴƛƳŀǳȄ ŘΩŞƭŜǾŀƎŜ ƻƴǘ ŘƻƴŎ ŞǘŞ ǊŜǘƛǊŞǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŎŜ ǉǳƛ a 

réduit cette source de coliformes. OrΣ ǎŜƭƻƴ ƭΩŞǘǳŘŜ ŘŜ .tw ǎǳǊ ƭŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΣ Ŝƴ 

Montérégie-Est, environ 30 % ŘŜǎ ǊǳƳƛƴŀƴǘǎ ŀǾŀƛŜƴǘ ŜƴŎƻǊŜ ǳƴ ŀŎŎŝǎ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ Ł ǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ 

(BPR, 2008). 

[Ŝǎ ƳŀǳǾŀƛǎŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŘŜ ǎǘƻŎƪŀƎŜ Ŝǘ ŘΩŞǇŀƴŘŀƎŜ ŘŜǎ ŘŞƧŜŎǘƛƻƴǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ǳƴ 

risque important de contamination des ǎƻǳǊŎŜǎ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ ŘΩŜŀǳ potable. Les coliformes 

ŦŞŎŀǳȄ ǇŜǳǾŜƴǘ ǎΩƛƴŦƛƭǘǊŜǊ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ Ł ǘǊŀǾŜǊǎ ŘŜǎ ǾƻƛŜǎ ǇǊŞŦŞǊŜƴǘƛŜƭƭŜǎ Ŝǘ ainsi 

contaminer les puits. Des distances séparatrices doivent être respectées par les agriculteurs 

entre les sites de stockage et les épanŘŀƎŜǎ ŘŜ ŘŞƧŜŎǘƛƻƴǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎ ǇŀǊ ǊŀǇǇƻǊǘ Ł ƭΩŜƳǇƭŀŎŜƳŜƴǘ 

ŘŜ Ǉǳƛǘǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΦ 5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƛƭ ǎŜƳōƭŜǊŀƛǘ ǉǳΩǳƴŜ ǇǊŀǘƛǉǳŜ ŎƻǳǊŀƴǘŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŀƎǊƛŎǳƭǘŜǳǊǎ ǉǳƛ 

veulent minimiser les odeurs dans le voisinage ǎŜǊŀƛǘ ŘΩŞǇŀƴŘǊŜ ŀǾŀƴǘ ƭŀ ǇƭǳƛŜΦ hǊΣ ŎŜŎƛ 

augmente énoǊƳŞƳŜƴǘ ƭŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘŜ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴ ōŀŎǘŞǊƛƻƭƻƎƛǉǳŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 
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Ouvrages de surverse 

[ƻǊǎǉǳΩǳƴ ƻǳǾǊŀƎŜ ŘŜ ǎǳǊǾŜǊǎŜ ŘŞōƻǊŘŜΣ ƛƭ ǊŜƧŜǘǘŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ ǳƴŜ ǉǳŀƴǘƛǘŞ 

ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŘΩŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ ƴƻƴ ǘǊŀƛǘŞŜǎ ŎƻƴǘŜƴŀƴǘ ŘŜǎ ƳŀǘƛŝǊŜǎ ŦŞŎŀƭŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ Ŏƻncentrations 

importantes de coliformes fécaux. Les exigences en termes de fréquences et périodes permises 

de débordements ne sont pas toujours respectées. 

Les facteurs qui peuvent augmenter la fréquence de débordements des ouvrages de surverse 

ǎƻƴǘ ƭΩŀŎƘŜƳƛƴŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǇƭǳǾƛŀƭŜǎ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŞƎƻǳǘǎ ǎŀƴƛǘŀƛǊŜǎΣ ƭΩƛƳǇŜǊƳŞŀōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ 

Ŝǘ ǘƻǳǘ ŀǳǘǊŜ ŦŀŎǘŜǳǊ ǉǳƛ ŀǳƎƳŜƴǘŜ ƭŜǎ ǉǳŀƴǘƛǘŞǎ ŘΩŜŀǳ Ł ǘǊŀƛǘŜǊ ƭƻǊǎ ŘŜ ŦƻǊǘŜǎ ǇƭǳƛŜǎΦ [ŀ 

ǎǳǊŎƘŀǊƎŜ ŘŜǎ ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ Şǘŀƴǘ ƭŀ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ ŎŀǳǎŜ ŘŜǎ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘǎ ŘŜs ouvrages de 

surverse. 

Installations septiques 

Une seule installation septique défectueuse peut contribuer de façon significative aux 

concentrations de coliformes fécaux dans les eaux de surface et les eaux souterraines. 

Certains facteurs peuvent augmenter les risques de contamination fécale des eaux par les 

installations septiques : cƻƭƻƴƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜƴǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜ ǊƛǾŜǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ 

lacs, affluence importante des populations saisonnières qui peuvent surcharger les systèmes, 

ƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘŜ ŘΩǳƴŜ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜ ŘŜǎǎŜǊǾƛŜ ǇŀǊ ǳƴŜ ƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ǎŀƛǎƻƴƴƛŝǊŜΣ 

mauvais entretien et vidanges inadéquates des installations, conception et emplacement 

inadéquat ŘŜ ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴΣ ŜǘŎΦ  

Les secteurs montagneux constituent souvent des zones de recharge des eaux souterraines et 

les aquifères au roc y sont généralement plus vulnérables à la contamination étant donné 

ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘΩŀǊƎƛƭŜ όŀǉǳƛŎƭǳŘŜύΦ [Ŝǎ ƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ ǎŜǇǘƛǉǳŜǎ ƛƴǎǘŀƭƭŞŜǎ ǎǳǊ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘŜ ǊŜŎƘŀǊƎŜ 

des eaux souterǊŀƛƴŜǎ ǇŜǳǾŜƴǘ ǇǊŞǎŜƴǘŜǊ ǳƴ ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴ ŘŜǎ Ǉǳƛǘǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ 

situés en aval. 

Les municipalités sont responsables de la conformité des installations septiques. Or, la 

conformité des installations septiques est généralement mal connue et des problèmes 

ǇŜǊǎƛǎǘŜƴǘ ǉǳŀƴǘ Ł ƭΩapplication du wŝƎƭŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭΩŞǾŀŎǳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŜ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ 

des résidences isolées (Q-2, r.22, antérieurement Q-2, r.8). Par exemple, le fardeau de la preuve 

ǊŜǾƛŜƴǘ ŀǳȄ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ ǉǳƛ ŘƻƛǾŜƴǘ ŘŞƳƻƴǘǊŜǊ ǉǳΩǳƴŜ installation septique est non conforme 

et constitue une source de pollution réelle. Les coûts liés à ce genre de preuve étant 

généralement trop importants, certaines ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ ǎŜǊŀƛŜƴǘ ƛƴŎŀǇŀōƭŜǎ ŘΩŀǇǇƭƛǉǳŜǊ ƭŀ 

règlementation. 

5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ programmes de financement pour aider les propriétaires à rendre leurs 

installations conformes freine les procédures correctives mêmes dans les cas connus de 

pollution. 

Par ailleurs, certains secteurs sont plus difficiles à mettre aux normes étant donné la mauvaise 

ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ǎƻƭǎ ǇƻǳǊ ƭΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ ǇŀǊ ǳƴ ŎƘŀƳǇ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ŎƻƴǾŜƴǘƛƻƴƴŜƭΦ 

[Ŝǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ ǇǊƻǇƻǎŜƴǘ ŀǳȄ ŎƛǘƻȅŜƴǎ ǳƴ ǊŝƎƭŜƳŜƴǘ ŘΩŜƳǇǊǳƴǘ ƭŜǳǊ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘŜ ŦŀƛǊŜ ƭŜǎ 
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travaux collectifs, et de répartir le coût sur plusieurs annéeǎΦ 5ŀƴǎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴǎΣ ƭŀ 

municipalité peut également intervenir en proposant un système collectif comme les marais 

filtrants pour certains développements résidentiels. 

Quant aux installations septiques des entreprises commerciales, celles-ci relèvent du MDDELCC, 

la conformité est actuellement mal connue dans le bassin versant. Or, de nombreux campings se 

ǘǊƻǳǾŜƴǘ Ł ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŘŜ ƭŀŎǎΣ ƭŜǎ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴǎ ŜǎǘƛǾŀƭŜǎ ŘŜ ŎŜǳȄ-ci peuvent 

constituer une pression très importante. 

Des installations septiques non conformes ou mal installées constituent également un risque 

ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘŜ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴ ŘŜǎ Ǉǳƛǘǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ avoisinants. Notamment au printemps et à 

ƭΩŀǳǘƻƳƴŜ ƭƻǊǎǉǳŜ ƭŜ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ Ŝǎǘ Ǉƭǳǎ ŞƭŜǾŞΦ 

La présence de nombreux puisards dans le bassin versant constitue également un risque 

important à la contamination des eaux souterraines. Les puisards sont ŘΩŀƴŎƛŜƴƴŜǎ ƛƴǎǘŀƭƭŀǝƻƴǎ 

ƴƻƴ-ŎƻƴŦƻǊƳŜǎ Ł ƭŀ règlementation actuelle et qui, dans la plupart des cas, sont des installations 

désuètes. Les puisards sont généralement ŎƻƴǎǘƛǘǳŞǎ ŘΩune boite sans fond enfouie dans le sol 

ƻǴ ǎƻƴǘ acheminées les eaux usées. /Ŝ ǘȅǇŜ ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ǳƴ ǊƛǎǉǳŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘŜ 

contamination de la nappe phréatique mais la preǳǾŜ Ŝǎǘ ŘƛŶŎƛƭŜ Ł ŦŀƛǊŜ. 5Ωŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ǉǳŜ ƭŜǎ 

quantités ŘΩŜŀǳ évacuées ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǎƻƴǘ Ǉƭǳǎ ŞƭŜǾŞŜǎ ǉǳΩŀǳǘǊŜŦƻƛǎ avec la venue des 

lessiveuses automatiques et des lave-vaisselle dans les chalets et résidences isolées. Les 

puisards et fosses en acier dŜǾǊŀƛŜƴǘ ŦŀƛǊŜ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴ ǊŜƳǇƭŀŎŜƳŜƴǘΦ hǊΣ ƭŜǎ ǇǊŜǳǾŜǎ ŘŜ 

Ǉƻƭƭǳǝƻƴ Şǘŀƴǘ ǎƻǳǾŜƴǘ ŘƛŶŎƛƭŜǎ Ł ƻōǘŜƴƛǊΣ ƭŜǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ ŘŜ ǇŜǳǾŜƴǘ ŎƻƴǘǊŀƛƴŘǊŜ ƭŜǎ ƎŜƴǎ Ł 

changer leur installation (Canton de Potton, 2012b). 

Inondations 

La fertilisation des plaines inondables constitue une autre source de coliformes fécaux, 

notamment lorsque celles-ci sont inondées après avoir été fertilisées par des déjections 

animales. 

[Ωinondation des ŎƘŀƳǇǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ installations septiques résidentielles ou commerciales 

situées en zone inondable peut également occasionner de sérieux problèmes de contamination 

fécale. 

Les inondations peuvent être la cause de contamination de puits situés à proximité ou à 

ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘΩǳƴŜ ȊƻƴŜ ƛƴƻƴŘŀōƭŜΦ [Ŝǎ ŜŀǳȄ ǇƻǊǘŞŜǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ŎǊǳŜǎ ǇŜǳǾŜƴǘ contenir des coliformes 

ŦŞŎŀǳȄ Ŝǘ ŀƛƴǎƛ ŎƻƴǘŀƳƛƴŜǊ ƭŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΦ 

Les risques sont plus élevés lorsque les puits sont mal installés (emplacement, ouvrage mal 

scellé ou non étanche, etc.) ou défectueux. 

3.2.1 Impacts des changements climatiques 

[ΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊŞŎƛǇƛǘŀǘƛƻƴǎ ǘƻǘŀƭŜǎΣ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŘŜǎ ǇǊŞŎƛǇƛǘŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ ŘŜǎ évènements 

ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎ ŜȄǘǊşƳŜǎ ǊƛǎǉǳŜƴǘ ŘΩŀƎƎǊŀǾŜǊ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ŘŜ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴ ŦŞŎŀƭŜ Ŝƴ 

augmentant le ruissellement de surface, les inondations et les ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘǎ ŘΩŞƎƻǳǘǎ Ŝǘ 

ouvrages de surverse, par exemple. 
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3.3 Conséquences 

Santé 

[ŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ŎƻƭƛŦƻǊƳŜǎ ŦŞŎŀǳȄ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳΣ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊ ƭŜǎ E. coli, indique la présence de 

matière fécale, et par conséquent, la possibilité que des microorganismes infectieux soient 

ǇǊŞǎŜƴǘǎΦ [ΩƛƴƎŜǎǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ Ŝŀǳ ŎƻƴǘŀƳƛƴŞŜ ǇŀǊ ŘŜǎ ƳŀǘƛŝǊŜǎ ŦŞŎŀƭŜǎ ǇŜǳǘ ŎŀǳǎŜǊ ŘƛǾŜǊǎ 

problèmes de santé comme des gastroentérites, des diarrhées voire même la mort.  

tŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ƭŀ ǎƻǳŎƘŜ ǘƻȄƛǉǳŜ ŘΩE. coli O157:H7 dans un réseŀǳ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ 

municipal a causé la mort de sept personnes et rendu environ 2 500 personnes malades en 2000 

à Walkerton en Ontario (Wikipédia, 2013). [ŀ ǊŞǎŜǊǾŜ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ŘŜ ƭŀ ǾƛƭƭŜ ŀǾŀƛǘ ŞǘŞ 

ŎƻƴǘŀƳƛƴŞŜ ǇŀǊ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ ŘΩǳƴŜ ŦŜǊƳŜ ǾƻƛǎƛƴŜΦ 

Au QuéōŜŎΣ Ł {ƘŜǊōǊƻƻƪŜ Ŝƴ нлмлΣ ǳƴŜ ŦƛƭƭŜǘǘŜ ŘŜ ǘǊƻƛǎ ŀƴǎ Ŝǘ ŘŜƳƛ ŀ ŦǊƾƭŞ ƭŀ ƳƻǊǘ ŀǇǊŝǎ ǎΩşǘǊŜ 

ōŀƛƎƴŞŜ Řŀƴǎ ǳƴŜ ǇƭŀƎŜ ǇǳōƭƛǉǳŜ ǎǳǊ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ aŀƎƻƎΦ [ƻǊǎ ŘŜ ƭŀ ōŀƛƎƴŀŘŜΣ ƭΩŜƴŦŀƴǘ ŀǳǊŀƛǘ ŀǾŀƭŞ 

ǳƴ ǇŜǳ ŘΩŜŀǳΦ ¢Ǌƻƛǎ ƧƻǳǊǎ ŀǇǊŝǎΣ ŜƭƭŜ ǎƻǳŦŦǊŀƛǘ ŘŜ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǎȅƳǇǘƾƳŜs tels que des diarrhées 

intenses, du sang dans les selles et de la déshydratation. La fillette avait contracté la bactérie 

Escherichia coli O157:H7 et le rotavirus. Ses reins ont arrêté de fonctionner, elle a été sous 

dialyse pendant deux semaines et a étŞ ƴƻǳǊǊƛŜ ǇŀǊ ƛƴǘǊŀǾŜƛƴŜǳǎŜΦ 9ƭƭŜ Ŝǎǘ ǎƻǊǘƛŜ ŘŜ ƭΩƘƾǇƛǘŀƭ ǳƴ 

mois plus tard grâce à un traitement expérimental. Mais encore aujourd'hui, la fillette a des 

problèmes rénaux et pourrait être sous médication toute sa vie (Vaillancourt, 2014). 

Eau potable 

Le critère à respecter pour les coliformes fécaux ou les E. coli Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Ŝǎǘ ŘŜ л 

¦C/κмллƳƭΦ [ŜǳǊ ŘŞǘŜŎǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ŘΩǳƴ Ǉǳƛǘǎ ǇǊƛǾŞ ƴŞŎŜǎǎƛǘŜ ƭΩŞōǳƭƭƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ ƭŀ 

vérification de la conformité des installations, la désinfection complète du puits et de nouvelles 

ŀƴŀƭȅǎŜǎ ƳƻƴǘǊŀƴǘ ƭŜǳǊ ŀōǎŜƴŎŜ ŀǾŀƴǘ ŘŜ ŎŜǎǎŜǊ ŘŜ ŦŀƛǊŜ ōƻǳƛƭƭƛǊ ƭΩŜŀǳΦ [Ŝǎ ǊŞǎŜŀǳȄ ŘΩŀǉǳŜŘǳŎǎ Ŝǘ 

les établissements publics et touristiques desservis par un puits sont assujettis au Règlement sur 

ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ǉƻǘŀōle όwv9tύΦ 9ƴ Ŏŀǎ ŘŜ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴ ŦŞŎŀƭŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΣ les 

gestionnaires du puits ŘƻƛǾŜƴǘ ŞƳŜǘǘǊŜ ǎŀƴǎ ŘŞƭŀƛ ǳƴ ŀǾƛǎ ŘΩŞōǳƭƭƛǘƛƻƴ ŀǳȄ ǳǎŀƎŜǊǎΦ {ƛ ƭŀ ǎƻǳǊŎŜ 

ŘΩŜŀǳ Ŝǎǘ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜΣ ƛƭǎ ŘƻƛǾŜƴǘ ȅ ǾŞǊƛŦƛŜǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ E. coli Ŝǘ ŘΩŜƴǘŞǊƻŎƻǉǳŜǎΦ {ƛ ŎŜǎ 

bactéries sont détectées, ils doivent apporter les correctifs requis, par exemple, installer un 

traitement en respectant les exigences du RQEP. En attendant la mise en place des correctifs, 

ƭΩŀǾƛǎ ŘΩŞōǳƭƭƛǘƛƻƴ Řƻƛǘ şǘǊŜ ƳŀƛƴǘŜƴǳ Ŝǘ ǊŜƴƻǳǾŜƭŞ ǊŞƎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ aux usagers. 

Notez que les E. coli ne survivent pas plus de 200 jours dans les eaux souterraines et seraient 

donc naturellement assainies si on parvient à éliminer la source de la contamination. 

Activités récréatives 

[Ŝ ŎǊƛǘŝǊŜ Ł ǊŜǎǇŜŎǘŜǊ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘŜ ŎƻƴǘŀŎǘ ŘƛǊŜŎǘ ŀǾŜŎ ƭΩŜŀǳ Ŝǎǘ ŘŜ 200 UFC/100ml. Pour 

les activités de contact indirect (ex : canot), le critère est de 1000 UFC/100ml. 

Des concentrations trop fortes en coliformes fécaux ou E. coli dans les eaux de surface peuvent 

ŦƻǊŎŜǊ ƭŀ ŦŜǊƳŜǘǳǊŜ ŘŜ ǇƭŀƎŜǎ ǇǳōƭƛǉǳŜǎ Ŝǘ ƭƛƳƛǘŜǊ ƭŀ ǇǊŀǘƛǉǳŜ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ǊŞŎǊŞŀǘƛǾŜǎΣ ŎŜ ǉǳƛ ǇŜǳǘ 

ŀǾƻƛǊ ǳƴ ƛƳǇŀŎǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŀōƭŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ǊŜǘƻƳōŞǎ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜǎ ŘΩǳƴŜ ǊŞƎƛƻƴΦ 
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bƻǘŜȊ ǉǳŜ ƭŜ ǎǳƛǾƛ ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜǎ ǇƭŀƎŜǎ Ŝǎǘ ŀŎǘǳŜƭƭement non obligatoire pour les 

gestionnaires de plages du Québec. En effet, aǳ vǳŞōŜŎ ƛƭ ƴΩŜȄƛǎǘŜ ŀǳŎǳƴŜ ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŀǘƛƻƴ 

concernant ƭŜǎ ƴƻǊƳŜǎ ŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜǎ ǇƭŀƎŜǎΦ [ŜǳǊ surveillance est laissée à la discrétion 

des exploitants des sites de baignade publics ou privés.  Cette réalité augmente 

ŎƻƴǎƛŘŞǊŀōƭŜƳŜƴǘ ƭŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ǇƻǳǊ ƭŀ ǎŀƴǘŞ Ŝǘ ƭŀ ǎŞŎǳǊƛǘŞ ŘŜǎ ǳǎŀƎŜǊǎΦ 5Ωŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ǉǳŜΣ ǎelon 

une enquête réalisée en Montérégie par la DSP, 79 % des répondants qui se sont baignés au 

Québec croient, à tort, qǳŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ des plages est réglementée (Tardif et al., 2006). 

3.4 Occurrences dans le bassin versant  

Sous-bassin de la baie Missisquoi 

Les ruisseaux du sous-bassin de la baie Missisquoi connaissent tous des dépassements des 

critères pour les coliformes fécaux. Les pires situations se trouvent dans les ruisseaux Beaver, 

East Swamp, Black (Labonté) et Tipping où les fréquences de dépassement du critère de contact 

direct avoisinent les 50 %. Dans tous ces cas, des concentrations maximales supérieures à 2 500 

UFC/100 ml ont été enregistrées. 

Étant donné la faible densité des bassins versants de ces ruisseaux, sauf à leurs embouchures 

dans la baie Missisquoi, on pourrait supposer que la principale cause de cette contamination 

fécale est une mauvaise gestion des déjections animales (stockage, épandage) accentuée par la 

présence insuffisante de mesures préventives (bandes riveraines filtrantes, etc.). 

Baie Missisquoi 

Avec le développement résidentiel et de villégiature autour de la baie, les problèmes de 

contamination par les coliformes fécaux ont été une problématique majeure dans les années 

quatre-vingt. Par exemple, à la Pointe Jameson de Venise-en-Québec, une étude avait démontré 

que des puits artésiens présentaient une contamination bactériologique (CBVBM, 2003). Le 

problème a été en partie ǊŞǎƻƭǳ ǇŀǊ ƭŀ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘΩŞƎƻǳǘǎ Ł {ŀƛƴǘ-Georges-de-Clarenceville et 

Venise-en-Québec acheminant les eaux usées vers une usine de traitement des eaux usées. 

¦ƴŜ ŞǘǳŘŜ ǊŞŀƭƛǎŞŜ Ŝƴ нллф ǇŀǊ Lb{tv ŀ ǊŞǾŞƭŞ ǉǳŜ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ǇŞǊƛƻŘŜ ŜǎǘƛǾŀƭŜΣ ƭŜǎ 

concentrations moyennes à Saint-Georges-de-Clarenceville, la Pointe Jameson à Venise-en-

Québec (côté Grande baie), au Camping et au quai à Philipsburg étaient inférieures à 10 E. 

coli/100ml. Dans la baie de Venise la concentration moyenne était plus élevée (72 E. coli/100ml) 

mais inférieure au critère pour la baignade (200 UFC/100ml). Toutefois, des échantillons 

supérieurs à 200 E. coli/100ml ont été prélevés, dont un dans la baie de Venise et un à Saint-

Georges-de-Clarenceville (Lévesque et al., 2009). 

Une seule plage fait un suivi des coliformes fécaux dans la baie Missisquoi (Plage Kirkland) à 

travers le programme Environnement-Plage du MDDELCC, elle obtient depuis 2005 la cote A, 

soit moins de 20 UFC/100ml. hǊ Ŝƴ нлмпΣ ƭŀ tƭŀƎŜ YƛǊƪƭŀƴŘ ǎΩŜǎǘ ŎƭŀǎǎŞŜ Řŀƴǎ ƭŀ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜ 5 

(polluée), avec des concentrations supérieures au critère de qualité pour la baignade de 200 

UFC/100 ml et la plage a dû fermer à deux ǊŜǇǊƛǎŜǎ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜ ƭΩŞǘŞΦ Les quatre autres plages 
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admissibles, immédiatement voisines de la plage Kirkland, ne participent pas au programme de 

suivi et sont restées ouvertes alors que leurs eaux de baignade comportaient les mêmes risques. 

Considérant les concentrations importantes en coliformes fécaux des tributaires de la baie 

Missisquoi, le nombre important de résidences, campings et fosses septiques et la présence de 

quatre ouvrages de surverse, la contamination par les coliformes fécaux demeure un risque 

pour la baie.  

5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ Ŝƴ нлмнΣ ƭΩƻǳǾǊŀƎŜ ŘŜ ǎǳǊǾŜǊǎŜ ŘŜ {ŀƛƴǘ-Armand a débordé suite à une importante 

pluie de 88mm au mois de septembre. De plus, la population saisonnière y est particulièrement 

importante (61 % du total du sous-bassin). On estime que 34 % de la population totale du sous-

bassin achemine ses eaux usées vers environ 751 installations septiques autonomes incluant 

plusieurs importants campings aveŎ ŘŜǎ ŎŜƴǘŀƛƴŜǎ ŘΩǳǘƛƭƛǎŀǘŜǳǊǎ situés directement en bordure 

de la baie.  

En 2009 à Saint-Armand, 41 fosses septiques ont été inspectées, toutes situées dans un rayon de 

300 m de la baie Missisquoi. De ce nombre, 78 % ne présentaient aucun signe de contamination 

alors que 22 % présentaient une source de contamination indirecte ou directe vers la baie 

(MRCBM, 2010). Pour le reste, la conformité des installations septiques demeure mal connue. 

Sous-bassin de la rivière de la Roche 

Les plus récentes données indƛǉǳŜƴǘ ǉǳŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŘŜ ƭŀ wƻŎƘŜ Ŏƻƴƴŀƞǘ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ 

de contamination fécale. Entre 2010 et 2012, la concentration médiane était de 130 UFC/100ml 

à son entrée et de 220 UFC/100 ml à sa sortie du Québec, dépassant le critère de contact direct 

de нлл ¦C/κмллƳƭΦ 5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ Ł ǎƻƴ ŜƴǘǊŞŜΣ Ǉƭǳǎ ŘŜ пл % des échantillons prélevés dépassaient 

les 200 UFC/100ml et plus de 20 % les 1000 UFC/100ml (critère de contact indirect). À sa sortie 

du Québec la situation est encore pire, plus de 50 % des échantillons dépassaient le 200 

UFC/100ml et plus de 20 % dépassaient le 1000 UFC/100ml. 

.ƛŜƴ ǉǳΩǳƴŜ ōƻƴƴŜ ǇŀǊǘƛŜ Řǳ ǇǊƻōƭŝƳŜ ǇǊƻǾƛŜƴƴŜ Řǳ ±ŜǊƳƻƴǘΣ ŎƻƳƳŜ Ŝƴ ǘŞƳƻƛƎƴŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ 

ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ł ǎƻƴ ŀǊǊƛǾŞŜΣ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŦŀŎǘŜǳǊǎ ŎƻƴǘǊƛōǳŜƴǘ probablement à sa dégradation au Québec : 

ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘŞƧŜŎǘƛƻƴǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎΣ ŀŎŎŝǎ ŘŜǎ ŀƴƛƳŀǳȄ ŀǳȄ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ŜǘŎΦ De plus, 

bien que la municipalité de Saint-Armand ait adopté en 2010 un programme de mesurage 

annuel des boues de fosses septiques, la conformité des installations septiques dans le sous-

bassin demeure mal connue. 

tŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ƻƴ ǊŜǘǊƻǳǾŀƛǘ ƧǳǎǉǳΩŜƴ ŀǳǘƻƳƴŜ нлмп une ǎƻǳǊŎŜ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Řŀƴǎ ƭŜ 

sous-bassin de la rivière de la Roche, à Saint-Armand sur une propriété appartenant à la carrière 

hƳȅŀΦ /ŜǘǘŜ ǎƻǳǊŎŜ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜΣ ǉǳƛ Şǘŀƛǘ Ŝƴ Ŧŀƛǘ ǳƴŜ ǎƻǊǘŜ ŘŜ ōŀǎǎƛƴ ŀǊǘƛŦƛŎƛŜƭ ƻǴ ǎΩŀŎŎǳƳǳƭŀƛent les 

ŜŀǳȄ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜƭΣ Şǘŀƛǘ ǳǘƛƭƛǎŞŜ ǇŀǊ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǊŞǎƛŘŜƴǘǎ Ŝǘ ǾƛƭƭŞƎƛŀǘŜǳǊǎ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊ 

depuis des décennies. Elle a finalement dû être enterrée par le propriétaire par mesure de 

prévention lorsque des traces ŘΩE. coli ont été détectées Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ όLaliberté, 2014). 
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Sous-bassin de la rivière aux Brochets 

Les données recueillies entre 2010 et 2012 indiquent que les ruisseaux Walbridge (160 

UFC/100ml), Morpions (255 UFC/100ml), Ewing (260 UFC/100ml) et au Castor (230 UFC/100ml) 

contiennent tous des concentrations médianes préoccupantes de coliformes fécaux. La 

ŦǊŞǉǳŜƴŎŜ ŘŜǎ ŘŞǇŀǎǎŜƳŜƴǘǎ Řǳ ŎǊƛǘŝǊŜ ŘŜ ŎƻƴǘŀŎǘ ŘƛǊŜŎǘ ŀǾŜŎ ƭΩŜŀǳ όнлл ¦C/κмллƳƭύ était 

ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ р0 % pour ces tributaires et ƧǳǎǉǳΩŁ тл % pour le ruisseau au Castor. 

Des dépassements de critères ont aussi été observés dans la rivière aux Brochets, à son entrée 

au Québec (30 % de fréquence pour le contact direct) et à Pike River (40 % de fréquence pour le 

contact direct). 

On retrouverait environ 4 163 installations septiques résidentielles dans le sous-bassin. On 

retrouve également plusieurs campings en bordure de la rivière aux Brochets et du ruisseau 

Morpions qui accueillent plusieurs centaines de saisonniers, parfois même des campeurs 

permanents.  

{Ŝƭƻƴ ǳƴŜ ŞǘǳŘŜ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ ǎŜǇǘƛǉǳŜǎ Ŝƴ ōƻǊŘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŀǳȄ 

.ǊƻŎƘŜǘǎΣ ƛƭ ŜȄƛǎǘŜ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎΣ ǎƻƛǘ ǇŀǊ ƳŀƴǉǳŜ ŘΩƛƴŦƛƭǘǊŀǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭŜ 

sol ou parce que la nappe souterraine est trop haute. En bordure de la rivière, la nature du sol et 

ƭŀ ŦŀƛōƭŜ ŘƛƳŜƴǎƛƻƴ ŘŜǎ ǘŜǊǊŀƛƴǎ ǎƻƴǘ ƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎ ŎƻƴǘǊŀƛƴǘŜǎ Ł ƭΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ŘŜǎ 

installations septiques. Plusieurs des installations septiques en place sont des fosses en béton 

ǎǳƛǾƛŜǎ ǇŀǊ ŘŜǎ ŎƘŀƳǇǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ƳƻŘƛŦƛŞǎ ƻǳ ŘŜǎ Ǉǳƛǘǎ ŀōǎƻǊōŀƴǘǎΦ Lƭ ƴΩȅ ŀ Ǉŀǎ Ŝǳ ŘŜ 

déversements directs observés lors de cette étude, mais les installations peuvent contaminer la 

nappe phréatique qui est à une faible profondeur sur certains terrains. On a également 

remarqué la présence de plusieurs tuyaux de trop-plein pouvant servir à des déversements 

ŘΩŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ (Caumartin et Vincent, 1994). 

De plus, bien que 40 % des municipalités de la MRC Brome-Missisquoi aient adopté un 

programme de gestion des vidanges des fosses septiques, la conformité des installations 

septiques autant résidentielles que commerciales dans le sous-bassin demeure mal connue 

(MRCBM, 2008). Celles-ci constituent un risque sérieux en termes de contamination fécale.  

5Ŝ ǇƭǳǎΣ Ŝƴ нлмнΣ ƭŜǎ ƻǳǾǊŀƎŜǎ ŘŜ ǎǳǊǾŜǊǎŜ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ ŘŜ .ŜŘŦƻǊŘ 

ont débordé ммр Ŧƻƛǎ Ł ŎŀǳǎŜ ŘΩŞǾŞƴŜƳŜƴǘǎ ŘŜ ǇƭǳƛŜ Ŝǘ п Ŧƻƛǎ Ł ŎŀǳǎŜ ŘŜ ŦƻƴǘŜǎ ŘŜǎ 

neiges/crues. De plus, un des ouvrages de surverse de la station, dans le secteur de Stanbridge 

Station, n'a pas respecté son exigence de rejet pour une deuxième année consécutive. 

Quant aux eaux souterraines, rappelons que selon les données obtenues dans le cadre du 

PACES, les secteurs du bassin présentant les vulnérabilités les plus élevées de contamination des 

eaux souterraines sont principalement situés dans la portion Ouest, notamment dans le Nord du 

sous-bassin de la rivière aux Brochets (Sainte-Ignace, Notre-Dame, Sainte-Sabine, Stanbridge 

East, Dunham Ouest (voir Portrait carte 21). 

En 2009, trois des cinq puits de Notre-Dame-de-{ǘŀƴōǊƛŘƎŜ ŀǎǎǳƧŜǘǘƛǎ ŀǳȄ ǎǳƛǾƛǎ ŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘΩŜŀǳ 

potable ŞǘŀƛŜƴǘ Ŝƴ ŀǾƛǎ ŘΩŞōǳƭƭƛǘƛƻƴ Ł ƭŀ ǎǳƛǘŜ ŘŜ ƭŀ ŘŞǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ ŦŞŎŀƭŜΦ De plus, le puits 
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ŘŜ ƭΩŞŎƻƭŜ Saint-Joseph à Notre-Dame-de-{ǘŀƴōǊƛŘƎŜ ƴΩŜǎǘ Ǉƭǳǎ ǳǘƛƭƛǎŞ ŘŜǇǳƛǎ мфуу ǇǳƛǎǉǳΩƛƭ Ŝǎǘ 

ŀǘǘŜƛƴǘ ŘΩǳƴŜ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴ ŦŞŎŀƭŜ Ŝƴ Ǌŀƛǎƻƴ ŘΩǳƴŜ ŘŞŦƛŎƛŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŀƴŎƛŜƴ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘŜ ŎƻƭƭŜŎǘŜ 

des eaux usées municipales qui était situé à proximité du puits (Hébert, 2009). Durant des 

ŀƴƴŞŜǎ ƭΩŞŎƻƭŜ ŦƻǳǊƴƛǎǎŀƛǘ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Ŝƴ ǾǊŀŎ όƎǊƻǎǎŜǎ ōƻǳǘŜƛƭƭŜǎύ ŀǳȄ сф ŞƭŝǾŜǎΦ 5Ŝǎ 

ŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜǳǊǎ ŞǘŀƛŜƴǘ ǳǘƛƭƛǎŞǎ ǇƻǳǊ ƴŜǘǘƻȅŜǊ ƭŜǎ ƳŀƛƴǎΦ [ΩŜŀǳ ŜƳōƻǳǘŜƛƭƭŞŜ Şǘŀƛǘ ǳǘƛƭƛǎŞŜ ǇƻǳǊ ƭŀ 

ŎǳƛǎƛƴŜ Ŝǘ ƭŀ ǾŀƛǎǎŜƭƭŜΦ !ǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ ƭΩŞŎƻƭŜ ŀ ǊŜŎƻǳǊǎ à un système de type « Polar » (eau potable 

ƭƛǾǊŞŜ Ŝƴ ǾǊŀŎύ ǇƻǳǊ ŀƭƛƳŜƴǘŜǊ ƭŜǎ ǊƻōƛƴŜǘǎΣ ŎŜ ǉǳƛ ƭǳƛ ŀ ŦƛƴŀƭŜƳŜƴǘ ǇŜǊƳƛǎ ŘŜ ŦŀƛǊŜ ƭŜǾŜǊ ƭΩŀǾƛǎ 

ŘΩŞōǳƭƭƛǘƛƻƴ Ŝƴ ǾƛƎǳŜǳǊ ŘŜǇǳƛǎ ŘŜǎ ŘŞŎŜƴƴƛŜǎΦ 

Par ailleurs, des campagnes de caractérisation faites par la municipalité de Notre-Dame-de-

{ǘŀƴōǊƛŘƎŜ Ŝƴ нллс Ŝǘ нллфΣ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ ŘŜ моп Ǉǳƛǘǎ ŀǳ ǘƻǘŀƭΣ ƻƴǘ ǊŞǾŞƭŞ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ 

contamination microbiologique dans 52 puits, dont neuf avec des coliformes fécaux (DSP, 2012). 

Une résidence pour personnes âgées a dû fermer ses portes après avoir reçu deux avis de non-

conformité pour contamination fécale (St-Hilaire, 2009). 

5Ŝ ǇƭǳǎΣ ǳƴ ŀǾƛǎ ŘΩŞōǳƭƭƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ du puits de la salle communautaire de Stanbridge-East a été 

en vigueur durant environ 4 ans (2010-2014) suite à une contamination fécale (MDDEFP, 2014c). 

" CǊŜƭƛƎƘǎōǳǊƎΣ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ Řǳ Ǉǳƛǘǎ ŀǾŀƛǘ ŞǘŞ ŎƻƴǘŀƳƛƴŞŜ ǇŀǊ ŘŜǎ ŎƻƭƛŦƻǊƳŜǎ ŦŞŎŀǳȄ ǎǳƛǘŜ Ł 

ƭΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ŘŜ нллс ǇǊƛǾŀƴǘ ƭŜǎ ǊŞǎƛŘŜƴǘǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ŎƻǳǊŀƴǘŜ ǇŜƴŘŀƴǘ environ six ans, 

ƧǳǎǉǳΩŁ ƭŀ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ǳǎƛƴŜ ŘŜ ŦƛƭǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΦ 

Selon des informations reçues du MDDELCC et de citoyens, certaines résidences riveraines du 

ƭŀŎ {Ŝƭōȅ ǎŜǊŀƛŜƴǘ ŜƴŎƻǊŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ŀƭƛƳŜƴǘŞŜǎ Ŝƴ Ŝŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Ł ƳşƳŜ ƭŜ ƭŀŎΦ hǊΣ ŎŜǘǘŜ 

ǇǊŀǘƛǉǳŜ ŎƻƳǇƻǊǘŜ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ǊƛǎǉǳŜs considérant la présence potentielle coliformes fécaux 

Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ Řǳ ƭŀŎΦ !ǳŎǳƴ ǎǳƛǾƛ ŘŜǎ ŎƻƭƛŦƻǊƳŜǎ ŦŞŎŀǳȄ ƴΩŜǎǘ ŜŦŦŜŎǘǳŞ Řŀƴǎ ƭŜ ƭŀŎ {ŜƭōȅΦ 

Le Camping des Chutes Hunter, situé à Frelighsburg, possède une plage admissible au 

programme Environnement-Plage pour le suivi de la qualité bactériologique des eaux. Cette 

ǇƭŀƎŜ ƴŜ ǇŀǊǘƛŎƛǇŜ Ǉƭǳǎ ŘŜǇǳƛǎ ǉǳŜ ŎŜƭŀ ƴΩŜǎǘ Ǉƭǳǎ ƻōƭƛƎŀǘƻƛǊŜ όнллтύΦ hǊΣ Ŝƴ нллр ƭŀ ǇƭŀƎŜ ŀǾŀƛǘ 

ƻōǘŜƴǳ ƭŀ ŎƻǘŜ /Σ ŎŜ ǉǳƛ ƛƴŘƛǉǳŜ ǳƴŜ ǉǳŀƭƛǘŞ ǇŀǎǎŀōƭŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜ ōŀƛƎƴŀŘŜ όмлм Ł нлл 

UFC/100ml). [ΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ǎǳƛǾƛ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ǳƴ ǊƛǎǉǳŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ǳǎŀƎŜǊǎ ŘŜ ƭŀ ǇƭŀƎŜΦ 

À Sainte-SabineΣ ƭΩŜŀǳ souterraine des puits du quartier résidentiel « Villas Sabinoises » est 

contaminée par des coliformes fécaux, notamment, depuis plusieurs années. Les gens doivent 

traiter leur eau avec des adoucisseurs et des lampes ultraviolets dans ce quartier qui compte 

quelques 200 maisons et quelques commerces et industries dispersées sur sept rues de part et 

ŘΩŀǳǘǊŜ ŘŜ ƭŀ ǊƻǳǘŜ нор ό[ŀƭƛōŜǊǘŞΣ нлмлύΦ La municipalité de Sainte-Sabine a le projet de 

construire un réseau d'aqueduc pour ce secteur. 

Sous-bassin de la rivière Missisquoi 

Les échantillons prélevés entre 2010 et 2012 indiquent que les coliformes fécaux ne sont pas 

préoccupants dans les rivières Sutton et Missisquoi avec des concentrations médianes 

inférieures à 80 UFC/100ml.  
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Or, malgré de faibles concentrations médianes en coliformes fécaux, des concentrations 

maximales très élevées ont été enregistrées dans la rivière Sutton (3 улл ¦C/κмллƳƭύ Ŝǘ ƭΩŜƴǘǊŞŜ 

(4 100 UFC/100ml) et la sortie (6 000 UFC/100ml) de la rivière Missisquoi. Ces rivières 

contenaient des concentrations supérieures à 800 UFC/100ml dans 10 % des échantillons 

prélevés. 

Certains dépassements de critères ont effectivement été recensés dans la rivière Missisquoi et 

davantage dans la rivière Sutton avec 30 % de fréquence de dépassement du critère de contact 

direct (200 UFC/100ml). Malgré ces quelques dépassements, la situation est grandement 

améliorée. En effet, suite à la mise aux normes de la station de traitement des eaux usées de 

{ǳǘǘƻƴ Ŝǘ Ł ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ǎǘŀǘƛƻƴ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ Ł !ōŜǊŎƻǊƴΣ ƻƴ ƴƻǘŜ ǳƴŜ ǊŞŘǳction de 100 % 

des coliformes fécaux depuis 1999 dans la rivière Sutton. 

Dans le cas de la rivière Missisquoi Nord, les concentrations médianes en coliformes sont 

légèrement supérieures, soit de 120 UFC/100ml en amont et 100 UFC/100ml en aval. En amont, 

on note des concentrations médianes très élevées en 2007 (390 UFC/100ml), 2011 (1000 

UFC/100ml) et 2012 (330 UFC/100 ml). 

Pour ces trois rivières, les facteurs qui pourraient être responsables des occasionnelles 

concentrations élevées en coliformes fécaux sont Υ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩƻǳǾǊŀƎŜǎ ŘŜ ǎǳǊǾŜǊǎŜΣ ƭŀ 

ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳǎŜǎ ƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ ǎŜǇǘƛǉǳŜǎ Řƻƴǘ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŎŀƳǇƛƴƎǎΣ ƭΩŞǇŀƴŘŀƎŜ ŘŜ ŦǳƳƛŜǊǎ 

sur les cultures pérennes et le lessivage des nombreuses zones inondables. 

.ƛŜƴ ǉǳŜ ƭΩŞǘŀǘ ǉǳŜ ŎƻƴŦƻǊƳƛǘŞ ŘŜǎ ƴƻƳōǊŜǳǎes installations septiques du sous-bassin soit 

actuellement mal connu, dans la MRC Memphrémagog toutes les municipalités sont obligées 

depuis 2011 à mettre en place un programme municipal de vidange ou mesurage des fosses 

septiques de leurs territoires. Le Canton de Potton effectue des inspections annuelles depuis 

2005 ce qui lui a permis de cibler les installations non conformes de son territoire, dont 54 

puisards encore utilisés en 2012 et dont la majorité se trouve sur des propriétés riveraines 

(Canton de Potton, 2012b). La Ville de Sutton a également un programme municipal de vidange 

des fosses septiques de son territoire. 

Rappelons ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ ǉǳΩŁ Glen Sutton, hameau de Sutton situé en bordure de la rivière 

Missisquoi, lŜǎ ŎƘŀƳǇǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ŘŜ му ǊŞǎƛŘŜƴŎŜǎ seraient rendus non fonctionnels. Or, la 

ǊŝƎƭŜƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ƛƴǘŜǊŘƛǎŀƴǘ ŘŜ ǊŜŎƻƴǎǘǊǳƛǊŜ ǳƴ ŎƘŀƳǇ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ŀǳ ƳşƳŜ ŜƴŘǊƻƛǘΣ ƭŀ 

ŎƻƴŦƻǊƳƛǘŞ ǇƻǎŜ ǳƴ ŘŞŦƛ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ǉǳƛ ƴΩŜǎǘ ǘƻǳƧƻǳǊǎ Ǉŀǎ ǊŞǎƻƭǳ όVille de Sutton, 2011). Un 

système collectif serait envisagé. 

Quant aux nombreux lacs du sous-bassin, un certain suivi est effectué annuellement par les 

associations de riverains et par la MRC Memphrémagog. Les données disponibles indiquent que, 

de manière générale, les coliformes fécaux ne constituent pas une situation préoccupante dans 

ƭŜǎ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊΦ 

Toutefois, certains tributaires des lacs contiennent parfois des concentrations très élevées en 

coliformes fécaux, dépassant largement les normes de contact direct et indirect. /ΩŜǎǘ ƭŜ Ŏŀǎ 

ǇƻǳǊ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ǘǊƛōǳǘŀƛǊŜǎ Řǳ ƭŀŎ ŘΩ!ǊƎŜƴǘΦ /ΩŜǎǘ ŀǳǎǎƛ ƭŜ Ŏŀǎ au lac Trousers où des concentrations 
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dépassant 1000 UFC/100ml sont parfois mesurées dans les tributaires, notamment les ruisseaux 

.ŜŀǳǊŜƎŀǊŘΣ {ŜǊǇŜƴǘƛƴŜ Ŝǘ Ł ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ Řǳ ruisseau Libby. De plus, le lac Trousers étant situé 

sur le parcours de la rivière Missisquoi Nord, les concentrations de coliformes fécaux parfois très 

élevées contenues dans cette rivière constituent un risque pour les usagers du lac. 

La baie Legendre du lac Trousers serait particulièrement problématique puisque les valeurs 

ŘΩŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞ ŘŜǎ ŦƻǎǎŜǎ ǎŜǇǘƛǉǳŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ ŎƘŀƳǇǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ Ł ǊŜǘŜƴƛǊ ƭŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǎƻƴǘ ŞǾŀƭǳŞŜǎ 

entre 25 % et 40 %Φ [Ŝǎ ŎƘŀƳǇǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǘŜǊǊŀƛƴǎ ǎƻƴǘ ǇŀǊŦƻƛǎ ƭŜǎǎƛǾŞǎ ǇŀǊ ŘŜǎ 

inondations, emportant des quantités potentiellement importantes de coliformes fécaux au lac 

(RAPPEL, 2008c). De plus, certaines installations septiques seraient non conformes contribuant à 

une contamination directe du lac. À ŎŜǘ ŜŦŦŜǘΣ ŘŜǎ Ŏƻƴǎǘŀǘǎ ŘΩƛƴŦǊŀŎǘƛƻƴ ƻƴǘ ŞǘŞ ƭƛǾǊŞǎ ŀǳ /ŀƳǇƛƴƎ 

Lac Trousers concernant la non-conformité des installations septiques (Idem). 

De plus, des inondations affectent parfois les installations septiques Ŝǘ ƭŜǎ ŎƘŀƳǇǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ 

de riverains des ƭŀŎǎ ŘΩ!ǊƎŜƴǘΣ tŀǊƪŜǊ Ŝǘ ¢ǊƻǳǎŜǊǎ (baie Legendre), ce qui augmente les risques 

de contamination périodique. 

Il y a plusieurs plages organisées dans le sous-bassin. La plage du Domaine du lac Libby à St-

Étienne-de-Bolton participe au programme Environnement-Plage pour le suivi de la qualité 

bactériologique des eaux de baignade. En 2014, elle a obtenu la cote C (passable), ce qui indique 

que les concentrations en coliformes fécaux ont oscillé entre 100 et 200 UFC/100 ml dans le lac 

ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜ ƭΩŞǘŞ. Le critère de qualité pour la baignade est de 200 UFC/100 ml. La plage du 

5ƻƳŀƛƴŜ Řǳ ƭŀŎ [ƛōōȅ ŀ ŘǶ ŦŜǊƳŜǊ ǳƴŜ Ŧƻƛǎ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜ ƭΩŞǘŞ нлмпΦ La plage du Domaine du lac 

Libby ne participe plus au programme de suivi en 2015, malgré les concentrations élevées 

détectées en 2014, ce qui représente un risque pour la santé des usagers. La Plage du camping 

Řǳ /ŀǊǊŜŦƻǳǊ ŘŜǎ /ŀƳǇŜǳǊǎ Ł tƻǘǘƻƴ ƴŜ ǇŀǊǘƛŎƛǇŜ Ǉŀǎ ŀǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴƴŀƎŜΦ 

De plus, la plage privée du lac Kelly, étang artificiel à Sutton, a été fermée une bonne partie de 

ƭΩŞǘŞ нлмп ǇƻǳǊ ŎŀǳǎŜ ŘŜ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴ ŦŞŎŀƭŜΦ 

Dans le Canton de Potton, ǳƴ Ŏŀǎ ŘŜ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ǊŞǎŜŀǳ ŘΩŀǉǳŜŘǳŎ ǇǊƛǾŞ Ŝǎǘ ǎǳǊǾŜƴǳ 

suite à et sa contamination bactériologique et sa mauvaise gestionΦ [Ŝ ǊŞǎŜŀǳ ŘΩŀǉǳŜŘǳŎ ǇǊƛǾŞ 

en question, qui desservait plus de 20 personnes dans au moins 11 résidences, est situé dans le 

secteur de la rue des Immortelles et appartenait à Villégiature Concept Inc. Depuis plusieurs 

années le propriétaire du réseau ne rencontrait pas les exigences quant aux analyses à produire, 

aux entretiens à effectuer et aux installations mêmes ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ Ł ǎΩŀǎǎǳǊŜǊ que les résidents 

ne manquent Ǉŀǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ǇŜǳǾŜƴǘ şǘǊŜ Ŝƴ ŎƻƴŦƛŀƴŎŜ ǉǳŀƴǘ Ł ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ distribuée. 

5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ŎŜ ǊŞǎŜŀǳ ŘΩŀǉǳŜŘǳŎ ǇǊƛǾŞ ŀǾŀƛǘ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘŜ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŞǇƛǎƻŘŜǎ ŘŜ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴ 

bactériologique (coliformes fécaux), notamment en 2005 et 2006. La situation présentait donc 

un risque pour la santé publique. En 2009, le MDDELCC a émis une ordonnance pour transférer 

ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ Řǳ ǊŞǎŜŀǳ Ł ƭŀ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞ Řǳ /ŀƴǘƻƴ ŘŜ tƻǘǘƻƴΦ En 2011, la municipalité du 

Canton de Potton a procédé aux ǘǊŀǾŀǳȄ ŘŜ ƳƛǎŜ ŀǳȄ ƴƻǊƳŜǎ ŘŜ ƭΩŀǉǳŜŘǳŎ ŘŜǎ LƳƳƻǊǘŜƭƭŜǎ. 
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3.5 %ØÅÍÐÌÅÓ ÄȭÁÃÔÉÏÎÓ réalisées  

tƻǳǊ ƭŜǎ ƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ ǎŜǇǘƛǉǳŜǎΣ ŘŜǎ ŜŦŦƻǊǘǎ ǎƻƴǘ Ŧŀƛǘǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ Ł ǘǊŀǾŜǊǎ ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ 

du Q-2, r.22 (antérieurement Q-2, r.8) (RŝƎƭŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭΩŞǾŀŎǳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŜ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄ 

usées des résidences isolées). Le projet de règlement modifiant le Règlement sur lôévacuation et 

le traitement des eaux usées des résidences isolées (Q-2, r.22), proposé par le MDDELCC sôinscrit 

dans le cadre du Plan d'intervention 2007-2017 sur les algues bleu vert. Les objectifs du projet 

de modification sont : 

¶ wŜƴŘǊŜ ŎƻƴŦƻǊƳŜǎ ƭŜǎ ƻǳǾǊŀƎŜǎ ŘΩépuration par infiltration dans le sol, installé avant le 12 

août 1981, ne disposant pas de lᾷépaisseur de sol nécessaire au traitement des eaux usées; 

¶ Imposer au propriétaire dôune résidence existante au 12 août 1981 lᾷobligation de remplacer 

tout système de traitement étanche, réservoir ou composante étanche qui présente des 

signes de non-étanchéité; 

¶ Resserrer lᾷencadrement des projets lors de la conception et lᾷinstallation du dispositif de 

traitement des eaux usées. 

Le projet permettrait dᾷinclure « tous les types dᾷeaux usées qui peuvent être produites par un 

bâtiment autre quᾷune habitation unifamiliale ou multifamiliale. Ces modifications sont 

proposées afin dᾷassujettir au règlement les eaux usées domestiques des bâtiments qui rejettent 

également des eaux usées dᾷautre nature (telles des eaux de procédés industriels ou 

agroalimentaires, des eaux usées provenant de bâtiments dᾷélevage, de salons de coiffure, de 

garages avec atelier mécanique, etc.) » (Source : MDDELCC). 

Le tǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩŀƛŘŜ Ł ƭŀ ǇǊŞǾŜƴǘƛƻƴ ŘΩŀƭƎǳŜǎ ōƭŜǳ-vert (PAPA), a permis de fournir une aide 

ŦƛƴŀƴŎƛŝǊŜ ŀǳȄ aw/ Ŝǘ ŀǳȄ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ ŀŦƛƴ ŘŜ ƭŜǳǊ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ŘŜ ǎŜ ŘƻǘŜǊ ŘΩǳƴŜ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ 

Řŀƴǎ ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƳŜǎǳǊŜǎ ŎƻǊǊŜŎǘƛǾŜǎ Ł ƭΩŜƴŘǊƻƛǘ ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ ǎŜǇǘƛǉǳŜǎ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭƭŜǎ 

déficientes. En 2009, la MRC Brome-Missisquoi avait participé à ce programme ce qui leur a 

permis de procéder à une analyse sommaire de la conformité de 60 installations septiques 

situées à Saint-Armand (baie Missisquoi) et Bolton-Ouest (étang Sally). 

Le Centre de contrôle environnemental du Québec (CCEQ) est chargé de vérifier la conformité 

des installations septiques commerciales ŀǳǇǊŝǎ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ млт ŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ dans le bassin 

versant. 

Certaines municipalités procèdent à des inspections régulières des installations septiques des 

résidences isolées de leur territoire à travers leur programme de mesurage et de vidanges des 

fosses septiques. Le Canton de Potton a donc un portrait complet des 1 491 installations 

septiques de son territoire incluant lΩŞǘŀǘ ŘŜ ƭŜǳǊ Şǘŀǘ ŘŜ ŎƻƴŦƻǊƳƛǘŞ (Canton de Potton, 2012b). 

Tel que mentionné plus haut, le Règlement sur le prélèvement des eaux et leur protection 

(RPEP)Σ ŜƴŎŀŘǊŜ ƭŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ǇŜǊƳƛǎŜǎ Řŀƴǎ ƭΩŀƛǊŜ ŘΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǳƛǘǎΦ tŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ƛƭ 

ƛƴǘŜǊŘƛǘ ŘΩŞǇŀƴŘǊŜ ŘŜǎ ŘŞƧŜŎǘƛƻƴǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎ Ł Ƴƻƛƴǎ ŘŜ ол ƳŝǘǊŜǎ ŘΩǳƴ ƻǳǾǊŀƎŜ ŘŜ prélèvement 

(Gouvernement du Québec, 2014). 
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De plus, le wŝƎƭŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ potable, qui encadre notamment les puits 

desservant 20 personnes et plus, ŜȄƛƎŜ ƭŜ ǎǳƛǾƛ ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘƛǎǘǊƛōǳŞŜ ƛƴŎƭǳŀƴǘ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ 

des E. coli. 

Par ailleurs, certaines municipalités du bassin (ex : Sutton, 2014) ont adopté des tƭŀƴǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴ 

sur les raccordements inversés. ¦ƴ ǊŀŎŎƻǊŘŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜ ƻǳ ŘΩǳƴ ŎƻƳƳŜǊŎŜ Ŝǎǘ 

ƛƴǾŜǊǎŞ ƭƻǊǎǉǳŜ ƭΩégout sanitaire est raccordé au pluvial et que le pluvial est donc raccordé au 

sanitaire. [Ŝǎ ǊŀŎŎƻǊŘŜƳŜƴǘǎ ƛƴǾŜǊǎŞǎ ŀŎƘŜƳƛƴŜƴǘ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŞƎƻǳǘǎ ǇƭǳǾƛŀǳȄ ƭŜǎ ǊŜƧŜǘǎ ŘΩŜŀǳȄ 

usées, contaminant les eaux de surface. De plus, en acheminant les eaux de pluie vers les égouts 

sanitaires, ils augmentent les risques de débordements et de surverses. 

Le programme Environnement-plage a été mis en place par le MDDELCC pour encourager les 

gestionnaires de plages admissibles à faire le suivi de la qualité bactériologique des eaux de 

ōŀƛƎƴŀŘŜΦ [ŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜǎ ǇƭŀƎŜǎ ƛƴǎŎǊƛǘŜǎ ŀǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ Ŝǎǘ ŀƴŀƭȅǎŞŜ ŘŜ deux à cinq fois 

ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜ ƭΩŞǘŞΦ [Ŝǎ ŎƻǘŜǎ ŀǘǘǊƛōǳŞŜǎ ǎƻƴǘ Υ ! όŜȄŎŜƭƭŜƴǘŜύΣ . όōƻƴƴŜύΣ / όǇŀǎǎŀōƭŜύ ƻǳ 5 

(polluée) en fonction des concentrations en E. coli détectées. Les cotes de qualité sont affichées 

directement aux plages participantes ainsi que ǎǳǊ ƭŜ ǎƛǘŜ ǿŜō ŘΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ-plage afin 

ŘΩƛƴŦƻǊƳŜǊ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ōŀŎǘŞǊƛƻƭƻƎƛǉǳŜ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ōŀƛƎƴŀŘŜΦ Le dépassement 

Řǳ ŎǊƛǘŝǊŜ ŘŜ ŎƻƴǘŀŎǘ ŘƛǊŜŎǘ όнлл ¦C/κмллƳƭύ ŀƳŝƴŜ ƭŀ ŦŜǊƳŜǘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ǇƭŀƎŜ ƧǳǎǉǳΩŀǳ ǊŜǘƻǳǊ ŘŜ 

conditions acceptables, lΩŞƳƛǎǎƛƻƴ ŘΩǳƴ ŎƻƳƳǳƴƛǉǳŞ ŘŜ ǇǊŜǎǎŜ ǇƻǳǊ ŀǾŜǊǘƛǊ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ Ŝǘ ǳƴ 

avis à la direction de santé publique de l'Agence de la santé et des services sociaux. Chaque 

ŀƴƴŞŜΣ ƭŜǎ ǇƭŀƎŜǎ ŀŘƳƛǎǎƛōƭŜǎ Řǳ vǳŞōŜŎ ǎƻƴǘ ŎƻƴǘŀŎǘŞŜǎ ǇŀǊ ŘŜǎ ŜƳǇƭƻȅŞǎ ŘΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ-

plage afin de les inciter à participer. 

Certaines associations de riverains effectuent un suivi autonome des coliformes fécaux dans 

ƭŜǳǊ ƭŀŎΦ tŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ƭΩ!wt9[! ŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴƴŜ Ł ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǎƛǘŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ ƭŀŎ ŘΩ!ǊƎŜƴǘΣ ƛƴŎƭǳŀƴǘ ƭŀ 

plage du camping, tous les 15 jours et diffuse les résultats sur son site web. Lorsque des 

concentrations élevées sont détectées, la municipalité de Eastman contribue à identifier et 

intervenir auprès de la source. 

3.6 Recommandations  

Les recommandations décrites au Chapitre 1 sur le phƻǎǇƘƻǊŜ ǎΩŀǇǇƭƛǉǳŜƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭŜǎ 

contaminations des eaux par les coliformes fécaux. En effet, la contamination par les coliformes 

fécaux est principalement liée à une mauvaise gestion des matières fécales. En limitant 

ƭΩŜȄǇƻǊǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǎ ƳŀǘƛŝǊŜǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘΣ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ Ŝǘ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ 

souterrain, on diminue ainsi les risques de contamination des eaux. 

Nous recommandons également de : 

V Dresser le portrait des sources d'alimentation en eau potable (surface et souterraine) et 

élaborer des plans de protections pour chaque source d'approvisionnement en tenant 

compte du bassin versant. 

V 5ŞǾŜƭƻǇǇŜǊ ŘŜǎ ƻǳǘƛƭǎ ǉǳƛ ǎŜǊǾƛǊƻƴǘ Ł ŦŀŎƛƭƛǘŜǊ ƭΩŀǇǇǊƻǇǊƛŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎ 

pour les acteurs de l'eau pour la gestion et la protection sur les eaux souterraines. 
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V 9ƴŎƻǳǊŀƎŜǊ ƭŜǎ ǇǊƻǇǊƛŞǘŀƛǊŜǎ ŘŜ Ǉǳƛǘǎ ǇǊƛǾŞǎ Ł ǊŞŀƭƛǎŜǊ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ǎȅǎǘŞƳŀǘƛǉǳŜ ŘŜǎ ōŀŎǘŞǊƛŜǎ E. 

coli et coliformes totaux dans leur eau potable. 

V !ǎǎǳǊŜǊ ƭŜ ǊŜǎǇŜŎǘ ŘŜǎ ŘƛǎǘŀƴŎŜǎ ŘΩŞǇŀƴŘŀƎŜǎ ǇŀǊ ǊŀǇǇƻǊǘ ŀǳȄ Ǉǳƛǘǎ ŘΩŜŀǳ potable ainsi que 

des distances minimales entre les installations septiques et les puits. Ces derniers devraient 

être bien identifiés afin de faciliter leur repérage. 

V {ΩŀǎǎǳǊŜǊ ǉǳŜ ƭŜǎ ŀƴƛƳŀǳȄ ŘΩŞƭŜǾŀƎŜ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ŀŎŎŝǎ ŀǳȄ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ. 

V Demander aux entrepreneurs qui font les vidanges dans des programmes municipaux de 

ŦŀƛǊŜ ǳƴŜ ǾŞǊƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ǎƻƳƳŀƛǊŜ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ ǎŜǇǘƛǉǳŜǎ ǾƛŘŀƴƎŞŜǎ ŀŦƛƴ ŘΩŀƛŘŜǊ ƭŀ 

municipalité à tenir un registre à jour. 

V Encourager la prise en charge par les municipalités de la vidange et du mesurage des boues 

des fosses septiques. 

V wŜƴŘǊŜ ƻōƭƛƎŀǘƻƛǊŜ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ōŀŎǘŞǊƛƻƭƻƎƛǉǳŜ ǇƻǳǊ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ǇƭŀƎŜǎ ƻǊƎŀƴƛǎŞŜǎ ŎƻƳǇǊŜƴŀƴǘ 

la teneur en E. coli ainsi que la transmission et la diffusion des résultats. 

V Encourager les gestionnaires de plages admissibles à participer au Programme 

Environnement-Plage du MDDELCC ǉǳƛ ǇŜǊƳŜǘ ŘΩŀƴŀƭȅǎŜǊ ƭŀ ǘŜƴŜǳǊ ŘŜǎ ŜŀǳȄ Ŝƴ E. coli et 

ŘΩƛƴŦƻǊƳŜǊ ƭŜǎ ǳǎŀƎŜǊǎΦ 

V Augmenter la fréquence des échantillonnages du programme Environnement-Plage afin 

ŘΩŀǎǎǳǊer la sécurité des utilisateurs, notamment après de fortes pluies. 

V wŜŎŜƴǎŜǊ Ŝǘ ŀƴŀƭȅǎŜǊ ƭŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ŀŎǘƛǾŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ ōŀǎǎƛƴΦ 
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4 Autres contamination s des eaux de surface et souterraines  

4.1 Sels de voirie  

4.1.1 Description 

Les sels de voirie sont utilisés par le MTQ et les municipalités du Québec pour des raisons de 

ǎŞŎǳǊƛǘŞ ǇǳƛǎǉǳΩƛƭǎ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ŘŜ ŦŀƛǊŜ ŦƻƴŘǊŜ ƭŀ ƎƭŀŎŜ ŀŎŎǳƳǳƭŞŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ǊƻǳǘŜǎ Ŝǘ ǘǊƻǘǘƻƛǊǎΦ Lƭǎ 

sont aussi utilisés comme « abats poussières » sur les routes de gravier en été. Les sels de voirie 

les plus couramment utilisés sont le chlorure de sodium (NaCl) et le chlorure de calcium (CaCl2) 

(RAPPEL, 2009e). Le chlorure de magnésium (MgCl2) et le chlorure de potassium (KCl) sont 

également utilisés. Les ferrocyaƴǳǊŜǎ ǎŜǊŀƛŜƴǘ ŀǳǎǎƛ ŀƧƻǳǘŞǎ ǇƻǳǊ ƭƛƳƛǘŜǊ ƭΩŀƎƎƭǳǘƛƴŜƳŜƴǘΦ En 

moyenne par km de route à deux voies au Québec, on estime à environ 20 t/km/an sur les 

routes et à 40 t/km/an sur les autoroutes les quantités de sels de voiries épandus (Idem). Ces 

sels se dissolvent et sont lessivés au moment de la fonte des neiges. Ils peuvent ainsi rejoindre 

les eaux de surface, les écosystèmes et même les eaux souterraines. 

4.1.2 Conséquences 

Les sels de voirie peuvent affecter la qualité des eaux souterraines, des eaux de surface, des sols 

et des écosystèmes aquatiques et nuire à leur biodiversité. Les petits lacs et étangs, notamment 

ƭŜǎ ƭŀŎǎ ǇŜǳ ǇǊƻŦƻƴŘǎ ŀǾŜŎ ŘŜ ŦŀƛōƭŜǎ ǾƻƭǳƳŜǎ ŘΩŜŀǳ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ ǎƻƴǘ 

ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜǎΦ [Ŝǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳ ǳǊōŀƛn sont aussi soumis à des pressions 

Ǉƭǳǎ ŞƭŜǾŞŜǎ Şǘŀƴǘ ŘƻƴƴŞ ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŘŜ ǎŜƭǎ ŘŜ ǾƻƛǊƛŜΦ 

Les sels inorganiques de chlorure ou de ferrocyanure contenus dans les sels de voirie 

constituent des contaminants qui affectent la végétation et la faune aquatique à de fortes 

concentrations. 

[ΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ǎŜƭ Řŀƴǎ ƭŜ ǎƻƭ Ł ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŘŜǎ ǊƻǳǘŜǎ ŦŀŎƛƭƛǘŜ ƭΩƛƴǾŀǎƛƻƴ 

des espèces envahissantes et tolérantes au sel, en particulier le roseau commun (Phragmites 

australis) (Bédard et al., 2008). 

tŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ǉǳŀƴǘƛǘŞ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŘŜ ǎŜƭǎ ŘŜ ǾƻƛǊƛŜ ǊƛǎǉǳŜǊŀƛǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘŜ 

faciliter la remise en suspension de certains métaux lourds emprisonnés dans les sédiments 

(mercure, cadmium, zinc) (Environnement Canada et Santé Canada, 2001). 

4.1.3 Occurrences dans le bassin versant 

Les lacs et étangs du sous-bassin de la rivière Missisquoi Nord sont particulièrement vulnérables 

aux impacts des sels de voirie étant donné leur faible profondeur et leurs volumes faibles en eau 

qui réduisent leur capacité de dilution. De plus, les pentes prononcées de leur bassin 

ŀǳƎƳŜƴǘŜƴǘ ƭΩŜŦŦŜǘ ŘŜ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ qui draine les contaminants du territoire vers les lacs. 

[Ŝǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŀŎǎ Ł ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŘŜ ȊƻƴŜǎ ǳǊōŀƛƴŜǎΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛΣ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ 

{ǳǘǘƻƴΣ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŀǳȄ .ǊƻŎƘŜǘǎ ǎƻƴǘ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ Ł ǊƛǎǉǳŜ Şǘŀƴǘ ŘƻƴƴŞ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Ǉƭǳǎ 
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Objectif Pratique de gestion (exemples)

Assurer la ǉǳŀƭƛǘŞ des sels et en ǇǊŞvenir les pertes durant le transport 

ŜƴǘǊŜ ƭŀ ǎƻǳǊŎŜ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭŜ ǎƛǘŜ ŘΩŜƴǘǊŜǇƻǎŀƎŜ.

Respect de la ŎŀǇŀŎƛǘŞ volumique du transporteur et recouvrement du 

chargement avec une toile.

tǊŞvenir ou contro?ler les rejets provenant des entrepo?ts, nouveaux et 

actuels.

wŜŎƻǳǾǊŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǘŀǎ ŘŜ ǎŜƭ Ŝǘ ŘΩŀōǊŀǎƛŦǎ, manipulations Şvitant les 

rejets non contro?le?s, gestion du drainage, collecte et traitement des eaux 

de lavage, formation du personnel et surveillance des installations.

wŞduire les effets ƴŞgatifs en Şpandant les bonnes ǉǳŀƴǝǘŞs de sels aux 

bons endroits et au bon moment.

Utilisation des plus ǊŞŎŜƴǘŜǎ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎ ŎƻƴŎŜǊƴŀƴǘ ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 

produits de ŘŞƎƭŀŎΚage, ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ƘƛǾŜǊƴŀƭ, les ǎȅǎǘŝmes 

ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ƳŞǘŞorologique pour les routes et autres ǎȅǎǘŝƳŜǎ ŘΩŀƛŘŜ Ł 

la ŘŞcision. Formation du personnel et monitorage des ƻǇŞrations 

ŘΩŞpandage.

DŞrer ŀŘŞquatement la neige ŎƻƴǘŀƳƛƴŞe et ses eaux de fonte.

Application du wŝƎƭŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭŜǎ ƭƛŜǳȄ ŘΩŞlimination de neige dans le cas 

de la neige ǘǊŀƴǎǇƻǊǘŞe, entassement de la neige ŎƻƴǘŀƳƛƴŞe sur des 

surfaces Ştanches et gestion environnementale des eaux de fonte au 

ŎŜƴǘǊŜ ŘΩŜƴǘǊŜǇƻǎŀƎŜ Ŝǘ ŘŜ ƳŀƴǳǘŜƴǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎŜƭǎ ŘŜ ǾƻƛǊƛŜ (CEMS).

Source : extrait de la Stratégie québécoise pour une gestion environnementale des sels de voirie, Gouvernement du Québec.

ƭΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ 

ƭΩŜƴǘǊŜǇƻǎŀƎŜ 

ƭΩŞpandage

ƭΩŞlimination de la neige

importante de sels de voirie en milieu urbain (trottoirs, etc.). Des amoncellements de neiges 

ǳǎŞŜǎ ǎƻƴǘ ŜƴŎƻǊŜ ŀŎŎǳƳǳƭŞǎ Ŝƴ ōƻǊŘǳǊŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ dans ces secteurs. 

tŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ƭŜ ǇŀǎǎŀƎŜ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻǊƻǳǘŜ ор Ł ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ ǉǳƛ ōƻǊŘŜƴǘ ƭŀ ōŀƛŜ 

pourrait augmenter de manière significative les apports en sel de voirie dans ces milieux 

particulièrement sensibles. 

4.1.4 9ȄŜƳǇƭŜǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ 

Le Gouvernement du Québec a adopté la Stratégie québécoise pour une gestion 

environnementale des sels de voirie et publié des ƎǳƛŘŜǎ ǎǳǊ ƭΩŞǇŀƴŘŀƎŜΣ ƭΩŜƴǘǊŜǇƻǎŀƎŜ Ŝǘ ƭŀ 

manutention des pour les municipalités (Gouvernement du Québec, 2010a). 

4.1.5 Recommandations 

V tǊƻƘƛōŜǊ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ǎŜƭǎ ŘŜ ǾƻƛǊƛŜ Ł ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŘŜǎ ƭŀŎǎΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ Ł 

fortes pentes.  

V Lorsque possible, remplacer les sels de voirie par des abrasifs tels que le sable. 

V ;ǾƛǘŜǊ ŘΩŜƴǘǊŜǇƻǎŜǊ ƭŜǎ ƴŜƛƎŜǎ ǳǎŞŜǎ ǇǊŝǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŀŎǎΦ  

V Encourager les municipalités à intégrer à leur règlement de zonage des directives 

ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǘǊŜposage de sels de voiries et de la neige contaminée sur leur territoire. 

Par exemple, un règlement de zonage peut régir ou prohiber tous les usages du sol, incluant 

ƭΩŜƴǘǊŜǇƻǎŀƎŜ ŘŜǎ ǎŜƭǎ ŘŜ ǾƻƛǊƛŜ ƻǳ ƭΩŞƭƛƳƛƴŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƴŜƛƎŜ ŎƻƴǘŀƳƛƴŞŜΣ ŎƻƳǇǘŜ ǘŜƴǳ ŘŜ ƭŀ 

ǘƻǇƻƎǊŀǇƘƛŜ Řǳ ǘŜǊǊŀƛƴΣ ŘŜ ƭŀ ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŘΩǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƻǳ ŘΩǳƴ ƭŀŎ ƻǳ ŜƴŎƻǊŜ ŘŜ ζ ǘƻǳǘ 

autres facteurs propres à la nature des lieux qui peuvent être pris en considération pour des 

raisons de protection environnementale des rives, du littoral ou des plaines inondables » 

ό[ƻƛ ǎǳǊ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭΩǳǊōŀƴƛǎƳŜΣ ŀǊǘƛŎƭŜ ммоύΦ 

V Appliquer les mesures proposées dans la Stratégie québécoise pour une gestion 

environnementale des sels de voirie telles que décrites au Tableau 9. 

 

Tableau 9 : Pratiques de gestion environnementales des sels de voirie  
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4.2 Hydrocarbures et matières dangereuses 

4.2.1 Description 

[Ŝ ŘŞǾŜǊǎŜƳŜƴǘ ƻǳ ƭŀ ŦǳƛǘŜ ŘΩƘȅŘǊƻŎŀǊōǳǊŜǎ ǇŜǳǾŜƴǘ şǘǊŜ Ł ƭΩƻǊƛƎƛƴŜ ŘΩǳƴŜ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴ 

ponctuelle susceptible de présenter des problèmes de pollution des eaux de surface, de la 

ƴŀǇǇŜ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ Ŝǘ ŘŜǎ ǎƻƭǎΦ  

4.2.2 Conséquences 

Cette contamination rend ƭΩŜŀǳ ƛƳǇǊƻǇǊŜ Ł ƭŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴΣ ŀŦŦŜŎǘŜ ƭΩƛƴǘŞƎǊƛǘŞ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ 

fauniques et floristiques touchées et nécessite des coûts très importants pour la 

décontamination (généralement assumés par les contribuables). 

4.2.3 Occurrences dans le bassin versant 

[ΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘ Řǳ ǇŞǘǊƻƭŜ ǇŀǊ ǘǊŀƛƴ Ŝǘ ƭΩƛƴǘŜƴǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƛǇŜƭƛƴŜǎ 
ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ŘŜǎ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜǎ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ǘǊŝǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ǇƻǳǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ 
ses usages dans le bassin versant. En effet, on retrouve plusieurs secteurs à risque de 
contamination par les hydrocarbures dans le bassin.  

Plusieurs camions-citernes transigent par la route 245 Sud Ǉƭǳǘƾǘ ǉǳŜ ǇŀǊ ƭΩŀǳǘƻǊƻǳǘŜ рр ǇƻǳǊ 

ƭƛǾǊŜǊ ŘŜǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ǇŞǘǊƻƭƛŜǊǎ Ŝǘ ŀǳǘǊŜǎ ƳŀǘƛŝǊŜǎ ŘŀƴƎŜǊŜǳǎŜǎ ŘŜ ǇŀǊǘ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜ ŘŜ ƭŀ ŦǊƻƴǘƛŝǊŜ 

américaine à Potton (Highwater). En décembre 2011, un camion-citerne transportant 38 000 

litres de produits pétroliers de la raffinerie Ultramar à Montréal vers le Vermont est sorti de 

route et a été renversé en bordure de la route 245 dans le secteur du lac Trousers à Bolton-Est 

(Gougeon, 2011; Bérubé, 2012). Une catastrophe environnementale a été évitée de justesse 

puisque le diesel s'écoulant du réservoir du camion a été entièrement contenu avec des digues 

et que la citerne n'a pas été percée. Le conseil municipal de Bolton-Est a toutefois manifesté son 

inquiétude sur le passage de camions transportant des matières dangereuses et qui empruntent 

la route 245 comme raccourci. L'article mentionne que, selon une étude la Sûreté du Québec de 

l'Estrie, 40 % des camions lourds de catégories 6 à 13 circulant sur cette route ne respectent pas 

la limite de vitesse de 90 km/h (Idem). La {v ƳŜƴǘƛƻƴƴŜ ŘϥŀƛƭƭŜǳǊǎ ǉǳŜ ŎŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ƭŜ ǇǊŜƳƛŜǊ 

cas de sortie de route d'un camion-citerne dans le secteur. 

À Eastman en octobre 2014, un déversement de 3 ллл ƭƛǘǊŜǎ ŘŜ ƳŀȊƻǳǘ ŀ ŜȄƛƎŞ ƭΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ 

ŘΩ¦ǊƎŜƴŎŜ-Environnement au domaine Haut-Bois-Normand situé sur le chemin Georges-

Bonnalie Ł ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ Řǳ ǊǳƛǎǎŜŀǳ .ƻƴƴŀƭƭƛŜΣ ǘǊƛōǳǘŀƛǊŜ Řǳ ƭŀŎ ŘΩ!ǊƎŜƴǘΦ ¦ƴ ǊŞǎŜǊǾƻƛǊ ŘΩƘǳƛƭŜ Ł 

chauffage a coulé dans les drains dΩun bâtiment qui se déversent dans un lac privé (Girard, 

2014). Ce lac artificiel se déverse dans un ruisseau qui mène au ruisseau Bonnallie qui se 

ŘŞǾŜǊǎŜ Ł ǎƻƴ ǘƻǳǊ Řŀƴǎ ƭŜ ƭŀŎ ŘΩ!ǊƎŜƴǘΦ ¦ƴŜ ōŀǊǊƛŝǊŜ ŀ ǇŜǊƳƛǎ ŘŜ ŦǊŜƛƴŜǊ ƭŜ ƳŀȊƻǳǘ Ŝǘ ŘΩŞǾƛǘŜǊ ŘŜ 

justesse la contamination des eaux de surface. Le sol sous le réservoir a toutefois été contaminé 

et a dû être excavé. 

Un gazoduc appartenant à Trans-Canada parcoure la portion Ouest du bassin versant et se rend 

à la frontière à Saint-Armand en passant par les sous-bassins de la baie Missisquoi et des rivières 

aux Brochets et de la Roche. Il traverse notamment le ruisseau Black dans la portion centre de 

Saint-Sébastien, la rivière aux Brochets à Pike River et la rivière de la Roche au Vermont (voir 
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Carte 30ύΦ bƻǘŜȊ ǉǳŜ ƭΩhŦŦƛŎŜ bŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ;ƴŜǊƎƛŜ όhb;ύ ŀ ǊŞŎŜƳƳŜƴǘ ŎǊƛǘƛǉǳŞ ƭŜǎ ƛƴǎǇŜŎǘƛƻƴǎ ŘŜ 

Trans-Canada ǉǳΩŜƭle jugeait inadéquates dans un rapport publié en 2011 suite à un important 

bris de gazoduc en Alberta (Radio-Canada, 2014).  

De plus, on retrouve trois canalisations de transport de carburant dans le sous-bassin de la 

rivière Missisquoi. Deux gazoducs travŜǊǎŜƴǘ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘΩ9ǎǘ Ŝƴ Ouest dans la portion Nord du 

sous-bassin versant. Ces canalisations sont installées en parallèleΣ ƭΩǳƴŜ Ǉŀǎǎŀƴǘ ŀǳ Nord des lacs 

ŘΩ!ǊƎŜƴǘ Ŝǘ hǊŦƻǊŘ Ŝǘ ƭΩŀǳǘǊŜ Ǉŀǎǎŀƴǘ ŀǳ Sud de ces mêmes lacs, les deux ƭƻƴƎŜŀƴǘ ƭΩŀǳǘƻǊƻǳǘŜ 

10.  

Un oléoduc appartenant à Pipe-Lines Montréal Ltée traverse la portion Sud du sous-bassin et 

trace un axe Nord-Ouest/Sud-Est à travers les territoires des municipalités de Sutton et du 

Canton de Potton et à travers le massif des monts Sutton. Cet oléoduc traverse plusieurs milieux 

ƘǳƳƛŘŜǎ Ŝǘ ŎƻǳǊǎ ŘΩeau, dont les ruisseaux Alder et Ruiter et les rivières Sutton et Missisquoi. Il a 

ŞǘŞ ƭŀ ǎƻǳǊŎŜ ŘΩǳƴ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘŞǾŜǊǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ǇŞǘǊƻƭŜ Ł Saint-Césaire en 1999 qui a forcé 

ƭΩŞǾŀŎǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ŘŜǳȄ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜǎ Ŝǘ ŎƻƴǘŀƳƛƴŞ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘŜ пр ллл ƭƛǘǊŜǎ ŘŜ ǇŞǘǊƻƭŜ ōǊǳǘ 

(CED, 2010).  

Or, des fuites de faible débit ne seraient pas nécessairement détectées dans un bref délai. Par 

exemple, dŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘΩǳƴŜ ŀƴŀƭȅǎŜ ŎƻƳƳŀƴŘŞŜ ǇŀǊ ƭŀ aw/ ŘŜ 5Ω!ǳǘǊŀȅ ŎƻƴŎŜǊƴŀƴǘ ƭŜ ǇǊƻƧŜǘ 

ŘΩOléoduc Énergie Est, J. Harvey Consultant et ECOgestion-solutions ŎƻƴŎƭǳŜƴǘ ǉǳΩǳƴŜ ŦǳƛǘŜ Řƻƴǘ 

le débit serait de moins de 1,5 % du débit total du projet de Trans-Canada pourrait ne pas être 

détectée par le système SCADA (Supervisory Control and Data Acquisition) avant plusieurs jours 

όaw/ ŘŜ 5Ω!ǳǘǊŀȅΣ нлмрύΦ 

[ΩƻƭŞƻŘǳŎ ŘŜ Pipe-Lines Montréal Ltée, âgé de plus de 70 ans, a fait ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴ ǇǊƻƧŜǘ ƴƻƳƳŞ 

Trailbreaker ǉǳƛ Ǿƛǎŀƛǘ Ł ƛƴǾŜǊǎŜǊ ƭŜ ǎŜƴǎ ŘŜ ǎƻƴ ŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŀŦƛƴ ŘΩŀŎƘŜƳƛƴŜǊ ƭŜ ǇŞǘǊƻƭŜ ŘŜǎ 

ǎŀōƭŜǎ ōƛǘǳƳƛƴŜǳȄ ŎŀƴŀŘƛŜƴǎ ǾŜǊǎ ƭŜ ǇƻǊǘ ŘŜ tƻǊǘƭŀƴŘ Řŀƴǎ ƭΩ;ǘŀǘ Řǳ aŀƛƴŜΦ ¦ƴŜ ǎǘŀǘƛƻƴ ŘŜ 

pompage est située à Potton au Québec (HighwateǊύΦ [Ŝ ǇǊƻƧŜǘ ŀǳǊŀƛǘ ƴŞŎŜǎǎƛǘŞ ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ 

ŘΩǳƴŜ ƴƻǳǾŜƭƭŜ ǎǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇƻƳǇŀƎŜ Ł 5ǳƴƘŀƳ ŀŦƛƴ ŘΩŀŎŎǊƻƞǘǊŜ ƭŀ ǇǊŜǎǎƛƻƴ ǇƻǳǊ ǘǊŀǾŜǊǎŜǊ ƭŜ 

massif des monts Sutton sur une dénivellation de 350 mètres (CED, 2010). Depuis 2011, ce 

ǇǊƻƧŜǘ Ŝǎǘ ŀōŀƴŘƻƴƴŞ Ŝǘ ƛƭ ƴΩȅ a actuellement aucune indication que les propriétaires de 

ƭΩƻƭŞƻŘǳŎ ǎƻǳƘŀƛǘŜƴǘ ƛƴǾŜǊǎŜǊ ŘŜ ƴƻǳǾŜŀǳ ƭŜ ŦƭǳȄ ŘŜ ƭΩƻƭŞƻŘǳŎΦ ¦ƴ ǘŜƭ ǇǊƻƧŜǘ ŘΩƛƴǾŜǊǎƛƻƴ ŀǳǊŀƛǘ 

ǇǊŞŀƭŀōƭŜƳŜƴǘ ōŜǎƻƛƴ ŘŜ ƭΩŀǇǇǊƻōŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩhŦŦƛŎŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭ ŘŜ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ όa9wbΣ нлмрύΦ 

De plus, les sous-bassins des rivières aux Brochets et Missisquoi sont traversés par les chemins 

de fer de la Montreal, Maine & Atlantic ǉǳƛ Ŝǎǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƭŜ ŘΩǳƴŜ ŎŀǘŀǎǘǊƻǇƘŜ Ł 

Lac-aŞƎŀƴǘƛŎ ƻǴΣ Ł ƭΩŞǘŞ нлмоΣ ǳƴ ǘǊŀƛƴ ǊŜƳǇƭƛ ŘŜ ǇŞǘǊƻƭŜ ŀ ŜȄǇƭƻǎŞ Ŝƴ ǇƭŜƛƴ ŎǆǳǊ Řǳ village 

causant plusieurs morts et le plus important déversement de pétrole ǎǳǊ ŎƻƴǘƛƴŜƴǘ ŘŜ ƭΩƘƛǎǘƻƛǊŜ 

ŘŜ ƭΩ!ƳŞǊƛǉǳŜ Řǳ NordΦ 5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ŎŜǘǘŜ ŎƻƳǇŀƎƴƛŜ ŀ Ŧŀƛǘ ƭϥƻōƧŜǘ ŘϥŀǾƛǎ ŘϥƛƴŦǊŀŎǘƛƻƴǎ ǊŞǇŞǘŞǎΣ ŀǳ 

fil des ans, pour des manquements à la règle sur l'immobilisation de ses trains, cause présumée 

de la catastrophe (Radio-Canada, 2014). Les coûts de décontamination de la rivière Chaudière 

continuent à augmenter et les impacts environnementaux sont de plus en plus tangibles. Le 

tronçon Nord de cette voie ferrée traverse la rivière Missisquoi-Nord et le lac Orford, source 

ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΣ Ł deux endroits. Le tronçon Sud de cette voie ferrée traverse les ruisseaux 
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Morpions, Walbridge, Meigs et Mud (au Vermont) ainsi que les rivières aux Brochets une fois, 

Sutton une fois et Missisquoi deux fois. En effet, elle longe la rivière Sutton sur presque toute sa 

longueur, et longe également la portion québécoise de la rivière Missisquoi sur toute sa 

longueur. Il faut noter que le transport de produits pétroliers par train est en augmentation 

ŎƻƴǎǘŀƴǘŜ ŘŜǇǳƛǎ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŀƴƴŞŜǎ Ŝǘ ǉǳŜ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ǘǊƻƴœƻƴ Sud de la MMA pour 

acheminer de tels de produits vers les États-Unis est envisagée. Le tronçon Nord, traversant la 

rivière Missisquoi Nord et longeant ƭŜǎ ƭŀŎǎ ŘΩ!ǊƎŜƴǘ Ŝǘ hǊŦƻǊŘΣ est déjà intensivement utilisé à 

cette fin. 

Par ailleurs, une étude réalisée dans le lac Orford visait à déterminer si la voie ferrée longeant le 

ƭŀŎ ŀǾŀƛǘ ŞǘŞ ǳƴŜ ǎƻǳǊŎŜ ŘŜ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇŀǊ ŘŜǎ ǎǳōǎǘŀƴŎŜǎ ŎƘƛƳƛǉǳŜǎ ǘelles que le 

créosote (composé à 90 % de HAP) utilisé pour traiter le bois des chemins de fer. Rappelons que 

ƭŜ ƭŀŎ hǊŦƻǊŘ Ŝǎǘ ƭŀ ǎƻǳǊŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ŘΩǳƴŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜ ǎŜŎǘŜǳǊΦ [Ŝǎ 

résultats indiquent des concentrations préoccupantes de HAP, une substance potentiellement 

cancérigène, dans les enclaves du lac traversées par la voie ferrée (RAPPEL, 2013). La 

ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴ ǎŜƳōƭŜ ŀŎŎǊǳŜ Řŀƴǎ ƭΩŜƴŎƭŀǾŜ Řǳ ǊǳƛǎǎŜŀǳ hǊŦƻǊŘΦ 

Mentionnons également la présence de réservoirs de produits pétroliers (les pétroles Dupont) 

situés en bordure de la zone à risque de crues de la rivière aux Brochets en aval de la Ville de 

Bedford. 

4.2.4 9ȄŜƳǇƭŜǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ réalisées 

Les conseils de municipaux de certaines municipalités du bassin versant traversé par les voies 

ferrées de la MMA ont adopté une résolution suite à la tragédie de lac Mégantic demandant :  

« Χv¦9 ƭŀ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞ ŘŜƳŀƴŘŜ Ł ¢ǊŀƴǎǇƻǊǘ /ŀƴŀŘŀ ŘŜ ǇǊƻŎŞŘŜǊ Ł ƭΩƛƴǎǇŜŎǘƛƻƴ ƛƳƳŞŘƛŀǘŜ Řǳ 

réseau et des équipements de la MMA et de prendre les mesures nécessaires à court terme afin 

ǉǳŜ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ƻŜǳǾǊŀƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ ŘƻƳŀƛƴŜ Řǳ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘ ŦŜǊǊƻǾƛŀƛǊŜ ŦŀǎǎŜƴǘ ƭΩƻōƧŜǘ 

ŘΩǳƴŜ ƛƴǎǇŜŎǘƛƻƴ ǎȅǎǘŞƳŀǘƛǉǳŜ ŘŜ ƭŜǳǊǎ ƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭŜǳǊǎ ŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎΤ 

QUE la municipalité demande aux autorités publiques responsables dont le Ministère des 

Transports du Québec et Transport Canada, de procéder à une révision complète de la 

réglementation en matière de transport ferroviaire et routier afin que le transport des matières 

dangereuses soit réalisé en toute sécurité de sorte que de telles catastrophes ne surviennent à 

nouveau; 

QUE la municipalité demande la révocation du permis de transport de produits dangereux sur le 

réseau de la MMA tant que la sécurité des citƻȅŜƴǎ ƴΩŀǳǊŀ Ǉŀǎ ŞǘŞ ŘŞƳƻƴǘǊŞŜΧ » (Mun. St-Ét.-

de-Bolton, 2013). 

La municipalité de Saint-Étienne-de-.ƻƭǘƻƴ ŀ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ ŀŘƻǇǘŞ Ŝƴ нлмн ƭŜ ǊŝƎƭŜƳŜƴǘ нлмн-04 

déterminant les distances séparatrices pour protéger les puits artésiens et de surface sur son 

territoire et régissant ƭΩǳǎŀƎŜ Ŝǘ ƭŜ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎƘŜƳƛƴǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀǳȄ ŘŜ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜǎ 

de ŎƻƳǇǊƻƳŜǘǘǊŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ƻǳ ƭŀ ǎŀƴǘŞ Ŝǘ ƭŜ ōƛŜƴ-être général des 

résidents de la municipalité (Mun. St-Ét.-de-Bolton, 2014). 
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Suite de l'acquisition des anciens actifs de la MMA, la compagnie américaine Central Maine & 

Québec a entrepris un vaste plan de modernisation du réseau ferroviaire consacrant près de 

9M$ au remplacement de plusieurs milliers de dormants et à la réfection de diverses autres 

infrastructures tout en investissant dans la formation des employés (Journal le Guide, 2 janvier 

2015). 

4.2.5 Recommandations 

V Demander ǳƴŜ ŀƴŀƭȅǎŜ ŀǇǇǊƻŦƻƴŘƛŜ Ŝǘ ƛƴŘŞǇŜƴŘŀƴǘŜ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ǇƛǇŜƭƛƴŜǎ ǘǊŀǾŜǊǎŀƴǘ ƭŜ 

bassin versant. 

V Demander que les voies ferrées de la MMA soient mieux entretenues, notamment les ponts 

qui seraient particulièrement dégradés. 

V Encourager les municipalités traversées par des voies ferrées à demander au gouvernement 

ŦŞŘŞǊŀƭ ƭΩŀŎŎŝǎ ŀǳȄ ǘȅǇŜǎ ŘŜ ƳŀǘƛŝǊŜǎ ŘŀƴƎŜǊŜǳǎŜs contenus dans les trains. 

V !ǇǇǊƻŦƻƴŘƛǊ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴ Řǳ ƭŀŎ hǊŦƻǊŘ ǇŀǊ ƭŜ ŎǊŞƻǎƻǘŜ Ŝǘ ƭŜǎ I!tΦ 

V Réduire les limites de vitesse permises sur les routes situées à proximité des lacs. 

V ;ǾŀƭǳŜǊ ƭŀ ǾǳƭƴŞǊŀōƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ǇǳƛǘǎΣ ƭŀŎǎ Ŝǘ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ł ƭa contamination aux hydrocarbures 

(ex Υ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŜ ǎƻƳƳŀƛǊŜ ŘŜǎ ǎƛǘŜǎ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜǎ Ł ƭΩŀƛŘŜ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ Řǳ t!/9{ύ 

4.3 Pesticides 

4.3.1 Description 

La portion Ouest du bassin, notamment les sous-bassins de la baie Missisquoi, de la rivière de la 

Roche et de la rivière aux Brochets (portion Ouest) reçoivent des quantités importantes de 

pesticides. 

Tel que mentionné dans le Portrait, le sous-bassin avec les plus importantes surfaces ayant reçu 

des pesticides est de loin celui de la rivière aux Brochets. En effet, des pesticides ont été 

appliqués sur 16 543 hectares de terres cultivées, équivalent à près de 30 % du territoire, dont 

88 % étaient des herbicides. Une surface équivalente à 32 % du territoire du sous-bassin a aussi 

reçu des engrais chimiques, soit 17 892 hectares de terres cultivées. Or, proportionnellement à 

la surface totale du sous-bassin, celui de la baie Missisquoi avait les plus importantes 

proportions de territoire ayant reçu des pesticides (46 %) et engrais chimiques (42 %). 

De plus, une étude sur les ǇŜǎǘƛŎƛŘŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ƛƴŘƛǉǳŜ ǉǳŜ ƳŀƭƎǊŞ 

une baisse des concentrations médianes de certains de ces herbicides, les critères de qualité de 

ƭΩŜŀǳ ǇƻǳǊ ƭŀ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ ǎŜǊŀƛent encore fréquemment dépassés, 

ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭΩŀǘǊŀȊƛƴŜ Ŝǘ ƭŜǎ ƛƴǎŜŎǘƛŎƛŘŜǎ ŎƘƭƻǊǇȅǊƛŦƻǎ Ŝǘ ŘƛŀȊƛƴƻƴ όDƛǊƻǳȄΣ нлмлύΦ La 

ǇǊŞǎŜƴŎŜ ǎƛƳǳƭǘŀƴŞŜ ŘŜ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǘȅǇŜǎ ŘŜ ǇŜǎǘƛŎƛŘŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇŜǳǘ ŀǾƻƛǊ ǳƴ ŜŦŦŜǘ 

ŎǳƳǳƭŀǘƛŦ ƻǳ ǎȅƴŜǊƎƛǉǳŜ ǎǳǊ ƭΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜ όLŘŜƳύΦ Les risques pƻǳǊ ƭΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜ Ŝǘ ƭŀ 

faune sont donc relativement élevés dans cette portion du bassin. 

aŜƴǘƛƻƴƴƻƴǎ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǉǳŜ ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǇǊŞƭƛƳƛƴŀƛǊŜǎ ŘŜ ƭŀ ŎŀƳǇŀƎƴŜ ŘΩŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴƴŀƎŜ 

de 2013, les pesticides de type néonicotinoides ont été détectés dans 100 % des échantillons 

ǇǊŞƭŜǾŞǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜ όDƛǊƻǳȄΣ нлмпa). Les concentrations détectées se 
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trouvaient au-dessus du critère de protection de la vie aquatique et il a été démontré que les 

néonicotinoides ont une toxicité élevée pour les poissons. 

Des données collectées au Vermont indiquent que, suite à un orage en juin 2002, des 

ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ ŘΩŀǘǊŀȊƛƴŜ ŘŜ млΣу ǇǇƳ ƻƴǘ ŞǘŞ ǊŜŎŜƴǎŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŀǳȄ .ǊƻŎƘŜǘǎΣ ŘŜ м-2 

ppm dans la rivière Missisquoi et de 0,9 ppm dans la baie Missisquoi durant une semaine 

ŎƻƳǇƭŝǘŜΦ [ŀ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŘΩŀǘǊŀȊƛƴŜ ŘŜ лΣф ǇǇƳ ǊŜǘǊƻǳǾŞŜ Řŀƴǎ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ Ŝƴ Ƨǳƛƴ 

2002 est la concentration en pesticides la plus élevée détectée de toutes les portions du lac 

Champlain en 11 années de suivi. Or, [ΩEnvironmental Protection Agency (EPA) des États-Unis 

affirme que des concentrations aussi faibles que 1,0 ppm pouvaient provoquer une toxicité 

aiguë chez certaines algues (non-vasculaires) alors que pour les plantes vasculaires, le niveau de 

toxicité aiguë ŘŜ ƭΩŀǘǊŀȊƛƴŜ Ŝǎǘ ŘŜ от ǇǇƳ όa..tΣ нлмоύΦ [Ŝ ǎŜǳƛƭ όbenchmarkύ Şǘŀōƭƛ ǇŀǊ ƭΩ9t! 

ǇƻǳǊ ƭΩŀǘǊŀȊƛƴŜ Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜ Ŝǎǘ ŘŜ мтΣр ǇǇƳΦ [Ŝǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ Ŝƴ ƳŜǘƻƭŀŎƘƭƻǊ ŞǘŀƛŜƴǘ 

ŘŜ рΣт ǇǇƳ Řŀƴǎ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŀǳȄ .ǊƻŎƘŜǘǎ ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ǎŜƭƻƴ ƭΩ9t! ƭŜ ǎŜǳƛƭ όbenchmarkύ ŘΩŜŦŦŜǘ 

chronique pour les invertébrés est de 1 ppm pour ce pesticide (Idem). 

De plus, les herbicides utilisés pour les grandes cultures ǎƻƴǘ ǎƻǳǇœƻƴƴŞǎ ŘΩŀǾƻƛǊ ŘŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ ǎǳǊ 

ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞǎ Řǳ ǇƘȅǘƻǇƭŀƴŎǘƻƴ ǇǊŞǎŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳΦ [Ŝǎ ŎȅŀƴƻōŀŎǘéries seraient 

particulièrement résistantes à ces pesticides, ce qui leur donnerait un avantage sur les autres 

types de végétaux aquatiques microscopiques. 

Quant à la rivière Missisquoi, des pesticides (lampricides - TFM) ont été dispersés directement 

dans ƭΩŜŀǳ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ Ŝƴ нллу et en 2012, à 12,6 km de son embouchure, afin de décimer les 

populations de lamproies marines du lac Champlain (Mimeault, 2008). Un avis de restriction 

ŘΩǳǎŀƎŜ ŀ ŞǘŞ ŞƳƛǎ ǉǳƛ ŘŞŎƻƴǎŜƛƭƭŀƛǘ ŘŜ ŎƻƴǎƻƳƳŜǊ ƭΩŜŀǳ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ƻǳ Řǳ lac ou de pratiquer 

des activités aquatiques ou de pêche dans la portion Sud de la baie Missisquoi. Cette restriction 

a duré de 3 à 9 jours. Ce pesticide (TFM) est toxique chez les espèces aquatiques non ciblées et 

présente des risques de toxicité dermique ŎƘŜȊ ƭΩƘǳƳŀƛƴ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘΩŜȄǇƻǎƛǘƛƻƴ ƭƻǊǎ ŘŜ ƭŀ 

manipulation du produit (forte dose). Au Québec, ce traitement avait été refusé par le Ministère 

ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ł ŎŀǳǎŜ ŘŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ǉǳΩƛƭ ǇǊŞǎŜƴǘŜΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭŀ ǇǊƛǎŜ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ 

de Bedford.  

Le suivi ŜŦŦŜŎǘǳŞ Ŝƴ нлмн ǇŀǊ ƭŜ a559[// Řŀƴǎ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ Ŝǘ Ł ƭŀ ǇǊƛǎŜ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ŘŜ 

Bedford avait détecté le TFM Ł ƭŀ ǇǊƛǎŜ ŘΩŜŀǳ ŘŜ .ŜŘŦƻǊŘ ǇǳƛǎǉǳŜ ƭŜ ǇŀƴŀŎƘŜ ŘŜ ŘƛǎǇŜǊǎƛƻƴ Řǳ 

¢Ca ǎΩŜǎǘ ŞǘŜƴŘǳ Řǳ ŎƾǘŞ Nord-Est ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜΦ ¢ƻǳǘŜŦƻƛǎΣ ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘΩŜŀǳ 

ǇƻǘŀōƭŜ ŘŜ .ŜŘŦƻǊŘΣ ŘƻǘŞŜ ŘΩǳƴ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘŜ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŎƻƴǾŜƴǘƛƻƴƴŜƭ ǎǳƛǾƛ ŘΩǳƴ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŀǳ 

charbon actif, a permis de maintenir des concentrations toujours largement en deçà de ce 

ŎǊƛǘŝǊŜ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ ǘǊŀƛǘŞŜ όDƛǊƻǳȄΣ нлмпb). Quant aux espèces aquatiques, les concentrations de 

¢Ca Řŀƴǎ ƭŀ ǇƻǊǘƛƻƴ ǉǳŞōŞŎƻƛǎŜ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ ƻƴǘ ŘŞǇŀǎǎŞ ƭŜ ŎǊƛǘŝǊŜ ǉǳŞōŞŎƻƛǎ ŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 

ŘŜ мтΣфн ҡƎκƭ ǇƻǳǊ ƭŀ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǾƛŜ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜ ǇŜƴŘŀƴǘ ǳƴŜ ǇŞǊƛƻŘŜ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ ǳƴŜ ǎŜƳŀƛƴŜ 

à neuf ǎƛǘŜǎ ŘΩŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴnage localisés dans le secteur est de la baie Missisquoi. Par la suite, les 

concentrations ont diminué graduellement, mais le produit est demeuré en faibles 

concentrations dans la baie pendant une période de plus de deux mois (Giroux, 2014b). 
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Quant aux ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ Ŝǘ Ǉǳƛǘǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ǎƛǘǳŞǎΣ ƭŜǎ ƴƛǘǊŀǘŜǎΣ ǇǳƛǎǉǳΩƛƭǎ ǎƻƴǘ ǘǊŝǎ 

ǎƻƭǳōƭŜǎΣ ǇŜǳǾŜƴǘ ǎŜǊǾƛǊ ŘΩƛƴŘƛŎŀǘŜǳǊǎ ŘŜ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭƭŜ ŘŜ ǇŜǎǘƛŎƛŘŜǎΦ !ƛƴǎƛΣ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ 

ŘŜ ƴƛǘǊŀǘŜǎ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ ƛƴŘƛǉǳŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ǇŜǎǘƛcides. 

4.3.2 9ȄŜƳǇƭŜǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ 

¦ƴ ǇǊƻƧŜǘ ŎƻƳƳǳƴ ŘŜ ƭΩLƴǎǘƛǘǳǘ ƴŀǘƛƻƴŀƭ ŘŜ ǎŀƴǘŞ ǇǳōƭƛǉǳŜ Řǳ vǳŞōŜŎ όLb{tvύΣ Řǳ Ministère de 

ƭΩ!ƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ŘŜǎ tşŎƘŜǊƛŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ!ƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ vǳŞōŜŎ όa!t!vύ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ Řǳ Ministère du 

Développement durable, de ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ [ǳǘǘŜ ŎƻƴǘǊŜ ƭŜǎ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎ 

(MDDELCC), a récemment été réalisé afin de ŘƻǘŜǊ ƭŜ ƳƻƴŘŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŘΩƻǳǘƛƭǎ ŜŦŦƛŎŀŎŜǎ ǇƻǳǊ 

faciliter les choix stratégiques de pesticides en visant une plus grande protection de 

ƭΩŜƴǾƛǊƻnnement et de la santé humaine. 

Le Code de gestion des pesticides promulgué par le MDDELCC ŞŘƛŎǘŜ ŘŜǎ ǊŝƎƭŜǎ ŘΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 

ǇŜǎǘƛŎƛŘŜǎΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳȄ ǳǊōŀƛƴ Ŝǘ ŀƎǊƛŎƻƭŜΣ ŀŦƛƴ ŘŜ ƭƛƳƛǘŜǊ ƭΩŜȄǇƻǎƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ 

et des travailleurs à ces produits. 

Une barrière à lamproie a été installée en 2013 à Notre-Dame-de-Stanbridge afin de contrôler la 

population de lamproies en eaux québécoises sans avoir recours au lampricide TFM (détails au 

chapitre 13). Toutefois, au Vermont des lampricides sont encore épandus dans la rivière 

Missisquoi environ aux quatre ans. 

4.3.3 Recommandations 

V aŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ǉǳƛ ƭƛƳƛǘŜƴǘ ƭΩŀǇǇƻǊǘ ŘŜ a9{Σ ƭŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭ ǾŜŎǘŜǳǊ ŘŜ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘ 

ŘŜǎ ǇŜǎǘƛŎƛŘŜǎ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

V tǊƻƘƛōŜǊ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇŜǎǘƛŎƛŘŜǎ Ł ǳǎŀƎŜ ŜǎǘƘŞǘƛǉue à proximité des lacs et ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ. 

V wŞŀƭƛǎŜǊ ǳƴŜ ŞǘǳŘŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ǘŜƴŜǳǊǎ Ŝƴ ǇŜǎǘƛŎƛŘŜ ŘŜ ǉǳŜƭǉǳŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŞƎǊŀŘŞǎ Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳ 

agricole. Cibler les ruisseaux Castor, Ewing, Walbridge et Morpions, la rivière de la Roche ou 

les ruisseaux du sous-bassin de la baie Missisquoi. 
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5 Érosion des berges 

5.1 Description  

[ΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ Ŝǎǘ ǳƴ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜ ƴŀǘǳǊŜƭ Řŀƴǎ ƭŀ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǉǳƛ ƻƴǘ ǳƴŜ 

morphologie en constante évolution influencée par divers facteurs. Le phénomène des 

ƳŞŀƴŘǊŜǎ Ŝǎǘ ŞǘǊƻƛǘŜƳŜƴǘ ƭƛŞ Ł ŎŜƭǳƛ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎΣ ƭŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŀȅŀnt lui-même 

ǘŜƴŘŀƴŎŜ Ł ǎǘŀōƛƭƛǎŜǊ ǎƻƴ ŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ǇŀǊ ƭŜ ŘŞǇƾǘ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ Ł ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŜƴŘǊƻƛǘǎ Ŝǘ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ 

ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ Ł ŘΩŀǳǘǊŜǎΦ  

5ŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƭŀƛǎǎŞǎ Ł ƭΩŞǘŀǘ ƴŀǘǳǊŜƭΣ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ǎŜ Ŧŀƛǘ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ Ǉƭǳǎ équilibrée, les 

ŦƻȅŜǊǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ǎƻƴǘ ǊŞǇartis selon une distribution plus régulière et prévisible, avec des zones 

ŘŜ ŘŞǇƾǘ Ŝǘ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴΦ [Ŝǎ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ Ŝǘ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎ ǎƻƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ 

étroitement liés à ces processus naturels (fosses, frayères, sites de pontes, etc.). 

Dans les ƭŀŎǎΣ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ŎŀǳǎŞŜ ǇŀǊ ƭŜǎ ǾŀƎǳŜǎ Ŝǎǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǳƴ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ƴŀǘǳǊŜƭΦ 

Or, suites à certaines interventions anthropiques Řŀƴǎ ƭŜǎ ƭƛǘǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ƭŜǎ ōŜǊƎŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ 

plaines inondables, il se créé un déséquilibre et ƭŜǎ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻn peuvent être amplifiés, 

accélérés et déplacés et constituer une véritable problématique à divers niveaux. 

5.2 Causes 

5ǳǊŀƴǘ ŘŜǎ ŘŞŎŜƴƴƛŜǎΣ Ŝǘ ŜƴŎƻǊŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ Řŀƴǎ ǳƴŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜ ƳŜǎǳǊŜΣ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƻƴǘ ŞǘŞ 

ǇŜǊœǳǎ ŎƻƳƳŜ ǳƴ ŞƭŞƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ƴŀǘǳǊŜ ǉǳΩƛƭ Ŧŀƭƭŀƛǘ ŎƻƴǘǊƾƭŜǊ ǇŀǊ ŘƛǾŜǊǎŜǎ ƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴǎ Ŝǘ 

aménagements : redressements, barrages, dragages, digues, artificialisation des berges, etc. Or, 

ŎŜǎ ƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴǎ ƻƴǘ ǘƻǳǘŜ ǳƴŜ ƛƴŎƛŘŜƴŎŜ ǎǳǊ ƭŀ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ ŘŜ ŎŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ affectent leur 

régime hydrique et géomorphologique. 

Redressement et dragage ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜ 

5ΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ƻƴǘ ŞǘŞ ŜŦŦŜŎǘǳŞǎ pour redresser (linéariser) et approfondir la plupart des 

ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŜǳǊǎ ǘǊibutaires dans la zone agricole afin ŘΩaméliorer le drainage des terres, 

augmenter les superficies cultivables et les rendements et accélérer ƭΩŀǎǎŝŎƘŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭΩŀŎŎŝǎ ŀǳȄ 

terres le printemps. 

9ƴ ŞƭƛƳƛƴŀƴǘ ƭŜǎ ƳŞŀƴŘǊŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ ǎƻǳǾŜƴǘ ŀǎǎƻŎƛŞǎ Ł ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ƳŞŀƴŘǊŜǎΣ 

les trajetǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻƴǘ ŘŜǾŜƴǳǎ plus courts et la pente de leurs lits a été accentuée. Ceci 

ŀ Ŝǳ ǇƻǳǊ ŜŦŦŜǘ ŘΩaugmenter ƭŀ ǾƛǘŜǎǎŜ ŘΩŞŎoulement ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜǎ ǘǊƛōǳǘŀƛǊŜǎ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ōǊŀƴŎƘŜǎ 

principales et les rivières faisant augmenter les débits de pointe et la réponse (élévation du 

débit et du niveau) des ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǎǳƛǘŜ Ł ǳƴŜ ǇƭǳƛŜΦ /ŜŎƛ ŀǳƎƳŜƴǘŜ ƭŜ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ŞǊƻǎƛŦ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ 

ŘΩŜŀǳ Ŝƴ ŀugmentant leur débit et leur vélocité. 

5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƻƴǘ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜƳŜƴǘ ǘŜƴŘŀƴŎŜ Ł ŦŀƛǊŜ ŘŜǎ ƳŞŀƴŘǊŜǎΦ [ƻǊǎǉǳΩƻƴ ŞƭƛƳƛƴŜ ƭŜǎ 

ƳŞŀƴŘǊŜǎ Ŝƴ ƭƛƴŞŀǊƛǎŀƴǘ ƭŜ ŎƘŜƴŀƭ ŘΩǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ŎŜŎƛ ŀ ǇƻǳǊ ŜŦŦŜǘ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ 

berges puisque le cours dΩŜŀǳ ŎƘŜǊŎƘŜ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜƳŜƴǘ Ł ǎǘŀōƛƭƛǎŜǊ ǎƻƴ ŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ǇŀǊ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ 

ŘŜ ƳŞŀƴŘǊŜǎ ŀǾŜŎ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ŎƻƴǾŜȄŜǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǘ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ŎƻƴŎŀǾŜǎ ŘŜ ŘŞǇƾǘǎ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎΦ 
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Drainage et imperméabilisation des bassins versants 

5ΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘŜ ŘǊŀƛƴŀƎŜ ŘŜ surface (fossés) et souterrain (drains) ont été effectués en 

ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜΦ [ΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭa densité du réseau hydrique par ces aménagements a 

altéré de manière importante les régimes hydriques ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝƴ ŀŎŎŞƭŞǊŀƴǘ ƭŜǳǊ réponse 

suite à des événements de pluie. On estime que les débits de pointe ont ainsi augmenté de 20 % 

à 75 % en Montérégie (MAPAQ, 1999). 

Les territoires développés (routes, stationnements, toits, gazon, etc.) constituent des surfaces 

imperméables qui augmentent le mouvemŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŀ ǾƛǘŜǎǎŜ Ł ƭŀǉǳŜƭƭŜ ƭŜǎ ǇǊŞŎƛǇƛǘŀǘƛƻƴǎ 

ǊŜƧƻƛƎƴŜƴǘ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ /ŜŎƛ ǇǊƻǾƻǉǳŜ ǳƴŜ ŀǊǊƛǾŞŜ Ǉƭǳǎ ǊŀǇƛŘŜ Ŝǘ Ǉƭǳǎ ŞƭŜǾŞŜ ŘŜǎ ŘŞōƛǘǎ ŘŜ 

ǇƻƛƴǘŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŀǳƎƳŜƴǘŜ ƭŜǳǊ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ Ŝǘ ŘŜ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘ ŘŜ 

matières et sédiments.  

Déboisement et pertes de milieux humides 

[ŀ ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴ ŀƛŘŜ Ł ǊŞƎǳƭŜǊ ƭΩƛƴŦƛƭǘǊŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄ Řŀƴǎ ƭŜ ǎƻƭ Ŝǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ 

ŘΩŜŀǳΦ [Ŝ ŘŞōƻƛǎŜƳŜƴǘ ƭƛƳƛǘŜ ƭΩƛƴŦƛƭǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Řŀƴǎ ƭŜ ǎƻƭ Ŝǘ ŀǳƎƳŜƴǘŜ ƭŀ ǾƛǘŜǎǎŜ Ł ƭŀǉǳŜƭƭŜ 

ƭΩŜŀǳ ŘŜǎ ǇǊŞŎƛǇƛǘŀǘƛƻƴǎ Ŝǎǘ ŀŎƘŜƳƛƴŞŜ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ /ŜŎƛ ŀǳƎƳŜƴǘŜ ƭŀ ǊŞǇƻƴǎŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ 

ŘΩŜŀǳΣ ƭŜǎ ŘŞōƛǘǎ ŘŜ ǇƻƛƴǘŜ Ŝǘ ƭŜ ǇƻǳǾƻƛǊ ŞǊƻǎƛŦ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

De plus, la perte de végétation herbacée, arbustive et arborée (trois strates) sur les rives des 

ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŀǳƎƳŜƴǘŜ ƭŀ ǾǳƭƴŞǊŀōƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ŀǳ ǇƻǳǾƻƛǊ ŞǊƻǎƛŦ ŘŜ ƭΩŜŀǳΦ 

Les milieux humides agissent comme des éponges qui contribuent à la régulation de 

ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜΦ [ŀ ŎƻƴǾŜǊǎƛƻƴ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ ǾŜǊǎ ŘŜǎ ǘŜǊǊŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ 

ou des développements urbains augmente les quantités et la rapidité des eaux acheminées vers 

ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŎŜ ǉǳƛ ŀ ǇƻǳǊ ŜŦŦŜǘ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭŜǎ ƴƛǾŜŀǳȄΣ ƭŜǎ ŘŞōƛǘǎ Ŝǘ ƭŜǎ ǇƻǳǾƻƛǊ ŞǊƻǎƛŦ ŘŜǎ 

ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

Aménagement des berges, rives et plaines inondables 

Les plaines inondables ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ŀǳȄ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ǇǊŜƴŘǊŜ ŘŜ ƭΩŜȄǇŀƴǎƛƻƴ ƭƻǊǎ ŘŜǎ ǇŞǊƛƻŘŜǎ 

ŘŜ ŎǊǳŜ ƭƛƳƛǘŀƴǘ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ǎƻƴ ƴƛǾŜŀǳ Ŝǘ ǊŞŘǳƛǎŀƴǘ ǎŀ ǾŞƭƻŎƛǘŞΦ [ƻǊǎǉǳŜ ƭŜǎ ǇƭŀƛƴŜǎ 

inondables sont remblayées pour la construction de bâtiments ou de routeǎΣ ƭŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƴŜ 

ǇŜǳǘ ǇǊŜƴŘǊŜ ŘŜ ƭΩŜȄǇŀƴǎƛƻƴ ŎŜ ǉǳƛ ŀǳƎƳŜƴǘŜ ǎƻƴ ƴƛǾŜŀǳΣ ǎŀ ǾŞƭƻŎƛǘŞ Ŝǘ ǎƻƴ ǇƻǳǾƻƛǊ ŞǊƻǎƛŦΦ 5Ŝ 

plus, les remblais et autres aménagements situés dans les plaines inondables seront 

ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ǎƻǳƳƛǎ ŀǳ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝƴ Ŏƻƴǎǘƛǘuant des obstructions à son cours 

naturel. 

[ΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ όƳǳǊŜǘǎΣ ŜƴǊƻŎƘŜƳŜƴǘǎΣ ŜǘŎΦύ Ŝǎǘ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ ŜŦŦŜŎǘǳŞŜ en 

ǊŞǇƻƴǎŜ Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǘ Ł ƭŀ ǇŜǊǘŜ ŘŜ ǘŜǊǊŀƛƴΦ hǊΣ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ǇŜǊǘŜ ŘŜ ǘŜǊǊŀƛƴ sont généralement 

dues Ł ƭΩŜƳǇƛŝǘŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎŜǎ ǘŜǊǊŀƛƴǎ Ŝǘ ŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘǎ ǎǳǊ ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜ ŘŜǎ ƭŀŎǎ Ŝǘ ŎƻǳǊǎ 

ŘΩŜŀǳ Ŝǘ sont amplifiées par les facteurs aggravants décrits plus haut (redressements, dragages, 

ǊŜƳōƭŀƛǎΣ ŜǘŎΦύΦ [ŀ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƳǳǊŜǘǎ ƻǳ ŘΩŜƴǊƻŎƘŜƳŜƴǘǎ ǇŜǳǘ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ŘΩŜȄǇŀƴǎƛƻƴ 

des ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ et faire augmenter sa réponse aux évènements de pluie et son pouvoir érosif en 

aval. 
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De plus, ōƛŜƴ ǉǳŜ ƭŜǎ ƳǳǊŜǘǎ Ŝǘ ŜƴǊƻŎƘŜƳŜƴǘǎ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ŘŜ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ƭƻŎŀƭŜƳŜƴǘΣ ces 

ouvrages peuvent provoquer un phénomène nommé « ƭΩeffet de bout ». C'est-à-dire que 

ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ ǉǳƛ ŀǳǊŀƛǘ ŞǘŞ ŘƛǎǎƛǇŞŜ ǇŀǊ ƭŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƻǳ ƭŜǎ ǾŀƎǳŜǎ ŘΩǳƴ Ǉƭŀƴ ŘΩŜŀǳ ǎǳǊ ǎŀ ōŜǊƎŜΣ ǎŀ 

ǇƭŀƛƴŜ ƛƴƻƴŘŀōƭŜ ƻǳ ǎŀ ǊƛǾŜΣ Ŝƴ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴ ƻǳǾǊŀƎŜ ŘŜ ǎǘŀōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŎŜǘǘŜ ŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǎǘ plutôt 

déplacée vers le bout dŜ ƭΩƻǳǾǊŀƎŜΣ ŀǳƎƳŜƴǘŀƴǘ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŀǳȄ ŜȄǘǊŞƳƛǘŞǎ Řǳ ƳǳǊŜǘ ƻǳ ŘŜ 

ƭΩŜƴǊƻŎƘŜƳŜƴǘ ǇƻǳǾŀƴǘ ƳşƳŜ ŀƭƭŜǊ ƧǳǎǉǳΩŁ ŎǊŜǳǎŜǊ ǇŀǊ Ŝƴ ŀǊǊƛŝǊŜ ŘŜ ƭΩƻǳǾǊŀƎŜΦ 9ƴ ŘΩŀǳǘǊŜǎ 

ƳƻǘǎΣ ƭΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ƴŜ Ŧŀƛǘ ǉǳŜ ŘŞǇƭŀŎŜǊ ƭŜ ǇǊƻōƭŝƳŜΣ Ł Ƴƻƛƴǎ ǉǳΩŜƭƭŜ ǎƻƛǘ ŜŦŦŜŎǘǳŞŜ Řŀƴǎ ǳƴ 

plaƴ ŘΩŜƴǎŜƳōƭŜ ǉǳƛ ŎƻƴǎƛŘŝǊŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭe de la berge à protéger à long terme plutôt que 

certains tronçons problématiques à court terme. 

Barrages 

[ŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴ ōŀǊǊŀƎŜ ƧƻǳŜ ǎǳǊ ƭŀ ƳƻǊǇƘƻƭƻƎƛŜ ŎƻƳǇƭŝǘŜ ŘΩǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 9ƴ ƳƻŘƛŦƛŀƴǘ ƭŜ 

ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝƴ ŀǾŀƭΣ ƭŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŀǳǊŀ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜƳŜƴǘ ǘŜƴŘŀƴŎŜ ǎŜ ǎǘŀōƛƭƛǎŜǊ Ŝƴ ŀƳƻƴǘΣ ŎŜ 

ǉǳƛ ŀ ǇƻǳǊ ŜŦŦŜǘ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝƴ ŀƳƻƴǘ Řǳ ōŀǊǊŀƎŜ ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭŜ ŎƻǳǊǎ ŎƘŜǊŎƘŜ Ł 

retrouver son équilibre. 

Navigation 

Finalement, les vagues causées par les bateaux ont comme efŦŜǘ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ 

berges en provoquant des vagues plus fortes et plus fréquentes. Par exemple, une étude 

récente réalisée par un ǇǊƻŦŜǎǎŜǳǊ Řǳ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘ ŘŜ ōƛƻƭƻƎƛŜ ŘŜ ƭΩ¦ƴƛǾŜǊǎƛǘŞ du Québec à 

Montréal a démontré ǉǳŜ ƭΩƛƳǇŀŎǘ ŘŜǎ ǾŀƎǳŜǎ ǇǊƻŘǳƛǘŜǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ōŀǘŜŀǳȄΣ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ŎŜǳȄ 

de type wakeboatΣ Ŝǎǘ ǘŜƭ ǉǳΩƛƭ ŦŀǳŘǊŀƛǘ ǊŜǎǇŜŎǘŜǊ ǳƴŜ ŘƛǎǘŀƴŎŜ ŘŜ олл ƳŝǘǊŜǎ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ǇƻǳǊ 

en éliminer les effets négatifs (Trudeau, 2014). 

5.2.1 Impacts des changements climatiques 

[ΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊŞŎƛǇƛǘŀǘƛƻƴǎ ǘƻǘŀƭŜǎΣ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŘŜǎ ǇƭǳƛŜǎΣ ŘŜǎ ŞǾŞƴŜƳŜƴǘǎ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎ 

ŜȄǘǊşƳŜǎ Ŝǘ ŘŞōƛǘǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŀǳǊƻƴǘ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜƳŜƴǘ ǳƴ ƛƳǇŀŎǘ ǎǳǊ ƭŜǎ ǊŞƎƛƳŜǎ ƘȅŘǊƛǉǳŜǎ 

Ŝǘ ƭŀ ƎŞƻƳƻǊǇƘƻƭƻƎƛŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ  

[ΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŘŜǎ ƭŀŎǎ Ŝǎǘ ŀƳǇƭƛŦƛŞŜ ǇŀǊ ŎŜǎ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎΦ 

Cette réalité a été démontrée lors des inondations de 2011 où des berges complètes de cours 

ŘΩŜŀǳ ŀǾŀƛŜƴǘ ŞǘŞ ŀǊǊŀŎƘŞŜǎ Ŝǘ ƻǴ ƭŜǎ ǾŀƎǳŜǎ Řǳ ƭŀŎ /ƘŀƳǇƭŀƛƴ ŀǾŀƛŜƴǘ érodé des sols autrefois 

intouchés. 

5.3 Conséquences 

[ΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŘŜǎ ƭŀŎǎ ŀ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜǎΦ Elle augmente de 

manière importante les matières en suspension contenues dans les eaux de surface et 

augmente de manière importante les concentrations et les charges en éléments nutritifs 

contenus dans les eaux des ƭŀŎǎ Ŝǘ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŎŜ ǉǳƛ ŀƳǇƭƛŦƛŜ ƭŜǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ƭƛŞǎ ŀǳ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ 

et aux nitrates. 

Elle contribue à la dégradation et à la ǇŜǊǘŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ Ŝǘ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎ en éliminant des 

fosses à poissons, frayères et sites de ponte. 
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Elle constitue un risque de sécurité publique lorsque des bâtiments et des infrastructures 

routières sont construits en zone sensible. 

La perte de terrain et les dommages causés aux bâtiments et routes affectés peuvent 

occasionner des pertes économiques importantes Ŝǘ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ŎƻǶǘǎ ǇƻǳǊ ƭŀ ǊŜǎǘŀǳǊŀǘƛƻƴ, 

ǎŀƴǎ ǇƻǳǊ ŀǳǘŀƴǘ ŀǎǎǳǊŜǊ ƭΩƛƳƳǳƴƛǘŞ Ł ŘΩŞǾŜƴǘǳŜƭǎ ŞǾŞƴŜƳŜƴǘǎ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎ ŜȄǘǊşƳŜǎ. 

5.4 Occurrences dans le bassin versant  

Sous-bassin de la baie Missisquoi 

Baie Missisquoi 

Suite aux inondations printanières de 2011, de nombreux foyers ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ƻƴǘ ŞǘŞ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞǎ Ł ƭŀ 

ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛΦ 9ƴǊƻŎƘŞŜǎ ŘΩǳǊƎŜƴŎŜ ǎǳƛǘŜ ŀǳȄ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴǎΣ ƭŜǎ ǊƛǾŜǎ ǎƻƴǘ ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ŘŞƎǊŀŘŞŜǎ 

Ŝǘ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴǎ ǎƻƴǘ ƴƻƳōǊŜǳǎŜǎ όÉtude de faisabilité pour la stabilisation des berges aux 

abords du lac Champlain, Groupe Synergis, 2010-2011).  

[ŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ ǎǳōƛǘ ƭŜǎ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜǎ ŘŜ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǊŀǇƛŘƛǘŞ ŘŜ ƭŀ ǊŞǇƻƴǎŜ ŘŜǎ 

ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŀǳȄ ŞǾŝƴŜƳŜƴǘǎ ŘŜ ǇƭǳƛŜΣ Ł ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŜǳǊǎ ŘŞōƛǘǎ ŘŜ pointe. 

[ΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘΩŜŀǳ Řǳ ƭŀŎ ŀǳƎƳŜƴǘŜ ƭŀ ǾǳƭƴŞǊŀōƛƭƛǘŞ ŘŜ ǎŜǎ ōŜǊƎŜǎ Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴΣ 

notamment lorsque les vents augmentent la hauteur et le pouvoir érosif des vagues. 

En effet, la baie Missisquoi possède une grande superficie et les vents du Sud et du Sud-Ouest 

en particulier provoquent des vagues importantes qui viennent gruger les rives de la baie de 

Venise et de la Grande Baie. Par exemple, au parc municipal de la pointe Jameson à Venise-en-

Québec, on constate les dégâts causés par les fortes vagues qui emportent la terre derrière le 

muret et la plage de ciment. Ce phénomène se produit chez plusieurs riverains de la baie de 

Venise. /Ŝ ǘȅǇŜ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǎǘ ŀƳǇƭƛŦƛŞ ǇŀǊ ƭŜ ǇŀǎǎŀƎŜ ŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ōŀǘŜŀǳȄ ǉǳƛ ŀǳƎƳŜƴǘŜƴǘ 

ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŘŜǎ ǾŀƎǳŜǎΦ 

De plus, on constate à la baie que les enrochements, même avec de gros blocs provenant des 

ŎŀǊǊƛŝǊŜǎ Ł ǇǊƻȄƛƳƛǘŞΣ ǎǳōƛǎǎŜƴǘ ƭΩŀŎǘƛƻƴ ŞǊƻǎƛǾŜ ŘŜǎ ƎƭŀŎŜǎΦ Lƭ ŀǊǊƛǾŜ ŦǊŞǉǳŜƳƳŜƴǘ ǉǳŜ ƭŜǎ ƎƭŀŎŜǎ 

emprisonnent les blocs et les déplacent pour les emporter carrément au printemps. Les vagues 

ŞƭƛƳƛƴŜƴǘ ƭŀ ǘŜǊǊŜ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ǊƻŎƘŜǎΣ ŎŜ ǉǳƛ ŀŦŦŀƛōƭƛǘ ŜƴŎƻǊŜ Ǉƭǳǎ ƭŀ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜ ŘŜ ƭΩŜƴǊƻŎƘŜƳŜƴǘΦ 

Des gabions ont été installés au camping de Philipsburg dans la plaine inondable et là encore, la 

force de vagues et des glaces déstabiliǎŜ ƭΩƻǳǾǊŀƎŜΦ 

" ƭΩOuest de la baie, le Ministère des Transports a été obligé de consolider le mur de 

ǎƻǳǘŝƴŜƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ŞǾƛǘŜǊ ǉǳŜ ƭŀ ǊƻǳǘŜ ƴŜ ǎΩŜŦŦƻƴŘǊŜ ǎǳƛǘŜ Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎΦ 

[ΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ ŀ Ŧŀƛǘ Ŝƴ ǎƻǊǘŜ ǉǳΩǳƴŜ ōƻƴƴŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜǎ Ǌƛves en milieu urbain ont 

été artificialisées par des murs de soutènement et des enrochements. Ceci provoque une 

dégradation des milieux aquatiques et riverains (voir chapitres 9 et 10). 
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Les ruisseaux Black (Labonté) et East Swamp  

Les tributaires de la baie Missisquoi traversent souvent des milieux humides qui ont subi des 

ŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΣ ƭŜǎ ǊŜƴŘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ǎŜƴǎƛōƭŜǎ Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴΣ ŀǳȄ ǇŀǊǘƛŎǳƭŜǎ Ŝƴ ǎǳǎǇŜƴǎƛƻƴΣ ŀǳ 

phosphore.  

Les ruisseaux Black (Labonté) et East Swamp connaissent ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜ 

leurs berges. On y trouve plusieurs éléments qui amplifient ce phénomène. Les berges y sont 

peu végétalisées et généralement bordées de champs cultivés jusque sur le haut de talus. Ses 

tributaires et le ruisseau lui-même ont été redressés suivant des tracés rectilignes et un nombre 

important de leurs berges ont enrochées ou aménagées par des murets de béton. Dans les 

ǎŜŎǘŜǳǊǎ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭǎΣ ƭŜǎ ǇŜƭƻǳǎŜǎ ǎƻƴǘ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ ǘƻƴŘǳŜǎ ƧǳǎǉǳΩŀǳ ǘŀƭǳǎΦ /Ŝǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ 

amplifient toutes ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ Řǳ ŎƻǳǊǎΣ ŎŜ ǉǳƛ ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ ǇǊƻǾƻǉǳŜǊ ǳƴ ŎŜǊŎƭŜ ǾƛŎƛŜǳȄ : 

dragage et surcreusage du lit Řǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎΣ ƻǳǾǊŀƎŜǎ ŘŜ 

ǎǘŀōƛƭƛǎŀǘƛƻƴΣ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝƴ ŀǾŀƭΣ ŜǘŎΦ 

Sous-bassin de la rivière de la Roche 

Rivière de la Roche 

[Ŝǎ ōŜǊƎŜǎ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŘŜ ƭŀ wƻŎƘŜΣ ŎƻƴǎǘƛǘǳŞŜǎ ŘΩǳƴ ƳŀǘŞǊƛŀǳ ǎŀōƭƻƴƴŜǳȄΣ ǎƻƴǘ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜƳŜƴǘ 

ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜǎ Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴΦ ¢ƻǳǘŜŦƻƛǎΣ Řŀƴǎ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǎǘ ŀƳǇƭƛŦƛŞŜ ǇŀǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ 

dΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘǎ anthropiques sur la rivière et dans ses tributaires (redressements, etc.). Une 

ƭƻƴƎǳŜ ȊƻƴŜ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǎǘ ƻōǎŜǊǾŞŜ ŀǳ Sud du chemin Saint-Armand dans le secteur Est de la 

rivière. Près du village de Saint-Armand, pƭǳǎƛŜǳǊǎ ŀǊōǊŜǎ ŘŞǊŀŎƛƴŞǎ ǇŀǊ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ƻƴt été 

ƻōǎŜǊǾŞǎΦ [Ŝǎ ǘǊƻƴŎǎ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ ƻōǎǘǊǳŜƴǘ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ Ŝǘ ǳƴ ƴŜǘǘƻȅŀƎŜ Ŝǎǘ ŦǊŞǉǳŜƳƳŜƴǘ ǊŜǉǳƛǎ 

ŀŦƛƴ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŜ ƭƛōǊŜ ŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳΦ (Idem). 

5Ŝǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ǎǳǊǾƛŜƴƴŜƴǘ ǎǳǊǘƻǳǘ ŀǳ ǇǊƛƴǘŜƳǇǎ Şǘŀƴǘ ŘƻƴƴŞ ƭŀ ŎǊǳŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŘŜǎ 

eaux comparŀǘƛǾŜƳŜƴǘ Ł ǎƻƴ ƴƛǾŜŀǳ ŘΩŞǘƛŀƎŜΦ 5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƻƴ ǊŜǘǊƻǳǾŜ ŜƴŎƻǊŜ ŘŜǎ ŞƭŜǾŀƎŜǎ ŀȅŀƴǘ 

ŀŎŎŝǎ ŘƛǊŜŎǘ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǳǊ ǎΩŀōǊŜǳǾŜǊΦ /ŜŎƛ ŀǳƎƳŜƴǘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŀǇǇƻǊǘǎ 

en MES. 

Sous-bassin de la rivière aux Brochets 

Rivière aux Brochets 

Entre la frontière américaine et le noyau villageois de Frelighsburg, la rivière ne présente pas de 

ǎƛƎƴŜǎ ŘΩérosion majeurs sinon quelques enrochements ponctuels pour stabiliser certaines 

zones.  

La section problématique de la rivière, située en amont de Bedford, est définie par un tronçon 

anciennement méandré. 9ƴǘǊŜ мфпм Ŝǘ мфпоΣ ŎŜ ǘǊƻƴœƻƴ ŘŜ ǇǊŝǎ ŘŜ плл ƳŝǘǊŜǎ ǎƛǘǳŞ Ł ƭΩOuest 

du village de Frelighsburg dans une zone de plaine inondable a été redressé pour le passage de 

ƭŀ ƴƻǳǾŜƭƭŜ ǾƻƛŜ ŦŜǊǊŞŜ Ŝǘ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΦ Cette section présente plusieurs segments fortement 

ŞǊƻŘŞǎ ǇŀǊ ƭΩŀŎǘƛƻƴ Řǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǉǳƛ ǘŜƴŘ Ł ǊŜǇǊŜƴŘǊŜ ǎŜǎ ŦƻǊƳŜǎ ƳŞŀƴŘǊŞŜǎΦ hƴ ȅ ǊŜǘǊƻǳǾŜ 

ŘŜǎ ŀǊōǊŜǎ ǘƻƳōŞǎΣ ǘǊŝǎ ƛƴŎƭƛƴŞǎ Ŝǘ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŀƳŀǎ ŘŜ ōǊŀƴŎƘŜǎΦ [Ŝǎ ǎŀōƭŜǎ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ƭΩŞƭŞƳŜƴǘ 

dominant du substrat du talus de la berge pour ce secteur.  
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En poursuivant vers Bedford, on constate que la rivière trace de nombreux méandres dont les 

ǊƛǾŜǎ ǎǳōƛǎǎŜƴǘ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Řŀƴǎ trois zones plus critiques où les méandres sont très serrés 

(CBVBM, 2002b). 

Au niveau de {ǘŀƴōǊƛŘƎŜ 9ŀǎǘΣ ƻƴ ƻōǎŜǊǾŜ ŘŜǎ ǎƛƎƴŜǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ǎǳǊ ǳƴŜ ŘƛǎǘŀƴŎŜ ŎƻƴǎƛŘŞǊŀōƭŜ 

alors que la portion de rives incluses au centre du village est enrochée. 

tƭǳǎ Ŝƴ ŀǾŀƭΣ Řŀƴǎ ƭŀ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞ ŘŜ .ŜŘŦƻǊŘΣ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŀǳȄ .ǊƻŎƘŜǘǎ Ŝǎǘ ŜƴŎƭŀǾŞŜ Ł ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ 

muǊŜǘǎΣ Ǉǳƛǎ ƧǳǎǉǳΩŁ ǎŀ ǎƻǊǘƛŜ Řǳ /ŀƴǘƻƴ ŘŜ .ŜŘŦƻǊŘΣ ǎŜǎ ǊƛǾŜǎ ǎƻƴǘ ŞǊƻŘŞŜǎ ǎǳǊ ǳƴ ƭƻƴƎ ǘǊƻƴœƻƴ 

ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ƳŞŀƴŘǊŞΦ /ΩŜǎǘ Ŝƴ Ŧŀƛǘ Ł ŎŜǘ ŜƴŘǊƻƛǘΣ ǎƛǘǳŞ ŘŜ ǇŀǊǘ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜ ŘŜ ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ Řǳ 

ǊǳƛǎǎŜŀǳ ²ŀƭōǊƛŘƎŜΣ ǉǳŜ ƭΩƻƴ ǊŜǘǊƻǳǾŜ ƭŀ Ǉƭǳǎ ƎǊŀƴŘŜ ŘƛǎǘŀƴŎŜ ŘŜ ǊƛǾŜǎ ŀŦŦŜŎǘŞŜǎ ǇŀǊ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴΦ 

On retrouve plusieurs murets et enrochements dans les municipalités de Frelighsburg et 

Bedford et des signes évidents d'érosions et de glissements sur l'ensemble des rives dénudées. 

Par ailleurs, selon les données du MTQ et du MSP, trois cas de mouvement de sol ayant mis à 

risque un bâtiment ont été répertoriés en bordure de la rivière aux Brochets. À Pike River, un 

premier cas est recensé le 30 juin 2011, puis un second cŀǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ǎŞǾŝǊŜ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ Ŝǎǘ 

survenu en 2012 sur lŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŀǳȄ .ǊƻŎƘŜǘǎ Ł tƛƪŜ wƛǾŜǊΦ .ƛŜƴ ǉǳŜ ƭΩŞǾŞƴŜƳŜƴǘ ŀƛǘ Ŝǳ ƭƛŜǳ Ł 

ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŘΩǳƴŜ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜΣ ƛƭ ŀ ŞǘŞ ŘŞǘŜǊƳƛƴŞ ǇŀǊ ƭŜ a{t ǉǳŜ ŎŜƭƭŜ-Ŏƛ ƴΩŞǘŀƛǘ Ǉŀǎ Ł ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ 

ǎΩŜŦŦƻƴŘǊŜǊ όa{tΣ нлмпύ. Un troisième cas, impliquant un glissement superficiel planaire et du 

décrochement, est survenu à Frelighsburg le 1er janvier 2013 (Idem). 

Ruisseau Morpions 

[Ŝ ǊǳƛǎǎŜŀǳ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ŘŜǎ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜǎ ŘΩérosion importants. Des travaux de redressement du 

ruisseau ont eu lieu dans la section des terres du rang Kempt en 1949 puis ƧǳǎǉǳΩŁ ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ 

en 1972. 

De façon générale, l'érosion des berges est « sévère »ou « très sévère », dû au redressement du 

ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ [ŀ ƳƻȅŜƴƴŜ ŘŜǎ ǇŜƴǘŜǎ ǊŜƭŜǾŞŜǎ ƭŜ ƭƻƴƎ Řǳ ǊǳƛǎǎŜŀǳ aƻǊǇƛƻƴǎ Ŝǎǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞŜ 

comme « forte »et elles amplifient les phéƴƻƳŝƴŜǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴΦ 

Le diagnostic réalisé par le comité ZIPP du ruisseau Morpions relate de nombreuses zones 

d'érosion et de perte de terrains le long de la branche principale ruisseau Morpions.  

Selon la ZIPP du Ruisseau Morpions, la perte totale de sol poǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ǎŜƎƳŜƴǘǎ 

ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǎǘ évaluée à près de 500 tonnes/an dans le secteur de Notre-Dame-de-Stanbridge et 

1 000 tonnes/an pour le secteur de Sainte-Sabine (Rapport ZIPP Morpions, 2011). Cette perte en 

sol a de nombreuses conséquences : augmentation de la charge sédimentaire, colmatage des 

frayères, augmentation de la quantité de matières nutritives (phosphore et azote), forte 

turbidité. 

Ruisseau Groat 

La caractérisation du ruisseau réalisée en 2013 a permis ŘΩobserver que les tronçons qui ont subi 

un redressement affichaient des signes importants ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ŀǾŜŎ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ 

plusieurs grands arbres tombés dans le ruisseau. 
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Sous-bassin de la rivière Missisquoi 

Rivière Missisquoi 

[ΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ Ŝǎǘ ǳƴŜ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ Řŀƴǎ ƭa rivière Missisquoi. Au Vermont, 

elle serait la principale cause des charges en phosphore portées par la rivière vers la baie, 

ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ de terres agricoles étant la principale source de cet élément nutritif 

(Winchell et al., 2011). 

Huit cas connus de mouvements de sols ayant constitué une menace à la sécurité publique ont 

eu lieu dans le secteur de la rivière Missisquoi. Le 15 avril 1991, le MTQ a rapporté un cas 

ŘΩŀƳƻǊŎŜ Ŝƴ ōƻǊŘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ Ł {ǳǘǘƻƴ (Glen Sutton) (MSP, 2014). Le 3 août 

2006, un cas de glissement rotationnel superficiel a été observé le long de la rivière Missisquoi à 

Sutton. Le 3 août 2006, deux événements ont été rapportés sur le ruisseau Dufour, tributaire de 

la rivière Missisquoi, à Sutton. Le premier impliquait du ravinement, érosion et affouillement, le 

second un glissement rotationnel. En août 2007, dans le Canton de Potton, le ruisseau Province 

Hill, tributaire du ruisseau Mud, a sévèrement érodé plusieurs terrains sur les chemins Leadville 

et Province Hill (Idem). ¦ƴ Ŏŀǎ ŘΩŀƳƻǊŎŜ ƭŜ ƭƻƴƎ Řǳ ǊǳƛǎǎŜŀǳ 5ŀǾƛǎΣ ǘǊƛōǳǘŀƛǊŜ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ 

Missisquoi à Sutton, a été observé le 27 avril 2008. Le 28 août 2011 à Sutton (Glen Sutton), suite 

au passage de la tempête tropicale Irene, un glissement de terrain est survenu le long du 

ruisseau Dufour. Une résidence à été déclarée être en imminence par le MSP, soit sur le bord de 

ǎΩŜŦŦƻƴŘǊŜǊ όLŘŜƳύΦ [ŀ aw/ .ǊƻƳŜ-Missisquoi rapporte un autre cas sur le ruisseau Courser, 

également tributaire de la rivière Missisquoi (MRCBM, 2014).  

Ces occurrences ont eu lieu à proximité ou ont directement affecté des bâtiments et 

infrastructures routières constituant ainsi une menace à la sécurité publique. Par exemple, le 

chemin Cushion, en bordure de la rivière Missisquoi à Sutton, connaît ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ 

ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ǊŞŎǳǊǊŜƴǘŜΦ [ŀ ±ƛƭƭŜ ŘŜ {ǳǘǘƻƴ ŀ ƛƴǾŜǎǘƛ мсу 000$ en 2015 pour stabiliser 

sont talus (Ville de Sutton, 2015). Un mur de soutènement serait également prévu. 

Rivière Missisquoi Nord 

La rivière Missisquoi Nord démonǘǊŜ ǳƴ Ƙŀǳǘ ǇƻǳǊŎŜƴǘŀƎŜ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜ ŎŜǎ ōŜǊƎŜǎΣ Ŝǘ ŎŜΣ Řǳ Sud 

Řǳ ƭŀŎ ¢ǊƻǳǎŜǊǎ ƧǳǎǉǳΩŁ ǎƻƴ ŜƳōƻǳŎƘǳǊŜΦ La partie aval de la rivière, soit à partir de Bolton-Est, 

Ŝǎǘ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ǘƻǳŎƘŞŜ ǇŀǊ ƭŜ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴΦ 5ŀƴǎ ŎŜǘǘŜ ȊƻƴŜΣ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŘŜǾƛŜƴǘ Ǉlus 

méandreuse et le débit, de plus en plus fort, possède une force hydraulique plus puissante. 

Cette force érosive a un impact significatif, notamment sur les berges concaves des méandres. 

9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ƭŀ ǉǳŀǎƛ ǘƻǘŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ŦƻȅŜǊǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ǊŞǇŜǊǘƻǊƛŞǎ ǎƻƴǘ localisés dans ces zones sensibles. 

[Ŝ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝƴ ōŀǎ ŘŜ ǘŀƭǳǎ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ǎŜŎǘƛƻƴ Ŝǎǘ ŘΩŀǳǘŀƴǘ ǎƛƎƴƛŦƛŎŀǘƛŦ Ǿǳ ƭŀ ŘŜƴǎƛǘŞ 

insuffisante de végétation arbustive et arborescente. 

Rivière Sutton 

On retrouve des zones peu végétalisées et même parfois dénudées en milieu agricole où les 

ǘŜǊǊŜǎ ǎƻƴǘ ŎǳƭǘƛǾŞŜǎ Ł ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ Řǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ [ΩŞǊƻǎƛƻƴ ǊŜƴŎƻƴǘǊŞŜ ǎǳǊ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ {ǳǘǘƻƴ Ŝǎǘ 

principalement située dans ces secteurs où les berges sont les plus vulnérables. Notamment 
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dans les secteurs en méandre natuǊŜƭƭŜƳŜƴǘ ŀŎǘƛŦǎΣ ƻǴ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ŎǳƭǘǳǊŜ Ŝƴ 

haut du talus amplifient le phénomène. 

Finalement, les lacs du sous-ōŀǎǎƛƴ ǎǳōƛǎǎŜƴǘ ƭŜǎ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜǎ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Řes berges de leurs 

ǘǊƛōǳǘŀƛǊŜǎ ŀǾŜŎ ŘŜǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩŜƴǾŀǎŜment qui causent des proliférations 

de plantes aquatiques (voir chapitre 6). 

En termes de sécurité publique, plusieurs cas ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ayant endommagé ou 

menacé des infrastructures et bâtiments ont été rapportés dans le sous-bassin de la rivière 

Sutton. Deux cas ont été rapportés par le MTQ en 1998 en bordure de la rivière Sutton : le 2 

avril 1998 à Abercorn et le 30 mars 1998 à Sutton (MSP, 2014). En août 2011, suite au passage 

de la tempête tropicale Irène sur le Sud du Québec, plusieurs routes (12) sur le territoire de la 

municipalité de Sutton ont été temporairement fermées et plusieurs ponceaux ont été 

emportés par les ruisseaux devenus torrentiels (Ville de Sutton 2011b). Le chemin Élie, 

desservant un quartier résidentiel à proximité du villaƎŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŞŎƻƭŜ ŘŜ {ǳǘǘƻƴΣ ŀ ŞǘŞ 

sévèrement endommagé par le ruisseau de montagne qui passe sous le chemin et qui a entraîné 

avec lui une partie de la route (Laliberté, 2011). Lors du même événement climatique extrême, 

ǳƴ ŀǳǘǊŜ Ŏŀǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ǎŞǾŝǊŜ ŘŜǎ ōŜrges a été recensé en bordure de la rivière Sutton, mais ce 

ŘŜǊƴƛŜǊ ƴΩŀǳǊŀƛǘ Ŝǳ ǉǳŜ ǇŜǳ ŘΩƛƳǇŀŎǘ όa{tΣ нлмпύΦ 

5.5 %ØÅÍÐÌÅÓ ÄȭÁÃÔÉÏÎÓ réalisées  

tƭǳǎƛŜǳǊǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ǊŞŀƭƛǎŞǎ ŀŦƛƴ ŘŜ ǎǘŀōƛƭƛǎŜǊ ƭŜǎ ōŜǊƎŜǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŀŎǎ Řǳ ōŀǎǎƛƴ 

versant. En voici quelques exemples. 

Suite aux inondations de 2011, plusieurs projets de restauration de rives ont été réalisés par les 

propriétaires riverains de Philipsburg, Saint-Georges-de-Clarenceville et Venise-en-Québec en 

2012 et 2013. 

La municipalité de Saint-Armand et l'OBVBM ont initié un projet de mise en valeur et de 

réhabilitation des rives de la baie Missisquoi à Philipsburg (Saint-Armand) afin de réaménager 

et végétaliser les secteurs les plus dégradés et de ƭƛƳƛǘŜǊ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ Řŀƴǎ ŎŜ ǎŜŎǘŜur. 

Les travaux seront effectués sur les terrains publics de la municipalité en 2014-2015. 

9ƴ нллсΣ ƭΩh.±.a ŀ ǊŞŀƭƛǎŞ l'aménagement d'un segment de berge en érosion au parc Paul 

Goodhue de Frelighsburg. Pour stabiliser cette berge longue de 72 mètres, les travaux 

incluaient l'enrochement en bas du talus avec des pierres angulaires, la pose d'un paillis et la 

plantation de neuf espèces d'arbustes indigènes sur la partie supérieure du talus. Cet 

aménagement est un site de démonstration publique pour la région. 

Commandée par la ZIPP du ruisseau Morpions, une étude hydro-géomorphologique a été 

réalisée sur la branche principale du ruisseau Morpions par la firme AECOM Canada Ltd. 

[ΩŞǘǳŘŜ Ǿƛǎŀƛǘ Ł ŀƴŀƭȅǎŜǊ ƭŀ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ Ŝǘ Ł ǇǊƻǇƻǎŜǊ ŘŜǎ ǎƻƭǳǘƛƻƴǎ ǇƻǳǊ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ 

berges du ruisseau morpions qui occasionne de nombreuses pertes de terrain et contribue à la 

ŘŞƎǊŀŘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜΦ 
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9ƴ нллоΣ ƭΩh.±.a ŀ Ƴƛǎ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ǳƴŜ patrouille nautique à la baie Missisquoi pour sensibiliser 

les riverains sur lΩŞǊƻǎƛƻƴ causée par les vagues des bateaux moteurs à proximité des rives. 

/ƻƴǎƛŘŞǊŀƴǘ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴΣ 

notamment lors des quelques événements météorologiques critiques qui surviennent chaque 

année, le conseil des maires de la MRC Brome-Missisquoi a adopté en 2014 un nouveau cadre 

réglementaire (REGES) Ǿƛǎŀƴǘ Ł ƳƛŜǳȄ ŎƻƴǘǊƾƭŜǊ ƭŜ ǾƻƭǳƳŜΣ ƭŀ ǾŞƭƻŎƛǘŞ Ŝǘ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ƭƻǊǎ 

des périodes de pluies, plus particulièrement lors des pluies torrentielles. 

5.6 Recommandations  

V wŞŀƭƛǎŜǊ ǳƴ ǇƻǊǘǊŀƛǘ ŘŜǎ ŦƻȅŜǊǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ Řŀƴǎ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ Ŝǘ ŞƭŀōƻǊŜǊ ǳƴ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴ 

pour chaque secteur dégradé (stabilisation, remplacement des ponceaux, bandes riveraines 

ǾŞƎŞǘŀƭƛǎŞŜǎΣ ŀŘƻǳŎƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ǇŜƴǘŜΣ ǊŀƭŜƴǘƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ǾƛǘŜǎǎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ ŜǘŎΦύΦ 

V Promouvoir les techniques de stabiliǎŀǘƛƻƴ Ł ƭΩŀƛŘŜ ŘŜ ƎŞƴƛŜ ǾŞƎŞǘŀƭ telles que les 

plantations, ensemencements, boutures, rangs de plançons, fagots fascinent, palissades, 

matelas de branches, etc. 

V Éviter les enrochements sŀƴǎ Ǉƭŀƴ ŘΩŜƴǎŜƳōƭŜΣ ƭŜ ŘǊŀƎŀƎŜ Ŝǘ le surcreusage et le 

redressement ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

V FŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭŀ ǊŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜƴǎŜƳōƭŜ ǉǳƛ ǇǊŜƴƴŜƴǘ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ōŜǊƎŜ 

à protéger et intègrent différentes techniques de stabilisation selon les pressions exercées 

et les caractéristiques variables du milieu affecté. En effet, les solutions de l'enrochement et 

du dragage doivent toujours être accompagnées d'une gamme de solutions ciblant les 

causes premières du problème. 

V CŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭΩƛƴŦƛƭǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Řŀƴǎ ƭŜ ǎƻƭ Ŝǘ ƭƛƳƛǘŜǊ ƭŜǎ ǎǳǊŦŀŎŜǎ imperméabilisées dans le 

bassin versant. 

V Encourager la revégétalisation des rives par les trois strates de végétation (herbacée, 

arbustive et arborescente). 

V wŜǘƛǊŜǊ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǳƴƛǉǳŜƳŜƴǘ ƭŜǎ ŘŞōǊƛǎ ƭƛƎƴŜǳȄ ǉǳƛ ǇƻǎŜƴǘ ǳƴ ǊƛǎǉǳŜ Ł ƭŀ ǎŞŎǳǊƛǘŞ 

publique. Les études hydrogéomorphologiques ont démontré que les débris ligneux dans le 

littoral « ŀǳƎƳŜƴǘŜƴǘ ƭŀ ǊǳƎƻǎƛǘŞ Řǳ ŎƘŜƴŀƭΣ ƭŜ ōƻƛǎ ŘŞŎǊƻƞǘ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜ ǇƻǳǊ 

transporter les sédiments et éroder le lit et les berges, ce qui résulte en une plus grande 

stabilité du lit et des berges » (Davidson et Eaton, 2013). 

V 9ƴŎƻǳǊŀƎŜǊ ƭŜǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ Ł ǇŀǊǘƛŎƛǇŜǊ ŀǳȄ ŎƻƳƳŀƴŘŜǎ ŘΩŀǊōǳǎǘŜǎ ƛƴŘƛƎŝƴŜǎ ŘŜǎǘƛƴŞǎ ŀǳ 

reboisement des bandes riveraines coordonnées par la MRC Brome Missisquoi et la MRC 

Memphrémagog. 

V wŜǾƻƛǊ ƭŜ ǇŀǊǘŀƎŜ ŘŜǎ ŎƻǶǘǎ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŦƻǎǎŞǎ Ŝǘ Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜ 

selon le principe du « pollueur-payeur ». Ex : certaines municipalités vont exempter les 

ǇǊƻǇǊƛŞǘŀƛǊŜǎ ŘŜ ǊƛǾŜǎ ōƻƛǎŞŜǎ Ŝǘ ŦƻǊŜǎǘƛŝǊŜǎ Ł ŘŜǾƻƛǊ ǇŀȅŜǊ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴΦ 

V Adapter les infrastructures municipales aux changements climatiques. Par exemple, il est 

ǊŜŎƻƳƳŀƴŘŞ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘŜǎ ǇƻƴŎŜŀǳȄ ŘΩŀǳ Ƴƻƛƴǎ ол % pour éviter les 

ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘǎ Ŝǘ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴΦ 

V {ΩŀǎǎǳǊŜǊ ǉǳŜ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŀƛŜƴǘ ŀŎŎŝǎ Ł ƭŜǳǊǎ ǇƭŀƛƴŜǎ ƛƴƻƴŘŀōƭŜǎΦ 
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V CŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭΩŞǉǳƛƭƛōǊŜ ƳƻǊǇƘƻƭƻƎƛǉǳŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝƴ ŘŞƭƛƳƛǘŀƴǘ et leur donnant accès à 

leur « Espace de liberté » (voir description ci-dessous). En effet, la compensation (retrait des 

activités en zone riveraine) est moins coûteuse à long terme que la stabilisation des berges. 

Espace de liberté ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ 

Depuis plus de 20 ans, un fort consensus scientifique s'est dégagé sur la nécessité de modifier 

ŘŜ ζǘǊŀǾŀƛƭƭŜǊ ŀǾŜŎ ƭŀ ƴŀǘǳǊŜη ŀŦƛƴ ŘŜ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭŜǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ Řŀƴǎ ƭŜǎ 

ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ Lƭ ǎΩŜǎǘ ŀǾŞǊŞ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭ de laisser un certain espace de liberté aux cours d'eau pour 

que ces processus naturels puissent opérer sans que cela n'engendre de risques pour les vies 

humaines, les infrastructures et les propriétés. 

[ΩŜǎǇŀŎŜ ŘŜ ƭƛōŜǊǘŞ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǎǘ ǳƴ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ƛƴǘŞƎǊŞŜ ŎƻƴǎƛŘŞǊŀƴt 

ƭΩƘȅŘǊƻƎŞƻƳƻǊǇƘƻƭƻƎƛŜ ŘŜǎ ǊƛǾƛŝǊŜǎΦ Lƭ ǾƛǎŜ Ł ƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ŘŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀōƛƭƛǘŞ Ŝǘ ŘŜ ƳƻōƛƭƛǘŞ 

Řǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƻǴ ƻƴ ŀŎŎŜǇǘŜ ŘŜ ƭŜ ƭŀƛǎǎŜǊ ŞǾƻƭǳŜǊ Ǉƭǳǘƾǘ ǉǳŜ ŘŜ ƭŜ ŎƻƴǘǊŀƛƴŘǊŜ Řŀƴǎ ǳƴ ǘǊŀŎŞ 

ŦŀœƻƴƴŞ ǇŀǊ ƭŜǎ ƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴǎ ŀƴǘƘǊƻǇƛǉǳŜǎΦ [ΩŜǎǇŀŎŜ ŘŜ ƭƛōŜǊté reconnaît aussi le rôle majeur de 

la connectivité entre la rivière et la nappe phréatique, notamment par l'entremise des milieux 

ƘǳƳƛŘŜǎ ǉǳƛ ŎƻƴǘǊƛōǳŜƴǘ Ł ƭΩŀǘǘŞƴǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎǊǳŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ ŞǘƛŀƎŜǎ Ŝǘ Ł ǳƴŜ ŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ 

ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳΦ 

Dans le cadre du projet de recherche piloté par PasŎŀƭŜ .ƛǊƻƴ ŘŜ ƭΩ¦ƴƛǾŜǊǎƛǘŞ /ƻǊŘƻǊŘƛŀΣ ƭΩŜǎǇŀŎŜ 

de liberté a été déterminée ǇŀǊ ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ƘȅŘǊƻƎŞƻƳƻǊǇƘƻƭƻƎƛǉǳŜ Ŝǘ cartographiée pour trois 

ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŎƻƴǘǊŀǎǘŞǎ Řǳ vǳŞōŜŎ όƭŜǎ ǊƛǾƛŝǊŜǎ ŘŜ ƭŀ wƻŎƘŜ Ŝǘ ¸ŀƳŀǎƪŀ Sud-Est en Montérégie et 

la rivière Matane en Gaspésie) (Biron et al., 2013). Pour la rivière de la Roche, la délimitation de 

ƭΩŜǎǇŀŎŜ ŘŜ ƭƛōŜǊǘŞ Ŝǎǘ ƭƛƳƛǘŞŜ Ł ƭŀ ǇƻǊǘƛƻƴ ǉǳŞōŞŎƻƛǎŜ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜΣ ǉǳƛ ǇŀǊŎƻǳǊǘ ǳƴ ǇŜǳ Ǉƭǳǎ ŘŜ ф 

km en décrivant un arc sinueux au Nord de la frontière. 

Avantages des Espaces de liberté 

¶ Réductions des coûts de protection ŎƻƴǘǊŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǘ ƭŜǎ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴǎ 

¶ Réductions des dommages liés aux inondations 

¶ Réductions des étiages 

¶ !ƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ Řǳ ƳƛƭƛŜǳ ƴŀǘǳǊŜƭ όōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞΣ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ Ŝtc.) 

¶ wŞŞǉǳƛƭƛōǊŀƎŜ ŘŜǎ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ 

Le projet a été présenté en 2012 aux propriétaires concernés. Des recherches de financement 

sont en cours pour réaliser le projet. 
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6 Augmentation des matières en suspension et Sédimentation  /  

Envasement /  Ensablement  

6.1 Description  

Les matières en suspension (MES) (ou solides en suspension) sont des particules organiques et 

inorganiques en suspŜƴǎƛƻƴ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳΦ [ΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǘ ƭΩŀǇǇƻǊǘ Ŝƴ a9{ dans les eaux de surface est 

un processus ƴŀǘǳǊŜƭΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Řƻƴǘ ƭŜǎ ōŀǎǎƛƴǎ ǎƻƴǘ ŀǊƎƛƭŜǳȄΦ 

hǊΣ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŀƳǇƭƛŦƛŜƴǘ Ŝǘ ŀŎŎŞƭŝǊŜƴǘ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǘ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ a9{ et peuvent 

ainsi provoquer des conséquences importantes sur la qualité des eaux et des écosystèmes. Par 

exemple, lƻǊǎǉǳŜ ƭŜǎ ƳŀǘƛŝǊŜǎ Ŝƴ ǎǳǎǇŜƴǎƛƻƴ ŎƻƴǘŜƴǳŜǎ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ ǎŜ ŘŞǇƻǎŜƴǘΣ ŜƭƭŜǎ 

deviennent alors des sédiments (sédimentation) qui peuvent alors causer ƭΩŜƴǾŀǎŜƳŜƴǘΣ 

ƭΩŜƴǎŀōƭŜƳŜƴǘ ƻǳ ƭŜ ŎƻƳōƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŦƻƴŘǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŘŜǎ ƭŀŎǎ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŘŜǎ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ 

de drainage. 

6.2 Causes 

[Ŝǎ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ Ł ƭΩƻǊƛƎƛƴŜ ŘŜǎ MES et charges en sédiments Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŀŎǎ sont les 

mêmes que pour les charges diffuses de phosphoreΣ ǎƻƛǘ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ et le ruissellement des 

ǎǳǊŦŀŎŜǎ ŘŜ ǎƻƭǎ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜǎΣ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŦƻǎǎŞǎ. 

Les sols laissés à nu génèrent les plus importantes quantités de MES. Les pertes de sol par 

ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ǾŀǊƛŜƴǘ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭ (USEPA, 2007; Vermont, 2006) : 

¶ Forêt, < 1 tonne/acre/année 

¶ Pâturage, 1-3 tonnes/acre/année 

¶ Cultures à grands interlignes, 5-12 tonnes/acre/année 

¶ Sites de construction (sols nus), 35-90 tonnes/acre/année 

Certains facteurs ŀƎƎǊŀǾŜƴǘ ƭŜǎ ǇŜǊǘŜǎ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ όƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŘŜǎ 

précipitations, type de sol, pente, absence de végétation filtrante, absence de structures de 

ŎƻƴǘǊƾƭŜ ŘŜǎ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎΣ ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ŜǘŎΦύΦ 

[ΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩeau constitue aussi une source très importante de charges en 

sédiments. Une étude réalisée au Vermont concluait que ce phénomène était, pour la portion 

ǾŜǊƳƻƴǘŀƛǎŜ Řǳ ōŀǎǎƛƴΣ ƭŀ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ ǎƻǳǊŎŜ ŘΩŀǇǇƻǊǘ Ŝƴ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ ǾŜǊǎ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ 

(Winchell et al., 2011). 

5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƭŜǎ ǾŀǊƛŀǘƛƻƴǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŘŞōƛǘǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇŜǳǾŜƴǘ ŀǳǎǎƛ ǇǊƻǾƻǉǳŜǊ ƭŜ ǊŜƭŀǊƎŀƎŜ ŘŜǎ 

ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ ŘŜǎ ŦƻƴŘǎ ǾŜǊǎ ƭŀ ŎƻƭƻƴƴŜ ŘΩŜŀǳ ŀǳƎƳŜƴǘŀƴǘ ƭŜǎ a9{ Ŝǘ ƭŜ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩŜƴǎŀōƭŜƳŜƴǘΦ 

Une modélisation SWAT des charges de sédiments générées par le sous-bassin de la rivière aux 

.ǊƻŎƘŜǘǎ ŀǾŀƛǘ ǇŜǊƳƛǎ ŘΩŜǎǘƛƳŜǊ ƭŜǎ ǇŜǊǘŜǎ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ ǇŀǊ ǘȅǇŜ ŘΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭ όaƛŎƘŀǳŘ et 

al.Σ нллсύΦ /ŜǘǘŜ ŞǘǳŘŜ ŎƻƴŦƛǊƳŜ ǉǳŜ ƭΩƛƴŎƭƛƴŀƛǎƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ όƭŀ ǇŜƴǘŜύ ƧƻǳŜ ǳƴ ǊƾƭŜ ƳŀƧŜǳǊ 

dans le processus. Par exŜƳǇƭŜΣ ƭŜǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ǎǳǊ ǇŜƴǘŜǎΣ ŀōƻƴŘŀƴǘŜǎ ǎǳǊǘƻǳǘ Řŀƴǎ ƭΩ9ǎǘ 

du sous-bassin de la rivière aux Brochets et dans celui de la rivière Missisquoi, génèrent 
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davantage de sédiments par hectare que dans la plaine. Les résultats démontrent aussi que la 

culture du maïs est la principale source de MES, suivie par les zones urbaines (routes, 

développements domiciliaires, etc.), suivent la culture des céréales et la culture du soya (Figure 

4). 

 

Figure 4 : Origine des MES par utilisation du sol dans le sous-bassin de la rivière aux Brochets 

Secteurs urbains, résidentiels et récréotouristiques 

[Ŝǎ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘǎ ǳǊōŀƛƴǎ Ŝǘ ǊŞŎǊŞƻǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ǇŜǳǾŜƴǘ ƎŞƴŞǊŜǊ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ǉǳŀƴǘƛǘŞǎ ŘŜ 

MES. 

Les surfaces défrichées et mises en chantier, en retirant la végétation protectrice, mettent les 

sols à nu Ŝǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ŦƻȅŜǊǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǘ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘŜ ŎƘŀǊƎŜǎ Ŝƴ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜΦ 

5ΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ǊŀǾƛƴŜƳŜƴǘǎ Ŝǘ ŀǳǘǊŜǎ ǘǊŀŎŜǎ ǎŞǾŝǊŜǎ ŘŜ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ ǇŜǳǾŜƴǘ ǎƻǳǾŜƴǘ şǘǊŜ 

observés en bordure des chantiers et dΩŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ƳƻƴǘŀƎƴŜǳȄΦ Les 

développements résidentiels et commerciaux sont encore trop souvent réalisés sans contrôle 

ǎǳŦŦƛǎŀƴǘ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴΦ 5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ƭŜǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ ǎŜ ǘǊƻǳǾŜƴǘ ŀǳȄ ǇǊƛǎŜǎ ŀǾŜŎ ŘŜǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ 

provenant de terrains privés sur lesquels leur ǇƻǳǾƻƛǊ ŘΩintervention est limité. 

Les routes aménagées en secteur montagneux à fortes pentes sont particulièrement vulnérables 

Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǘ ŀǳȄ ǇŜǊǘŜǎ ŘŜ ǎƻƭǎΦ Sur les routes non pavées, les pertes sont estimées à 5 000 

kg/km/an en secteur montagneux (Wemple, 2013).  

tƻǳǊ ŎŜ ǉǳƛ Ŝǎǘ ŘŜǎ ŦƻǎǎŞǎ ŘŜ ǊƻǳǘŜΣ ƭŜǎ ƳŞǘƘƻŘŜǎ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ǎƻƴǘ Ŝƴ ǊŞǾƛǎƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ƳŞǘƘƻŘŜ Řǳ 

мκо ƛƴŦŞǊƛŜǳǊ Ŝǎǘ Ǉƭǳǎ ǎƻǳǾŜƴǘ ǳǘƛƭƛǎŞŜΦ aŀƛǎ Ł ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŜƴŘǊƻƛǘǎΣ ƳşƳŜ ŎŜǘǘŜ ƳŞǘƘƻŘŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ 

assez efficace surtout dans la portion Est du bassin où les pentes sont fortes et les routes non 

pavées. 5Ŝ ǇƭǳǎΣ ǇƻǳǊ ŞǾƛǘŜǊ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ǎŜƭs ŘŜ ǾƻƛǊƛŜ ƭΩƘƛǾŜǊΣ ǘǊŝǎ néfastes pour les milieux 

aquatiques, des quantités importantes de sable sont épandues sur les routes du bassin dont 

plusieurs se trouvent à proximiǘŞ ŘŜ ƭŀŎǎ Ŝǘ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŀǳƎƳŜƴǘŀƴǘ ƭŜǎ ŀǇǇƻǊǘǎ Ŝƴ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎΦ  

Certains ǇǊƻǇǊƛŞǘŀƛǊŜǎ ŘŜ ŎŀƳǇƛƴƎǎΣ ǇƭŀƎŜǎ ƻǳ ŎƘŀƭŜǘǎ ŀǾŀƛŜƴǘ ƭΩƘŀōƛǘǳŘŜ ŘŜ ǊŀƧƻǳǘŜǊ Řǳ ǎŀōƭŜ 

chaque année pour améliorer la qualité de leur plage. Cette pratique est maintenant interdite 

par le MDDELCC mais les impacts se font en encore sentir. Mentionnons également 

ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ŘŜǎŎŜƴǘŜǎ ŘŜ ōŀǘŜŀǳ ƴƻƴ ǇŀǾŞŜǎΣ ǉǳƛ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ŘŜ véritables rampes à 

ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ ǾŜǊǎ ƭŜǎ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳΦ 
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tŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ƭŀ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ōŀǊǊŀƎŜǎ Ŝǘ ŘΩƻǳǾǊŀƎŜǎ ǉǳƛ ŀƭǘŝǊŜƴǘ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇŜǳǘ 

ŀǾƻƛǊ ŎƻƳƳŜ ŜŦŦŜǘ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭŀ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭΩŜƴǾŀǎŜƳŜƴǘ Ŝƴ ŀƳƻƴǘΦ tŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ƛƭ Ŝǎǘ 

courant que des accumulations importantes de sédiments se produisent en amont de barrages 

ǇǳƛǎǉǳΩŜƴ ǊŀƭŜƴǘƛǎǎŀƴǘ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ ƭŜǎ ǇŀǊǘƛŎǳƭŜǎ ǎŜ ŘŞǇƻǎŜƴǘΦ 5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ŎŜǊǘŀƛƴǎ 

affirment que la présence de barrages pourrait même avoir un impact positif sur la 

ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ Ŝƴ a9{ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝƴ ŀǾŀƭΦ  

[Ŝǎ ŎƘŜƳƛƴǎ Ŝǘ ǇŜƴǘŜǎ ŘŜǎ ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ǎƪƛ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ŘΩŞƴƻǊƳŜǎ ǎǳǊŦŀŎŜǎ ŘŜ sols peu 

ǾŞƎŞǘŀƭƛǎŞŜǎΣ ǘǊŝǎ ŀōǊǳǇǘŜǎΣ ŘƻƴŎ ǘǊŝǎ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜǎ Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ Ŝǘ Ł ƭŀ ƭƛōŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ 

ŎƘŀǊƎŜǎ ƴǳǘǊƛǘƛǾŜǎ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

Secteur agricole 

[ΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ǘŜǊǊŜǎ Ŝǘ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǎƻƴǘ ŘŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ 

impoǊǘŀƴǘŜǎ ŘΩŀǇǇƻǊǘǎ Ŝƴ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎΦ Certaines pratiques agricoles amplifient la problématique 

ǘŜƭƭŜǎ ǉǳŜ ƭŜǎ ǎǳǊŦŀŎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ƭŀƛǎǎŞŜǎ Ł ƴǳ ŀǇǊŝǎ ƭŜǎ ǊŞŎƻƭǘŜǎΣ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ōŀƴŘŜǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜǎ 

filtrantes, les cultures à grands interlignes (sols nus entre les rangs) et lΩŀccès des animaux aux 

ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ όǇƛŞǘƛƴŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎύΦ 

[ΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ǘŀƭǳǎ ŘŜǎ ŦƻǎǎŞǎ ŘŜ ŘǊŀƛƴŀƎŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǳƴŜ ŎŀǳǎŜ ƳŀƧŜǳǊŜ 

ŘΩŀǇǇƻǊǘ Ŝƴ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎΦ [ΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŦƻǎǎŞǎ ŘŜ ŘǊŀƛƴŀƎŜΣ ǉǳƛ ƛƳǇƭƛǉǳŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ ǳƴ 

creusage et un retrait de la végétation de surface, augmente les apports en sédiments lorsque le 

lit du fossé et ses berges sont laissés à nu (non végétalisées) et que les berges sont profilées 

ŀǾŜŎ ǳƴŜ ǇŜƴǘŜ ǘǊƻǇ ŀōǊǳǇǘŜΦ 5ŀƴǎ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŎŀǎΣ ƭŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘΩŜƴǘǊŜǘien exigent de couper les 

ŀǊōǊŜǎ Ŝƴ ōƻǊŘǳǊŜ Řǳ ŦƻǎǎŞ ƻǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǾŜǊōŀƭƛǎŞ ǇƻǳǊ ŘǊŀƎǳŜǊ ƭŜǎ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ ƧǳǎǉǳΩŁ ƭŀ ŎƻǘŜ 

ǇŜǊƳƛǎŜΦ /ŜŎƛ ƴǳƛǘ ƎǊŀƴŘŜƳŜƴǘ Ł ƭŀ ǊŜǾŞƎŞǘŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜ ŘŜǎ ǊƛǾŜǎ ŘŜǎ ŦƻǎǎŞǎ Ŝǘ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ 

et à la stabilité des berges. Ces praǘƛǉǳŜǎ ŀǳƎƳŜƴǘŜƴǘ ƭŀ ǾǳƭƴŞǊŀōƛƭƛǘŞ Řǳ ŦƻǎǎŞ Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŎŜ ǉǳƛ 

ǇǊƻǾƻǉǳŜ ǎƻƴǘ ŜƴǾŀǎŜƳŜƴǘ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭΩŜȄǇƻǊǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŜǎ ƭŀŎǎΦ 

Secteur forestier 

/ŜǊǘŀƛƴŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŦƻǊŜǎǘƛŝǊŜǎ ŎƻƴǘǊƛōǳŜƴǘ Ł ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ 

ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝƴ ŀǳƎƳŜƴǘŀƴǘ ƭŀ ǾǳƭƴŞǊŀōƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ǎƻƭǎ ŀǳ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ Ŝǘ Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴΦ  

Le déboisement augmente de manière importante les surfaces de sols mises à nu et les 

ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴΦ 5Ωŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ǉǳŜ ƭŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŦƻǊŜǎǘƛŜǊǎ ǎƻƴǘ ǎƻǳǾŜƴǘ Ŝƴ ǇŜƴǘŜ ŦƻǊǘŜΣ 

ŎƻƳƳŜ ŎΩŜǎǘ ƭŜ Ŏŀǎ Řŀƴǎ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ ƻǴ ǎŜ ǇǊŀǘƛǉǳŜ ƭŀ ƳŀƧƻǊƛǘŞ ŘŜ 

ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŦƻǊŜǎǘƛŝǊŜ Řŀƴǎ ƭŜ ōŀǎǎƛƴΦ [Ŝǎ coupes abusives, la construction de chemins 

forestiers, la circulation de la machinerie foǊŜǎǘƛŝǊŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ leurs rives et leurs 

ōŜǊƎŜǎ ǎƻƴǘ ŀǳǘŀƴǘ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ǉǳƛ ǇŜǳǾŜƴǘ ƴǳƛǊŜ Ł ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳΦ 

.ƛŜƴ ǉǳΩŜƴ ŦƻǊşǘ ǇǳōƭƛǉǳŜ ƭŜ Règlement sur ƭŜǎ ƴƻǊƳŜǎ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴǎ encadre les activités 

ŦƻǊŜǎǘƛŝǊŜǎΣ Ŝƴ ŦƻǊşǘ ǇǊƛǾŞŜΣ ŎΩŜǎǘ Ǉƭǳǘƾǘ ƭŀ ǊŝƎƭŜƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭŜ ǉǳƛ ŜƴŎŀŘǊŜ ŎŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎΦ 

hǊΣ ƭŜǎ ƛƴǎǇŜŎǘŜǳǊǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀǳȄ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ǘƻǳƧƻǳǊǎ ƭŜǎ ŎƻƳǇŞǘŜƴŎŜǎ ƴƛ ƭŜǎ ƳƻȅŜƴǎ ǎǳŦŦƛǎŀƴǘǎ ǇƻǳǊ 

appliquer les règlements, en particulier en matière de foresterie (AMFE, 2002). 



Augmentation des matières en suspension et Sédimentation / Envasement / Ensablement  74 |  

5Ŝ ǇƭǳǎΣ ǎŜƭƻƴ ǳƴŜ ŞǘǳŘŜ ŘŜ ƭΩ!ƎŜƴŎŜ ŘŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǾŀƭŜǳǊ ŘŜ ƭŀ ŦƻǊşǘ ǇǊƛǾŞŜ ŘŜ ƭϥ9ǎǘǊƛŜΣ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ 

lacunes ont été observées : 

¶ Les fossés des chemins forestiers se déversent souvent directeƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

¶ Lƭ Ŝǎǘ ŎƻǳǊŀƴǘ ŘŜ ǘǊŀǾŜǊǎŜǊ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŀǾŜŎ ƭŀ ƳŀŎƘƛƴŜǊƛŜΣ ǎŀƴǎ ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ƭŜǎ 

ouvrages nécessaires à leur protection ; dans certains cas, les ouvrages sont déficients. 

¶ La réglementation concernant les bandes riveraines ƭŜ ƭƻƴƎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘǎ ƻǳ 

ƛƴǘŜǊƳƛǘǘŜƴǘǎ Ŝǘ ƭŜǎ ƭƛǎƛŝǊŜǎ ōƻƛǎŞŜǎ ƭŜ ƭƻƴƎ ŘŜǎ ǊƛǾƛŝǊŜǎ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǊŜǎǇŜŎǘŞŜ ŘŜ Ŧŀœƻƴ 

adéquate. 

¶ Dans les cas où les sentiers de débardage conduisent aux plus grosses tiges, ils suivent des 

parcours anarchiques qui entraînent la multiplication des ornières et des zones de 

compactage. 

6.2.1 Impacts des changements climatiques 

Les conséquences des changements climatiques (augmentations des précipitations totales, de 

ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŘŜǎ ǇƭǳƛŜǎΣ ŘŜǎ ŞǾŝƴŜƳŜƴǘǎ ŜȄǘǊşƳŜǎΣ ŘŜǎ ŘŞōƛǘǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳύ ŦŜǊƻƴǘ fort 

probablement augmenter les concentrations de MES et les problématiques de sédimentation et 

envasement des ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ et lacs. 

¦ƴŜ ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ ǊŞŀƭƛǎŞŜ ŀǳ ±ŜǊƳƻƴǘ ŀŦŦƛǊƳŜ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ ǉǳΩŜƴǘǊŜ нлпл Ŝǘ нлтлΣ ƭŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ Ŝƴ 

sédiments augmenteront en moyenne de 6,6 % dans la rivière Missisquoi, de 38,8 % dans la 

rivière de la Roche et de 32,4 % dans la rivière aux Brochets (TetraTech, 2013). 

6.3 Conséquences 

Écosystèmes 

Les MES constituent le principal vecteur de transport des éléments nutritifs, notamment le 

phosphore particulaire, et autres polluants (pesticides, métaux, huiles, etc.) du bassin vers les 

ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŀŎǎΦ 

La concentration trop importante de MES peut, lorsque les particules se déposent, provoquer 

ŘŜǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ŘΩŜƴǾŀǎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘΩŜƴǎŀōƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŦƻƴŘǎ ŘŜǎ ƭŀŎǎ Ŝǘ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

Ce phénomène contribue à la dégradation milieux aquatiques en provoquant le colmatage des 

frayères ce qui nuit à la reproduction des poissons. Les organismes benthiques subissent aussi 

des pressions importantes par cette perturbation de leur habitat ce qui peut nuire à la chaîne 

ŀƭƛƳŜƴǘŀƛǊŜ ǇǳƛǎǉǳΩƛƭǎ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ǳƴŜ ǎƻǳǊŎŜ ŘΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ǇƻƛǎǎƻƴǎΦ tŀǊ 

exemple, la ǎŞŘƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ ǇŜǳǘ ǇǊƻǾƻǉǳŜǊ ƭŀ ƳƻǊǘ ŘŜǎ ƭŀǊǾŜǎ ǇŀǊ ŀǎǇƘyxie, ce qui nuit 

également à certains amphibiens et reptiles.  

Des concentrations excessives en MES peuvent provoquer une obstruction des branchies des 

poissons. Le critère pour la protection de la vie aquatique, déterminé par rapport à la 

concentration naturelle, est de + 5 mg/l (effet chronique) et de +25 mg/l (effet aigu) (Gangbazo 

et Le Page, 2005).  
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[Ŝǎ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ ŘŞǾŜǊǎŞǎ Ł ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŦƻǊƳŜƴǘ ǇŀǊŦƻƛǎ ŘŜǎ ŘŜƭǘŀǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƭŀŎǎ 

Ŝǘ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ /Ŝǘ envasement favorise la croissance des végétaux et peut provoquer une 

ǇǊƻƭƛŦŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇƭŀƴǘŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ƻǴ ǎΩŀŎŎǳƳǳƭŜƴǘ ŎŜǎ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ ǊƛŎƘŜǎ Ŝƴ 

ŞƭŞƳŜƴǘǎ ƴǳǘǊƛǘƛŦǎΦ /ŜŎƛ ŎƻƴǘǊƛōǳŜ Ł ƭΩŀŎŎŞƭŞǊŀǘƛƻƴ Řǳ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƭŀŎǎ Ŝǘ 

ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

[Ŝǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŦƻǎǎŞǎ Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ǳƴŜ ǇǊŜǎǎƛƻƴ 

ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ ǎŞǊƛŜǳǎŜƳŜƴǘ ǇŜǊǘǳǊōŞǎ ǇŀǊ ŎŜ ƎŜƴǊŜ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞΦ Le 

ŘǊŀƎŀƎŜ ǊŜƳŜǘ Ŝƴ ǎǳǎǇŜƴǎƛƻƴ ƭŜǎ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƭƻƴƴŜ ŘΩŜŀǳΣ ǊŜƭŀǊƎŀƴǘ ǇŀǊŦƻƛǎ ŘŜǎ 

éléments toxiques (Gangbazo et Le Page, 2005). 

Économiques 

[ΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ ǇŜǳǘ ǇǊƻǾƻǉǳŜǊ ŘŜǎ ŘƻƳƳŀƎŜǎ ŀǳȄ ƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ όǊƻǳǘŜǎΣ ŦƻǎǎŞǎΣ 

ponceaux, infrastructures de drainage, etc.) et rendre inaccessible certains lieux. [ΩŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ 

de bancs de sédimeƴǘǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ƭŜǳǊǎ ŜƳōƻǳŎƘǳǊŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳ peut obstruer 

ƭŜǎ ǾƻƛŜǎ ŘŜ ƴŀǾƛƎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ōŀƛƎƴŀŘŜ Ŝǘ nuire à la pǊŀǘƛǉǳŜ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ǊŞŎǊŞŀǘƛǾŜǎ 

en favorisant la prolifération de plantes aquatiques. Ces accumulations de sédiments peuvent 

ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ƭŀ Ǌéduction ou la modification de la capacité 

ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

Cette problématique augmente les besoins en dragage pour en assurer les usages. En effet, 

ƭΩŜƴǾŀǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŦƻǎǎŞǎ ǊƻǳǘƛŜǊǎ Ŝǘ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ƴŞŎŜǎǎƛǘŜ ǇŞǊƛƻŘƛǉǳŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ 

όŘǊŀƎŀƎŜΣ ǊŜǇǊƻŦƛƭŀƎŜΣ ǎǘŀōƛƭƛǎŀǘƛƻƴΣ ŜǘŎΦύ ŀŦƛƴ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŜǳǊ ŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞΦ 5ΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ǎƻƳƳŜǎ 

sont dépensées de manière récurrente, généralement déboursées par les fonds publics. En 

effŜǘΣ Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜΣ ƭŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŦƻǎǎŞǎ Ŝǘ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ sont en partie payés 

par le MAPAQ qui rembourse 70 % des coûts aux entreprises agricoles reconnues. En milieu 

ŀƎǊƛŎƻƭŜΣ ƭŜǎ ŦǊŀƛǎ ŘŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻƴǘ Ŝƴ ǇŀǊǘie (30 %) payés par les 

ǇǊƻǇǊƛŞǘŀƛǊŜǎ Řƻƴǘ ƭŀ ǇǊƻǇǊƛŞǘŞ ƭƻƴƎŜ ƭŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ƭŜ ǊŜǎǘŜ ŘŜǎ ŎƻǶǘǎ Ŝǎǘ ŀǎǎǳƳŞ ǇŀǊ ƭŜ a!t!v 

(70 %). Les municipalités à ǾƻŎŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǊŞǇŀǊǘƛǎǎŜƴǘ ƭŜǎ ŎƻǶǘǎ ŘŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘΩentretien sur 

ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŜǳǊǎ ŎƛǘƻȅŜƴǎΦ /ŜǊǘŀƛƴǎ citoyens et agriculteurs se plaignent des méthodes 

ǳǘƛƭƛǎŞŜǎΣ ŘŜ ƭŀ ŦǊŞǉǳŜƴŎŜ ǊŜƭŀǘƛǾŜƳŜƴǘ ŞƭŜǾŞŜ Ŝǘ ŘŜǎ ŎƻǶǘǎ ŘŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴΦ 

9ƴ ƳƛƭƛŜǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜΣ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ ŜƳǇƻǊǘŜ ŘŜ ǇǊŞŎƛŜǳȄ ǎƻƭǎ ŦŜǊǘƛƭŜǎ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

Des concentrations trop importantes en MES peuvent augmenter les coûts de traitement de 

ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Ŝǘ ƭŀ ŘƛƳƛƴǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘǊŀƴǎǇŀǊŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ provoque une dégradation de la 

ǉǳŀƭƛǘŞ ŜǎǘƘŞǘƛǉǳŜ ŘΩǳƴ ƭŀŎ ƻǳ ŘΩǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ όŜŀǳȄ brunâtres). 

La disparition des frayères et fosses à poissons nuit aussi à la pratique de la pêche et aux 

pourvoiries. 
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6.4 Occurrences dans le bassin versant  

Sous-bassin de la baie Missisquoi 

Les données recueillies par la ZIPP Baie Missisquoi en 2009 et 2010 indiquaient que la turbidité 

connaissaiǘ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ǾŀǊƛŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ ŘŜǎ ǾŀƭŜǳǊǎ ǎƻǳǾŜƴǘ élevées dans les eaux des ruisseaux 

Black (Labonté), Bélanger, Tipping et East Swamp ce qui révèle une concentration importante de 

MES ǇǊƻǾŜƴŀƴǘ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ. Le critère de protection de la vie aquatique pour la 

turbidité est une augmentation de 8 UTN (toxicité aiguë) et de 2 UTN (toxicité chronique) par 

ǊŀǇǇƻǊǘ Ł ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜ Řǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ [Ŝǎ ǾŀƭŜǳǊǎ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜǎ ƴŜ ǎƻƴǘ Ǉŀǎ ŎƻƴƴǳŜǎΣ Ƴŀƛǎ ƭŜǎ 

variations importantes entre les valeurs de turbidité moyennes, médianes et maximums 

indiquent que les apports en MES y sont problématiques (ZIPP baie Missisquoi, 2011). Les 

concentrations médianes de 4 des 6 ruisseaux étaient supérieures à 20 UTN et les maximums 

entre 130 et 150 UTN. 

Tel que mentionné dans le Portrait, le taux de sédimentation dans la baie Missisquoi est 

problématique. Une étude a démontré que la vitesse de sédimentation depuis les 10 ou 12 

ŘŜǊƴƛŝǊŜǎ ŀƴƴŞŜǎ Ŝǎǘ ŘŜ м ŎƳ ǇŀǊ ŀƴƴŞŜ ŀƭƻǊǎ ǉǳΩŀǳǇŀǊŀǾŀƴǘ ŜƭƭŜ ƴΩŞǘŀƛǘ ǉǳŜ ŘŜ лΣм ŎƳκŀƴƴŞŜ 

(Prichonnet, 2003). De plus, ces sédiments seraient particulièrement riches en phosphore (0,5 à 

1,9 kg/t de sédiments) (Idem). Une autre étude a estimé le taux de sédimentation en phosphore 

à environ 1,09 g Ptot/m2/an, soit environ 98 tm P/an et 62 % des charges totales reçues 

(HydroQual Inc., 1999). /ŜǘǘŜ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜ Ŝǎǘ ŘΩŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ŀŎŎŜƴǘǳŞŜ ǇŀǊ ƭŜ Ŧŀƛǘ ǉǳŜ 

ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ ǎΩŀŎŎǳƳǳƭŜƴǘ ŘŀǾŀƴǘŀƎŜ ǉǳΩƛƭǎ ƴŜ ǎƻƴǘ ǊŜƭŀǊƎuŞǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ǾŜǊǎ ƭΩŜȄǳǘƻƛǊŜΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ 

selon cette même étude, 42 % des dépôts de phosphore sont éventuellement déplacés vers la 

ŎƻƭƻƴƴŜ ŘΩŜŀǳ ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ру % ǎΩŀŎŎǳƳǳƭŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎΦ Cette problématique contribue 

ŘƻƴŎ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŀǳȄ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎΣ Ł ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ŀŎŎŞƭŞǊŞŜ Řǳ 

lac et à la dégradation de son écosystème aquatique. 

Ces particules proviennent en majeure partie de trois ƎǊŀƴŘǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ : la rivière aux 

Brochets au Québec et les rivières Missisquoi et de la Roche qui se déversent aux États-Unis, 

mais dont une partie des particules les plus fines atteignent le Québec et y sédimentent. Les 

ǇŀǊǘƛŎǳƭŜǎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ƎǊƻǎǎƛŝǊŜǎ όƭŜ ǎŀōƭŜύ ǎŞŘƛƳŜƴǘŜƴǘ ǇǊŝǎ ŘŜ ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ ŘŜǎ ǊƛǾƛŝǊŜǎ ŎǊŞŀƴǘ 

parfois des bancs de sable. Les particules les plus fines voyagent plus loin (silt et argile) et 

sédimentent dans les sections plus profondes. 

De plus, pendant des années les gestionnaires des campings et des plages ont contribué à la 

problématique en important des quantités importantes de sable, lequel est continuellement 

érodé par les vagues et les précipitations. 

Une détérioration du fond de la baie a été observée par les habitants et usagers de la région. Le 

fond de la baie était autrefois principalement sablonneux et avec quelques végétaux. 

!ǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ ƭŜ ŦƻƴŘ Ŝǎǘ ǊŜŎƻǳǾŜǊǘ ŘŜ ǾŀǎŜ Ŝǘ ŘŜ ƳŀǘƛŝǊŜǎ ƻǊƎŀƴƛǉǳŜs et une importante 

prolifération des plantes aquatiques constitue une nuisance aux activités récréatives dans 

certains secteurs. On note également que les zones constituées de galets situées dans en eau 
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ǇŜǳ ǇǊƻŦƻƴŘŜΣ ǉǳƛ ǎŜǊǾŀƛŜƴǘ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ Ł ŎŜǊǘŀƛƴǎ Ǉƻƛǎǎƻƴǎ Řƻƴǘ ƭŜ ŘƻǊŞ ƧŀǳƴŜΣ ǎƻƴǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ 

disparues sous la vase (CMI, 2004). 

De plus, ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ōŀƴŎǎ ŘŜ sédiments ǎΩŀŎŎǳƳǳƭŜƴǘ à ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ de la rivière aux 

Brochets dans la baie Missisquoi. Ces bancs, qui se déplacent avec les années, sont recouverts 

par des plantes aquatiques. 

Un des facteurs aggravant ƭΩŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ dans la baie Missisquoi est ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ 

ponceaux sous ƭŀ ǊƻǳǘŜ ƭƻƴƎŜŀƴǘ ƭŀ ōŀƛŜ ǉǳƛ ŎƻǳǇŜ ƭΩŀŎŎŝǎ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ŀǳȄ ƴƻƳōǊŜǳȄ ƳƛƭƛŜǳȄ 

humides et vastes plaines inondables qui ƭΩŜƴǘƻǳǊŜƴǘΦ Par exemple, lors des crues printanières 

qui inondaient ces milieux humides, une partie des matières en suspension étaient alors 

déposées et filtrées de manière naturelle par la végétation. En se retirant pour revenir vers la 

baie, les eaux étaient en partie assainies. Ce lien et le phénomène de nettoyage printanier ont 

ŞǘŞ Ŝƴ ƎǊŀƴŘŜ ǇŀǊǘƛŜ ƛƴǘŜǊǊƻƳǇǳǎ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ǇƻƴŎŜŀǳȄ ǎƻǳǎ ŎŜǘǘŜ ǊƻǳǘŜ ǉǳƛ ŀŎŎŜƴǘǳŜ ƭŜ 

problème en créant un obstacle à la circulation hydrique. 

Sous-bassin de la rivière de la Roche 

Les plus récentes données du Réseau-Rivières du MDDELCC indiquent que la rivière de la Roche 

a des concentrations élevées de MES (solides en suspension). En effet, à son entrée la 

concentration médiane était de 23 mg/l et à sa sortie du Québec elle était de 16 mg/l. Cette 

rivière est naturellement turbide et la teneur naturelle relativement en MES. 

Or, des augmentations statistiquement significatives ont été enregistrées dans la rivière de la 

Roche entre 1999 et 2008. Les MES auraient augmenté de 40 % à son entrée et de 99 % à sa 

sortie du Québec. La turbidité aurait quant à elle augmenté de 183 % à son entrée et de 295 % à 

sa sortie. 

Par ailleurs, une étude portant spécifiquement sur la portion vermontaise du sous-bassin de la 

rivière de la Roche a été publiée en 2010. Cette étude a permis ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘŜ ǎƻǳǊŎŜǎ 

ŎǊƛǘƛǉǳŜǎ ŘΩŜȄǇƻǊǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎΦ 9ƭƭŜ ŎƻƴŎƭǳǘ ǉǳŜ нп % du sous-bassin était responsable de 

91 % de la charge totale en sédiments (Ghebremichael et Watzin, 2010). Les cultures agricoles 

annuelles étant les principales sources. 

Les importantes concentrations en MES indiquent que la rivière de la Roche connaît 

ǇǊƻōŀōƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ŘΩŜƴǾŀǎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘΩŜƴǎŀōƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ǎƻƴ ƭƛǘΦ 9ƴ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ 

données précises à ce sujet, on peut ǎǳǇǇƻǎŜǊ ǉǳŜ ƭΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ǎǳōƛǘ 

ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ǇǊŜǎǎƛƻƴǎ ŘǳŜǎ Ł ŎŜ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜΦ 

5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŘŜ ƭŀ wƻŎƘŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ǳƴ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŦƻȅŜǊ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ 

dans la baie Missisquoi. 

Sous-bassin de la rivière aux Brochets 

Dans le sous-bassin de la rivière aux Brochets, les concentrations médianes en MES les plus 

préoccupantes ont été enregistrées dans ruisseaux Ewing (30 mg/l) et au Castor (28,5 mg/l) 

(2010-2012). Les critères pour la protection de la vie aquatique sont donc largement dépassés. 
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Les concentrations en MES enregistrées dans la rivière aux Brochets entre 2010 et 2012 

ƴΩétaient pas préoccupantes selon les données du Réseau-rivières. Cependant, une tendance 

statistiquement significative a été observée entre 1999 et 2008 pour la turbidité, qui a 

augmenté de 238 % à son entrée au Québec et de 153 % à la station de Pike River.  

.ƛŜƴ ǉǳŜ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊŞŎƛǇƛǘŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ ŘŜǎ ŘŞōƛǘǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƻōǎŜǊǾŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ 

bassin versant expliquent en partie ces augmentations, il semblerait également que 

ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜǎ ŎǳƭǘƛǾŞŜǎ Ŝƴ ǎƻȅŀΣ ŀǳ ŘŞǘǊƛƳŜƴǘ Řǳ ƳŀƠǎΣ ŀǳƎƳŜƴǘŜ ƭŀ 

vulƴŞǊŀōƛƭƛǘŞ Řǳ ǎƻƭ Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜ surface étant donné leurs plus petits et superficiels réseaux 

racinaires, la plus faible hauteur des plants et la capacité moindre des résidus de cultures de 

ǎƻȅŀ Ł ǇǊŞǾŜƴƛǊ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴΦ 

5Ŝ ǇƭǳǎΣ ǎŜƭƻƴ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ Řǳ ¦{D{Σ ōƛŜƴ ǉǳŜ ƭŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ ŘŜǎ ǎƻƭƛŘŜǎ Ŝƴ ǎǳǎǇŜƴǎƛƻƴ Řŀƴǎ ƭŀ 

rivière aux Brochets soient demeurées relativement stables dans la dernière décennie, les 

charges totales de MES pondérées par les débits enregistrés auraient connu une croissance très 

forte ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ тл %, passant de 17 015 tm/an en 2000 à 28 866 tm/an en 2012 (Medalie, 2014). 

[ΩŞǘǳŘŜ ŘŜ ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ {²!¢ ǊŞŀƭƛǎŞŜ ǎǳǊ ƭŜ sous-bassin de la rivière aux Brochets, incluant sa 

portion vermontaise, avait calculé que 31 267 tonnes de sédiments étaient érodés du sous-

ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇŀǊ ŀƴƴŞŜ όŜƴǘǊŜ нллл Ŝǘ нллоύ Ŝǘ ǉǳŜ ул % de cette charge était 

produite en 28 jours (8 %ύ ŘŜ ƭΩŀƴƴŞŜ όaƛŎƘŀǳŘ et al., 2006). De plus, en ajoutant les 5 775 

tonnes générées par les tributaires de la rivière, c'est une charge totale de 37 042 tonnes de 

sédiments qui est exportée annuellement vers la baie Missisquoi. La portion amont du sous-

bassin, dont le territoire est moins intensément cultivé, contribuait néanmoins davantage que 

ǎŀ ǇƻǊǘƛƻƴ ŀǾŀƭ ǘǊŝǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜΦ /ŜŎƛ Ŝǎǘ ŘǶ Ł ƭΩƛƴŎƭƛƴŀƛǎƻƴ όƭŀ ǇŜƴǘŜύ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝƴ ŀƳƻƴǘΣ Ŝƴ 

moyenne de 3,2 % par rapport à 1 % en aval. 

On retrouve donc des ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ŘΩŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ Řŀƴǎ ǳƴŜ ōƻƴƴŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ 

ŘΩŜŀǳ Řǳ ōŀǎǎƛƴΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜΦ 

[Ŝǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŦƻǎǎŞǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ǎƻƴǘ ŦǊŞǉǳŜƴǘǎ Řŀƴǎ ƭŜ ǎƻǳǎ-bassin ce 

ǉǳƛ ƎŞƴŝǊŜ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ŘŞǇŜƴǎŜǎ ǇƻǳǊ ƭŜs coƴǘǊƛōǳŀōƭŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŀƎǊƛŎǳƭǘŜǳǊǎ Ŝǘ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ 

pressions sur les écosystèmes aquatiques. 

[ΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŦƻǊŜǎǘƛŝǊŜ Ŝǎǘ ǇǊŞǎŜƴǘŜ Řŀƴǎ ƭŜ ǎƻǳǎ-bassin de la rivière aux Brochets, notamment 

à Frelighsburg et Dunham où 18,8 % et 17 % du territoire sont exploités, respectivement. Ces 

activités peuvent générer des MES. De plus, on retrouve 751 km de routes non pavées, soit 68 % 

du total, ainsi que 61 ponts. La portion Est du sous-bassin contient plusieurs secteurs où les 

ǇŜƴǘŜǎ ŦƻǊǘŜǎ ǇŜǳǾŜƴǘ ŎƻƴǘǊƛōǳŜǊ Ł ƭΩérosion des routes et fossés routiers. 

Tel que mentionné plus hautΣ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ōŀƴŎǎ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ ǎΩŀŎŎǳƳǳƭŜƴǘ Ł ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ de 

la rivière aux Brochets dans la baie Missisquoi. Leur présence obstrue fréquemment la 

ƴŀǾƛƎŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇƭŀƛǎŀƴŎŜΣ ŘΩŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ǉǳΩǳƴŜ ƳŀǊƛƴŀ ǎŜ ǊŜǘǊƻǳǾŜ ǎǳǊ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŀǳȄ .ǊƻŎƘŜǘǎ Ł 

ǉǳŜƭǉǳŜǎ ƪƛƭƻƳŝǘǊŜǎ Ŝƴ ŀƳƻƴǘ ŘŜ ǎƻƴ ŜƳōƻǳŎƘǳǊŜΦ [Ŝ ǇǊƻǇǊƛŞǘŀƛǊŜ Ŝǎǘ ŘƻƴŎ ŦƻǊŎŞ ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŜǊ ŘŜǎ 

bouées pour aider la navigation. 
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Avec une telle accumulation de sédiments, un projet de dragage a été proposé par la marina en 

1990 et des audiences du BAPE ont eu lieu (BAPE, 1990). Les conclusions des commissaires ont 

ŘŞƳƻƴǘǊŞ ƭΩƛƴŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞ ŘΩǳƴŜ ǘŜƭƭŜ ǎƻƭǳǘƛƻƴ ǇǳƛǎǉǳŜ ƭŜǎ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ ȅ ǎƻƴǘ ǘǊŝǎ ƳƻōƛƭŜǎ Ŝǘ ŀǳǊŀƛŜƴǘ 

ǊŜŎƻǳǾŜǊǘ Ł ƴƻǳǾŜŀǳ ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ ŀǇǊŝǎ ǉǳŜƭǉǳŜǎ ŀƴƴŞŜǎΦ [ŀ ǎŜǳƭŜ ǎƻƭǳǘƛƻƴ ǉǳƛ ǎΩŀǾŝǊŜ ŜŦŦƛŎŀŎŜ 

à long terme est de réduire de façon importante les apports de sédiments par la rivière aux 

Brochets. 

Lac Selby 

Tel que mentionné dans le PortraitΣ ƭŜ ƭŀŎ {Ŝƭōȅ Ŏƻƴƴŀƞǘ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ŘΩŜƴǾŀǎŜƳŜƴt 

Ŝǘ ŘΩŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎΦ ¦ƴŜ ŞǘǳŘŜ ŀǾŀƛǘ ŘŞƳƻƴǘǊŞ ǉǳŜ ŘŜǇǳƛǎ ŜƴǾƛǊƻƴ рл ŀƴǎΣ ƭŜ ǘŀǳȄ 

ŘΩŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ŘŜ нΣп ƳƳ ǇŀǊ ŀƴ ŀƭƻǊǎ ǉǳΩƛƭ Şǘŀƛǘ ŀǳǘǊŜŦƻƛǎ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ мΣо ƳƳκŀƴ 

(Prichonnet, 2008). Ces sédiments sont riches en phosphore, soit environ 1,1 kg/t. 

/ŜǘǘŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ ŀ ŞǘŞ ŎŀǳǎŞŜ ǇŀǊ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ changements Řŀƴǎ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ 

territoire du sous-bassin du lac Selby : construction de chalets et résidences sur les rives, 

construction de routes, agriculture, etc. 5Ωŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ǉǳŜ ƭŜǎ ǇŜƴǘŜǎ ǎƻƴǘ ŀŎŎŜƴǘǳŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ 

ōŀǎǎƛƴ ƛƳƳŞŘƛŀǘ Řǳ ƭŀŎΣ ŦŀǾƻǊƛǎŀƴǘ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ǊƻǳǘŜǎΣ ŦƻǎǎŞǎ Ŝǘ ƭŜ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘ ŘŜǎ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ Ŝƴ 

provenance des chantiers, terres agricoles et autres surfaces vulnérables. 

Le ruisseau Bérard serait une ǎƻǳǊŎŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŘΩŀǇǇƻǊǘǎ Ŝƴ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎΦ 

Ces sédiments riches en phosphore ont favorisé la prolifération des plantes aquatiques et en 

particulier le myriophylle, une espèce envahissante. 

Sous-bassin de la rivière Missisquoi 

Les concentrations médianes Ŝƴ a9{ ŜƴǊŜƎƛǎǘǊŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Řǳ ǎƻǳǎ-bassin entre 

2010 et 2012 ne sont pas aussi préoccupantes que dans les autres sous-bassins, elles étaient 

tout de même autour de 5 mg/l, soit le critère pour la protection de la vie aquatique (effet 

chronique). 

Cependant, une tendance statistiquement significative a été observée entre 1999 et 2008 pour 

la turbidité. Dans la rivière Missisquoi, ce paramètre a connu une augmentation de 128 % à son 

entrée au Québec et de 105 % à sa sortie. Quant à la rivière Sutton, la turbidité a augmenté de 

31 %. 

{Ŝƭƻƴ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ Řǳ ¦{D{Σ ŀǳǘŀƴǘ ƭŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ ƳƻȅŜƴƴŜǎ ǉǳŜ ƭŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ǘƻǘŀƭŜǎ ŀƴƴǳŜƭƭŜǎ 

des solides en suspension sont demeurées relativement stables dans la rivière Missisquoi dans 

la dernière décennie. Les charges totales de MES pondérées par les débits enregistrés auraient 

connu une légère croissance de 1 %, passant de 98 831 tm/an en 2000 à 99 934 tm/an en 2012 

(Medalie, 2014). 

Du côté de la rivière Missisquoi Nord, la concentration médiane enregistrée en amont, entre 

2007 et 2013, est de 3 mg/l (limite inférieure de détection). À son embouchure, la concentration 

ƳŞŘƛŀƴŜ ŜƴǘǊŜ нллп Ŝǘ нлмо Ŝǎǘ ŘŜ у ƳƎκƭΣ Ƴƻƴǘŀƴǘ ǇŀǊŦƻƛǎ ƧǳǎǉǳΩŁ ǳƴŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ƳŞŘƛŀƴŜ 

annuelle de 15 mg/l (2005 et 2011). Ceci indique que la portion aval de la rivière est plus 
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ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜ Ł ŎŜ ƴƛǾŜŀǳΦ /Ŝ ǉǳƛ ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ ŀǳȄ ŦƻȅŜǊǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞǎ Ǉƭǳǎ 

haut. 

Malgré des concentrations en MES relativement faibles des rivières du sous-bassin, la plupart 

des lacs et étangs habités du sous-ōŀǎǎƛƴ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ ǎǳōƛǎǎŜƴǘ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ 

ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩŜƴǾŀǎŜƳŜƴǘΦ  

Cette problématique est accentuée par les fortes pentes du territoire de ce sous-bassin, ainsi 

ǉǳŜ ǇŀǊ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ǊƻǳǘŜǎ ƴƻƴ ǇŀǾŞŜǎ Ŝǘ Ŧossés de drainage. [ΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ 

forestière et de carrières et sablières étant importante dans le sous-bassin, leur contribution en 

sédiments doit être considérée. 

Les pressions dues au développement résidentiel ne sont donc pas uniquement concentrées 

Řŀƴǎ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ǳǊōŀƛƴǎΦ [ΩŀǘǘǊŀƛǘ ŘŜ ƭŀ ǾƛƭƭŞƎƛŀǘǳǊŜ ŀƳŝƴŜ ƭŀ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ōŃǘƛƳŜƴǘǎ 

dans des secteurs éloignés en forêt ou élevés en montagne. À ce niveau, la portion Est du 

bassin-versant, avec ses forêts et montagnes, est particulièrement convoité par les villégiateurs 

et la construction de nouvelles résidences y est importante. Par exemple, depuis 1996, le 

/ŀƴǘƻƴ ŘΩhǊŦƻǊŘ ŀ Ŏƻƴƴǳ ƭŀ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ŘŜ ǎŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘŜ όҌммн %), 

suivi par Eastman (48 %). La densité des résidences et chalets est particulièrement élevée dans 

les secteurs de Sutton, notamment en secteur montagneux près du centre de Ski, puis autour 

des lacs de la Missisquoi Nord. 

De plus, sur les 1 318 km de routes qui sillonnent le territoire, 80 % sont non pavées (1 057 km). 

On retrouve Ǉƭǳǎ ŘΩǳƴŜ ŎŜƴǘŀƛƴŜ ŘŜ ponts et une multitude de ponceaux privés. Les pentes sont 

particulièrement fortes dans ce sous-ōŀǎǎƛƴΣ ŎŜ ǉǳƛ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ǳƴ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ 

des routes et fossés. Les nombreux ponts recensés dans le sous-bassin indiquent que les 

ŎǊƻƛǎŜƳŜƴǘǎ ǊƻǳǘŜκŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻƴǘ ƴƻƳōǊŜǳȄΣ ŀǳƎƳŜƴǘŀƴǘ ƭŜ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ŘŜ ŎƘŀǊƎŜǎ ŀŎƘŜƳƛƴŞŜǎ 

ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ Ŝƴ ǳǘƛƭƛǎŀƴǘ ƭŜ ŎƻŜŦŦƛŎƛŜƴǘ ŘŜ ǇŜǊǘŜǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ 

par les routes non pavées en secteur montagneux (10 kg/km/an) estimé par Wemple (2013), on 

ŜǎǘƛƳŜ ƭŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ Ł млΣс ǘƻƴƴŜǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǇŀǊ ŀƴƴŞŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Řǳ ǎƻǳǎ-bassin.  

Finalement, la production forestière est particulièrement importante dans ce sous-bassin. 

Plusieurs municipalités contiennent des superficies importantes en exploitation forestière dont 

Saint-Étienne-de-Bolton (44,7 %), Potton (30,7 %), Bolton-Est (29 %), ainsi que Abercorn, Sutton, 

Bolton-Ouest et Stukely-Sud dont les territoires sont à environ 20 % en exploitation forestière. 

Les sédiments contenants des charges de phosphore constituent donc un apport 

potentiellement important en provenance de ces secteurs où les pentes sont fortes et les 

précipitations élevées. Les chemins forestiers, notamment les traveǊǎŜǎ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǎŜǊŀƛŜƴǘ 

ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜǎ Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴΦ 

Lac Parker 

La sédimentation constitue la principale problématique du lac Parker. Par sa localisation, le lac 

Parker constitue une sorte de bassin de sédimentation entre le ruisseau Khartoum et le lac 

ŘΩ!ǊƎŜƴǘΦ [Ŝ w!tt9[ ŀǾŀƛǘ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞ ƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎΣ ǎƻƛǘ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ 

chemins, fossés routiers et talus des ponceaux, notamment sur le chemin Khartoum, le 



Augmentation des matières en suspension et Sédimentation / Envasement / Ensablement  81 |  

développement domiciliaire dans des secteurs aux pentes fortes, notamment au ruisseau de la 

Feuillade, ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎŀǊǊƛŝǊŜǎ Ŝǘ ǎŀōƭƛŝǊŜ Ŝǘ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ōŀƴŘŜǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜ Řŀƴǎ ŎŜǊǘŀƛƴǎ 

secteurs (RAPPEL, 2008b). La problématique est accentuée par le relief du territoire dont 26 % 

de la superficie a des pentes variant de 5 % à plus de 15 %. Les pentes seraient particulièrement 

prononcées dans le secteur du ruisseau Khartoum, le principal tributaire du lac. 

5ΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ƻƴǘ ŞǘŞ ǊŜŎŜƴǎŞǎ Řŀƴǎ ƭŜ ŎƘŜƳƛƴ YƘŀǊǘƻǳƳΦ " ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ 

ŜƴŘǊƻƛǘǎ ƭŜǎ ǘŀƭǳǎ ǎƻƴǘ ŞǊƻŘŞǎ Ŝǘ ƛƴǎǘŀōƭŜǎΣ ŘŜǎ ŘŜƭǘŀǎ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ ǎƻƴǘ ǇǊŞǎŜƴǘǎ Ł ƭΩŜȄǘǊŞƳƛǘŞ 

ŘŜǎ ǇƻƴŎŜŀǳȄ Ŝǘ ƭŀ ǘǳǊōƛŘƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǎǘ ŞƭŜǾŞŜΦ Le fait que le chemin soit partiellement bâti à 

ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘΩǳƴ ƳƛƭƛŜǳ ƘǳƳƛŘŜ ŀǳƎƳŜƴǘŜ ƭΩƛƴǎǘŀōƛƭƛǘŞ Řǳ ŎƘŜƳƛƴ Ŝǘ ŘŜǎ ŦƻǎǎŞǎΦ 5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƭŜ ŎƘŜƳƛƴ 

est souvent situé directement en bordure du ruisseau Khartoum et à plusieurs endroits le 

chemin se trouve sous la ligne des hautes eaux du ruisseau (RAPPEL, 2008b). Certains 

amoncellements de sols nus en provenance des carrières ont aussi été observés sur les rives de 

certains fossés et ruisseaux. 

[Ŝ ǊǳƛǎǎŜŀǳ ŘŜ ƭŀ CŜǳƛƭƭŀŘŜ ŀ ŀǳǎǎƛ ŞǘŞ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞ ŎƻƳƳŜ ǳƴŜ ǎƻǳǊŎŜ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ Ŝƴ 

sédiments. Les apports de sédiments sur le ruisseau de la Feuillade sont dus principalement à la 

construction domiciliaire en secteur montagneux et sans structures de contrôle des sédiments 

suffisantes. [Ŝ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘŜ ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ Řǳ ǊǳƛǎǎŜŀǳ ŘŜ ƭŀ CŜǳƛƭƭŀŘŜ a déjà été dragué en 2003 

ǇǳƛǎǉǳΩƻƴ ȅ ǊŜǘǊƻǳǾŀƛǘ ǳƴ ŘŜƭǘŀ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ ŎƻƭƻƴƛǎŞ ǇŀǊ ŘŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎΦ 

Malheureusement, un delta est réapparǳΣ ŎŜ ǉǳƛ ǘŞƳƻƛƎƴŜ ŘΩǳƴ apport constant de matériaux 

Ŧƛƴǎ ǊŞǎǳƭǘŀƴǘ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝƴ ŀƳƻƴǘ ŘŜ ƭΩŀŦŦƭǳŜƴǘ όLŘŜƳύ. 

Une source continuelle de sédiments au ruisseau de la Feuillade est apportée par les fossés du 

projet domiciliaire [Ŝǎ ōƻƛǎŞǎ ŘŜ ƭΩƘŞǊƻƴƴƛŝǊŜΦ [Ŝ Ŏƻƴǎǘŀǘ Řǳ ǎǳƛǾƛ ƳŜƴŞ Ł ƭΩŞǘŞ нллт ŀ ŘŞƳƻƴǘǊŞ 

ǉǳΩǳƴ ŘŜƭǘŀ ŘŜ Ǉƭǳǎ ŘŜ мΣр ƳŝǘǊŜ ŘΩŞǇŀƛǎǎŜǳǊ Şǘŀƛǘ ǇǊŞǎŜƴǘ Ł ƭΩembouchure du ruisseau de la 

Feuillade (Idem). 

[ŀŎ ŘΩ!ǊƎŜƴǘ 

9ƴ ƎŞƴŞǊŀƭΣ ƭŜ ŦƻƴŘ Řǳ ƭŀŎ Ŝǎǘ ǎŀōƭŜǳȄΦ /ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ƭŜǎ ŘŜƭǘŀǎ Ł ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ ŘŜǎ ǊǳƛǎǎŜŀǳȄ ǎƻƴǘ 

devenus plus vaseux, ce qui a favorisé ƭΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇƭŀƴǘŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎΦ  

En 2003, un inventaire ŘŜ ƭΩŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀƛǊŜ ŀ ŞǘŞ ǊŞŀƭƛǎŞ ǇƻǳǊ ƭŜ ƭŀŎ ŘΩ!ǊƎŜƴǘΦ ¦ƴŜ 

accumulation de 49 cm a été calculée (RAPPEL, 2006a). Les secteurs les plus touchés par 

ƭΩŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀƛǊŜ ǎƻƴǘ ƭŜǎ ŜȄǳǘƻƛǊŜǎ ŘŜǎ ǊǳƛǎǎŜŀǳȄ tŀǊƪŜǊ Ŝǘ .ƻƴƴŀƭƭƛŜ ŀǳ Nord, la baie 

au Nord-Est ǉǳƛ ǎǳōƛǘ ƭΩŀŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǾŜƴǘǎ ŘƻƳƛƴŀƴǘǎ Ŝǘ ǊŜœƻƛǘ ƭŜǎ ŀǇǇƻǊǘǎ ǾŜƴŀƴǘ Řǳ ǊǳƛǎǎŜŀǳ 

Millette et du camping, et finalement, tout le secteur entre le ruisseau Orford et le ruisseau 1 

(Idem). Les secteurs ayant 1,3 m et plus de sédiments correspondent aux secteurs où les plantes 

aquatiques sont les plus envahissantes. 

Le ruisseau Bonnallie est un des principaux tributaires du lac. Il draine un territoire allant 

ƧǳǎǉǳΩŀǳ ǎƻƳƳŜǘ Řǳ Ƴƻƴǘ hǊŦƻǊŘΦ " ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŜƴŘǊƻƛǘǎΣ ƭŜǎ ōŜǊƎŜǎ Řǳ ǊǳƛǎǎŜŀǳ ǎƻƴǘ ŦƻǊǘŜƳŜƴt 

érodées. 
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Les secteurs les plus touchés par les proliférations de plantes aquatiques sont les embouchures 

des ruisseaux Orford et Parker avec 50 à 80 % de recouvrement par les plantes aquatiques sous 

ŘŜǳȄ ƳŝǘǊŜǎ ŘΩŜŀǳΦ /Ŝǎ ŦƻǊǘŜǎ ŘŜƴǎƛǘŞǎ ŘŜ ǇƭŀƴǘŜǎ ŀǉǳŀǘiques nous indiquent que les apports en 

sédiments sont plus grands à ces endroits, ce qui procure un sol propice à la prolifération des 

plantes aquatiques (RAPPEL, 2006a). 

Près de 32 % Řǳ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ Řǳ ƭŀŎ ŘΩ!ǊƎŜƴǘ Ŝǎǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞ ŎƻƳƳŜ ǎŜƴǎƛōƭŜ Ł ƭΩŞǊƻǎion avec 

des pentes fortes à très fortes (RAPPEL, 2006a). Les rives Ouest du lac sont particulièrement 

vulnérables aux apports en sédiments par un territoire en forte pente.  

hƴ ƴƻǘŜ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ŎŀǊǊƛŝǊŜǎ Ŝǘ ǎŀōƭƛŝǊŜǎΣ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŘΩǳƴ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜment 

domiciliaire en secteur montagneux (Le Domaine Vertendre) comme étant des sources 

ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ŘΩŀǇǇƻǊǘǎ Ŝƴ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ όaw/ aŜƳǇƘǊŞƳŀƎƻƎΣ 2009). Le développement 

Vertendre, installé sur le flanc Ouest du mont Orford, dans un secteur en forte pente, est un 

ǇǊƻƧŜǘ ŘΩŜƴǾŜǊƎǳŜ ǉǳƛ ǾƛǎŜ la construction de « 725 chalets (de 1 à 4 unités) dont 195 en location 

Ł ŎƻǳǊǘ ǘŜǊƳŜΣ нлл ǳƴƛǘŞǎ ŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘ Ŝƴ ƘƾǘŜƭƭŜǊƛŜΣ ȅ ŎƻƳǇǊƛǎ ǳƴŜ ŀǳōŜǊƎŜ ǊŜǎǇŜŎǘŀƴǘ ŘŜǎ 

critères écologiques, 75 «maisons-vues» à flanc de montagne dont certaines construites sur 

pilotis et 36 appartements de type loft » (Jacques, 2007). 

[ŀ ŘŜƴǎƛǘŞ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭƭŜ ŀǳǘƻǳǊ Řǳ ƭŀŎ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩŀǳ ƭŀŎ tŀǊƪŜǊΣ ƭŜǎ ōŀƴŘŜǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜǎ ƛƴǎǳŦŦƛǎŀƴǘŜǎΣ 

le couvert végétal réduit et la présence de deux campings sont considérés comme des facteurs 

ƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ Řŀƴǎ ƭΩŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀƛǊŜ Řǳ ƭŀŎ όw!tt9[Σ нллсa). 

Lac Long Pond 

Avec les années sont apparus Ł ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ ŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ǘǊƛōǳǘŀƛǊŜǎ Řǳ ƭŀŎ Long Pond des deltas 

de sédiments rapidement couverts de plantes aquatiques. Le lac étant peu profond, la situation 

Ŝǎǘ ŘΩŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ǇǊŞƻŎŎǳǇŀƴǘŜΦ 

¦ƴ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎ Řǳ ƭŀŎ ŀ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞ ƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎΣ ǎƻƛǘ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ŦƻǎǎŞǎ Ŝǘ 

chemins, notamment dans la municipalité de Bolton-Est où de nombreux foyers dΩŞǊƻǎƛƻƴ ƻƴǘ 

été observés (RAPPEL, 2009). La présence de pentes modérées à fortes dans 27 % du bassin du 

ƭŀŎ ŀŎŎŜƴǘǳŜ ƭŀ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩŜƴǎŀōƭŜƳŜƴǘ Řǳ ƭŀŎΦ tŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ǳƴ ǎŜŎǘŜǳǊ ƻǴ ƭŀ ǇŜƴǘŜ Ŝǎǘ 

de 9 % Ŏƻƴƴŀƞǘ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ Ŧƻǎǎés et des chemins, directement liés à 

un des tributaires du lac. Le secteur du développement récréotouristique Entre Cime et Racine, 

où des chalets et routes sont aménagés en flanc de montagne, a été identifié comme étant une 

ǎƻǳǊŎŜ ŘΩŀǇǇƻǊǘ Ŝƴ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ Ǿers le lac Ł ŎŀǳǎŜ ŘŜ ƭΩƛƴǎǳŦŦƛǎŀƴŎŜ Řǳ ŎƻƴǘǊƾƭŜ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ 

chemins, fossés et chantiers accentué par le relief abrupte. 

Lac Trousers 

[Ŝǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ ǎƻƴǘ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ŎƘŜƳƛƴǎΣ ǘŀƭǳǎ ŘŜ ǇƻƴŎŜŀǳȄ Ŝǘ ŦƻǎǎŞǎ Ŝǘ 

ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ŎƘŀƴǘƛers de construction. Certains facteurs accentuent la problématique. Par 

exemple, certaines sections du bassin du lac ont des pentes qui varient entre 5 et 15 % et 

ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎ ƴΩƻƴǘ ŀǳŎǳƴŜ ōŀƴŘŜ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜ όw!tt9[Σ нллуc). 
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Des accumulations sédimentaires ont été constatées à la plupart des embouchures des 

tributaires du lac Trousers. Par exemple, Ł ƭΩŜmbouchure de la décharge du lac Long Pond il y a 

un delta de sédiments et un fond vaseux sur lequel croissent beaucoup de plantes aquatiques. 

5Ŝ Ǉƭǳǎ Ł ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ Řǳ ǊǳƛǎǎŜŀǳ DŀƳŀŎƘŜΣ ōŜŀǳŎƻǳǇ ŘŜ ǇƭŀƴǘŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ ŎǊƻƛǎǎŜƴǘ ǎǳǊ ǳƴ 

delta de sédiments et de sciure de bois. En amont, certaines portions de la rive droite ne 

comportent pas de bande riveraine. 

Les sédiments de la baie Legendre sont surtout composés de sable et de bran de scie. La 

ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ōǊŀƴ ŘŜ ǎŎƛŜ Ł ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ Řǳ ǘǊƛōǳǘŀƛǊŜ [ŜƎŜƴŘǊŜ Ŝǘ Řŀƴǎ ƭŀ ōŀƛŜ Ŝǎǘ ŀǘǘǊƛōǳŀōƭŜ 

ŀǳȄ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘΩǳƴ ŀƴŎƛŜƴ Ƴƻǳƭƛƴ Ł ōƻƛǎ ǎƛǘǳŞ ŀu Nord-Ouest de la baie. Les propriétaires du 

moulin avaient pour habitude de « faire le ménage » de leurs installations en étendant le bran 

de scie sur les glaces du ruisseau Legendre et de la baie Legendre. À la fonte des neiges, ce 

ŘŜǊƴƛŜǊ ǎΩƛƴŎƻǊǇƻǊŀƛǘ ŀǳȄ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ Řǳ ŦƻƴŘ Řǳ ƭŀŎ (RAPPEL, 2008c).  

Un remblayage de sable a également eu lieu sur la rive de la baie dans le but de faire un accès 

public au lac. Le projet a finalement avorté, mais une grande quantité de sédiments ont tout de 

même été ajoutés dans le lac à cette époque (Idem). 

Une autre source importante de sédiments et de phosphore est le chemin municipal qui passe 

ŜƴǘǊŜ ƭŜ ƳƛƭƛŜǳ ƘǳƳƛŘŜ Ŝǘ ƭŀ ōŀƛŜ [ŜƎŜƴŘǊŜΦ [ƻǊǎ ŘŜ ŎǊǳŜǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎΣ ƭΩŜŀǳ ƳƻƴǘŜ ƧǳǎǉǳΩŀǳ 

milieu humide inondant ainsi le chemin. Pratiquement à chaque inondation, une partie du 

ŎƘŜƳƛƴ ǎΩŀŦŦŀisse et se décroche. Les sédiments ainsi érodés sont transportés jusque dans la 

ōŀƛŜ ƻǴ ƛƭǎ ŀŎŎŜƴǘǳŜƴǘ ƭŜ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜ ŘΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴΦ [ŀ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞ ŜŦŦŜŎǘǳŜ ŎƻǳǊŀƳƳŜƴǘ 

des réparations sur ce chemin (Idem). 

Lac Libby 

Des problèmes de sédimentation et de prolifération de plants aquatiques ont été identifiés au 

lac Libby. Les secteurs problématiques sont situés à la baie aux Grenouilles, la baie du Camping, 

la rive Sud-Ouest Řǳ ƭŀŎΣ ƭŀ ǇƻƛƴǘŜ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾŜ 9ǎǘ Ŝǘ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘŜ ƭΩŜȄǳǘƻƛǊŜ όw!tt9[Σ нллсb). Des 

prƻƭƛŦŞǊŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ǇƭŀƴǘŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ ǎƻƴǘ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ ƻōǎŜǊǾŀōƭŜǎ ŀǳȄ ŜƳōƻǳŎƘǳǊŜǎ ŘŜ ŎŜǎ 

tributaires. 

La problématique est accentuée par la présence de pentes abruptes sur 12,5 % du territoire du 

bassin versant du lac.  

[ΩŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀƛǊŜ ŀ ŞǘŞ ƛƴǾŜƴǘƻǊƛŞŜ Ŝƴ нллн ŀǳ ƭŀŎ [ƛōōȅΦ [ŀ ƳƻȅŜƴƴŜ ŘŜ 

recouvrement en sédiments est de 131 cm (RAPPEL, 2006bύΦ 5Ŝǎ ŘŜƭǘŀǎ ŀǾŜŎ Ǉƭǳǎ ŘΩǳƴ ƳŝǘǊŜ 

ŘΩŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ ǎŜ ǘǊƻǳǾŜƴǘ ŀǳȄ ŜƳōƻǳŎƘǳǊŜǎ ŘŜǎ deux principaux tributaires. La zone au Nord 

Řǳ ƭŀŎ Ŝǎǘ ƭŀ Ǉƭǳǎ ǘƻǳŎƘŞŜ ǇŀǊ ƭΩŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎΦ 

Un inventaire plus détaillé des plantes aquatiques a été fait par le RAPPEL en août 2002. Les 

zones où on retrouve les herbiers les plus importants sont les embouchures de tributaires et 

plǳǎƛŜǳǊǎ ȊƻƴŜǎ ǎƻǳǎ ǘǊƻƛǎ ƳŝǘǊŜǎ ŘΩŜŀǳ ƻǴ ƭŜ ǊŜŎƻǳǾǊŜƳŜƴǘ ƳƻȅŜƴ Ŝǎǘ ŘŜ ро % (Idem).  

5ŀƴǎ ƭŀ ōŀƛŜ ŀǳȄ DǊŜƴƻǳƛƭƭŜǎΣ ƭŜ ŘŞƳŀƴǘŝƭŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴ ōŀǊǊŀƎŜ ŘŜ ŎŀǎǘƻǊ ǎǳǊ ƭŜ ǊǳƛǎǎŜŀǳ м ŀ 

provoqué une importante accumulation de matières organiques et sédiments. 
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Une forte densité résidentielle sur le contour du lac, des bandes riveraines insuffisantes et un 

couvert végétal réduit sont des facteurs aggravant ƭΩŜƴǾŀǎŜƳŜƴǘ Řǳ ƭŀŎ [ƛōōȅΦ 

Lac Orford 

Les embouchures des ruisseaux Orford et McRobie, tributaires du lac Orford, sont enclavées par 

ƭŜ ǇŀǎǎŀƎŜ ŘŜ ƭŀ ǾƻƛŜ ŦŜǊǊŞŜΦ ¦ƴŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀƛǊŜ ǎΩȅ ǇǊƻŘǳƛǘΦ /Ŝǎ 

enclaves servent actuellement de bassins de sédimentation mais leur durée de vie est presque 

atteinte, étant presque complètement remplies. 

Rivière Sutton 

Depuis le début des années quatre-vingt-dix, des membres du Club de Chasse et Pêche de Brome 

dénoncent la présence des eaux brunes de la rivière Sutton en amont du pont dans la ville vers 

ƭŜ Ƴƻƴǘ ŘŜ ǎƪƛΣ ǎƻƛǘ ƭŜ ƭƻƴƎ Řǳ ŎƘŜƳƛƴ aŀǇƭŜ ƧǳǎǉǳΩŀǳ ŎƘŜƳƛƴ wŞŀƭΦ Lƭǎ ŘƛǎŜƴǘ ǉǳŜ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ 

du stationnement P5 de la station de ski et le développement immobilier de ce secteur sont les 

deux raisons pour cette dégradation (Lussier, 2014). 

Au printemps 2014, un nouveau quartier résidentiel a été aménagé sur le hŀǳǘ ŘΩǳƴŜ ŦŀƭŀƛǎŜ 

ǎǳǊǇƭƻƳōŀƴǘ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ {ǳǘǘƻƴΦ ¦ƴ ŎƻƴǘǊƾƭŜ ŘŞŦƛŎƛŜƴǘ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǘ ŘŜǎ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭŜ 

ŎǊŜǳǎŀƎŜ Ł ƳşƳŜ ǳƴ ǊǳƛǎǎŜŀǳ ǎŜ ƧŜǘŀƴǘ Řŀƴǎ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ƻƴǘ ǇǊƻǾƻǉǳŞ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ŀǇǇƻǊǘǎ Ŝƴ 

sédiments vers la rivière. 

6.5 %ØÅÍÐÌÅÓ ÄȭÁÃÔÉÏÎÓ réali sées  

Les projets réalisés dans le bassin versant visant à réduire les apports de matières en suspension 

όa9{ύ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŀŎǎ ǎƻƴǘ ƴƻƳōǊŜǳȄΦ 5ŀƴǎ ƭŀ ǇƭǳǇŀǊǘ ŘŜǎ ŎŀǎΣ ŎŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ǾƛǎŜƴǘ 

également à réduire les apports en phosphore et à rŞŘǳƛǊŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎΦ 9ƴ ǾƻƛŎƛ 

quelques exemples. 

Au lac Selby, des bassins de captage ont été installés dans certains fossés en bordure du lac 

Selby. Cependant, ceux-ci se comblent trop rapidement et sont devenus non fonctionnels. La 

Ville de Dunham a donc ŎƻƳƳŀƴŘŞ ǳƴŜ ŞǘǳŘŜ ŀǳ w!tt9[ ǇƻǳǊ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ Ǉƭŀƴ ŘŜ 

gestion durable des fossésΦ /Ŝ ǇǊƻƧŜǘ Ŝǎǘ ǊŞŀƭƛǎŞ Ŝƴ ǇŀǊǘŜƴŀǊƛŀǘ ŀǾŜŎ ƭΩh.±.a Ŝǘ ƭΩ!ǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ ŘŜ 

protection environnementale du lac Selby. Tous les fossés routiers présents dans le bassin 

versant du lac Selby ont été caractérisés et un plan de gestion environnementale des fossés a 

ŞǘŞ Ŏƻƴœǳ ǇŀǊ ƭŜ w!tt9[Φ [Ŝǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŎƻǊǊŜŎǘƛŦǎ ǊŜŎƻƳƳŀƴŘŞǎ ǇŀǊ ƭΩŞǘǳŘŜ Řǳ w!tt9[ ǎŜǊƻƴǘ 

ǊŞŀƭƛǎŞ Řŝǎ ƭΩŀǳǘƻƳƴŜ нлмп Υ Lƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ǎŜǳƛl avec des boudins de rétention, stabilisation de 

surface par un ensemencement et un matelas antiérosion, ǎǘŀōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀŎŎƻǘement de 

chemin par enrochement, stabilisation de fossé routier par enrochement, ǎǘŀōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ƭƛǘ 

ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ǇŀǊ ŜƴǊƻŎƘŜƳŜnt, aménagement de seuil de rétention en pierre, aménagement 

de trappe à sédiments, aménagement de bassin de rétention.  

Au lac Parker, un ǇǊƻƧŜǘ ŘΩŜƴǾŜǊƎǳǊŜ Ǿƛǎŀƴǘ Ł ŎƻƴǘǊƾƭŜǊ ƭŜǎ ŀǇǇƻǊǘǎ Ŝƴ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ Řŀƴǎ ƭŜ ƭŀŎ est 

en cours. Il vise notamment à installer des bassins de sédimentations dans les fossés et 

tributaires en aval des développements résidentiels en flanc de montagne dans le bassin versant 
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du ruisseau de la Feuillade. /Ŝ ǇǊƻƧŜǘ Ŝǎǘ ǊŞŀƭƛǎŞ Ŝƴ ǇŀǊǘŜƴŀǊƛŀǘ ŀǾŜŎ ƭΩh.±.aΣ ƭΩ!ǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 

propriétairŜǎ Řǳ ƭŀŎ tŀǊƪŜǊ Ŝǘ ƭŀ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞ ŘΩ9ŀǎǘƳŀƴΦ 

Plusieurs municipalités du bassin versant ont adopté des règlements qui permettent entre 

ŀǳǘǊŜǎ ŘŜ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ Ŝǘ ƭŜǎ ŀǇǇƻǊǘǎ Ŝƴ a9{ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŀŎǎ. Par 

exemple, la Ville de Sutton a été une des premières à adopter un règlement qui limitait 

ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ǊƻǳǘŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ Ŝƴ ŦƻǊǘŜ ǇŜƴǘŜΦ " tƻǘǘƻƴΣ ƭŜǎ 

entrepreneurs qui soumissionnent pour des contrats doivent obligatoirement avoir suivi une 

formation ǎǳǊ ƭŜǎ ƳŞǘƘƻŘŜǎ ŘŜ ŎƻƴǘǊƾƭŜ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǘ ŘŜǎ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ ŀǾŜŎ ƭŜ w!tt9[Φ ¦ƴŜ 

réglementation a été adoptée à Eastman pour réduire les apports de sédiments, notamment 

lors des travaux de construction, permettant entre autres de protéger les lacs Orford, Parker et 

ŘΩ!ǊƎŜƴǘΦ 

La MRC Brome-Missisquoi offre la location de traverses temporaires aux exploitants forestiers 

ŀŦƛƴ ŘŜ ƭƛƳƛǘŜǊ ƭŜǎ ŀǇǇƻǊǘǎ Ŝƴ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŎŀǳǎŞǎ ǇŀǊ ƭŜ ǇŀǎǎŀƎŜ ŘŜ 

machinerie. 

6.6 Recommandations  

Les recommandations décriǘŜǎ ŀǳ /ƘŀǇƛǘǊŜ м ǎǳǊ ƭŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Ŝǘ ŀǳ /ƘŀǇƛǘǊŜ р ǎǳǊ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ 

ōŜǊƎŜǎ ǎΩŀǇǇƭƛǉǳŜƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭŀ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜ des concentrations élevées et charges 

excessives de matières en suspension (MES) et ŘŜ ƭŀ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴΣ ŘŜ ƭΩŜƴǾŀǎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ 

ƭΩŜƴǎŀōƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŀŎǎΦ En effet, les MES proviennent principalement des 

ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ Ŝǘ ǳǊōŀƛƴŜǎ ǉǳƛ ǊŜƴŘŜƴǘ ƭŜǎ ǎƻƭǎ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜǎ Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴΦ /Ŝǎ ǊŜŎƻƳƳŀƴŘŀǘƛƻƴǎ 

incluent principalement des mesures de conservation des sols et de préǾŜƴǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝƴ 

milieu agricole (travail réduit, cultures de couverture, etc.), sur les routes (tiers inférieur, seuils, 

ŜǘŎΦύ Ŝǘ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎƘŀƴǘƛŜǊǎ όŎƻƴǎŜǊǾŜǊ ƭŀ ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴ Ŝƴ ǇƭŀŎŜΣ ŎƻƴǘǊƾƭŜǊ ƭΩŀōŀǘǘŀƎŜ ŘΩŀǊōǊŜǎΣ ŎƻǳǾǊƛǊ 

les amas de terre, etc.) 

Nous recommandons également de : 

V wŞǇŜǊǘƻǊƛŜǊ ƭŜǎ ǎƛǘŜǎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜǎ ŘΩŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀƛǊŜ Řŀƴǎ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ 

ǾŜǊǎŀƴǘ Ŝǘ ǊŞŀƭƛǎŜǊ ǳƴ Ǉƭŀƴ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ. 

V Effectuer le diagnostic du bassin versant du ruisseau Bérard, tributaire principal du lac Selby, 

et établir un plan d'intervention afin de limiter les apports en matières en suspension et 

éléments nutritifs.  

V Adopter des plans de gestion et de contrôle des eaux de ruissellement par municipalités. 

V Adopter des ǊŝƎƭŜƳŜƴǘǎ ǇƻǳǊ ŎƻƴǘǊƾƭŜǊ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ et les eaux pluviales, notamment dans les 

secteurs en pente. 

V {ΩŀǎǎǳǊŜǊ Řǳ ǊŜǎǇŜŎǘ ŘŜǎ ǊŝƎƭŜǎ Ŝƴ ǾƛƎǳŜǳǊ ǇŀǊ ƭΩƻŎǘǊƻƛ ŘŜ ǇŜǊƳƛǎ ǉǳƛ ŜȄƛƎŜƴǘ ŘŜǎ plans de 

ŎƻƴǘǊƾƭŜ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ǎǳǊ ƭŜǎ ǊƻǳǘŜǎ Ŝǘ ŎƘŀƴǘƛŜǊǎΦ 

V {ΩŀǎǎǳǊŜǊ ǉǳŜ ƭŜ ǘŜƳǇǎ ǊŜǉǳƛǎ ǇŀǊ ƭŀ ǊŝƎƭŜƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ǉour la revégétalisation des sols laissés 

à nu après un chantier soit réduit à un mois maximum. 

V Limiter la pente maximale pour la construction de routes et chemins à un maximum de 

10 %, au-ŘŜƭŁ ŘǳǉǳŜƭ ƭŜǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ǎƻƴǘ récurrents. 
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Certaines ǊŜŎƻƳƳŀƴŘŀǘƛƻƴǎ ǎΩŀŘǊŜǎǎŜƴǘ ǎǇŞŎifiquement au secteur forestier : 

V ;ǾƛǘŜǊ ŘŜ ǘǊŀǾŜǊǎŜǊ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ł ƎǳŞ ŀǾŜŎ ŘŜ ƭŀ ƳŀŎƘƛƴŜǊƛŜ ƻǳ ǳƴ ǾŞƘƛŎǳƭŜ ƳƻǘƻǊƛǎŞ Ŝǘ 

ǳǘƛƭƛǎŜǊ ƭŜǎ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎ ŀǇǇǊƻǇǊƛŞŜǎ ǇƻǳǊ ƭŀ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ǇƻƴŎŜŀǳȄ ǇƻǳǊ ǇǊŞǾŜƴƛǊ ƭΩŀǇǇƻǊǘ 

en sédiments. Actuellement, il existe plusieurs normes sur la mise en place des 

infrastructures routières (chemins, ponts et ponceaux) en milieu forestier. Pour améliorer la 

situation, il serait important de bonifier ces normes ou d'en instaurer de nouvelles, 

parǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ Ŝƴ ŎŜ ǉǳƛ ŀ ǘǊŀƛǘ Ł ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŎƘŜƳƛƴǎΦ  

V tƭŀƴƛŦƛŜǊ ƭΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǊŞǎŜŀǳȄ ǊƻǳǘƛŜǊǎ Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳ ŦƻǊŜǎǘƛŜǊ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ Ł ƭƛƳƛǘŜǊ ƭŀ 

sédimentation et ses effets sur les habitats aquatiques (par exemple, en franchissant moins 

ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀu). 

V Élaborer une stratégie adaptative pour réduire les impacts des pratiques forestières sur les 

écosystèmes forestiers.  

V Promouvoir les pratiques forestières durables de conservation et de gestion de l'eau (lisières 

ōƻƛǎŞŜǎ ƭŜ ƭƻƴƎ ŘŜǎ ƭŀŎǎ Ŝǘ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ, amélioration des traverses forestières, drains et mise 

en place d'ouvrages de contrôles des eaux de ruissellement). 

V tǊƻƳƻǳǾƻƛǊ ƭŜǎ ŎƻǳǇŜǎ ŘŜ ǇŜǘƛǘŜǎ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜǎ ǇƻǳǊ ƴŜ Ǉŀǎ ƳƻŘƛŦƛŜǊ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ƴƻǊƳŀƭ ŘŜǎ 

ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ǇƻǳǊ ŘƛƳƛƴǳŜǊ ƭŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘŜ ŦƻǊǘes crues. 

V Harmoniser les normes de gestion de la forêt publique et de la forêt privée en ce qui 

concerne la protection et la conservation des milieux aquatiques et riverains.  

V 9ƴŎƻǳǊŀƎŜǊ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǘǊŀǾŜǊǎŜǎ ǘŜƳǇƻǊŀƛǊŜǎ ƳƻōƛƭŜǎ par les exploitants forestiers. 
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7 Eutrophisation et vieillissement prématuré des lacs et étangs 

7.1 Description  

Le vieillissement des lacs est un processus naturel qui peut se dérouler durant des siècles. Avec 

le temps, les lacs ont tendance à se remplir de sédiments et se végétaliser pour éventuellement 

devenir des milieux humides. Certaines activités anthropiques contribuent de manière 

ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ Ł ƭΩŀŎŎŞƭŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎΦ /Ŝǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ǇŜǳǾŜƴǘ ŜƴǘǊŀƛƴŜǊ ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ 

qui provoquera alors un vieillissement prématuré des lacs et étangs. 

7.2 Causes 

[ΩŀǇǇƻǊǘ ŘΩŞƭŞƳŜƴǘǎ ƴǳǘǊƛǘƛŦǎ ǘŜƭǎ ǉǳŜ ƭŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Ŝǘ ƭΩŀȊƻǘŜ ŀǳȄ ƭŀŎǎ Ŝǎǘ ƭŀ principale cause de 

ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴΦ 

Le phosphore est un élément nutritif important pour les plantes, sa rareté naturelle fait en sorte 

ǉǳΩƛƭ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ ƭŜ ζ facteur limitant » de la croissance de la flore aquatique. Ainsi, 

une trop grande coƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ ƻŎŎŀǎƛƻƴƴŜ ǳƴŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ŜȄŎŜǎǎƛǾŜ 

des plantes aquatiques et des algues. Les plantes et les algues sont composées de matière 

ƻǊƎŀƴƛǉǳŜ Ŝǘ ƭŜǳǊ ǇǊƻƭƛŦŞǊŀǘƛƻƴ Ŧŀƛǘ ŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭŀ ǉǳŀƴǘƛǘŞ ŘŜ ƳŀǘƛŝǊŜ ƻǊƎŀƴƛǉǳŜ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ 

lorǎǉǳΩŜƭƭŜǎ ƳŜǳǊŜƴǘΦ tƻǳǊ ŘŞŎƻƳǇƻǎŜǊ ǘƻǳǘŜ ŎŜǘǘŜ ƳŀǘƛŝǊŜ ƻǊƎŀƴƛǉǳŜ ǎǳǇǇƭŞƳŜƴǘŀƛǊŜΣ ƭŜǎ 

ōŀŎǘŞǊƛŜǎ ǳǘƛƭƛǎŜƴǘ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ ŎƻƴǘŜƴǳ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳΣ ǇǊƛǾŀƴǘ ŀƛƴǎƛ ƭŜǎ ŀǳǘǊŜǎ ƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ 

de leur oxygène vital.  

[ƻǊǎǉǳΩƛƭ ǎŜ ǇǊƻŘǳƛǘ ŀƴƴŞŜ ŀǇǊŝǎ ŀƴƴŞŜ ǳƴŜ ŎǊƻƛǎǎŀnce excessive de plantes aquatiques et 

ŘΩŀƭƎǳŜǎΣ ŀŎŎƻƳǇŀƎƴŞŜ ŘΩǳƴŜ ƛƴǎǳŦŦƛǎŀƴŎŜ Ŝƴ ƻȄȅƎŝƴŜΣ ƭŜ ƭŀŎ ŘŜǾƛŜƴǘ ŜǳǘǊƻǇƘŜΦ Ce terme signifie 

ǉǳŜ ƭŜ ƭŀŎ ŀ ŀǘǘŜƛƴǘ ǳƴ ǎǘŀŘŜ ŀǾŀƴŎŞ ŘŜ ǾƛŜƛƭƭƛǎǎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ǉǳΩƛƭ ŦƛƴƛǊŀ ǇŀǊ ǎŜ ŎƻƳōƭŜǊ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ 

pour se transformer en ƳŀǊŞŎŀƎŜΦ [Ŝǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƻƴǘ ǳƴŜ Ǉƭǳǎ ƎǊŀƴŘŜ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘΩautoépuration 

ŘŜ ƭŜǳǊǎ ŜŀǳȄ ƎǊŃŎŜ Ł ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǉǳƛ ŘƛǎǇŜǊǎŜ ƭŜǎ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀƴǘǎ Ŝǘ ƻȄȅƎène les eaux 

par brassage. aŀƛǎ ŎŜǘǘŜ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘΩautoépuration est limitée. 5ŀƴǎ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘΩǳƴ cours 

ŘΩŜŀǳΣ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ƛƴǎǳŦŦƛǎŀƴǘ ǇƻǳǊ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ƭŀ ōƛƻŘŞƎǊŀŘŀǘƛƻƴ ŘŜ ǘƻǳǘŜ ƭŀ ƳŀǘƛŝǊŜ 

organique présente. /Ŝǎ ǎŜŎǘƛƻƴǎ Řǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇŜǳǾŜƴǘ ŘŜǾŜƴƛǊ ǇǳǘǊƛŘŜǎ Ŝǘ ƴŀǳǎŞŀōƻƴŘŜǎΦ 

!ƛƴǎƛΣ ǘƻǳǎ ƭŜǎ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ǉǳƛ ŎƻƴǘǊƛōǳŜƴǘ Ł ƭΩŜƴǊƛŎƘƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŀŎǎ Ŝƴ ŞƭŞƳŜƴǘǎ 

nutritifs participent également ŀǳȄ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ŘΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ : 

¶ Érosion des surfaces agricoles, forestières et urbaines (routes, chantiers, sentiers, etc.) 

¶ Mauvaise gestion des déjections animales 

¶ Surfertilisation des terres agricoles et des pelouses 

¶ wŜƧŜǘǎ ŘΩŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ ƴƻƴ ǘǊŀƛǘŞŜǎ όƻǳǾǊŀƎŜǎ ŘŜ ǎǳǊǾŜǊǎŜύ 

¶ Installations septiques inadéquates 

¶ Érosion des berges 

¶ Envasement, ensablement 

¶ Déboisement des rives, etc. 
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7.2.1 Impacts des changements climatiques 

Tel que démontré dans les chapitres précédents, les changements climatiques risquent 

ŘΩŀƳǇƭƛŦƛŜǊ ƭŜǎ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ Ł ƭΩƻǊƛƎƛƴŜ ŘŜ ƭΩŜƴǊƛŎƘƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ƭŀŎǎ ǇŀǊ ŘŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ƴǳǘǊƛǘƛŦǎ 

όŞǊƻǎƛƻƴΣ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘǎ ŘΩŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ ƴƻƴ ǘǊŀƛǘŞŜǎΣ ŜǘŎΦύΦ 

5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ ƳƻȅŜƴƴŜ ǊƛǎǉǳŜ ŘΩŀƳǇƭƛŦƛŜǊ ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƭŀŎǎ 

Ŝƴ ŦŀǾƻǊƛǎŀƴǘ ƭŀ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ŘŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ Ŝǘ Ŝƴ ŀǳƎƳŜƴǘŀƴǘ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŎŜ 

ǉǳƛ ǊŞŘǳƛǘ ƭŜǎ ǉǳŀƴǘƛǘŞǎ ŘΩƻȄȅƎŝƴŜ ŘƛǎǎƻǳǎΦ 

7.3 Conséquences 

[Ŝǎ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜǎ ŘŜ ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŘŜǎ lacs sont nombreuses. 

La prolifération des plantes aquatiques est généralement le premier symptôme de 

ƭΩŜƴǊƛŎƘƛǎǎŜƳŜƴǘ ŜȄŎŜǎǎƛŦ ŘΩǳƴ ƭŀŎ ƻǳ ŘΩǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ [ΩŞǘǳŘŜ ŘŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ ŘƻƴƴŜ 

ǳƴŜ ōƻƴƴŜ ƛƴŘƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ƭŀŎ ƻǳ ŘΩǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ [ŜǳǊ ŘŜƴǎƛǘŞ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭŜǎ 

ǘȅǇŜǎ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ǇǊŞǎŜƴǘŜǎ ǎŜǊǾŜƴǘ ŘΩƛƴŘƛŎŀǘŜǳǊǎ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜ ǎŀƴǘŞ ŘΩǳƴ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜΦ 

Leur ǇǊƻƭƛŦŞǊŀǘƛƻƴ ŀŎŎŞƭŝǊŜ ƭŜ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ Ŝƴ ŀŎŎŀǇŀǊŀƴǘ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜ 

pour leur croissance et leur biodégradation. 

La prolifération des cyanobactéries a généralement lieu dans les lacs en processus 

ŘΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ƻǴ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŦŀǾƻǊƛǎŜƴǘ ƭŜǳǊ ŜȄǇŀƴǎƛƻƴ ŀǳ ŘŞǘǊƛƳŜƴǘ ŘΩautres espèces 

ŘΩŀƭƎǳŜǎ ƳƛŎǊƻǎŎƻǇƛǉǳŜǎ όŘƛŀǘƻƳŞŜǎΣ ŜǘŎΦύΦ 

[ŀ ŘƛƳƛƴǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ ŀǳgmente les cas de mortalité de certains 

organismes aquatiques (poissons, benthos) et une diminution générale de la biodiversité. La 

disponibilité insuffisante en oxygène peut même ǇǊƻǾƻǉǳŜǊ ƭΩŀǇǇŀǊƛǘƛƻƴ ŘŜ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘŜ 

biodégradation anoxiques lesquelles génèrent des odeurs nauséabondes (méthane).  

[ΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ entraine des difficultés dŜ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ǎǳƛǘŜ Ł ƭΩŜȄŎŝǎ ŘŜ 

matières en suspension, cyanobactéries, pH, etc. et provoque une diminution des activités de 

contact direct (baignade) et de contact indirect (pêche, canot) des surfaces affectées. 

CƛƴŀƭŜƳŜƴǘΣ ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ŘƛƳƛƴǳŜ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŜǎǘƘŞǘƛǉǳŜ ŘŜǎ ƭŀŎǎ Ŝǘ 

ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ǇŜǳǘ ŜƴǘǊŀƛƴŜǊ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ǇŜǊǘŜs économiques liées au tourisme et à la 

villégiature. 

7.4 Occurrences dans le bassin versant  

Sous-bassin de la baie Missisquoi 

¢Ŝƭ ǉǳŜ ƳŜƴǘƛƻƴƴŞ Řŀƴǎ ƭŜ tƻǊǘǊŀƛǘΣ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ Ŝǎǘ Ł ǳƴ ǎǘŀŘŜ ŘΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ŀǾŀƴŎŞΦ 9ƴ 

effet, avec une concentration médiane de phosphore de 46,5 ug/l, une concentration en 

chlorophylle a de 9,4 ug/l et une transparence moyenne de 1,6 m, elle possède toutes les 

ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ŘΩǳƴ ƭŀŎ ŜǳǘǊƻǇƘŜΦ 5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƭŜǎ ǇǊƻŦƛƭǎ ŘΩƻȄȅƎŝƴŜ Řƛǎǎƻǳǎ ŘŞƳƻƴǘǊŜƴǘ des 

valeurs au-dessus de 7 mg/L (ou 85 %), le seuil minimal pour la protection de la vie aquatique 

étant de 4 mg/L ou 50 % de saturation (EXXEP, 2004). 
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[ŀ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜ ŘΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ǘƻǳŎƘŜ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ ŘŜǇǳƛǎ ǉǳŜƭǉǳŜǎ ŘŞŎŜƴƴƛŜǎΦ tŀǊ 

exemple, de juin à septembre 1967, la concentration moyenne en phosphore était de 0,085 

mg/l à la frontière canado-américaine (Blais, 2014). 

Les caractéristiques naturelles de la baie Missisquoi la rendent particulièrement vulnérable à 

ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ avec sa faible profondeur moyenne, la température relativement élevée 

ŜƴǊŜƎƛǎǘǊŞŜ ŀǳ ŦƻƴŘ ƭΩŜŀǳ et ƭΩabsence de stratification thermique. Les températures plus 

ŎƘŀǳŘŜǎ ǊŞŘǳƛǎŜƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ƭŀ ǉǳŀƴǘƛǘŞ ŘΩƻȄȅƎŝƴŜ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ ǇŀǊŎŜ la solubilité de l'oxygène 

diminue avec un accroissement de la température. Une eau chaude contient donc moins 

ŘΩƻȄȅƎŝƴŜ ǉǳŜ ƭΩŜŀǳ ŦǊƻƛŘŜΦ 

[Ŝǎ ŎŀǳǎŜǎ ŘŜ ƭΩŜƴǊƛŎƘƛǎǎŜƳŜƴǘ ŜȄŎŜǎǎƛŦ Ŝƴ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ƴǳǘǊƛǘƛŦǎ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ ƻƴǘ ŞǘŞ ŘŞǘŀƛƭƭŞŜǎ Řŀƴǎ 

les chapitres précédents. 

[Ŝǎ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜǎ ŘŜ ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ǎƻƴǘ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ǾƛǎƛōƭŜǎ Ł la baie Missisquoi : 

prolifération des cyanobactéries, prolifération de plantes aquatiques, diminution de la 

biodiversité aquatique, ŜȄǇŀƴǎƛƻƴ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ǘƻƭŞǊŀƴǘŜǎ Ł ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴΣ difficultés 

ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝƴ Ŝŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΣ ƭƛƳƛǘŀǘƛƻƴǎ ŀǳȄ ŀŎǘƛǾƛǘés de baignade, dégradation 

esthétique et pertes économiques. 

Sous-bassin de la rivière de la Roche 

Dans la rivière de la Roche, les concentrations médianes de chlorophylle a enregistrées entre 

2010 et 2012 sont de 6,72 ug/l à son entrée et de 5,17 ug/l à sa sortie du Québec. La présence 

de chlorophylle a ƛƴŘƛǉǳŜ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩŀƭƎǳŜǎ ƳƛŎǊƻǎŎƻǇƛǉǳŜǎ causée ǇŀǊ ƭΩŜƴǊƛŎƘƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ 

ŜŀǳȄΦ hƴ ŎƻƴǎƛŘŝǊŜ ǉǳΩǳƴŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ Ŝƴ ŎƘƭƻǊƻǇƘȅƭƭŜ ǎǳǇŞǊƛŜǳǊŜ Ł у ǳƎκƭ ƛƴŘƛǉǳŜ ǳƴ Şǘŀǘ 

eutrophe des eaux. De plus, avec ces concentrations excessives en phosphore, cette rivière 

ŎƻƴǘǊƛōǳŜ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ Ł ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛΦ 

Sous-bassin de la rivière aux Brochets 

Plusieurs petits cƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Řǳ ǎƻǳǎ-bassin sont en eutrophisation avancée, aux prises avec 

ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ǇǊƻƭƛŦŞǊŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ǇƭŀƴǘŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ ŘǳǊŀƴǘ la saison estivaleΦ 5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ŘŜǎ 

concentrations médianes élevées en chlorophylle a ont été enregistrées entre 2010 et 2012 

dans les ruisseaux Walbridge (8,15 ug/l), Morpions (5,82 ug/l), Ewing (7,93 ug/l) et au Castor 

(6,79 ug/l). [ŀ ŦŀǳƴŜ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜ ǎǳōƛǘ ŘƻƴŎ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ǇǊŜǎǎƛƻƴǎ Řŀƴǎ ŎŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

Lac Selby 

[Ŝ ƭŀŎ {Ŝƭōȅ ŀ ƭŜǎ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ŘΩǳƴ ƭŀŎ ƳŞǎƻǘǊƻǇƘŜΦ 9ƴ ŦŀƛǘΣ ǎŀ ǘǊŀƴǎǇŀǊŜƴŎŜ ƳƻȅŜƴƴŜ ŘŜ нΣр 

m, et ses concentrations élevées en chlorophylle a (moyenne de 6 ug/l) indiquent un lac à un 

ǎǘŀŘŜ ŀǾŀƴŎŞ ŘΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ όƭƛƳƛǘŜ ŜǳǘǊƻǇƘŜύΦ 

[ΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ǇǊƻƭƛŦŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ ŀǳ ƭŀŎ {Ŝƭōȅ Ŝƴ Ŝǎǘ ǳƴ ǎȅƳǇǘƾƳŜ évident. Ces 

herbiers occupent près de 29 % de la surface tƻǘŀƭŜ Řǳ ƭŀŎΦ [ΩŀōƻƴŘŀƴŎŜ ǊŜƭŀǘƛǾŜ ŘŜ ƭŀ ƴŀƠŀŘŜ 

flexible est attribuée en partie aux eaux chargées en matières en suspension, habitat aquatique 

de choix pour cette espèce (Sabourin et al., 2011). 
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5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ǳƴ ōŀǊǊŀƎŜ ǎŜ ǘǊƻǳǾŜ Ł ƭŀ ǎƻǊǘƛŜ Řǳ ƭŀŎ {Ŝƭōȅ ŀǾŜŎ ǳƴ ŎƻƴǘǊƾƭŜ Řǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘΩŜŀǳΦ 

[ΩƘŀōƛǘǳŘŜ Ŝǎǘ ŘŜ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭŜ ƴƛǾŜŀǳ ŘΩŜŀǳ ƭΩŀǳǘƻƳƴŜ ǇƻǳǊ ŦǊŜƛƴŜǊ ƭŀ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ŘŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎ 

aquatiques tout autour du lac. Devant certaines propriétés, des membranes géotextiles ont été 

installées afin de créer un fond dur et sans plantes aquatiques (CBVBM, 2003a). Il existe même 

un programme de ramassage de plantes aquatiques par la municipalité. 

[ΩƘƛǎǘƻƛǊŜ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ Řǳ ƭŀŎ ƛƴŘƛǉǳŜ ǉǳΩƛƭ ŀ ǊŜœǳ ŘŜǇǳƛǎ ƭŜǎ 50 dernières années beaucoup de 

ƳŀǘƛŝǊŜǎ Ŝƴ ǎǳǎǇŜƴǎƛƻƴ Ŝǘ ŘΩŞƭŞƳŜƴǘǎ ƴǳǘǊƛǘƛŦǎ ŀŎŎŞƭŞǊŀƴǘ ǎƻƴ ŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴΣ ŀŎŎŜƴǘǳŞŜ ǇŀǊ ǎŀ 

faible profondeur et son bassin versant enclavé dans le piedmont appalachien. 

5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƭŜǎ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŎƘǊƻƴƛǉǳŜǎ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜs indiquent un enrichissement excessif 

causé par plusieurs facteurs : installations septiques inadéquates, érosions des routes, fossés, 

chantiers et surfaces agricoles, sédimentation historique riche en nutriments, etc. 

Sous-bassin de la rivière Missisquoi  

Certains lacs et étangs du sous-bassin de la rivière Missisquoi ont certains symptômes liés à 

ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ƭŀŎ : prolifération de plantes aquatiques, présence de cyanobactéries, 

ŘŞŦƛŎƛǘ ŘΩƻȄȅƎŝƴŜ ŜƴǊŜƎƛǎǘǊŞ Řŀƴǎ ƭŀ ŦƻǎǎŜΦ  

[ŀŎ ŘΩ!ǊƎŜƴǘ 

Les ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ƻōǘŜƴǳǎ ǇŀǊ ŘŜǎ ǇǊƻŦƛƭǎ ŘΩƻȄȅƎŝƴŜ Řƛǎǎƻǳǎ ƛƴŘƛǉǳŜƴǘ ǉǳŜ ƭŀ ŎƻǳŎƘŜ ŘΩŜŀǳ ǇǊƻŦƻƴŘŜ 

όŜƴǘǊŜ р ƳŝǘǊŜǎ Ŝǘ мр ƳŝǘǊŜǎύ Ŝǎǘ Ŝƴ ŘŞŦƛŎƛǘ ŘΩƻȄȅƎŝƴŜ ŀǾŜŎ ŘŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ Ǉƭǳǎ ōŀǎǎŜǎ ǉǳŜ п 

mg O2/L. En 2003, on a dénoté une anoxie presque totale (concentration en oxygène dissous de 

0,1 mg/L) sur plus de 65 % ŘŜ ƭŀ ŎƻƭƻƴƴŜ ŘΩŜŀǳΦ [Ŝ ŘŞŦƛŎƛǘ Ŝƴ ƻȄȅƎŝƴŜ Řŀƴǎ ƭŜ ŦƻƴŘ Řǳ ƭŀŎ ƭŀƛǎǎŜ 

donc supposer une forte décomposition de matière organique par des organismes 

ŘŞŎƻƳǇƻǎŜǳǊǎ ǉǳƛ ǳǘƛƭƛǎŜƴǘ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜΦ  

De plus, la transǇŀǊŜƴŎŜ ƳƻȅŜƴƴŜ ŘŜǎ ŜŀǳȄ Řǳ ƭŀŎ Ŝǎǘ ŘŜ нΣо ƳΣ ŎŜ ǉǳƛ Ŝǎǘ ǘȅǇƛǉǳŜ ŘΩǳƴ ƭŀŎ 

eutrophe. Or, les autres paramètres (phosphore et chlorophylle a) indiquent que le lac est à un 

stade intermédiaire de vieillissement (mésotrophe). 

[ŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜ Ŏȅŀnobactéries en 2006 et 2008 est un symptôme de 

ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ƭŀŎΦ 

[ΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ ƭŀŎ ƛƴŘƛǉǳŜ ǳƴ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ 

ŞǘǊƻƛǘŜƳŜƴǘ ƭƛŞ Ł ƭΩŜƴǾŀǎŜƳŜƴǘ Řǳ ƭŀŎΦ 

Les quelques espèces de plantes aquatiques répertoriées en 1931 étaient le rubanier, la 

ƴȅƳǇƘŞŜ Ŝǘ ƭΩǳǘǊƛŎǳƭŀƛǊŜ ǾǳƭƎŀƛǊŜΣ ǳƴŜ ǇƭŀƴǘŜ ŎŀǊƴƛǾƻǊŜ ό/I!wa9{Σ мффпύΦ 9ƴ мфтпΣ ƻƴ 

déterminait que les herbiers aquatiques occupaient plus de 8 % du périmètre du littoral. Ces 

ƘŜǊōƛŜǊǎ ŞǘŀƛŜƴǘ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŞǎ ŘΩŞǊƛƻŎaulon septangulaire, de joncs, de prêles, de 

rubaniers, de pontédérie cordée, de nymphée et de potamots et occupaient principalement le 

secteur de la décharge et une baie au NordΣ ǇǊŝǎ ŘŜ ƭΩŜȄǳǘƻƛǊŜ Řǳ ǊǳƛǎǎŜŀǳ tŀǊƪŜǊ ƻǴ ƭŜǎ ŎƻƭƻƴƛŜǎ 

étaient très denses ό/I!wa9{Σ мффпύΦ [ƻǊǎ ŘΩǳƴ ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ǊŞŀlisé en 1978, 13 espèces de 

plantes aquatiques sont identifiées et cartographiées. Les herbiers aquatiques recouvraient 
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toujours 8 % Řǳ ƭƛǘǘƻǊŀƭ Ŝǘ ƭΩƘŜǊōƛŜǊ ǎƛǘǳŞ Řŀƴǎ ƭŀ ōŀƛŜ ŀǳ Sud du lac occupait une grande 

superficie, mais présentait une densité variant de faible à moyenne. On y retrouvait encore des 

rubaniers, la pontédérie cordée, des joncs, du potamot et quelques nouvelles espèces, tels 

ƭΩŞƭŞƻŎƘŀǊƛǎΣ ƭŀ ōǊŀǎŞƴƛŜ Ŝǘ ƭŜǎ ƴŀƠŀǎΦ [ΩŞƭƻŘŞŜ Řǳ /ŀƴŀŘŀΣ ƭŜ ǇƻǘŀƳƻǘ ŎǊispé et le potamot de 

wƻōƛƴǎƻƴ ƴΩŞǘŀƛŜƴǘ Ǉŀǎ ŘƻƳƛƴŀƴǘǎ ό/I!wa9{Σ мффпύΦ  

" ƭΩŞǘŞ мффрΣ ƻƴ ǊŜƳŀǊǉǳŜ ƭΩŀǇǇŀǊƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǾŀƭƭƛǎƴŞǊƛŜ ŀƳŞǊƛŎŀƛƴŜ Ŝǘ Řǳ ƴŀƠŀ ǎƻǳǇƭŜΣ ŘŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎ 

qui aiment bien les milieux riches en matières organiques et dominent plusieurs secteurs avec 5 

à 50 % de recouvrement. Le myriophylle à épi ceinture le lac à des profondeurs de 1,3 à 2,5 m 

avec un recouvrement supérieur à 50 %Φ [ΩŜȄǳǘƻƛǊŜ Řǳ ƭŀŎ Ŝǎǘ ƭǳƛ ŀǳǎǎƛ ǊŜŎƻǳǾŜǊǘ ŘŜ ƴȅƳǇƘŞŜǎΣ 

de naïas souple et de myriophylle à plus de 50 % (CHARMES, 1995). La vallisnérie américaine et 

ƭŜ ƳȅǊƛƻǇƘȅƭƭŜ Ł ŞǇƛ ŞǘŀƛŜƴǘ ŀōǎŜƴǘǎ ƭƻǊǎ ŘŜǎ ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜǎ ŘŜ мфту Ŝǘ ŘƻƳƛƴŜƴǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ƭŜǎ 

autres espèces.  

Un inventaire plus détaillé des plantes aquatiques a été fait par le RAPPEL en juillet 2003. La 

plupart des plantes présentes dans le lac sont associées à des eaux mésotrophes ou eutrophes 

(RAPPEL, 2006a). 

Lac Libby 

Avant 2009, les concentrations élevées en phosphore et les faibles transparences moyennes 

indiquaiŜƴǘ ǉǳŜ ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ Şǘŀƛǘ ŀǾŀƴŎŞŜ ŀǳ ƭŀŎ [ƛbby. Cependant, depuis 2009 on note une 

réelle amélioration avec des concentrations en phosphore et chlorophylle a dignes ŘΩǳƴ ƭŀŎ 

oligotrophe (P < 10 ug/l ; Chla < 3 ug/l). 

Un inventaire plus détaillé des plantes aquatiques a été fait par le RAPPEL en août 2002. Pour 

ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ƛƴǾŜƴǘƻǊƛŞes, la moyenne de recouvrement est de 38 %. Les zones où on 

retrouve les herbiers les plus importants sont les embouchures de tributaires et plusieurs zones 

ǎƻǳǎ ǘǊƻƛǎ ƳŝǘǊŜǎ ŘΩŜŀǳ ƻǴ ƭŜ ǊŜŎƻǳǾǊŜƳŜƴǘ ƳƻȅŜƴ Ŝǎǘ ŘŜ 53 %(RAPPEL, 2006b). 

Lac Long Pond 

Bien que le phosphore total, la chlorophylle a et la transparence moyenne indiquent un lac 

oligo-ƳŞǎƻǘǊƻǇƘŜΣ ƭŜǎ ǇǊƻŦƛƭǎ ŘΩƻȄȅƎŝƴŜ ŘƛǎǎƻǳǎΣ ŀǾŜŎ ŘŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ ƛƴŦŞǊƛŜǳǊŜǎ Ł лΣн ƳƎκ[ 

sont très faibles, voire anoxiques. Ceci indique plutôt un stade intermédiaire de vieillissement, 

soit mésotrophe. 

De plus, des cyanobactéries ont été observées pour une première fois en 2012 (< 20 000 

cel./ml).  

La présence de deltas de sédiments et de proliférations localisées de plantes aquatiques indique 

ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǉǳŜ ƭŜ ƭŀŎ Ŝǎǘ Ł ǊƛǎǉǳŜ ŘΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ Ł Ǉƭǳǎ ƻǳ Ƴƻƛƴǎ ƭƻƴƎ ǘŜǊƳŜΦ  

Lac Parker 

La faible superficie et la faible profondeur du lac Parker le rendent plus vulnérable à 

ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴΦ 5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƭŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ Ƴƻyennes élevées en phosphore (21,1 ug/l) et 

chlorophylle a όсΣр ǳƎκƭύ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴŜ Ŧŀƛble transparence moyenne (1,8 m) indiquent que le lac 
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Ŝǎǘ Ł ƭŀ ƭƛƳƛǘŜ ŘΩşǘǊŜ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞ ŜǳǘǊƻǇƘŜΦ 5Ωŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ǉǳŜ ƭŜǎ ǇǊƻŦƛƭǎ ŘΩƻȄȅƎŝƴŜ Řƛǎǎƻǳǎ 

ŘŞƳƻƴǘǊŜƴǘ ƭΩŀƴƻȄƛŜ ŘŜǎ ǇǊofondeurs du lac en période estivale. 

De plus, le lac a connu un épisode de ŦƭŜǳǊ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ Ŝƴ нллфΦ  

La capacité de support en phosphore du lac Parker est dépassée, ce qui provoque un 

vieillissement accéléré du lac (RAPPEL, 2008b). Les apports excessifs en sédiments en 

provenance des ruisseaux Khartoum et de la Feuillade sont en grande partie responsables. La 

densité des chalets autour du lac également. 

Lac Trousers 

Les paramètres enregistrés en phosphore (13 ug/l), chlorophylle a (3,7 ug/l) et transparence 

(2,6 m) indiquent que le lac est à un stade intermédiaire de vieillissement (mésotrophe). De 

plus, les eaux profondes du lac contiennent des concentrations en oxygène dissous supérieures 

à 4 mg/L. 

/ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ƭŜǎ ƴƻƳōǊŜǳǎŜǎ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜ Ŏyanobactéries observées dans le lac Trousers 

ŘŜǇǳƛǎ нллп ǎƻƴǘ ǳƴ ǎȅƳǇǘƾƳŜ ŘΩǳƴŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜ ŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ƭŀŎΦ 

La capacité de support en phosphore du lac Trousers est largement dépassée ce qui accélère le 

vieillissement du lac. Comparativement à son état naturel, le lac Trousers reçoit annuellement 

нΣн Ŧƻƛǎ Ǉƭǳǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜΣ ǎƻƛǘ н момΣр ƪƎ ŀǳ ƭƛŜǳ ŘŜ фтрΣр ƪƎΦ [ΩŀǇǇƻǊǘ ƳŀȄƛƳŀƭ όŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘŜ 

support) pour le lac Trousers serait de 1 463,3 kg Pt/an. À la lumière de ces résultats, le lac 

Trousers recevrait donc 668,3 kg de phosphore en trop annuellement (RAPPEL, 2010c). 

Plus en détail, le bilan de phosphore réalisé met en évidence le rôle majeur du rejet des eaux 

usées sur le territoire du bassin versant. En effet, celles-ci ont fait augmenter à elles seules les 

ŀǇǇƻǊǘǎ Ŝƴ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ спΣт % ŎƻƳǇŀǊŀǘƛǾŜƳŜƴǘ Ł ƭΩŞǘŀǘ ƴŀǘǳǊŜƭΦ [Ŝǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ 

ŎƻƴǘǊƛōǳŜƴǘ ŘƻƴŎ Ł Ǉƭǳǎ ŘŜ ƭŀ ƳƻƛǘƛŞ ŘŜǎ ŀǇǇƻǊǘǎ Ŝƴ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ŀƴǘƘǊƻǇƛǉǳŜ Ŝǘ Ł ǇǊŝǎ 

du tiers (29,6 %) des apports totaux que reçoit le lac actuellement (Idem). 

Étangs 

Quant aux étangs Sally et Sugar Loaf, les paramètres enregistrés ƛƴŘƛǉǳŜƴǘ ǉǳΩƛƭǎ ǎƻƴǘ Ł ǳƴ ǎǘŀŘŜ 

de vieillissement intermédiaire (mésotrophe). 

7.5 %ØÅÍÐÌÅÓ ÄȭÁÃÔÉÏÎÓ ÒïÁÌÉÓïÅÓ et recommandations  

¦ƴ ƴƻƳōǊŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ ŀŦƛƴ ŘŜ ƭƛƳƛǘŜǊ 

ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŜ ǾƛŜƛƭƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ǇǊŞƳŀǘǳǊŞ ŘŜǎ ƭŀŎǎ Ŝǘ ŞǘŀƴƎǎΦ [Ŝǎ actions réalisées et 

recommandations décrites au Chapitre 1 sur le phosphore, au Chapitre 5 sur lΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ 

berges et au Chapitre 6 sur ƭŜǎ ƳŀǘƛŝǊŜǎ Ŝƴ ǎǳǎǇŜƴǎƛƻƴ Ŝǘ ƭΩŜƴǾŀǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ƭŀŎǎ ƻƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ 

un effet bénéfique pour contrer cette problématique. 
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8 Problématique des cyanobactéries  

8.1 Description  

Les cyanobactéries sont des micro-organismes unicellulaires (phytoplancton) présents partout 

dans les eaux du Québec, mais qui prolifèrent lorsque les conditions du milieu sont propices et 

forment alors une « ŦƭŜǳǊ ŘΩŜŀǳ »Φ [Ŝǎ ǇǊƻƭƛŦŞǊŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ ǎƻƴǘ ǎƻǳǎ ŦƻǊƳŜ ŘΩǳƴŜ 

couche opaqǳŜ Ł ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǊŜǎǎŜƳōƭŀƴǘ Ł ŘŜ ƭŀ ǇŜƛƴǘǳǊŜ ǾŜǊǘŜ όŞŎǳƳŜύ ƻǳ ŘŜ ǇŜǘƛǘǎ Ǉƻƛǎ 

ǾŜǊǘǎ ǉǳƛ ŦƭƻǘǘŜƴǘ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳΦ [Ŝǎ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ ǎƻƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŀǇǇŜƭŞŜǎ ŀƭƎǳŜǎ bleu-vert 

(cyano signifie bleu) et peuvent former une couche de bleu turquoise sur le littoral. Les 

ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ ƻƴǘ ƭŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘΩŀŎŎǳƳǳƭŜǊ Řǳ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Řŀƴǎ ƭŜǳǊ ŎŜƭƭǳƭŜ Ŝǘ ŘŜ ǎŜ ŘŞǇƭŀŎŜǊ 

Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƭƻƴƴŜ ŘΩŜŀǳ ǇƻǳǊ ǊŜŎƘŜǊŎƘŜǊ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ƛŘŞŀƭŜǎ όƭǳƳƛŝǊŜΣ ŎƘŀƭŜǳǊΣ ƴƻǳǊǊƛǘǳǊŜύΦ Elles 

sont mieux adaptées que les algues vertes microscopiques et peuvent libérer des cyanotoxines 

ǇƻǳǊ ǎŜ ǇǊƻǘŞƎŜǊ ƻǳ ƭƻǊǎǉǳΩŜƭƭŜǎ ƳŜǳǊŜƴǘΦ 9ƴ ƘƛǾŜǊΣ ƭŜǎ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ ǎŜ ŘŞǇƻǎŜƴǘ ŀǳ ŦƻƴŘ Řŀƴǎ 

les sédiments et attendent les conditions idéales pour exploser en juillet. 

Les cyanobactéries ne sont généralement pas problématiques dans les rivières parce que le 

ŎƻǳǊŀƴǘ Ŝǎǘ Ǉƭǳǎ ŦƻǊǘΣ ǎŀǳŦ Řŀƴǎ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ōŀǎǎƛƴǎ ƴŀǘǳǊŜƭǎ όŞƭŀǊƎƛǎǎŜƳŜƴǘ Řǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳύ Ŝǘ 

ōŀǎǎƛƴǎ ŘŜ ǊŜǘŜƴǳŜ ŘŜǎ ōŀǊǊŀƎŜǎΣ ƻǴ ŘŜǎ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇŜǳǾŜƴǘ ǎŜ ƳŀƴƛŦŜǎǘŜǊΦ 

8.2 Causes 

La prolifération des ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ Ŝǎǘ ƭŜ ǊŞǎǳƭǘŀǘ ŘΩƛƴǘŜǊŀŎǘƛƻƴǎ ŎƻƳǇƭŜȄŜǎ ŜƴǘǊŜ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ 

ŦŀŎǘŜǳǊǎ Řƻƴǘ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ ƭΩŜƴǎƻƭŜƛƭƭŜƳŜƴǘΣ ƭŜ ǇIΣ ƭŀ ŘƛǎǇƻƴƛōƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ƴǳǘǊƛƳŜƴǘǎ Ŝǘ 

ƭŜǎ ŎƻǳǊŀƴǘǎ Řŀƴǎ ƭŜ Ǉƭŀƴ ŘΩŜŀǳ Ŝƴ ǉǳŜǎǘƛƻƴ ό5ǳȅ et al., 2000). Les apports en phosphore jouent 

ŎŜǇŜƴŘŀƴǘ ǳƴ ǊƾƭŜ ǇǊŞǇƻƴŘŞǊŀƴǘ Řŀƴǎ ƭΩŀǇǇŀǊƛǘƛƻƴ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ ǇǳƛǎǉǳŜ ŎŜ ŘŜǊƴƛŜǊ 

ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ ƭΩŞƭŞƳŜƴǘ ƴǳǘǊƛǘƛŦ ƭƛƳƛǘŀƴǘΣ ǎƻƛǘ ƭΩŞƭŞƳŜƴǘ ƭŜ Řƻƴǘ ƭŀ ŦŀƛōƭŜ ŘƛǎǇƻƴƛōƛƭƛǘŞ 

limite la croissance végétale. Ainsi, les apports en charges de phosphore éliminent cette rareté 

ŎŜ ǉǳƛ ŀǳƎƳŜƴǘŜ ƭŀ ōƛƻƳŀǎǎŜ ǾŞƎŞǘŀƭŜ Řŀƴǎ ǳƴ Ǉƭŀƴ ŘΩŜŀǳ Ǉǳƛǎ ŞǾŜƴǘǳŜƭƭŜƳŜƴǘ ƭŀ ǇǊƻƭƛŦŞǊŀǘƛƻƴ 

des cyanobactéries. Une augmentation de deux fois dans le phosphore augmenterait la 

biomasse de cyanobactéries par quatre fois et la toxicité de la communauté de cinq fois (Bird, 

2004). [Ŝǎ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ ǎƻƴǘ ŀǳǎǎƛ ŎŀǇŀōƭŜǎ ŘŜ ŦƛȄŜǊ ƭΩŀȊƻǘŜ ŀǘƳƻǎƘŞǊƛǉǳŜΣ ŎŜ ǉǳƛ ƭŜǎ ŀǾŀƴǘŀƎŜ 

ƭƻǊǎǉǳŜ ƭΩŀȊƻǘŜ ŘŜǾƛŜƴǘ Ł ǎƻƴ ǘƻǳǊ ƭΩŞƭŞƳŜƴǘ ƴǳǘǊƛǘƛŦ ƭƛƳƛǘŀƴǘΣ ǎǳƛǘŜ Ł ƭΩŀōƻƴŘŀƴŎŜ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜΦ 

De plus, les cyanobactéries on la capacité de stocker le phosphore pour utilisation ultérieure. 

[Ŝǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ǇǊƻǇƛŎŜǎ Ł ƭŀ ǇǊƻƭƛŦŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ ǎƻƴǘ ǳƴŜ ŞǘŜƴŘǳŜ ŘΩŜŀǳ ǇŜǳ 

profonde, des eaux chaudes (généralement dès la mi-juillet), ǳƴ ƳƻǳǾŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩeau 

relativement lent Ŝǘ ǳƴŜ ǎǳǊŎƘŀǊƎŜ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ ƻǳ ƭŜǎ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎΦ [a diminution de 

ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜ Ŝǘ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘǳǊōƛŘƛǘŞ ŦŀǾƻǊƛǎŜƴǘ ƭŜǎ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ /ŜƭƭŜǎ-ci étant 

ƳƛŜǳȄ ŀŘŀǇǘŞŜǎ ŀǳȄ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘΩƻƳōǊŀƎŜ ǉǳŜ ŎŀǳǎŞŜǎ ǇŀǊ ƭΩabondance de végétation 

aquatique ou de matières en suspension. De plus, le phosphore particulaire accumulé demeure 

ŎŀǇǘƛŦ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ Ŝƴ ŎƻƳōƛƴŀƛǎƻƴ ŀǾŜŎ ƭŜ ŦŜǊΣ ƭŜ ƳŀƴƎŀƴŝǎŜ ƻǳ ƭŜǎ ǎǳƭŦŀǘŜǎΦ hǊΣ ƭƻǊǎǉǳΩƛƭ 

ƳŀƴǉǳŜ ŘΩƻȄȅƎŝƴŜ ŀǳ ŦƻƴŘ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ ƭŜǎ ƭƛŜns chimiques sont brisés favorisant le relargage du 
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phosphore qui devient ainsi disponible et peut être directement assimilé par les végétaux et les 

cyanobactéries (EXXEP, 2004). 

Les cyanobactéries ont des caractéristiques qui leur permettent de dominer les autres espèces 

ŘΩŀƭƎǳŜǎ ŎƻƳǇƻǎŀƴǘ ƭŜ ǇƘȅǘƻǇƭŀƴŎǘƻƴ ŘŜǎ ƭŀŎǎΦ tŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ŜƭƭŜǎ ƻƴǘ ƭŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘŜ ǎŜ ŘŞǇƭŀŎŜǊ 

ǾŜǊǘƛŎŀƭŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƭƻƴƴŜ ŘΩŜŀǳ ƎǊŃŎŜ Ł ŘŜǎ ǾŀŎǳƻƭŜǎ ƎŀȊŜǳǎŜǎΦ 9ƭƭŜǎ ǇŜǳǾŜƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ 

accumuler des réserves de phosphore près des sédiments et remonter à la surface près de la 

lumière pour effectuer la photosynthèse (EXXEP, 2004). /ΩŜǎǘ ǳƴ ŀǾŀƴǘŀƎŜ ŦŀƴǘŀǎǘƛǉǳŜ ǇŀǊ 

ǊŀǇǇƻǊǘ ŀǳȄ ŀǳǘǊŜǎ ŀƭƎǳŜǎ ƳƛŎǊƻǎŎƻǇƛǉǳŜǎ ǉǳƛ ŘŞŎƭƛƴŜƴǘ ƭƻǊǎǉǳΩƛƭ ƴΩȅ ŀ Ǉƭǳǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Řŀƴǎ ƭŀ 

ȊƻƴŜ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜΦ 9ƴ ǎǘƻŎƪant le phosphore dans leur cellule, les populations de 

ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ ǇŜǳǾŜƴǘ ŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭŜǳǊ ōƛƻƳŀǎǎŜ ŘΩŀǳ Ƴƻƛƴǎ мл Ŧƻƛǎ ό.ƭŀƛǎΣ нллнύ. 

8.2.1 Impacts des changements climatiques 

Les changements climatiques ƻōǎŜǊǾŞǎ Řŀƴǎ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ǊƛǎǉǳŜƴǘ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭŀ ŦǊŞǉǳŜƴŎe et 

ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ des proliférations de cyanobactéries : augmentation des charges de phosphore, 

ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ ŜǘŎΦ 

8.3 Conséquences 

Les conséquences des proliférations de cyanobactéries sont nombreuses. Les cyanobactéries ne 

causent pas que des problèmes esthétiques (écume, prolifération, coloration verte des 

embarcations, mauvaises odeurs). La qualité de vie est également grandement affectée non 

seulement pour les riverains, Ƴŀƛǎ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ǘƻǳŎƘŞŜΦ [Ŝǎ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜǎ 

économiques sont parfois élevées. 

Risques pour la santé 

{Ŝǳƛƭǎ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ ǊŜǘŜƴǳǎ Ŝǘ ƴƛǾŜŀǳȄ ŘŜ ǊƛǎǉǳŜ ŘŞǘŜǊƳƛƴŞǎ ƭΩha{ 

bƛǾŜŀǳȄ ŘŜ ǊƛǎǉǳŜ ŘŞǘŜǊƳƛƴŞǎ ǇŀǊ ƭΩha{ όмффуύ Υ 

1
er
 niveau - 9ŦŦŜǘǎ ƳƛƴŜǳǊǎ Ŝǘκƻǳ ŦŀƛōƭŜ ǇǊƻōŀōƛƭƛǘŞ ŘΩŜŦŦŜǘǎ ǎǳǊ ƭŀ ǎŀƴǘŞ Υ нл ллл ŎŜƭƭǳƭŜǎ ŘŜ 

ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎκƳƭ ŘΩŜŀǳ ƻǳ мл ˃Ǝ ŘŜ ŎƘƭƻǊƻǇƘȅƭƭŜ-aκƭ ŀǾŜŎ ŘƻƳƛƴŀƴŎŜ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ όƭΩha{ 

ŎƻƴǎƛŘŝǊŜ ǉǳΩŁ ŎŜǎ ƴƛǾŜŀǳȄ ŘŜ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Řƻƛǘ şǘǊŜ ŘƻƴƴŞŜ ǎǳǊ ƭŜ ǎƛǘŜ ŘΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ Ǉƭŀƴ ŘΩŜŀǳ ǇƻǳǊ 

ǇǊŞǾŜƴƛǊ ƭŀ ǇƻǎǎƛōƛƭƛǘŞ ŘΩŜŦŦŜǘǎ ƛǊǊƛǘŀǘƛŦǎύΦ 

2
e
 niveau - tǊƻōŀōƛƭƛǘŞ ƳƻŘŞǊŞŜ ŘΩŜŦŦŜǘǎ ǎǳǊ ƭŀ ǎŀƴǘŞ Υ млл ллл ŎŜƭƭǳƭŜǎ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜƴƴŜǎκƳƭ ŘΩŜŀǳ ƻǳ рл 

˃Ǝ ŘŜ ŎƘƭƻǊƻǇƘȅƭƭŜ-a/l avec dominance de cyanobactéries (compte tenu ŘŜ ƭŀ ǇǊƻōŀōƛƭƛǘŞ ŞƭŜǾŞŜ ŘΩŜŦŦŜǘǎ 

ƛǊǊƛǘŀǘƛŦǎ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ǇƻǎǎƛōƛƭƛǘŞ ŘŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ ŞƭŜǾŞŜǎ ŘŜ ŎȅŀƴƻǘƻȄƛƴŜǎΣ ƭΩha{ ǊŜŎƻƳƳŀƴŘŜ ŘΩƛƴŦƻǊƳŜǊ ƭŀ 

ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ŘΩŞǾƛǘŜǊ ǘƻǳǘ ŎƻƴǘŀŎǘ ŀǾŜŎ ƭΩŜŀǳύΦ 

3
e
 niveau - wƛǎǉǳŜ ŞƭŜǾŞ ŘΩŜŦŦŜǘǎ ǎǳǊ ƭŀ ǎŀƴǘŞ Υ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩŞŎǳƳŜ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ όƭΩha{ ǊŜŎƻƳƳŀƴŘŜ 

de prendre des actions immédiates pour éviter tout contact avec une écume de cyanobactéries). 

Usages récréatifs de contact direct: 16 ug/l de microcystines-LR (en toxicité équivalente) et 40 ug/l 

ŘΩŀƴŀǘƻȄƛƴŜ ό{ƻǳǊŎŜ : INSPQ, 2005) 

Usage comme eau potable : 1,5 ug/l de microcystines-[w όŜƴ ǘƻȄƛŎƛǘŞ ŞǉǳƛǾŀƭŜƴǘŜύ Ŝǘ оΣт ǳƎκƭ ŘΩŀƴŀǘƻȄƛƴŜ 

(Source : INSPQ, 2005) 
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Les cyanobactéries peuvent libérer des toxines dangereuses pour la santé des humains. La 

libération des cyanotoxines est très difficile à prévoir et dépend de plusieurs facteurs, de même 

que la prolifération elle-même des cyanobactéries et leur localisation dans la baie. Malgré un 

ŘŞŎƻƳǇǘŜ ǘǊŝǎ ƛƳǇǊŜǎǎƛƻƴƴŀƴǘ Ŝƴ ŎŜƭƭǳƭŜǎΣ ƛƭ ŀǊǊƛǾŜ ǇŀǊŦƻƛǎ ǉǳΩƛƭ ƴΩȅ ŀ Ǉŀǎ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ 

cyanotoxines. Un test de toxine est nécessaire pour vérifier la toxicité réelle, moyennant un 

ŘŞƭŀƛ ǇƻǳǾŀƴǘ ŀƭƭŜǊ ƧǳǎǉǳΩŁ deux ǎŜƳŀƛƴŜǎ ŀǾŀƴǘ ŘΩƻōǘŜƴƛǊ ƭŜǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎΦ [Ŝǎ ǘƻȄƛƴŜǎ ǎƻƴǘ 

ǇŜǊǎƛǎǘŀƴǘŜǎ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ ŘŜ ǉǳŜƭǉǳŜǎ ƘŜǳǊŜǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŀƴŀǘƻȄƛƴŜǎ Ł ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǎŜƳaines pour les 

microcystines (INSPQ, 2008). 

hƴ ǊŜǘǊƻǳǾŜ ǘǊƻƛǎ ǘȅǇŜǎ ŘŜ ǘƻȄƛƴŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ǇǊŞǎŜƴǘŜǎ :  

¶ Neurotoxines surtout anatoxines (Anabaena) qui, par ingestion, causent des problèmes au 

système nerveux pouvant aller ƧǳǎǉǳΩŁ ƭŀ ƳƻǊǘΦ Deux chiens en sont morts au Vermont en 

2000 (Blais, 2002). 

¶ Hépatotoxines surtout microcystines (Microcystis et Aphanizoménon) qui causent par 

ingestion des problèmes au foie pouvant causer la mort, mais le plus souvent des problèmes 

chronƛǉǳŜǎ ŘŜ ǾƻƳƛǎǎŜƳŜƴǘǎ Ŝǘ ŘƛŀǊǊƘŞŜǎΦ 5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ƭŀ ƳƻǊǘ ŘΩǳƴ ŎƘƛŜƴ Řŀƴǎ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘŜ 

ƭŀ .ŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ Ŝƴ нллн ŀǳǊŀƛǘ ŞǘŞ ƭƛŞŜ Ł ƭΩƛƴƎŜǎǘƛƻƴ ŘΩŞŎǳƳŜǎ ŎƻƴǘŜƴŀƴǘ ŘŜ ƎǊŀƴŘŜǎ 

quantités de ces toxines (Brault et Gaudreau, 2004).  

¶ Dermatotoxines (lipopolysaccharide présente chez toutes les espèces) qui causent des 

allergies, des éruptions cutanées par contact et des gastroentérites par ingestion (Blais, 

2002). 

Lƭ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŦŀŎƛƭŜ ŘŜ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛǉǳŜǊ Ŝǘ ŘƛǎǘƛƴƎǳŜǊ ƭŜǎ ǎȅƳǇǘƾƳŜǎ ƭƛŞǎ ŀǳȄ ŎȅŀƴƻǘƻȄƛƴŜǎ ŘŜǎ ŀǳǘǊŜǎ 

probƭŝƳŜǎ ŘΩŜŀǳ ŎƻƴǘŀƳƛƴŞŜ ƻǳ ŘΩŜƳǇƻƛǎƻƴƴŜƳŜƴǘ ŀƭƛƳŜƴǘŀƛǊŜΦ 

[ŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘŜ Ǉƻƛǎǎƻƴǎ ǇşŎƘŞǎ Řŀƴǎ ŘŜǎ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳ ŀŦŦŜŎǘŞǎ Ŝǎǘ ŘŞŎƻƴǎŜƛƭƭŞŜΦ David Bird, 

ŎƘŜǊŎƘŜǳǊ Ł ƭΩ¦v!aΣ ŀ ŘŞƳƻƴǘǊŞ ǉǳŜ ƭŀ ƳƛŎǊƻŎȅǎǘƛƴŜ ǎΩŀŎŎǳƳǳƭŜ Řŀƴǎ ƭŀ ŎƘŀƞƴŜ ŀƭƛƳŜƴǘŀƛǊŜΦ 9ƭƭŜ 

ƴΩŀŦŦŜŎǘŜ Ǉŀǎ ƭŀ ǎŀƴǘŞ Řǳ Ǉƻƛǎǎƻƴ ŎƻƳƳŜ ǘŜƭΣ Ƴŀƛǎ ŜƭƭŜ ǎΩŀŎŎǳƳǳƭŜ Řŀƴǎ ǎŜǎ ǾƛǎŎŝǊŜǎ όBird, 2004). 

Depuis 2007, les avis de santé mentionnent de consommer avec modération le poisson 

provenant des endroits affectés par des proliférations, en évitant de manger les viscères. 

[ΩLƴǎǘƛǘǳǘ ƴŀǘƛƻƴŀƭ ŘŜ ǎŀƴǘŞ ǇǳōƭƛǉǳŜ ŀ ƛƴƛǘƛŞ Ŝƴ нллф une étude visant à documenter chez une 

population riveraine de lacs affectés par des cyanobactéries, les symptômes potentiellement liés 

Ł ƭΩŜȄǇƻǎƛǘƛƻƴ ŀǳȄ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ Ŝǘ Ł ƭŜǳǊǎ ǘƻȄƛƴŜǎΦ Cette étude a été réalisée au lac Roxton (83 

familles, 150 participants), à la baie Missisquoi (89 familles, 161 participants) et au lac William 

(95 familles, 155 participants). Les résultats démontrent que les riverains ayant été en contact 

ŘƛǊŜŎǘ ŀǾŜŎ ƭΩŜŀǳ ŀŦŦŜŎǘŞŜ ǇŀǊ ƭŜǎ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ ŞǘŀƛŜƴǘ ŘŜ нΣр Ł нΣт Ŧƻƛǎ Ǉƭǳǎ Ł ǊƛǎǉǳŜ ŘΩŀǾƻƛǊ ŘŜǎ 

symptômes gastrointestinaux (Lévesque et al., 2014). 5Ŝ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ǎȅƳǇǘƾƳŜǎ ŞǘǳŘƛŞǎΣ 

seuls les symptômes gastrointestinaux ont été associés aux contacts directs avec leǎ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳ 

affectés. Or, les données indiquent une augmentation de différents symptômes 

(gastrointestinaux, douleurs musculaires, symptômes ŎǳǘŀƴŞǎΣ ǎȅƳǇǘƾƳŜǎ Ł ƭΩƻǊŜƛƭƭŜύ ŎƘŜȊ ƭŜǎ 

participants de la baie Missisquoi, dont la résidence est alimentée en eau potable par un lac 

affecté.  
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Lƭ ŀ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ ŞǘŞ ŘŞƳƻƴǘǊŞ ǉǳŜ les concentrations en cyanotoxines (MC-LR) sont environ de 100 

Ł м ллл Ŧƻƛǎ Ǉƭǳǎ ŞƭŜǾŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŞŎǳƳŜǎ ǉǳŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ (Blais, 2014). 

Activités récréatives 

La présence de ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ ǇŜǳǘ ƎǊŀǾŜƳŜƴǘ ƭƛƳƛǘŜǊ ƭŀ ǇǊŀǘƛǉǳŜ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘŜ ŎƻƴǘŀŎǘ ŘƛǊŜŎǘ 

ŀǾŜŎ ƭΩŜŀǳ όōŀƛƎƴŀŘŜΣ ǇƭƻƴƎŞŜΣ ǇƭŀƴŎƘŜ Ł ǾƻƛƭŜΣ ŜǘŎΦύΦ 

[Ŝ ŎƻƴǘŀŎǘ ŘƛǊŜŎǘ ǇǊƻƭƻƴƎŞ ƭƻǊǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ ƻǳ ƴŀǳǘƛǉǳŜǎ ǇŜǳǘ ŜŦŦŜŎǘƛǾŜƳŜƴǘ ŜƴǘǊŀƛƴŜǊ 

des problèmes de santé (irritation des muqueuses, diarrhée, nausées, vomissements) 

notamment en cas dΩƛƴƎŜǎǘƛƻƴ, voire même des problèmes au foie et au système nerveux. 

[Ŝǎ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜǎ ŜǎǘƘŞǘƛǉǳŜǎ όŀǇǇŀǊŜƴŎŜΣ ƻŘŜǳǊΣ ŜǘŎΦύ ǇŜǳǾŜƴǘ ŀǳǎǎƛ ŘƛƳƛƴǳŜǊ ƭΩŀǘǘǊŀƛǘ ŘΩǳƴ 

Ǉƭŀƴ ŘΩŜŀǳ ŀŦŦŜŎǘŞ et nuire aux activités de contact indirect (pêche, croisières, navigation, 

villégiature et campings riverains). 

Les pertes économiques peuvent donc être considérables. 

wƛǎǉǳŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ǇǊƛǎŜǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ 

[Ŝǎ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ŘŜ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ conventionnels ne peuvent pas éliminer les 

cyanotoxines. Un système de traitement au charbon ƻǳ ŘΩƻȊƻƴŀǘƛƻƴ doit être ajouté au système 

en place afin de limiter la présence ŘŜ ŎȅŀƴƻǘƻȄƛƴŜǎ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ ŘƛǎǘǊƛōǳŞŜ selon les normes 

établies. Les cyanobactéries Ŝƴ ǘǊƻǇ ƎǊŀƴŘ ƴƻƳōǊŜ ŀǳƎƳŜƴǘŜƴǘ ƭŜ ǇI όƧǳǎǉǳΩŁ фΣрύΣ ǊŞŘǳƛǎŜƴǘ 

ƭΩŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞ ŘŜ ƭŀ ŎƘƭƻǊŀǘƛƻƴ όŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘǳǊōƛŘƛǘŞύ Ŝǘ ǇŜǳǾŜƴǘ ƭŀƛǎǎŜǊ ǳƴŜ ŎƻǳƭŜǳǊ ǾŜǊǘŜ 

ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴ ƎƻǶǘ ƻǳ ŘŜǎ ƻŘŜǳǊǎ ŘŞǎŀƎǊŞŀōƭŜǎ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ ǘǊŀƛǘŞŜ. Les systèmes de traitement 

doivent donc être ajustés moyennant des coûts élevés. De plus, les opérateurs doivent assurer 

le suivi des cyanobactéries et des toxines Ł ƭŀ ǇǊƛǎŜ ŘΩŜŀǳ Ře ƭΩǳǎƛƴŜΦ {Ωƛƭ ȅ ŀ ǳƴŜ ŘŞŦŀƛƭƭŀƴŎŜ Řǳ 

ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŀŦŦŜŎǘŀƴǘ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΣ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘ Řƻit émettre un avis de restriction 

ŘΩǳǎŀƎŜ ǇƻǳǊ ǇǊƻǘŞƎŜǊ ƭŜǎ ǳǘƛƭƛǎŀǘŜǳǊǎΦ 

5Ŝ нллм Ł нллсΣ ǳƴ ǎǳƛǾƛ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ōǊǳǘŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǘǊŀƛǘŞŜ ŘŜ six ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘΩŜŀǳ 

ǇƻǘŀōƭŜΣ ƛƴŎƭǳŀƴǘ ŎŜƭƭŜ ŘŜ .ŜŘŦƻǊŘΣ ǎΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŀƴǘ Řŀƴǎ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ ƻǴ ƭes 

cyanobactéries prolifèrent a été mis en place par le MDDELCC dans le cadre du Programme de 

ǎǳǊǾŜƛƭƭŀƴŎŜ ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΦ {Ŝƭƻƴ ƭΩŞǘǳŘŜΣ ƳŀƭƎǊŞ ƭŀ ŦƻǊǘŜ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ 

cyanobactéries et cyanotoxines dans les échantillons prélevés à la source, les concentrations 

maximales de microcystine-[w Ŝǘ ŘΩŀƴŀǘƻȄƛƴŜ-ŀ ƳŜǎǳǊŞŜǎ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ ǘǊŀƛǘŞŜ ŞǘŀƛŜƴǘ ŘŜ ол Ł рл 

Ŧƻƛǎ ƛƴŦŞǊƛŜǳǊŜǎ ŀǳȄ ǾŀƭŜǳǊǎ ǊŜŎƻƳƳŀƴŘŞŜǎ ǇŀǊ ƭΩLb{tv όRobert et al., 2004; Robert, 2008).  

Suivant ces résultats, une étude de la Polytechnique a conclu que la capacité de traitement des 

usines québécoises face aux cyanobactéries, considérant leur état actuel et les améliorations 

déjà en chantier, est donc amplement suffisante pour se prémunir contre les risques liés aux 

cyanotoxines, incluant leur potentielle augmentation suite aux changements climatiques 

(Barbeau et al., 2008). Elle affirme que : « une optimisation des pratiques de chloration (ou du 

contrôle de la chloration) serait suffisante pour rendre conformes la plupart des installations qui 

ne le sont pas actuellement pour les microcystines ». Toutefois, elle met en garde que : « dans le 

contexte de changements climatiques pouvant entrainer une augmentation des proliférations 
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de cyanobactéries et de leurs toxines, des problèmes pourraient être observés au niveau du 

ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀƴŀǘƻȄƛƴŜ-a. La mise à niveau à venir de plusieurs installations de traitements 

pourrait pallier à ces difficultés appréhendées » (Barbeau et al., 2008). 

Écosystèmes 

Une surabondance de cyanobactéries peut nuire aux espèces aquatiques. En outre, la 

ŘŞŎƻƳǇƻǎƛǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ǊŜǎǇƛǊŀǘƛƻƴ ƴƻŎǘǳǊƴŜ ŘΩǳƴŜ ǘǊƻǇ ƎǊŀƴŘŜ ōƛƻƳŀǎǎŜ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ 

ǇŜǳǾŜƴǘ ŎŀǳǎŜǊ ǳƴ ŘŞŦƛŎƛǘ Ŝƴ ƻȄȅƎŝƴŜ Řƛǎǎƻǳǎ Ŝǘ ǳƴŜ ƘŀǳǎǎŜ Řǳ ǇI όŀǎǎƻŎƛŞŜ Ł ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ 

ƭΩŀȊƻǘŜ ŀƳƳƻƴƛŀŎŀƭύΤ ŎŜƭŀ peut affecter la faune aquatique. De plus, cette trop grande biomasse 

peut obstruer les branchies de poissons (Blais, 2002). 

8.4 Occurrences dans le bassin versant  

Sous-bassin de la baie Missisquoi 

La prolifération de cyanobactéries toxiques (algues bleu-vert) dans la baie Missisquoi est de loin 

le cas le plus sévère au Québec (Blais, 2002). Depuis 2000, la baie Missisquoi figure chaque 

ŀƴƴŞŜ Řŀƴǎ ƭŀ ƭƛǎǘŜ ŘŜǎ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳ ŀŦŦŜŎǘŞǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ Řǳ MDDELCC (concentrations 

supérieures à 20 000 cellules/ml).  

On peut constater plus fréquemment des écumes appelées soupe aux pois ou soupe aux 

ōǊƻŎƻƭƛǎ όŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜ нύΦ /Ŝǎ ŞŎǳƳŜǎ ŎƻƴǘƛŜƴƴŜƴǘ ǘƻǳƧƻǳǊǎ ŘŜǎ ŎȅŀƴƻǘƻȄƛƴŜǎ Ƴŀƛǎ 

pas toujours au-dessus du critère retenu pour le contact direct de 16 µg/L. Dans la baie 

Missisquoi, on retrouve surtout les genres Microcystis, Aphanizomenon, Oscillatoria (Blais, 

2002). De 2000 à 2008, 15 espèces de cyanotoxines ainsi que 27 espèces et deux ƎŜƴǊŜǎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ 

cyanobactéries ont été identifiés dans la baie Missisquoi (Blais, 2014). 

La baie Missisquoi a des caractéristiques naturelles qui la rendent particulièrement susceptible 

ŀǳȄ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎΦ 9ƭƭŜ Ŝǎǘ ǇŜǳ ǇǊƻŦƻƴŘŜΣ ƭŜ ƳƻǳǾŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǎǘ 

relativement lent et ses eaux relativement chaudes. 

5ŀƴǎ ǳƴ ƭŀŎ ǇǊƻŦƻƴŘΣ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ ŀǳ ŦƻƴŘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǎǘ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ п ƻǳ рoC ce qui limite la 

productivité biologique. À la baie, les températures au fond sont supérieures à 15oC. En 2001, 

des températures de 25oC ont été enregistrées à la ǇǊƛǎŜ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ƭΩǳǎƛƴŜ ŘŜ .ŜŘŦƻǊŘ ǎƛǘǳŞŜ ŘŜ 

2,5 à 3m de la surface (Robert et al., 2004). Ces conditions favorisent une plus grande 

ǇǊƻŘǳŎǘƛǾƛǘŞ Ŝǘ ŀƛƴǎƛ ŀƳǇƭƛŦƛŜǊ ƭŜ ǇǊƻōƭŝƳŜ ŘŜ ǇǊƻƭƛŦŞǊŀǘƛƻƴ ŘΩŀƭƎǳŜǎ Ŝǘ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ Řŀƴǎ 

ǘƻǳǘŜ ƭŀ ŎƻƭƻƴƴŜ ŘΩŜŀǳΦ  

En ŜŦŦŜǘΣ ƳŀƭƎǊŞ ƭŀ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ Ŝǘ ǳƴŜ ƳŜƛƭƭŜǳǊŜ ƎŜǎǘƛƻƴ Řǳ ǎƻǳǎ-bassin 

ǾŜǊǎŀƴǘ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŀǳȄ .ǊƻŎƘŜǘǎΣ ƭŜǎ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ ǎƻƴǘ ǘƻǳƧƻǳǊǎ ŀǳǎǎƛ 

nombreuses et massives à la baie Missisquoi. Les concentrations totales de cyanobactéries sont 

souvent largement supérieures aux ŎǊƛǘŝǊŜǎ ŘŜ ƭΩhǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ƳƻƴŘƛŀƭŜ ŘŜ ƭŀ ǎŀƴǘŞ όha{ύ Ŝǘ ƭŜǎ 

niveaux de microcystines dépassent périodiquement le critère en eau potable de Santé Canada. 

Les conséquences sont nombreuses et importantes pour les usagers de la baie Missisquoi. 
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Eaux récréatives 

[Ŝ ǇǊŜƳƛŜǊ ŀǾƛǎ ŘΩƛƴǘŜǊŘƛŎǘƛƻƴ ŘŜ ōŀƛƎƴŀŘŜ Ł ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ ǊŜƳƻƴǘŜ Ł ƭΩŀƴƴŞŜ нллмΦ 9ƴ нллмΣ 

la prolifération a débuté le 26 juillet. Le seuil de 100 ллл ŎŜƭκƳƭ ŀ ŞǘŞ ŘŞǇŀǎǎŞ όƧǳǎǉǳΩŁ м 500 000 

cellules) ce qui correspond au 2e ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ ƭΩha{ όǇǊƻōŀōƛƭƛǘŞ ƳƻŘŞǊŞŜ ŘΩŜŦŦŜǘǎ ǎǳǊ ƭŀ 

santé). Cette même année, la DSP a émis un 1er avis de santé publique pour le secteur 

Philipsburg le 16 août puis un 2e avis généralisé à la baie le 23 août. Ces avis incluaient la 

fermeture des plages, Ƴŀƛǎ ŀǳǎǎƛ ǳƴŜ ǊŜǎǘǊƛŎǘƛƻƴ ƎŞƴŞǊŀƭŜ ŘŜ ƴŜ Ǉŀǎ ǳǘƛƭƛǎŜǊ ƭΩŜŀǳ ŘŜ ƭŀ .ŀƛŜ 

ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘŜ ŎƻƴǘŀŎǘ ƻǳ ŘŜ ƴŜ Ǉŀǎ ŎƻƴǎƻƳƳŜǊ ƭΩŜŀǳ ǇǊƻǾŜƴŀƴǘ ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ 

de la Baie. 

Cette situation avait fait les manchettes des journaux, ce qui a nui considérablement aux 

entreprises commerciales autour de la baie. Les plages ont été fermées du 15 août au 1er 

octobre 2001. 

9ƴ нллнΣ ǳƴ ŀǾƛǎ ŘŜ ǎŀƴǘŞ ǇǳōƭƛǉǳŜ ƎŞƴŞǊŀƭƛǎŞ Ł ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ ŀ ŞǘŞ ŞƳƛǎ ƭŜ ол 

ƧǳƛƭƭŜǘΦ /Ŝǘ ŀǾƛǎ Ŝǎǘ ŘŜƳŜǳǊŞ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ƧǳǎǉǳΩŜƴ ŀǾǊƛƭ нллоΦ 5Ŝǎ ŀǾƛǎ ŘŜ ǎŀƴǘŞ ǇǳōƭƛǉǳŜ ƻƴǘ 

également été émis en 2003, 2004, 2005, 2006, 2008, 2011 et 2012. DΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ Ŝƴ нллу ǘƻǳǘŜǎ 

ƭŜǎ ǇƭŀƎŜǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ƻōƭƛƎŞŜǎ ŘŜ ŦŜǊƳŜǊ ǎǳƛǘŜ Ł ǳƴ ŀǾƛǎ ŘŜ ǊŜǎǘǊƛŎǘƛƻƴ ŘΩǳǎŀƎŜǎΦ [Ŝǎ ǇƭŀƎŜǎ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ 

aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ ƻƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘǶ ŦŜǊƳŜǊ Ŝƴ нлмл Ŝǘ Ŝƴ нлмм ǇŀǊŦƻƛǎ ŘǳǊŀƴǘ Ǉƭǳǎ ŘΩǳƴŜ ǎŜƳŀƛƴŜ Řŀƴǎ 

le secteur de la Grande Baie. 

Au quai de Saint-!ǊƳŀƴŘΣ ǎƛǘŜ ǘǊŝǎ ŦǊŞǉǳŜƴǘŞŜ ǇŀǊ ŘŜǎ ǇƭŀƛǎŀƴŎƛŜǊǎ ǉǳƛ ȅ ƳŜǘǘŜƴǘ Ł ƭΩŜŀǳ ƭŜǳǊ 

embarcation, 67 % des échantillons prélevés par le MDDELCC entre 2002 et 2008 ont surpassé le 

seuil de 16 ug/l en MC-LR pour la protection des usages récréatifs de contact direct avec les 

eaux (Blais, 2014). 

5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ Ŝƴ нлммΣ ŘŜǎ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ ƳŀȄƛƳŀƭŜǎ ŜƴǊŜƎƛǎǘǊŞŜǎ Ł ƭŀ ōŀƛŜ 

aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ ŀǾŀƛŜƴǘ ŘŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ƳƛŎǊƻŎȅǎǘƛƴŜǎ ƧǳǎǉǳΩŁ мулΣун ǳƎκ[ ŀǳ ǎƛǘŜ Řǳ IƛƎƘƎŀǘŜ 

Springs-Shipyard au Vermont, attŜƛƎƴŀƴǘ ƭŜ ƴƛǾŜŀǳ ŘΩŀƭŜǊǘŜ ŘŜ ƭΩha{ ŘŜ ƴƛǾŜŀǳ н ό²ŀǘȊƛƴΣ [/.tΣ 

2012). 

Eau potable 

À la baie Missisquoi eƴ нллмΣ ƭŜ ŎǊƛǘŝǊŜ ŘŜ мΣр ҡƎκƭ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ƳƛŎǊƻŎȅǎǘƛƴŜǎ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ 

aurait été dépassé dans 31 ҈ ŘŜǎ ŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴǎ ǇǊƛǎ Řŀƴǎ ƭΩŞŎǳƳŜΣ ŀǾŜŎ ǳƴŜ ŎƻƴŎŜntration 

maximale de 2 204 µg/l (Blais, 2002). La prise ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ŘŜ ƭŀ ±ƛƭƭŜ ŘŜ .ŜŘŦƻǊŘ όǉǳƛ ŀƭƛƳŜƴǘŜ 

également le secteur de Philipsburg à Saint-Armand) est située dans la baie Missisquoi. En 2002, 

une prolifération de cyanobactéries avait été identiŦƛŞŜ Ł ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ƳşƳŜ Řǳ système de 

ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩǳǎƛƴŜ όŘŞŎŀƴǘŜǳǊύΦ [Ŝ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘŜ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ƴΩŞǘŀƛǘ Ǉƭǳǎ Ŝƴ ƳŜǎǳǊŜ 

ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŀ ǎŀƭǳōǊƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘƛǎǘǊƛōǳŞŜΦ ¦ƴ ŀǾƛǎ ŘŜ ƴƻƴ-consommation avait donc été émis le 

13 août, puis levé le 6 septembre 2002. En 2011 un autre avis de non-consommation a forcé la 

ǎǘŀǘƛƻƴ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ŘŜ .ŜŘŦƻǊŘ Ł ŎŜǎǎŜǊ ƭΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝƴ ǇƻǘŀōƭŜ ǎǳƛǘŜ Ł ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ 

ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ Řŀƴǎ ƭΩǳǎƛƴŜΦ [ŀ ŘƛǎǘǊƛōǳǘƛƻƴ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ŀǳȄ ŎƛǘƻȅŜƴǎ ŀǾŀƛǘ dû être effectuée 

par camion-citerneΣ ƭΩŞōǳƭƭƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ƴΩŞǘŀƴǘ Ǉŀǎ ǎǳŦŦƛǎŀƴǘŜ ǇƻǳǊ ŀǎǎǳǊŜǊ ƭŀ salubrité ŘŜ ƭΩŜŀǳ 

potable Ŝƴ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ŎȅŀƴƻǘƻȄƛƴŜǎΦ [ΩŀǾƛǎ ŘŜ ƴƻƴ-consommation émis le 21 août avait 
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finalement été levé le 31 août. Les conséquences de ces restrictions pouǊ ƭΩǳǎƛƴŜ ŘŜ 

transformation alimentaire Bonduelle, un des plus importants employeurs de la région, 

ƛƳǇƭƛǉǳŜƴǘ ƭΩŀǊǊşǘ ŘŜ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ Ŝƴ ǎŀƛǎƻƴ ƘŀǳǘŜ Ŝǘ ŘŜǎ ŎƻǶǘǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ǇƻǳǊ 

ƭΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘΩŜŀǳ Ŝƴ ǾǊŀŎΦ [Ŝǎ ǇŜǊǘŜǎ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜǎ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭƭŜǎ ǇƻǳǊ les industries et la 

Ville de Bedford sont importantes à considérer. 

[Ŝǎ ŘƛŦŦƛŎǳƭǘŞǎ ŀǇǇƻǊǘŞŜǎ ǇŀǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ Ł ƭŀ ǇǊƛǎŜ ŘΩŜŀǳ ƻƴǘ nécessité 

ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ŀŦƛƴ ŘΩşǘǊŜ Ŝƴ ƳŜǎǳǊŜ ŘŜ ǘǊŀƛǘŜǊ ŎƻƴǾŜƴŀōƭŜƳŜƴǘ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΦ 

Un traitement au charbon activé a dû être rajouté et un suivi assuré. Les coûts de traitement de 

ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ƻƴǘ Ŏƻƴƴǳ ǳƴŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ǘǊŝǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ǎǳƛǘŜ Ł ƭΩŀǾŝƴŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎΦ 

La facture de chlore et de charbon actif a grimpé de façon exponentielle depuis 1994, alors que 

ƭŜǎ ŘŞǇŜƴǎŜǎ ŘΩƻǇŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀǉǳŜŘǳŎ ǎƻƴǘ ǇŀǎǎŞŜǎ ŘŜ нлл ллл Ϸ Ł слл ллл Ϸ Ŝƴ ǳƴŜ ŘŞŎŜƴƴƛŜ 

(Hébert, 2014).  

aŜƴǘƛƻƴƴƻƴǎ ǇŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎ ǉǳΩǳƴ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘŜ ǎǳǊǾŜƛƭƭŀƴŎŜ ŀǾŀƛǘ ŞǘŞ Ƴƛǎ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ Ŝƴ нллл ǇŀǊ ƭŀ 

5{99 ŀŦƛƴ ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ ƭŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ƭƛŞǎ Ł ƭŀ ǇǊƛǎŜ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΣ ŘŞǘŜǊƳƛƴŜǊ ƭŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ 

phytoplanctoniques présentes, mesurer la densité des cellules et la concentration de certaines 

cyanotoxines (Simoneau, 2007).  

Tel que mentionné plus haut, une étude publiée en 2008 concluait, sǳƛǘŜ Ł ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ de 2001 à 

2006 de la situation dans six usines de filtration, Řƻƴǘ ŎŜƭƭŜ ŘŜ .ŜŘŦƻǊŘΣ ǉǳΩǳƴŜ Ŧƻƛǎ ƭŜǎ ǎȅǎǘŝƳŜǎ 

de traitement appropriés mis en place, les concentrations en cyanotoxines étaient largement 

inférieures aux valeurs recommandées ǇŀǊ ƭΩLb{tv όRobert, 2008). Mentionnons toutefois que la 

station de Bedford avait au cours de cette étude les valeurs maximales les plus élevées en 

concentrations de cyanobactéries (4 783 cell./ml en 2001; 4 134 cell./ml en 2004; 46 049 

cell./ml en 2006) et cyanotoxines MC-[w όлΣлпо ǳƎκƭ Ŝƴ нллмΤ лΣлп ǳƎκƭ Ŝƴ нллпύ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ 

traitée distribuée. En effet, 100 ҈ ŘŜǎ ŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴǎ ŘΩŜŀǳ ǘǊŀƛǘŞŜ ǇǊŞƭŜǾŞǎ Ł ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ŘŜ .ŜŘŦƻǊŘΣ 

de 2004 à 2006, contenaient des cyanobactéries (Idem). [ΩŀōƻƴŘŀƴŎŜ ƳŀȄƛƳŀƭŜ ƳŜǎǳǊŞŜ dans 

ƭΩŜŀǳ ǘǊŀƛǘŞŜ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ŘŜ .ŜŘŦƻǊŘ Ŝƴ нллс ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ Ł ǳƴŜ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ 

exceptionnelle durant laquelle des difficultés de traitement ont été constatées (Idem).  

En effet, selon une étude de la Polytechnique, il persiste une certaine problématique de fleurs 

d'eau de cyanobactéries dans les clarificateurs de certaines stations d'eau potable. Par exemple, 

en 2010 dans la station de Bedford, un épisode intense de passage de cyanobactéries toxiques à 

ǘǊŀǾŜǊǎ ŎŜǘǘŜ ǳǎƛƴŜ ŀ ŞǘŞ ŘƻŎǳƳŜƴǘŞ Ŝǘ ǇǳōƭƛŞΦ 5Ŝǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ммф ǳƎκ[ Ł ƭΩŜŀǳ ōǊǳǘŜΣ ŘŜ 

171 à 10 331 ug/L dans des écumes et de 24 ug/L dans le lit de boues ont été mesurées. Des 

événements semblables avaient été observés eƴ нллу Ŝǘ нллф Řŀƴǎ ƭΩǳǎƛƴŜ όtǊŞǾƻǎǘ et al., 2012). 

5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ Ŝn 2010, la concentration de MC-[w Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ ŘƛǎǘǊƛōǳŞŜ ǇŀǊ ƭΩǳǎƛƴŜ ŘŜ .ŜŘŦƻǊŘ est 

ƳƻƴǘŞŜ Ł мΣтн ǳƎκ[Σ ŘŞǇŀǎǎŀƴǘ ƭŜǎ ƴƛǾŜŀǳȄ ǊŜŎƻƳƳŀƴŘŞǎ ǇŀǊ {ŀƴǘŞ /ŀƴŀŘŀ Ŝǘ ƭΩLb{tv ŘŜ мΣр 

ug/L (Idem). Ce travail de recherche mené par Michèle Prévost, titulaire principale de la Chaire 

Industrielle CRSNG en Eau Potable (CICEP) à ƭΩÉcole Polytechnique de Montréal, Ł ƭΩǳǎƛƴŜ ŘŜ 

Bedford met en évidence la vulnérabilité potentielle et ƭΩƛƴǘŞǊşǘ ŘΩŜŦŦŜŎǘǳŜǊ ǳƴ ǎǳƛǾƛ plus intensif 

Řŀƴǎ ŘŜǎ ǎƛǘŜǎ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞǎ Ł ǊƛǎǉǳŜΦ ¢Ǌŝǎ ǇŜǳ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ǎƻƴǘ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜǎ ǎǳǊ ƭŀ ŘǳǊŞŜ Ŝǘ ƭŀ 

ŦǊŞǉǳŜƴŎŜ ŘŜǎ ŞǾŝƴŜƳŜƴǘǎ ŘŜ ǇƻƛƴǘŜǎ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ Ŝǘ ŘŜ ŎȅŀƴƻǘƻȄƛƴŜǎ Ł ƭΩŜŀǳ ōǊǳǘŜΣ ƭŜǳǊ 
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intensité et les répercussions subséquentes au long de la filière de traitement. En plus, les 

informations sur la capacité des procédés de traitement par décantation (temps de rétention 

hydraulique et temps de rétention des solides) sont contradictoires selon Mme Prévost (Idem). 

Par ailleurs, les sédiments accumulés dans la baie Missisquoi, riches en phosphore, constituent 

ǳƴ ƻōǎǘŀŎƭŜ ƳŀƧŜǳǊ Ł ƭŀ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎΦ [ŜǳǊ ƭŜǎǎƛǾŀƎŜ Şǘŀƴǘ Ǉƭǳǘƾǘ 

ƭŜƴǘ ǾŜǊǎ ƭΩŜȄǳǘƻƛǊŜΣ ƛƭǎ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ǳƴŜ ǊŞǎŜǊǾŜ ŎƻƴǎƛŘŞǊŀōƭŜ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǉǳƛ ǇŜǳǘ ŜƴǘǊŜtenir 

ƭŜǎ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ ƭƻƴƎǘŜƳǇǎ ŀǇǊŝǎ ƭΩŀǘǘŜƛƴǘŜ ŘŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ Ŝƴ ŎƘŀǊƎŜǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǾŜǊǎ ƭŀ 

baie. 

CƛƴŀƭŜƳŜƴǘΣ ƳŜƴǘƛƻƴƴƻƴǎ ǉǳΩǳƴŜ ƳƻǊǘŀƭƛǘŞ ƳŀǎǎƛǾŜ ŘŜ Ǉƻƛǎǎƻƴǎ ŀ Ŝǳ ƭƛŜǳ Ł ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ Ŝƴ 

2012, laquelle a affecté plusieurs espèces différentes de poissons. Cette mortalité aurait 

vraisemblablement été causée par une surabondance de cyanobactéries qui aurait 

ǇǊƻōŀōƭŜƳŜƴǘ ǊŞŘǳƛǘ ŘǊŀǎǘƛǉǳŜƳŜƴǘ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜ ǘƻǳǘ Ŝƴ ǇǊƻŘǳƛǎŀƴǘ ŘŜ ƭΩŀƳƳƻƴƛŀŎ 

Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳΣ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ƴŞŦŀǎǘŜǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎ Ǉƻƛǎǎƻƴǎ ό5ƻǊƴer, 2014). 

Sous-bassin de la rivière de la Roche 

[Ŝǎ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳ Şǘŀƴǘ ŀōǎŜƴǘǎ Řǳ ǎƻǳǎ-bassin, la problématique des cyanobactéries y est 

ŀōǎŜƴǘŜΦ [Ω;ǘŀƴƎ {ǘǊŜƛǘ ƴŜ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩŀǳŎǳƴ ǎǳƛǾƛΦ 

[ΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŘŜ ƭŀ wƻŎƘŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ǘƻǳǘŜŦƻƛǎ ǳƴŜ Řes zones critiques de fleurs 

ŘΩŜŀǳ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎΦ {ǳƛǾƛŜ ǇŀǊ ƭΩǳƴƛǾŜǊǎƛǘŞ Řǳ ±ŜǊƳƻƴǘΦ 

Sous-bassin de la rivière aux Brochets 

[Ŝ ƭŀŎ {Ŝƭōȅ Ŏƻƴƴŀƞǘ ŘŜǎ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ ŀƴƴǳŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘŜǇǳƛǎ нллрΣ Ł ƭΩŜȄŎŜǇǘƛƻƴ 

ŘŜ нлмл ƻǴ ŀǳŎǳƴŜ ŦƭŜǳǊ ŘΩŜŀǳ (> 20 000/ml) ƴΩŀ ŞǘŞ ǊŀǇǇƻǊǘŞŜΦ Un avis de santé publique avait 

ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ ŞǘŞ ŞƳƛǎ Ŝƴ нллр ǇŀǊ ƭŀ 5{tΦ 

[Ŝǎ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎ Ŝǘ ǳǎŀƎŜǊǎ Řǳ ƭŀŎ {Ŝƭōȅ ƛƴŎƭǳŜƴǘ ƭŜǎ ǊŜǎǘǊƛŎǘƛƻƴǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘŜ 

contact direct, la dégradation des aspects esthétiques, les pertes de valeur des propriétés et les 

craintes liées aux risques pour la santé des humains et des animaux que constituent les 

cyanobactéries. 

5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ƛƭ ǎŜƳōƭŜǊŀƛǘ ǉǳŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜǎ Řǳ ƭŀŎ {Ŝƭōȅ ǎΩŀƭƛƳŜƴǘŜƴǘ Ŝƴ Ŝŀǳ 

potable à même le lac. Ceci constitue un risque important puisque les systèmes de filtration 

ŘƻƳŜǎǘƛǉǳŜǎ Ŝǘ ƭΩŞōǳƭƭƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ƴŜ ǇŜǳǾŜƴǘ ŀǎǎǳǊŜǊ ƭŀ ǎŀƭǳōǊƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝƴ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ 

cyanotoxines. 

5ΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ont été observées dans la rivière aux Brochets sur toute la longueur 

du dernier kilomètre avant son embouchure, à partir de la marina Langlois. Des excursions 

touristiques en kayak ont dû être annulées suite à ces occurrences. 

Sous-bassin de la rivière Missisquoi 

Trois lacs du sous-bassin de lŀ ǊƛǾƛŝǊŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ ƻƴǘ ŘŞƧŁ Ŏƻƴƴǳ ŘŜǎ ŞǇƛǎƻŘŜǎ ŘŜ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜ 

cyanobactéries reconnues par le MDDELCC (>20 000 cel./ml) Υ ƭŀŎ ŘΩ!ǊƎŜƴǘΣ ƭŀŎ tŀǊƪŜǊΣ ƭŀŎ 

Trousers. Des observations de cyanobactéries ont aussi été observées dans deux autres lacs. 
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Tableau 10 : Épisodes de cyanobactéries dans les lacs du sous-bassin du la rivière Missisquoi 

 

Le lac Trousers est le lac qui a connu les plus importants problèmes de cyanobactéries dans le 

sous-bassin avec des occurrences supérieures à 20 000 cel./ml validées par le MDDELCC en 2007 

et 2008.  

Des algues bleu-vert auraient été observées chaque été depuis 2009 par des riverains du lac 

TrousersΣ Ƴŀƛǎ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ŞǘŞ ǎƛƎƴŀƭŞŜǎ ŀǳ aƛƴƛǎǘŝǊŜ ni confirmées par ce dernier. /ΩŜǎǘ 

également lŜ Ŏŀǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴǎ ŘΩŀƭƎǳŜǎ ōƭŜǳ-ǾŜǊǘ Řŀƴǎ ƭŜ ƭŀŎ ŘΩ!ǊƎŜƴǘ ŘŜǇǳƛǎ нлмнΦ 

On peut noter que les lacs avec les occurrences de cyanobactéries ne sont pas nécessairement 

ŎŜǳȄ ŀǾŜŎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ ƳƻȅŜƴƴŜǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜΦ 5ΩŀǳǘǊŜǎ ŦŀŎǘeurs 

ǾƛŜƴŘǊŀƛŜƴǘ ŘƻƴŎ ǎΩŀƧƻǳǘŜǊ Ł ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǇƻǳǊ ǇǊƻŘǳƛǊŜ ƭŜǎ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǘŜƭǎ ǉǳŜ la 

faible profondeur des lacs et les importants apports en sédiments en provenance des tributaires 

qui ŎƻƴǘǊƛōǳŜƴǘ ŀǳ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜ ŘΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴΦ 

8.5 Exemples ÄȭÁÃÔÉÏÎÓ ÒïÁÌÉÓïÅÓ 

Les projets visant à réduire les apports en phosphore vers les ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŜǎ lacs ont 

principalement ŞǘŞ ǊŞŀƭƛǎŞǎ ŀŦƛƴ ŘŜ ǇǊŞǾŜƴƛǊ ƻǳ ŀǘǘŞƴǳŜǊ ƭΩŀǇǇŀǊƛǘƛƻƴ ŘΩŀƭƎǳŜǎ-bleu-vert.  

Le tƭŀƴ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ ƎƻǳǾŜǊƴŜƳŜƴǘŀƭŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ŀƭƎǳŜǎ bleu-vert (2007-2017) a favorisé le 

financement Ŝǘ ƭŀ ǊŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ƴƻƳōǊŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘΩŞǘǳŘŜǎ Ŝǘ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ Ŝƴ ƭƛŜƴ ŀǾŜŎ ŎŜǘǘŜ 

ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜΦ DǊŃŎŜ Ł ŎŜ tƭŀƴΣ ƭΩh.±.a ŀ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŦƛƴŀƴŎŞ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ŘΩƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎ 

Řŀƴǎ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ Řƻƴǘ ƭΩƻōƧectif était la réduction des apports en phosphore, principale 

cause des cyanobactéries. 

De plus, depuis plus de 15 ans de nombreuses ŎŀƳǇŀƎƴŜǎ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ont été réalisées par 

ƭΩh.±.a afin de sensibiliser ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŜǎ Şƭǳǎ Ł ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜ ƭŀ Ǉroblématique des 

ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎΣ ŘŜ ƭŜǳǊ ƛƳǇŀŎǘ ǎǳǊ ƭŀ ǎŀƴǘŞΣ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ Ŝǘ ƭŜǎ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀǳȄ 

mécanismes en cause. 

En 2012-2013, ƭΩƻǊƎŀƴƛǎƳŜ /ƻƴǎŜǊǾŀǘƛƻƴ .ŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ ŀ ǇŀǊǘƛŎƛǇŞ Ł ƭΩŞǘǳŘŜ ŘŜ ƭΩLƴǎǘƛǘǳǘ 

national de santé publique visant à documenter les symptômes potentiellement liés à 

ƭΩŜȄǇƻǎƛǘƛƻƴ ŀǳȄ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ Ŝǘ Ł ƭŜǳǊǎ ǘƻȄƛƴŜǎ Ł ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛΦ  

!Ŧƛƴ ŘŜ ǎŜƴǎƛōƛƭƛǎŜǊ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ŀǳȄ ǊƛǎǉǳŜǎ ǊŜƭƛŞǎ Ł ƭΩŜȄǇƻǎƛǘƛƻƴ ŀǳȄ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ, 

Conservation Baie Missisquoi a réalisé une ŀŦŦƛŎƘŜ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ qui a été diffusée aux 

municipalités riveraines et affichée aux endroits stratégiques de la baie Missisquoi. 

Plan d'eau 2006 2007 2008 2009 2010 2011 2012 2013 2014

Lac d'Argent FE FE O O O

Lac Long Pond O

Lac Parker FE

Lac Trousers FE FE O O O O O O

Étang Sally O

FE : Fleur d'eau confirmée (> 20 000 cel./ml)

O : Observations visuelles seulement ou résultats d'analyses inférieurs à 20 000 cel./ml
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8.6 Recommandations  

[Ŝǎ ǊŜŎƻƳƳŀƴŘŀǘƛƻƴǎ ŘŞŎǊƛǘŜǎ ŀǳ /ƘŀǇƛǘǊŜ м ǎǳǊ ƭŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜΣ ŀǳ /ƘŀǇƛǘǊŜ р ǎǳǊ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ 

ōŜǊƎŜǎ Ŝǘ ŀǳ /ƘŀǇƛǘǊŜ с ǎǳǊ ƭŜǎ a9{ Ŝǘ ƭΩŜƴǾŀǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ƭŀŎǎ ǎΩŀǇǇƭƛǉǳŜƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭŀ 

problématique des cyanobactéries dans les lacs du bassin. En effet, afiƴ ŘŜ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭΩƻŎŎǳǊǊŜƴŎŜ 

ŘŜǎ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎΣ ƭΩŜǎǎŜƴǘƛŜƭ Ŝǎǘ ŘŜ ǊŞŘǳƛǊŜ Ł ƭŀ ǎƻǳǊŎŜ ƭŜǎ ŀǇǇƻǊǘǎ Ŝƴ 

phosphore et matières en suspension. Ceci implique des mesures de conservation des sols, 

gestion des déjections animales, traitement des eaux usées domestiques, municipales et 

industrielles, stabilisation des berges, etc. 

Nous recommandons également de : 

V S'assurer que les informations du MSSS et du MDDELCC soient affichées aux endroits 

stratégiques afin de sensibiliser les usagers à reconnaitrŜ ƭŜǎ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ 

(catégorie 2) et à ŞǾƛǘŜǊ ŘŜ ǎΩȅ ŜȄǇƻǎŜǊΦ 

V {ΩŀǎǎǳǊŜǊ ǉǳŜ ƭŜǎ ŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘǎ ŘŜǎ ǇƭŀƎŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ ŎƻƴŎŜǊƴŞŜǎ ŜŦŦŜŎǘǳŜƴǘ ǳƴ ǎǳƛǾƛ 

ǉǳƻǘƛŘƛŜƴ ŎƻƴŦƻǊƳŞƳŜƴǘ ŀǳ ƴƻǳǾŜŀǳ Ǉƭŀƴ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŞǇƛǎƻŘŜǎ ŘΩŀƭƎǳŜǎ ōƭŜǳ-vert. 

V Mettre au point des moyens rapides pour identifier rapidement les conditions causant la 

prolifération de cyanobactéries et pour fournir des renseignements opportuns aux 

ƎŜǎǘƛƻƴƴŀƛǊŜǎ Řǳ ǊŞǎŜŀǳ ǇǳōƭƛŎ ŘŜ ŘƛǎǘǊƛōǳǘƛƻƴ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŀǳȄ ƎŜǎǘƛƻƴƴŀƛǊŜǎ ŘŜ ǇƭŀƎŜΦ 

V Améliorer le signalement éventuel des cas de problèmes de santé possiblement reliés à une 

exposition aux cyanobactéries à la Direction de santé publique (DSP) pour fins 

ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴΣ ŘΩŜƴǉǳşǘŜΣ ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ. 

V Diffuser les risques sur la sŀƴǘŞ Ł ƭΩŜƴǎŜƳōle des citoyens. 

V wŜŎŜƴǎŜǊ ƭŜǎ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜǎ Ŝǘ ŎƘŀƭŜǘǎ ǉǳƛ ǎΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ 

surface des lacs, notamment au lac Selby, et sensibiliser les riverains au fait que la 

ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ Ŝŀǳ ǇƻƳǇŞŜ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘΩǳƴ ƳƛƭƛŜǳ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜ ŎƻƳporte des risques à la 

santé en tout temps.  

V Lorsque des proliférations de cyanobactéries sont constatées, les municipalités devraient 

rappeler aux riverains les précautions à prendre pour prévenir les risques à la santé associés 

aux toxines des cyanobactéries. 

V Encourager les centres de santé (Info-Santé, hôpitaux, cliniques médicales) à tenir un 

registre ŀŦƛƴ ŘŜ ŘƻŎǳƳŜƴǘŜǊ ƭŜǎ ǎƛƎƴŀƭŜƳŜƴǘǎ Ŝǘ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ŘŜ ǎŀƴǘŞ ǊŜƭƛŞǎ Ł ƭΩŜȄǇƻǎƛǘƛƻƴ ŀǳȄ 

Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳ ŀŦŦŜŎǘŞǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎΦ 

Mesures de prévention et ƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴǎ ǇǊŞǾǳŜǎ Ŝƴ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ŦƭŜǳǊ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜ н 

5ŜǇǳƛǎ нлмоΣ ƎǊŃŎŜ ŀǳȄ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎ ŀŎŎǳƳǳƭŞŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎΣ ƭŜǎ 5{t ƴΩŞƳŜǘǘŜƴǘ 

Ǉƭǳǎ ŘΩŀǾƛǎ ŘŜ ǎŀƴǘŞ ǇǳōƭƛǉǳŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ǳǎŀƎŜǎ ǊŞŎǊŞŀǘƛŦǎ ǎǳƛǘŜ Ł ǳƴ ŘŞǇŀǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ǎŜǳƛƭ Řŀƴǎ ǳƴ 

Ǉƭŀƴ ŘΩŜŀǳΣ ǎŀǳŦ ŜȄŎŜǇǘƛƻƴΦ [Ŝ a{{{ ŀ ƻǇǘŞ ǇƻǳǊ ǳƴŜ ŎŀƳǇŀƎƴŜ ŘΩƛƴŦƻǊmation populationnelle 

Ŝƴ ƻŦŦǊŀƴǘ ŀǳȄ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ Ŝǘ ƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎ ŎƛōƭŞǎ ŘŜǎ ƻǳǘƛƭǎ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ŀƛŘŜǊ ƭŀ 

ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ Ł ǊŜŎƻƴƴŀƞǘǊŜ ƭŜǎ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜ н Ŝǘ ǇŀǊ ƳŜǎǳǊŜ ǇǊŞǾŜƴǘƛǾŜΣ ŞǾƛǘŜǊ ƭŜǎ 

activités aquatiques de contact dans ces zones. Idem pour la gestion des plages publiques 

(MSSS, 2014).  
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En effet, à partir de 2014, les DSP ne devraient plus émettre d'avis de restrictions d'usage dans 

les plans d'eau sauf en cas de situation exceptionnelle. De plus, le MDDELCC ne se rend plus 

échantilloƴƴŜǊ ƭŜǎ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǳǊ ƭŜǎǉǳŜƭǎ ƭŀ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜ Ŝǎǘ ǊŞŎǳǊǊŜƴǘŜΦ ¦ƴ Ǉƭŀƴ ŘΩŜŀǳ Ŝǎǘ 

ǊŞŎǳǊǊŜƴǘ ǎΩƛƭ ŀ ŞǘŞ ŀŦŦŜŎǘŞ trois années sur les six dernières. Toutefois, cela ne concerne pas un 

Ǉƭŀƴ ŘΩŜŀǳ ǘǊŀƴǎŦǊƻƴǘŀƭƛŜǊ ƻǳ ǎŜǊǾŀƴǘ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝƴ Ŝŀǳ Ǉƻǘŀōle. Donc, les DSP ne 

reçoivent plus les résultats des prélèvements de cyanobactéries et cyanotoxines faits dans les 

plans d'eau, s'il y a lieu, puisque ces derniers ne sont plus utilisés pour évaluer la situation et 

émettre des recommandations. 

En tout temps, la population est plutôt invitée à suivre les conseils de prévention du MDDELCC : 

9ƴ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ŦƭŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘΩŀƭƎǳŜǎ ōƭŜǳ-ǾŜǊǘ Řŀƴǎ ǳƴ Ǉƭŀƴ ŘΩŜŀǳΣ ƴΩŀǘǘŜƴŘŜȊ Ǉŀǎ ǳƴ ŀǾƛǎ ŘŜ 

santé publique pour y restreindre vos activités. Respectez en tout temps les recommandations 

générales de santé publique. La protection des usagers passe donc par la reconnaissance 

visuelle des proliférations de catégorie 2. 

Plage publique organisée : Avant de se déplacer, les usagers sont invités à vérifier auprès de 

ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘ si la plage est ouverte. Ceux-ci devraient effectuer une surveillance quotidienne de 

ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ŎȅŀƴƻōŀŎǘŞǊƛŜǎ Ł ƭŀ ǇƭŀƎŜΦ 9ƴ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ŦƭŜǳǊ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜ н όŀ ƻǳ ōύΣ 

les exploitants de plage doivent : Interdire immédiatement la baignade et ƭΩaccès Ł ǘƻǳǎ ƭŜǎ 

secteurs touchés ŘŜ ƭŀ ǇƭŀƎŜΦ [ŀ ŦŜǊƳŜǘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ǇƭŀƎŜ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ǇŀǊǝŜƭƭŜ ƻǳ ǘƻǘŀƭŜΤ tǊŞǾƻƛǊ ǳƴŜ 

bande de ǎŞŎǳǊƛǘŞȳ supplémentaire ŘŜ ǘǊƻƛǎ ƳŝǘǊŜǎ ŀǳ ǇƻǳǊǘƻǳǊ ŘŜ ƭŀ ƅŜǳǊ ŘΩŜŀǳ ƻǳ ŘŜ ƭΩŞŎǳƳŜΤ 

tǊŞǾƻƛǊ ŀǳǎǎƛ ǳƴŜ ōŀƴŘŜ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǝƻƴ ǎǳǇǇƭŞƳŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜ ǳƴ ƳŝǘǊŜ ǎǳǊ ƭŜ ǊƛǾŀƎŜΤ LƴŦƻǊƳŜǊ ǎŀƴǎ 

ŘŞƭŀƛ ƭŜǎ ǳǎŀƎŜǊǎ ǇƻǘŜƴǝŜƭǎ ŘŜ ƭŀ ǇƭŀƎŜ Ŝƴ ƛƴǎǘŀƭƭŀƴǘΣ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ŘŜǎ ŀŶŎƘŜǎ ƛƴŘƛǉǳŀƴǘ ǎŀ 

ŦŜǊƳŜǘǳǊŜΤ !ǾƛǎŜǊ ƭΩŀǎǎƻŎƛŀǝƻƴ ǘƻǳǊƛǎǝǉǳŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜ ό!¢wύ ŎƻƴŎŜǊƴŞŜ ǎƛ ƭŀ ŦŜǊƳŜǘǳǊŜ Ŝǎǘ 

ŎƻƳǇƭŝǘŜ (MDDELCC, 2014b). 

Les citoyens du Québec sont également invités à consulter les plus récentes données sur la 

ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩŀƭƎǳŜǎ ōƭŜǳ-vert dans la baie Missisquoi et le lac Champlain, incluant des avis pour la 

baignade, sur le site internet Blue Green Algae Tracker publié par le Vermont Department of 

Health : https://apps.health.vermont.gov/gis/vttracking/bluegreenalgae/d/ 

Eau potable en réseau : Si un avis de non-ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ŘƛŦŦǳǎŞΣ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ŘŜ 

ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ όǉǳƛ Ŝǎǘ ǎƻǳǾŜƴǘ ǳƴŜ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞύ ŀ ƭŀ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƛƭƛǘŞ ŘΩƛƴŦƻǊƳŜǊ ƭŀ 

population desservie par le réseau. Il revient aux exploitants de s'assurer que l'eau qu'il distribue 

respecte les normes du wŝƎƭŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ (RQEP). Depuis 2013, le RQEP a 

une norme de 1,5 ug/l pour les microcystines totales. En cas de dépassement de norme, un avis 

de non-consommation pourrait être émis selon la situation. Il revient à l'exploitant de prendre 

les mesures appropriées pour protéger les usagers de son réseau. De plus, depuis 2014, les 

ǎǳƛǾƛǎ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ǎΩŜŦŦŜŎǘǳŜƴǘ ŀǾŜŎ ŘŜǎ ǘǊƻǳǎǎŜǎ ŘŜ ŘŞǇƛǎǘŀƎŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ƳƛŎǊƻŎȅǎǘƛƴes 

ǘƻǘŀƭŜǎΦ 9ƴ Ŏŀǎ ŘŜ ŘŞǘŜŎǘƛƻƴ Ł ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΣ ǳƴ ŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴ Ŝǎǘ ŜƴǾƻȅŞ ŀǳ ƭŀōƻǊŀǘƻƛǊŜ ǇƻǳǊ 

analyse complète des cyanotoxines (MSSS, 2014). 
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9 $ïÇÒÁÄÁÔÉÏÎ ÏÕ ÐÅÒÔÅ ÄȭÈÁÂÉÔÁÔÓ ÁÑÕÁÔÉÑÕÅÓ 

9.1 Description  

Les écosystèmes aquatiques sont sensibles aux variations des différents paramètres de la qualité 

ŘŜ ƭΩŜŀǳ tels que ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜΣ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ ŘƛǎǎƻǳǎΣ ƭŜ ǇI Ŝǘ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ contaminants. La 

ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǎǘ ǳƴ ŦŀŎǘŜǳǊ ƛƴƘŞǊŜƴǘ Ł ƭŀ ǎǳǊǾƛŜ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎΦ [ŀ ǉǳŀƴǘƛǘŞ ŘΩŜŀǳ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜ Ŝǎǘ 

ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǳƴ ŞƭŞƳŜƴǘ ŦƻƴŘŀƳŜƴǘŀƭ Řŀƴǎ ƭΩƛƴǘŞƎǊƛǘŞ ŘŜǎ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎΦ 

[Ŝǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŀƴǘƘǊƻǇƛǉǳŜǎ ƻƴǘ ǳƴ ƛƳǇŀŎǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ǎǳǊ ƭΩƛƴǘŞƎrité des écosystèmes aquatiques 

et certaines pratiques et aménagements peuvent provoquer la dégradation ou la perte des 

habitats aquatiques. 

9.2 Causes 

Les chapitres précédents ont dressé un portrait des différentes problématiques qui peuvent 

avoir un impact sur la qualité des écosystèmes aquatiques. 

Par exemple, la pƻƭƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇŀǊ ƭŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜΣ ƭΩŀȊƻǘŜ όƴƛǘǊŀǘes), les matières en 

suspension, les pesticides, le mercure et les sels de voirie peut provoquer des effets chroniques, 

aigus, voire même mortels, chez les espèces aquatiques. 

La sédimentation, ƭΩenvasement et ƭΩensablement deǎ ŦƻƴŘǎ ŘŜǎ ƭŀŎǎ Ŝǘ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǾƛŜƴƴŜƴǘ 

colmater les frayèresΣ ǇŜǳǾŜƴǘ ǘǳŜǊ ƭŜǎ ǆǳŦǎ ŘŜ Ǉƻƛǎǎƻƴǎ et perturber la chaîne alimentaire. Les 

particules fines en suspension risqueƴǘ ŀǳǎǎƛ ŘΩƛǊǊƛǘŜǊ ƭŜǎ ōǊŀƴŎƘƛŜǎ ŘŜǎ Ǉƻƛǎǎƻƴǎ ƻǳ ŘŜ ƴǳƛǊŜ Ł 

ƭŜǳǊǎ ŘŞǇƭŀŎŜƳŜƴǘǎ Ŝƴ ǊŞŘǳƛǎŀƴǘ ƭŀ ǘǊŀƴǎǇŀǊŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ (FAPAQ, 2004). 

[ΩŜutrophisation et la prolifération des algues et plantes aquatiques viennent diminuer la 

ǉǳŀƴǘƛǘŞ ŘΩƻȄȅƎŝƴŜ Řƛǎǎƻǳǎ Ŝǘ ƴǳƛre de manière importante à la survie des espèces aquatiques 

du milieu affecté. 

Certaines pratiques et phénomènes amplifient ces problématiques : érosion des surfaces 

agricoles, urbaines, forestières et minières, érosion des berges, surfertilisation des terres 

ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ ǇŜƭƻǳǎŜǎΣ ƳŀǳǾŀƛǎŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘŞƧŜŎǘƛƻƴǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎΣ ǊŜƧŜǘǎ ŘΩeaux usées 

ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ŘƻƳŜǎǘƛǉǳŜ, drainage agricole, entretien des routes (fossés, sels de voirie, abrasifs). 

De plus, certains ǘȅǇŜǎ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘǎ ǾƛŜƴƴŜƴǘ ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ ŀŦŦŜŎǘŜǊ ƭΩƛƴǘŞƎǊƛǘŞ ŀǳ ǎŜƛƴ ƳşƳŜ 

du milieu aquatique : 

Modification des régimes hydriques ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ 

[Ŝ ŘŞōƛǘ ŘΩǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƻǳ ƭŜ ƴƛǾŜŀǳ ŘΩǳƴ ƭŀŎ ŀ ǳƴŜ ƛƴŎƛŘŜƴŎŜ ŘƛǊŜŎǘŜ ǎǳǊ ƭΩƛƴǘŞƎǊƛǘŞ Řǳ ƳƛƭƛŜǳ 

aquatique qui dépend de cette ressource pour sa survie. [Ŝǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ƻƴǘ ǳƴ 

écoulement de moins en moins régulier, avec des crues plus intenses, des montées rapides des 

débits suites aux pluies, et des étiages plus longs et plus sévères. 
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Lƭ ŀ ŞǘŞ ŘŞƳƻƴǘǊŞ ǉǳŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŀ ǳƴ ƛƳǇŀŎǘ direct sur les régimes hydrologiques 

ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ tŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜǎ ŘŞōƛǘǎ ŘΩŞǘƛŀƎŜǎ est directement influencée par 

ƭŜǎ ǘŀǳȄ ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ (Rousseau et al., 2007). 

Parmi les pratiques qui affectent le débit des cours ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŜ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜǎ ƭŀŎǎΣ ǎƻǳƭƛƎƴƻƴǎ : les 

ǊŜŘǊŜǎǎŜƳŜƴǘǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ƭŜ ŘǊŀƛƴŀƎŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜΣ ƭΩƛƳǇŜǊƳŞŀōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ 

des sols, le déboisement et la perte des milieux humides. 

¢ǊŀǾŀǳȄ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜ 

hƴ ŜǎǘƛƳŜ ǉǳΩŜƴǾƛǊƻƴ олл ƪƳ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻƴǘ ǎƻǳƳƛǎ Ł ŘŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ όŘǊŀƎŀƎŜΣ 

élargissement, stabilisation, etc.) par année en Montérégie (MDDEFP, 2014). 

[Ŝǎ ǇŜǘƛǘǎ ŎƻǳǊǎ ŘϥŜŀǳ ǎƛǘǳŞǎ Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ƻƴǘ ǳƴ ŀǎǇŜŎǘ ǘŜƭ ǉǳŜ ƭΩƻƴ ǇƻǳǊǊŀƛǘ ŎǊƻƛre qu'ils 

sont sans valeur en tant qu'habitat du poisson. Pourtant, ces petits écosystèmes sont 

susceptibles d'être fréquentés par une grande variété d'organismes aquatiques, parmi lesquels 

peuvent figurer plusieurs des 115 espèces de poisson d'eau douce du Québec qui utilisent ce 

type de milieu comme habitat d'alimentation, de reproduction, d'alevinage et de croissance 

notamment la famille des cyprinidés (carpes et ménés) (COGIRMA, 2010). 

Ces cours d'eau de faible gabarit n'ont généralement pas fait l'objet d'inventaire ichtyologique 

et nous n'y connaissons pas la localisation précise des frayères, en particulier de cyprinidés, ni 

des aires d'alevinage, mais l'expérience a largement démontré que même les plus petits cours 

d'eau, incluant les fossés de drainage en milieu agricole, sont utilisés pour la reproduction de 

plusieurs espèces, entre avril et septembre (Idem).  

[Ŝǎ ǇŜǘƛǘǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ƻƴǘ ǳƴŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜΣ ŎŀǊ ƛƭǎ ǎƻƴǘ ŘŜǎ Ƙŀōƛǘŀǘǎ 

pour les poissons de petite taille qui constituent la base du régime alimentaire de plusieurs 

espèces piscivores d'intérêt sportif. À l'automne, les cyprinidés de ces petits écosystèmes 

redescendent vers les cours d'eau plus importants et souvent jusqu'au fleuve, pour la saison 

froide et constituent des proies de choix pour les poissons. Les ruisseaux et les rivières sont des 

milieux dynamiques en constante évolution ; une modification, même mineure, est 

ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ ǎǳƛǾƛŜ ŘΩǳƴŜ ǊŞǇŜǊŎǳǎǎƛƻƴ ŀǳ ƳşƳŜ ŜƴŘǊƻƛǘΣ Ŝƴ ŀǾŀƭ Ŝǘ ƳşƳŜ Ŝƴ ŀƳƻƴǘ (Idem).  

Construction ŘΩƻǳǾǊŀƎŜǎ ǉǳƛ ƭƛƳƛǘŜƴǘ ƭŀ ƭƛōǊŜ ŎƛǊŎǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ 

La construction de barrages nuit à la libre circulation des espèces aquatiques en créant des 

obstacles généralement insurmontables. 

Mentionnons que la construction et la reconstruction de barrages nécessitent une analyse et 

sont régularisées par le MDDELCC. Toutefois, un nombre important des barrages existants ont 

été aménagé ŀǾŀƴǘ ƭΩŀǇǇŀǊƛǘƛƻƴ ŘŜ ōŀƭƛǎŜǎ Ŝƴ ƭƛŜƴ ŀǾŜŎ ƭΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜ aquatique. 

La construction de routes peut aussi nuire à la libre circulation des espèces aquatiques lorsque 

les ƻǳǾǊŀƎŜǎ ŘŜ ǘǊŀǾŜǊǎŞŜǎ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ όǇƻƴŎŜŀǳȄΣ ŜǘŎΦύ sont inadéquats et ne respectent pas 

les normes du MTQ. 
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Certains ouvrages mal conçus altèrent les débits et les niveaux ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ce qui peut 

ǇǊƻǾƻǉǳŜǊ ǳƴŜ ŘŞƎǊŀŘŀǘƛƻƴ ƻǳ ƭŀ ǇŜǊǘŜ ŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴǎ Ƙŀōƛǘŀǘǎ Ŝǘ ƭΩŀƭǘŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴǎ 

paramètres physico-chimiǉǳŜǎ ŘŜ ƭΩŜŀǳ όǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜΣ ƻȄȅƎŝƴŜ ŘƛǎǎƻǳǎΣ ƳŀǘƛŝǊŜǎ Ŝƴ 

suspensions, turbidité, etc.). 

" ƭΩƛƴǾŜǊǎŜΣ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ certains ouvrages (barrages, routes, etc.) peut avoir comme effet 

ǇƻǎƛǘƛŦ ŘŜ ƭƛƳƛǘŜǊ ƭΩŜȄǇŀƴǎƛƻƴ ŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ŜȄƻǘƛǉǳŜǎΣ ŜƴǾŀƘƛǎǎŀƴǘŜǎ ƻǳ ƴǳƛǎƛōƭŜǎΦ 

Artificialisation des fonds et des berges (remblais, routes, murets, enrochements, etc.) 

/ŜǊǘŀƛƴǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ ǎƻƴǘ ŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŞǎ ǇŀǊ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ǊŜƳōƭŀƛǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ǊƻǳǘŜǎ Ŝǘ 

ƭŜǎ ōŃǘƛƳŜƴǘǎΣ ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘΩƻǳǾǊŀƎŜǎ ŘŜ ǎǘŀōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ǘŜƭǎ ƭŜǎ ƳǳǊŜǘǎ Ŝǘ ŜƴǊƻŎƘŜƳŜƴǘǎ ǾƻƛǊ 

même des canalisations qui viennent couvrir de béton ƭŜ ƭƛǘ ŘΩǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

Ces aménagements contribuent de manière importante à la perte des habitats aquatiques et 

peuvent avoir une incidence importante ǎǳǊ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ ŀǳƎƳŜƴǘŞŜ ǇŀǊ ƭŀ 

minéralisation des fonds et des berges qui accumule la chaleur du soleil. 

Espèces exotiques, envahissantes ou nuisibles 

CƛƴŀƭŜƳŜƴǘΣ ƭΩŀǇǇŀǊƛǘƛƻƴ ƻǳ ƭΩŜȄǇŀƴǎƛƻƴ ŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ espèces exotiques, envahissantes ou 

nuisibles Řŀƴǎ ƭŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ ǇŜǳǘ ŀǾƻƛǊ ǳƴ ƛƳǇŀŎǘ ǘǊŝǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ǎǳǊ ƭΩƛƴǘŞƎǊƛǘŞ des 

espèces indigènes et la qualité de leur habitat. Cette problématique est détaillée au chapitre 13. 

9.2.1 Impacts des changements climatiques 

Les changements climatiques ŀǳǊƻƴǘ ǳƴ ƛƳǇŀŎǘ ǎǳǊ ƭΩƛƴǘŞƎǊƛǘŞ ŘŜǎ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ Ŝƴ 

modifiant la qualité et la ǉǳŀƴǘƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳΦ  

5ΩǳƴŜ ǇŀǊǘΣ ƻƴ ǇǊŞǾƻƛǘ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ŘŜ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ǘȅǇŜǎ ŘŜ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀƴǘǎ 

όǇƘƻǎǇƘƻǊŜΣ ŀȊƻǘŜΣ a9{Σ ŜǘŎΦύ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ (Ouranos, 2010). 

5Ŝ ǇƭǳǎΣ ŀǾŜŎ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ ƳƻȅŜƴƴŜΣ ƻƴ ǇǊŞǾƻƛǘ ǳƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛon de 

ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŀŎǎ et une ŘƛƳƛƴǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜ pour la faune 

aquatique. hƴ ǇǊŞǾƻƛǘ ŀǳǎǎƛ ƭΩŀǊǊƛǾŞŜ ŘŜ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ŜȄƻǘƛǉǳŜǎ Řƻƴǘ ƭΩŜȄǇŀƴǎƛƻƴ ǎŜǊŀ 

favorisée par les températures plus clémentes (Ouranos, 2010). 

Finalement, on prévoit aussi que les étiages seront plus sévères et plus longs (CEHQ, 2013). 

9.3 Conséquences 

Les conséquences de la dégradation des milieux aquatiques sont nombreuses : 

¶ aƻǊǘŀƭƛǘŞ Ŝǘ ŘƛƳƛƴǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴǎ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ Ƴƻƛƴǎ ǘƻƭŞǊŀƴǘŜǎ Ł ƭŀ pollution et à 

ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ. 

¶ Expansion des espèces tolérantes. 

¶ !ǇǇŀǊƛǘƛƻƴ ŘΩŀƴƻƳŀƭƛŜǎ ǇƘȅǎƛƻƭƻƎƛǉǳŜǎΦ 

¶ Perturbation de la chaîne alimentaire. 

¶ Pertes de biodiversité faunique et floristiqueΦ 5ŞǎƛƎƴŀǘƛƻƴ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ƳŜƴŀŎŞŜǎ ƻǳ 

vulnérables. 
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¶ Pertes économiques suivant la dégradation de la qualité de la pêche et autres activités 

récréotouristiques. 

Les occurrences et conséquences dans le bassin versant de la baie Missisquoi sont présentées à 

la section suivante. 

9.4 Occurrences dans le bassin versant  

Sous-bassin de la baie Missisquoi 

Baie Missisquoi 

Autrefois, le doré jaune ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ Şǘŀƛǘ ǳǘƛƭƛǎŞ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳŜƴŎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ƭŀŎǎ Řŀƴǎ ƭŀ 

province (Leclerc, 1975). Or, les inventaires des espèces de poissons réalisés dans la baie 

Missisquoi par le Ministère des Forêts, de la Faune et des Parcs (MFFP) ont permis de constater 

ƭŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ ŘŜ ƭŀ ŘŞƎǊŀŘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ǇƻƛǎǎƻƴǎΦ 

En 2003, ƭΩétude réalisée a mené au constat que la richesse ainsi que la composition en espèces 

ŘŜ Ǉƻƛǎǎƻƴǎ ŀǾŀƛŜƴǘ ǎǳōƛ ǳƴŜ ŘƛƳƛƴǳǘƛƻƴ ŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜǇǳƛǎ ƭŜǎ ор ŘŜǊƴƛŝǊŜǎ ŀƴƴŞŜǎΦ [ΩƛƴŘƛŎŜ ŘŜ 

ǊƛŎƘŜǎǎŜ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜ ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘ ŀǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜs, ƛƭ Şǘŀƛǘ ŘŜ пм ŘŜ мфпм Ł мфуп ŀƭƻǊǎ ǉǳΩƛƭ 

était de 31 en 2002-2003 et 29 en 2012. /ŜǊǘŀƛƴŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ƴΩont pas été pêchées en 2003 

ŎƻƳƳŜ ƭŀ ƭƻǘǘŜΣ ƭŜ ōǊƻŎƘŜǘ ƳŀƛƭƭŞΣ ƭΩŞǇŜǊƭŀƴΣ ƭŜ ŎƛǎŎƻ ŘŜ ƭŀŎ Ŝǘ ƭΩŀƴƎǳƛƭƭŜ ŘΩ!ƳŞǊƛǉǳŜ (Bilodeau et 

al., 2004). Les principales espèces capturées étaient la perchaude et le baret. Aucune espèce de 

poisson connue pour être intoléǊŀƴǘŜ Ł ƭŀ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ ƴΩŀ ŞǘŞ ŎŀǇǘǳǊŞŜ ƭƻǊǎ ŘŜ ƭΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ (Idem). 

De plus, un poisson capturé sur cinq (19,4 %) était touché par des anomalies externes de type 

DELT (déformations, érosion, lésions, tumeurs) indiquant ainsi la mauvaise qualité du milieu 

aquatique de la baie Missisquoi (Idem). On dénote les anomalies suivantes : 

¶ déformations de la nageoire caudale : 6,1 % des spécimens observés, 12 espèces touchées 

sur 16 espèces examinées 

¶ infestations légères de « points noirs » : touchent 9 espèces sur 16 (4,8 % des spécimens) et 

affectent surtout le grand brochet 

¶ déformations de nageoires pectorales : touchent 4,4 % des poissons 

Ces anomalies peuvent être causées par des substances toxiques comme les pesticides, un 

ƳŀƴǉǳŜ ŘΩƻȄȅƎŝƴŜ ŘǶ Ł ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ou trop de stress dans une communauté surpeuplée 

(Idem). 

Par ailleurs, une dégradation de la qualité des herbiers en tant que pouponnière de poissons a 

été constatée lors de la pêche au filet maillant de rivage. Il y a beaucoup de petits poissons, mais 

en Ƴƻƛƴǎ ƎǊŀƴŘ ƴƻƳōǊŜ ǉǳΩŀǳǇŀǊŀǾŀƴǘ (Idem). 

9ƴ нлмнΣ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ différentes pêchées dans la baie par le Ministère était de 29 

(MDDEFP, 2014b). Les données préliminaires de cet inventaire indiquent que la population de 

gaspareaux est passée de 0,34 % des prises au filet maillant en 2003 à 43,7 % en 2012. De plus, 

en 2003 la perchaude comptait pour 44 % ŘŜǎ ǇǊƛǎŜǎ Ł ƭŀ ǎŜƛƴŜ ŀƭƻǊǎ ǉǳΩŜƴ нлмн ŎŜǘǘŜ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴ 

est descendue à 19,5 %. Au filet maillant, les prises de perchaude sont passées de 22 % en 2003 
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à 4,8 % en 2012. Le baret était 2012 la prise la plus abondante (41,0 %), suivi de près par le 

gaspareau (40,7 %). Bien que ces données soient préliminaires, une certaine expansion des 

ŜǎǇŝŎŜǎ ǘƻƭŞǊŀƴǘŜǎ Ł ƭŀ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ Ŝǘ Ł ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ, telles que le baret et le gaspareau, semble 

être en cours. La problématique des espèces exotiques, envahissantes ou nuisibles est détaillée 

au chapitre 13. 

Quant aux tributaires du sous-bassin de la baie Missisquoi, les concentrations en nitrates et de 

phosphore observées entre 2010 et 2012 laissent présager que les milieux aquatiques sont 

fortement dégradés. 

Mentionnons également que plusieurs mortalités massives de poissons ont été recensées dans 

la baie Missisquoi.  

En 2005, des milliers de perchaudes, achigans et même des brochets morts se sont échoués sur 

les plages de Venise-en-Québec et de Clarenceville. Cette mortalité massive aurait été causée 

une bactérie, la flexibactériose, qui s'est développée à la suite d'une élévation rapide des 

températures observées durant les jours qui ont précédé la mortalité des poissons (Pineault, 

2005). 

En 2012, des milliers perchaudes, achigans, brochets et crapets soleil se sont échoués sur les 

berges de Philipsburg. Cette mortalité aurait vraisemblablement été causée par une 

surabondance de cyanobactéries qui aurait asphyxié les poissons (Parent, 2012). 

En 2013, une mortalité massive a affecté le gaspareau, particulièrement sensible aux conditions 

physiques du milieu ŎƻƳƳŜ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳΦ vǳŜƭǉǳŜǎ ŘƛȊŀƛƴŜǎ ŘŜ ƳƛƭƭƛŜǊǎ ŘΩƛƴŘƛǾƛŘǳǎ 

ont été retrouvés morts sur les berges de Philipsburg en plein hiver (Hébert, 2013). 

Sous-bassin de la rivière de la Roche 

Aucune donnée ǎǳǊ ƭΩƛƴǘŞƎǊƛǘŞ ŘŜǎ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞǎ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ŀǉǳatiques et benthiques de la 

rivière de la Roche ƴΩŜǎǘ disponible. Toutefois, les problématiques de qualité des eaux décrites 

dans le diagnostic pour cette rivière indiquent une dégradation importante de cet habitat 

aquatique. 

Sous-bassin de la rivière aux Brochets 

Un inventaire des poissons de la rivière a été réalisé par le MFFP (Faune) en 2006. Cependant, 

ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎ ǎǳǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ŎŜǎ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴǎ όƛƴŘƛŎŀǘŜǳǊǎ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜǎύ Ŝǘ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ 

ŘΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜǎ ǎǳōǎŞǉǳŜƴǘǎ ǉǳƛ ŀǳǊŀƛŜƴǘ ǇŜǊƳƛǎ ŘŜ ŎƻƳǇŀǊŜǊ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞǎ ŘŜ 

poissons de la rivière limitent les analyses possibles ŘŜ ƭΩƛƴǘŞƎǊƛǘŞ ŘŜ ǎƻƴ ƳƛƭƛŜǳ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜΦ  

[ΩLv.tс ŎŀƭŎǳƭŞ ǇƻǳǊ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŀǳȄ .ǊƻŎƘŜǘǎ ŜƴǘǊŜ нлмл Ŝǘ нлмн ƛƴŘƛǉǳŜ ǉǳŜ ǎŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 

est satisfaisante autant à son enǘǊŞŜ ŀǳ vǳŞōŜŎ ǉǳΩŁ Pike River.  

Toutefois, les problématiques décrites dans le diagnostic indiquent une importante dégradation 

ŘŜǎ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ ŘŜǎ ǊǳƛǎǎŜŀǳȄ ²ŀƭōǊƛŘƎŜΣ aƻǊǇƛƻƴǎΣ 9ǿƛƴƎ Ŝǘ ŀǳ /ŀǎǘƻǊΦ 5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ 

un suivi des communautés benthiques est effectué ǇǊŝǎ ŘŜ ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ Řǳ ǊǳƛǎǎŜŀǳ aƻǊǇƛƻƴǎ. 

Les résultats indiquent que la santé biologique du benthos dans ce secteur du sous-bassin est 



Dégradation ou perte ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ   109 |  

mauvaise (ISBm de 49,3 %). La dégradation des communautés benthiques affecte la chaîne 

alimentaire et nuit aux poissons. 

Par ailleurs, la présence de nombreux barrages sur la rivière aux Brochets affecte la libre 

ŎƛǊŎǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎΦ 5Ωŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ǉǳΩŀǳŎǳƴ ŘŜ ŎŜǎ ōŀǊǊŀƎŜǎ ƴΩŜǎǘ Ƴǳƴƛ ŘΩǳƴŜ 

passe migratoire. À Bedford seulement, cinq barrages limitent les échanges entre la faune 

aquatique en amont et en aval. [Ŝ ǇǊŜƳƛŜǊ ōŀǊǊŀƎŜ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ǎǳǊ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ Ŝǎǘ ǎƛǘǳŞ Ł Notre-

Dame-de-Stanbridge. 

[Ŝǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘŜ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻǊƻǳǘŜ ор ŀǳǊƻƴǘ ŘŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ ǎǳǊ ƭŀ ŦŀǳƴŜ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜ ŎƻƳƳŜ 

ƭŜ ƳŜƴǘƛƻƴƴŜ ƭΩŞǘǳŘŜ ŘΩƛƳǇŀŎǘ ǊŞŀƭƛǎŞŜ ǇŀǊ ƭŜ ƎǊƻǳǇŜ DŜƴƛǾŀǊΦ Lƭǎ ǇǊŞǾƻƛŜƴǘ Υ ǳƴŜ ǇŜǊǘŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ 

du poisson de 0,8 ha au niveau des structures permanentes et encƭŀǾŜƳŜƴǘ ǘŜƳǇƻǊŀƛǊŜ ŘΩǳƴ 

ǎŜŎǘŜǳǊ ŘŜ нΣу Ƙŀ Ŝƴ ȊƻƴŜ ƛƴƻƴŘŀōƭŜΣ ǳƴŜ ƘŀǳǎǎŜ ǘŜƳǇƻǊŀƛǊŜ ŘŜ ƭŀ ǘǳǊōƛŘƛǘŞ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝƴ 

ŀǾŀƭ ŘŜǎ ǎƛǘŜǎ ŘŜ ǘǊŀǾŀǳȄ Ŝǘ ǇŜǊǘŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ Řǳ ǇƻƛǎǎƻƴΣ ǳƴŜ ŀƭǘŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ 

ŀǉǳŀǘƛǉǳŜ ŀǳ ǾƻƛǎƛƴŀƎŜ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻǊƻǳǘŜ par la mise en suspension de sédiments fins (Genivar, 

2004). 

Sous-bassin de la rivière Missisquoi 

De manièǊŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜΣ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŀŎǎ Řǳ ǎƻǳǎ-bassin ƴΩƛƴŘƛǉǳŜ pas une 

ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ǇǊŞƻŎŎǳǇŀƴǘŜ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘŜ ŘŞƎǊŀŘŀǘƛƻƴ ƻǳ ŘŜ ǇŜǊǘŜǎ ŘΩƘŀōƛǘŀts aquatiques dans ce 

sous-bassin. 

Toutefois, on retrouve un nombre important de barrages dans le sous-bassin qui limitent la libre 

circulation des espèces. Ceux-ci se trouvent sur la rivière Sutton, la rivière Missisquoi Nord, la 

rivière Missisquoi (au Vermont), aux exutoires des lacs et dans les nombreux ruisseaux du sous-

ōŀǎǎƛƴΦ [ΩƛƳǇŀŎǘ ŘŜ ŎŜǎ ƴƻƳōǊŜǳȄ ōŀǊǊŀƎŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴǎ ŘŜ Ǉƻƛǎǎƻƴǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ 

affectés est présentement mal connu. 

¦ƴ ōŀǊǊŀƎŜ ǎŜ ǘǊƻǳǾŜ ǇǊŝǎ ŘŜ ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ aƛǎsisquoi à Swanton au Vermont. 

!ǳǘǊŜŦƻƛǎ ǳǘƛƭƛǎŞ ǇƻǳǊ ǇǊƻŘǳƛǊŜ ŘŜ ƭΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞΣ ǎƻƴ ǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŀ ŞǘŞ ŀōŀƴŘƻƴƴŞŜ Ŝƴ мфплΦ [ŀ ¦{ 

Fish and Wildlife Service affirme que le retrait de ce barrage donnerait accès à plus de 10 km de 

sites de fraies aux poissons de la baie ce qui favoriserait la reproduction de certaines espèces 

prisées par les pêcheurs (MBBP, 2013). Le retrait de ce barrage est considéré prioritaire par la 

Vermont Agency of Natural Resources. 

Par ailleurs, une catastrophe a eu lieu en 2000 dans le sous-bassin. [Ψincendie ŘΩune usine de 

nourriture pour animaux à North Troy au Vermont a provoqué le déversement de sulfate de 

cuivre et autres produits chimiques dans la rivière Missisquoi (Berry, 2000). Peu après, une forte 

mortalité de poissons fut observée, surtout dans la portion québécoise de la rivière. Une bonne 

partie de ces poissons a été ramassée dans des barils pour leur élimination hygiénique. On a 

ŘƻƴŎ Ǉǳ ŎƻƴǎǘŀǘŜǊ ƭΩŀōƻƴŘŀƴŎŜ Řǳ Ǉƻƛǎǎƻƴ Řŀƴǎ ŎŜǘǘŜ ǊƛǾƛŝǊŜ Řƻƴǘ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ƻƴǘ Ǉǳ ǎŜ ǊŞŦǳƎƛŜǊ 

dans la rivière Missisquoi Nord et ont par la suite repeuplé la rivière Missisquoi. Selon les 

biologistes du bureau ŘŜ ƭΩ9ǎǘǊƛŜ Řǳ MFFP, ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ǎΩŜǎǘ remise lentement, Ƴŀƛǎ ƛƭ ƴΩȅ ŀ Ǉŀǎ Ŝǳ 

ŘΩŞǘǳŘŜ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜ ǎǳǊ ŎŜǘǘŜ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇƻƛǎǎƻƴǎΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ƭŜǎ ŘŞǾŜǊǎŜƳŜƴǘǎ ŀŎŎƛŘŜƴǘŜƭǎ 
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ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ǳƴ ǊƛǎǉǳŜ ǊŞŜƭΦ [Ŝ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘ ŘΩƘȅŘǊƻŎŀǊōǳǊŜǎ ǇŀǊ ǇƛǇŜƭƛƴŜ ƻǳ ǇŀǊ ǘǊŀƛƴ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ŀǳǎǎƛ 

un risque considérable pour les milieux aquatiques dans ce sous-bassin. 

9.5 %ØÅÍÐÌÅÓ ÄȭÁÃÔÉÏÎÓ réalisées   

5Ŝ ƳŀƴƛŝǊŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜΣ ǘƻǳǎ ƭŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ Ǿƛǎŀƴǘ Ł ŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ ƳŜƴǘƛƻƴƴŞǎ 

notamment dans les CƘŀǇƛǘǊŜǎ ǎǳǊ ƭŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜΣ ƭΩŀȊƻǘŜ Ŝǘ ƭŜǎ a9{Σ ŎƻƴǘǊƛōǳŜƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ Ł 

réduire la dégradation des habitats aquatiques. Voici quelques exemples de projets réalisés en 

lien direct avec la faune aquatique. 

Des études visant à recenser les communautés ichtyologiques ont été réalisées dans la rivière 

aux Brochets (2006) et dans la baie Missisquoi (2003, 2012) par le MFFP (Faune). 

Des recensements des communautés benthiques ont été réalisés par le Réseau Benthos du 

MDDELCC dans les ruisseaux Morpions, Ewing et au Castor et dans la rivière aux Brochets. 

Une étude est en cours dans le sous-bassin de la rivière Missisquoi par le RAPPEL pour connaître 

ƭΩŞǘŀǘ ŘŜs communautés de poissons et de leur habitat dans les lacs du secteur. Un recensement 

des ensemencements effectués sera également réalisé. 

Plusieurs ǇǊƻƧŜǘǎ ŘΩŜƴǎŜƳŜƴŎŜƳŜƴǘ ont eu lieu dans le bassin versant. Par exemple, en 2012, la 

municipalité de Frelighsburg a ensemencé 2 000 truites arc-en-ciel et 435 ombles de fontaine 

dans la rivière aux Brochets. 

Les Fêtes de la pêche dans les municipalités de Frelighsburg, Bedford, Notre-dame-de-

Stanbridge et Stanbridge East ǎƻƴǘ ƭΩƻŎŎŀǎƛƻƴ ŘΩƛƴŦƻǊƳŜǊ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜ ƭŀ 

protection des habitats aquatiques. 

Un « Sanctuaire de pêche » est désigné sur la rivière aux Brochets entre son embouchure et le 

barrage de Notre-Dame-de-Stanbridge. Une affiche du MFFP (Faune) posée en bordure de la 

rivière aux .ǊƻŎƘŜǘǎ ƛƴŘƛǉǳŜ ǉǳŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ǇƻǊǘƛƻƴ ǎƛǘǳŞŜ ŜƴǘǊŜ ƭŜ ōŀǊǊŀƎŜ Ŝǘ ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ Řǳ 

ruisseau Ewing, la pêche est interdite durant la période de reproduction (du 1er avril au 30 juin) 

pour toutes les espèces. Dans la portion entre le ruisseau Ewing et la baie Missisquoi, la pêche 

Ŝǎǘ ƛƴǘŜǊŘƛǘŜ ǇƻǳǊ ƭΩŀŎƘƛƎŀƴ Ŝǘ ƭŜ ƳŀǎƪƛƴƻƴƎŞ Řǳ мer avril au мр ƧǳƛƴΣ ǇƻǳǊ ƭΩŜǎǘǳǊƎŜƻƴ Řǳ мer 

novembre au 14 juin et pour les autres espèces du 1er avril au 2e vendredi de maƛΦ [ΩƛƴǘŜǊŘƛŎǘƛƻƴ 

ǾƛǎŜ Ł ǇǊƻǘŞƎŜǊ ƭŜǎ ƎŞƴƛǘŜǳǊǎ ǇŜƴŘŀƴǘ ƭŀ ǇŞǊƛƻŘŜ ŘŜ ǊŜǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŀŦƛƴ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŜ 

renouvellement des populations. 

9.6 Recommandations  

Les recommandations décrites dans les Chapitres concernant la contamination des eaux de 

surface (phosphore, azote, sels de voirie, pesticides, hydrocarbures, etc.) ainsi que les 

recommandations au /ƘŀǇƛǘǊŜ р ǎǳǊ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ǎΩŀǇǇƭƛǉǳŜƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭŀ 

problématique de la dégradation des milieux aquatiques. 

Celles-ci incluent principalement des mesures qui visent à ŦǊŜƛƴŜǊ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴΣ ŦƛƭǘǊŜǊ ƭŜǎ ƴǳǘǊƛƳŜƴǘǎ 

Ŝǘ ǊŀŦǊŀƞŎƘƛǊ ƭΩŜŀǳΦ tŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ƭƛƳƛǘŜǊ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ Ŝǘ ƭΩŜƴǾŀǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ł 
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ƭΩŀƛŘŜ ŘŜ Ǉƭŀƴǘŀǘƛƻƴǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜǎ Ŝǘ ƻǳǾǊŀƎŜǎ ŘŜ ǎǘŀōƛƭƛǎŀǘƛƻƴΦ /ŜƭƭŜǎ-ci procurent également de 

ƭΩƻƳōǊŜ ŀǳȄ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘŜ ƳŀƛƴǘŜƴƛǊ ǳƴŜ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ Ǉƭǳǎ fraîche pour la faune 

aquatique. De plus, pour permettre une bonne reproduction des différentes espèces de poisson, 

on se doit de protéger les frayères en réduisant au minimum les particules de sol (MES) dans 

ƭΩŜŀǳ ǉǳƛ ǇǊƻǾƻǉǳŜƴǘ ƭΩŜƴǾŀǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŦƻǎǎŞǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΣ ŘŜǎ ǊǳƛǎǎŜŀǳȄΣ ŘŜǎ ǊƛǾƛŝǊŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ ƭŀŎǎΦ  

9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜΣ ǇƻǳǊ ƳŀƛƴǘŜƴƛǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘΩǳƴ Ƙŀōƛǘŀǘ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜ ƛƭ Ŝǎǘ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜ 

que son eau soit limpide, fraîche et oxygénée. 

Nous recommandons également de : 

V Mettre à jour les données sur les populations de poissons des lacs et rivières du bassin afin 

de vérifier ƭŜǳǊ ŞǾƻƭǳǘƛƻƴ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ŘŜǎ Ƙŀōƛǘŀǘǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ. 

V Limiter le plus ǇƻǎǎƛōƭŜ ƭŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ. 

V Recourir à toutes les mesures requises pour éviter les impacts en aval du lieu des travaux, 

particulièrement le transport de matières solides en suspension. 

V Réaliser les travaux en milieu aquatique entre le 1er août et le 1er mars pour éviter de 

perturber la reproduction des poissons.  

V 9ƴŎƻǳǊŀƎŜǊ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘΩ9ǎǇŀŎŜǎ ŘŜ ƭƛōŜǊǘŞ ǉǳƛ ŦŀǾƻǊƛǎŜƴǘ ƭŀ ǊŞǎƛƭƛŜƴŎŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ. 

V wŜŎŜƴǎŜǊ ƭŜǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ ǉǳƛ ƻƴǘ ǊŜŎƻǳǊǎ Ł ƭΩutilisation du BT pour contrôler les insectes 

piqueurs, et documenter (revue de littérature) les impacts potentiels sur ƭΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜ 

aquatique, les insectes étant un maillon essentiel de la chaîne alimentaire des poissons. 

V {ΩŀǎǎǳǊŜǊ ŘΩǳƴ ŎƻƴǘǊƾƭŜ ǎǳŦŦƛǎŀƴǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘŜ ǇşŎƘŜ ŀŦƛƴ ŘŜ limiter les impacts sur les 

populations de poissons, notamment en période de reproduction. 

 



Dégradation ou perte de milieux riverains   112 |  

10 Dégradation ou perte de milieux  riverains  

10.1 Description  

Les écosystèmes riverains, en faisant le lien entre le milieu terrestre et le milieu aquatique, 

constituent des habitats riches en biodiversité. De plus, ils procurent des services 

écosystémiques importants tels que la stabilisation des berges et la réduction des apports en 

sédiments, la filtration des polluants contenus dans ruissellement de surface et le 

rafraichissement des eaux du littƻǊŀƭ Ŝƴ ŦƻǳǊƴƛǎǎŀƴǘ ŘŜ ƭΩƻƳōǊŜΦ 

De façon générale, les bandes riveraines ne sont souvent pas assez larges pour accomplir 

efficacement leurs rôles. Selon la Politique de protection des rives, du littoral et des plaines 

inondables (PPRLPI)Σ ŜƭƭŜǎ ŘŜǾǊŀƛŜƴǘ şǘǊŜ ŘΩǳƴŜ ƭŀǊƎŜǳǊ ƳƛƴƛƳŀƭŜ ŘŜ мл Ł мр Ƴ à partir de la ligne 

des hautes eaux selon la pente.  

Or, lŜǎ ǊƛǾŜǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŘŜǎ ƭŀŎǎ ǎƻƴǘ ǎƻǳǾŜƴǘ perturbées par des pratiques et des 

aménagements anthropiques, ce qui provoque une dégradation ou une perte importante 

ŘΩƘŀōƛǘŀǘ pour la faune et la flore et contribue à la dégradation des écosystèmes aquatiques. 

10.2 Causes 

Déboisement 

La cause principale de dégradation Ŝǘ ŘŜ ǇŜǊǘŜ ŘŜǎ Ƙŀōƛǘŀǘǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎ Ŝǎǘ ƭΩŞƭƛƳƛƴŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ 

végétation naturelle qui occupait les rives généralement composées de trois strates : arbres, 

arbustes, herbacés. 

Pratiques agricoles 

Dans le bassin versant de la baie Missisquoi, certaines pratiques agricoles sont responsables 

ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ǇŜǊǘŜǎ ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎ, notamment le déboisement en bordure des cours 

ŘΩŜŀǳ et la ŎǳƭǘǳǊŜ ŘŜǎ ǊƛǾŜǎ ƧǳǎǉǳΩŜƴ Ƙŀǳǘ ŘŜǎ ǘŀƭǳǎ. [Ŝ ǊŜŘǊŜǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳȄ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ 

en milieu agricole a également entraîné ŘΩŞƴƻǊƳŜǎ ǇŜǊǘŜǎ ŘΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎ, déblayés et 

ǊŜƳōƭŀȅŞǎ ǇƻǳǊ ŦŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄΦ 

Érosion des berges 

[ΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ est aussi ǳƴŜ ŎŀǳǎŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŘŜ ŘŞƎǊŀŘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ǇŜǊǘŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ 

riverains. [ΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ Ŝǎǘ ŀƳǇƭƛŦƛŞe par plusieurs pratiques et aménagements, 

notamment le déboisement des rives. 

[ΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ŀ ǇǊƻǾƻǉǳŞ Ł ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŜƴŘǊƻƛǘǎ ƭΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ǇŀǊ ŘŜǎ 

ƻǳǾǊŀƎŜǎ ŘŜ ǎǘŀōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ǘŜƭǎ ŘŜǎ ŜƴǊƻŎƘŜƳŜƴǘǎ Ŝǘ ŘŜǎ ƳǳǊŜǘǎΦ hǊΣ ƭΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ 

peut déplacer et ŀƎƎǊŀǾŜǊ ƭŜ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ aux extrémités des ouvrages de stabilisation 

(effet de bout) ǎΩƛƭ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǊŞŀƭƛǎŞ Řŀƴǎ ǳƴ Ǉƭŀƴ ŘΩŜƴǎŜƳōƭŜ (détails au chapitre 5). 
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5Ŝ ǇƭǳǎΣ ŀŦƛƴ ŘŜ ƭƛƳƛǘŜǊ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴΣ ƭŜǎ ŀǊōǊŜǎ ǘƻƳōŞǎ Řŀƴǎ 

ƭΩŜŀǳ ǎŜǊƻƴǘ ǎƻǳǾŜƴǘ ǊŜǘƛǊŞǎΦ hǊΣ ŎŜǳȄ-ci constituent des habitats privilégiés pour plusieurs 

espèces aquatiques et riveraines. 

Développement domiciliaire  

La construction de maisons et chalets Ŝƴ ōƻǊŘǳǊŜ ŘŜǎ ƭŀŎǎ Ŝǘ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǎǘ ǳƴŜ ŀǳǘǊŜ ŎŀǳǎŜ 

importante de pertes et de dégradation des habitats riverains et de leurs fonctions écosystèmes 

(filtration, stabilisation, etc.). Elle est la cause principale dans le cas des lacs du bassin dont les 

ǊƛǾŜǎ ǎƻƴǘ Ŝƴ ƎǊŀƴŘŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŞŜǎΦ 5Ωŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ǉǳŜ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳȄ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎ ƻƴǘ ǘŜƴŘŀƴŎŜ 

à artificialiser leurs rives par des murets, des plages en sable, des pelouses, etc. 

Routes 

[ΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ǊƻǳǘŜǎ Ŝƴ ōƻǊŘǳǊŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŘŜǎ ƭŀŎǎ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ǊŜƳōƭŀƛǎ ǉǳŜ ŎŜƭŀ 

nécessite est une autre cause importante de pertes, de fragmentation et de dégradation de ces 

habitats. ¢Ŝƭ ǉǳŜ ƳŜƴǘƛƻƴƴŞ Řŀƴǎ ƭŜ tƻǊǘǊŀƛǘΣ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ǊƻǳǘŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ǊƛǾŜǎ ŘŜ ŎƻǳǊǎ 

ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŀŎǎ Ŝǎǘ ǾƛǎƛōƭŜ Ł ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŜƴŘǊƻƛǘǎ Řŀƴǎ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘΦ /ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ŀǳŎǳƴŜ ŞǘǳŘŜ ƴŜ 

ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ŘǊŜǎǎŜǊ ƭŜ ǇƻǊǘǊŀƛǘ ŘŜ ƭΩŞǘŜƴŘǳŜ ǊŞŜƭƭŜ ŘŜ ŎŜǘte problématique. 

Occupation des plaines inondables 

Les plaines inondables sont souvent occupéeǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘǎ ƻǳ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΦ Les 

ȊƻƴŜǎ ƛƴƻƴŘŀōƭŜǎ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ Ł ƭŀ Ŧƻƛǎ ŘŜǎ Ƙŀōƛǘŀǘǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎ ŜǘΣ ƭƻǊǎǉǳΩŜƭƭŜǎ ǎƻƴǘ ƛƴƻƴŘŞŜǎΣ ŘŜǎ 

habitats aquatiques. Ces milieux sont donc très importants pour la santé des écosystèmes 

riverains et aquatiques. Par exemple, ce sont souvent des zones de fraie pour les poissons 

comme les brochets et la perchaude. 

10.2.1 Impacts des changements climatiques 

[ŀ Ǉƭǳǎ ƎǊŀƴŘŜ ǾŀǊƛŀōƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ŘŞōƛǘǎΣ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘŞōƛǘǎ ŘŜ ǇƻƛƴǘŜΣ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ 

sévérité des étiages sont quelques manifestations des changements climatiques qui auront un 

impact sur les écosystèmes riverains. Par exemple, ces changements vont contribuer à 

lΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ Ŝǘ à ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ζ coups ŘΩŜŀǳ » causés par 

ƭΩŀǊǊƛǾŞŜ ǘǊƻǇ ǊŀǇƛŘŜ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ Ŏŀusant une augmentation soudaine des débits 

ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ /Ŝǎ ζ ŎƻǳǇǎ ŘΩŜŀǳ η ǇƻǳǊǊŀƛŜƴǘ ŜƳǇƻǊǘŜǊ ƭŜǎ ǆǳŦǎ ǇƻƴŘǳǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ǊƛǾŜǎ ǇŀǊ ŘŜǎ 

tortues, dégrader les sites de fraies, etc. 

10.3 Conséquences 

Les conséquences de la dégradation des milieux riverains sont nombreuses. 

9ƭƭŜǎ ŎŀǳǎŜƴǘ ǳƴŜ ŘŞƎǊŀŘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ǳƴŜ ǇŜǊǘŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ Ŝǘ ŘŜ ǎƛǘŜǎ ŘŜ ǊŜǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ 

espèces fauniques et floristiques. Par exemple, les tortues qui utilisent les rives comme sites de 

ponte, les brochets et les perchaudes qui utilisent les plaines inondables comme sites de fraie et 

certaines espèces de plantes à statut précaire qui habitent les milieux riverains telles que le 

ƳƛƭƭŜǇŜǊǘǳƛǎ Ł ƎǊŀƴŘŜǎ ŦƭŜǳǊǎΣ ƭΩŞƭŞƻŎƘŀǊƛŘŜ Ł ŘŜǳȄ ŞǘŀƳƛƴŜǎ Ŝǘ ƭŀ ǇƻƭŀƴƛǎƛŜ Ł ŘƻǳȊŜ ŞǘŀƳƛƴŜǎΦ 
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De plus, la dégradation des rives réduit leur pouvoir épurateur et augmente la pollution des 

eaux par le ruissellement de surface. Leur dégradation réduit également leur pouvoir de 

ǎǘŀōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ŎŜ ǉǳƛ ŀǳƎƳŜƴǘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ. 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ƭΩ9t! ŜǎǘƛƳŜ ǉǳŜ ƭŜǎ ƭŀŎǎ sont trois 

Ŧƻƛǎ Ǉƭǳǎ ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜǎ ŘΩŀǾƻƛǊ ǳƴŜ ŦŀƛōƭŜ ǎŀƴǘŞ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜ ƭƻǊǎǉǳŜ ƭŜǳǊǎ ǊƛǾŜǎ ǎƻƴǘ ŘŞƎǊŀŘŞŜǎ 

(MBBP, 2013). 

10.4 Occurrences dans le bassin versant  

Sous-bassin de la baie Missisquoi 

Baie Missisquoi 

[ŀ ȊƻƴŜ ŘŜ ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŀǳȄ .ǊƻŎƘŜǘǎ Ŝǎǘ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŞŜ ǇŀǊ ǳƴ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜ ǊƛǾŜǊŀƛƴ 

relativement intact qui présente un habitat de qualité pour plusieurs espèces. La rive Est de la 

baie, au Sud de Philipsburg est également de bonne qualité et à ƭΩŞǘŀǘ ƴŀǘǳǊŜƭ. 

Toutefois, le reste des rives de la baie Missisquoi sont fortement dégradées et sont 

principalement occupées par des résidences, des campings (véhicules récréatifs), des ouvrages 

de stabilisation (enrochements, murets), des pelouses, des plages artificielles et des routes 

(route 202, etc.). 

De plus, les inondations de 2011 ont fortement érodé les berges de la baie. Plusieurs riverains 

ont protégé leǳǊ ǘŜǊǊŀƛƴ ǇŀǊ ŘŜǎ ŜƴǊƻŎƘŜƳŜƴǘǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ōŜǊƎŜǎΣ ǎŀƴǎ Ǉƭŀƴ ŘΩŜƴǎŜƳōƭŜ ƴƛ 

autorisation environneƳŜƴǘŀƭŜΦ Lƭ Ŝƴ ǊŞǎǳƭǘŜ ǉǳΩǳƴŜ portion importante du littoral et des berges 

de la baie Missisquoi ǎƻƴǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ŜƴǊƻŎƘŞŜs. 

aŜƴǘƛƻƴƴƻƴǎ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǉǳŜ ƭŀ ttw[tL ƛƴǘŜǊŘƛǘ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ǊŀƳǇŜǎ ŘΩŀŎŎŝǎ Ł ƭΩŜŀǳ 

carrossables, et encore moins les descentes ōŞǘƻƴƴŞŜǎ ƻǳ ŀǎǇƘŀƭǘŞŜǎ Ł Ƴƻƛƴǎ ŘΩƻōǘŜƴƛǊ ǳƴ 

ŎŜǊǘƛŦƛŎŀǘ ŘΩŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴΦ [Ŝǎ ƎǊƻǎǎŜǎ ŜƳōŀǊŎŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ ƭŜǎ ōŀǘŜŀǳȄ ǉǳƛ ƴŞŎŜǎǎƛǘŜƴǘ ǳƴŜ ǊŀƳǇŜ 

ŘΩŀŎŎŝǎ ŘŜǾǊŀƛŜƴǘ ǘƻǳƧƻǳǊǎ şǘǊŜ Ƴƛǎ Ł ƭΩŜŀǳ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘΩǳƴ ǎƛǘŜ ǇǳōƭƛŎ ŀƳŞƴŀƎŞ Ł ŎŜǘǘŜ ŦƛƴΦ Or, plus 

ŘΩǳƴŜ ŘƛȊŀƛƴŜ ŘŜ ǊŀƳǇŜǎ ŘΩŀŎŎŝǎ ŎŀǊǊƻǎǎŀōƭŜǎ ǇǊƛǾŞŜǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ŀƳŞƴŀƎŞŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ǊƛǾŜǎ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ 

Missisquoi. 

Tributaires 

Les données disponibles sur les ruisseaux de ce sous-bassin indiquent que de manière générale 

ƭŜǎ ǊƛǾŜǎ ǎƻƴǘ ŘŞƎǊŀŘŞŜǎ ǇŀǊ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ǾŞƎŞǘŀǘƛon, leur culture en secteur agricole et leur 

artificialisation en secteur résidentielΦ [Ŝǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƻƴǘ ŞǘŞ ǊŜŘǊŜǎǎŞǎ ǇǊƻǾƻǉǳŀƴǘ ǳƴŜ 

ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ǇŜǊǘŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎΦ 

Au ruisseau Black (Labonté) ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǎǘ ŀŎǘƛǾŜΣ ŎŜ ǉǳƛ ŀ ƳŜƴŞ Ł son embouchure à 

ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ ŘŜ ōŞǘƻƴ ǇƻǳǊ ǇǊƻǘŞƎŜǊ ƭŜǎ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜǎ ŎƻƴǎǘǊǳƛǘŜǎ Ł ǇǊƻȄƛƳƛǘŞΦ " 

ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŜƴŘǊƻƛǘǎΣ ƭŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŀ ŞǘŞ complètement enroché (lit et berges) afin de limiter son 

érosion amplifiée par la culture des sols organiques (anciennes tourbières). 

Certaines portions des ruisseaux traversent de grandes tourbières, les habitats dans ces secteurs 

sont demeurés plus intacts, notamment par la mise en conservation de ces tourbières. 
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Sous-bassin de la rivière de la Roche 

Dans sa portion agricole, avant sa sortie du Québec, les rives de la rivière de la Roche sont 

ŘŞƎǊŀŘŞŜǎ ǇŀǊ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴΣ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ŦƻȅŜǊǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ et la culture des rives à 

proximité des talus. {ǳǊ ƭŜǎ ǘǊƛōǳǘŀƛǊŜǎ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜΣ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŀƴƛƳŀǳȄ ŘΩŞƭŜǾŀƎŜ ƻƴt encore 

ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ ŀŎŎŝǎ ŀǳȄ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

Sous-bassin de la rivière aux Brochets 

[ΩƛƴǘŞƎǊƛǘŞ ŘŜǎ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Řǳ ǎƻǳǎ-bassin de la rivière aux Brochets 

est très variable. De manière générale, dans les portions en amont des cours ŘΩŜŀǳΣ ƭŜǎ ǊƛǾŜǎ 

sont plus intègres, plus boisées et présentent des habitats plus riches pour la faune. Dans les 

portions plus en aval, généralement plus agricoles, les rives sont davantage déboisées, les cours 

ŘΩŜŀǳ ǊŜŘǊŜǎǎŞǎΣ ƭŜǎ rives cultivées. Les développements résidentiels et villageois constituent 

généralement des secteurs où les écosystèmes riverains sont fortement dégradés par 

ƭΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴΦ  

Rivière aux Brochets 

Les secteurs urbains de la rivière aux Brochets présentent des habitats riverains fortement 

dégradés. /ΩŜǎǘ ƭŜ Ŏŀǎ Ł CǊŜƭƛƎƘǎōǳǊƎΣ {ǘŀƴōǊƛŘƎŜ 9ŀǎǘΣ .ŜŘŦƻǊŘ Ŝǘ Notre-Dame-de-Stanbridge 

ŀƛƴǎƛ ǉǳΩŁ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ autres secteurs avec des résidences isolées. 

On retrouve également plusieurs plaines inondables occupées par des cultures à grands 

interlignes en bordure de la rivière aux Brochets. 

En aval de Bedford, les rives sont de moins en moins végétalisées. On parle ici de « boisés 

résiduels » puisque seules quelques petites sections, généralement sans potentiel agricole, ont 

été épargnées par le déboisement et la mise en culture massive. 

Ruisseau Morpions 

À partir de Sainte-SabineΣ ƭΩƛƴǘŞƎǊƛǘŞ ŘŜǎ ǊƛǾŜǎ Řǳ ǊǳƛǎǎŜŀǳ aƻǊǇƛƻƴǎ Ŝǎǘ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ ŦŀƛōƭŜ 

(Rapport ZIPP Morpions, 2011)Φ [Ŝ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŀ ŞǘŞ ǊŜŘǊŜǎǎŞΣ ses rives sont cultivées et 

ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŦƻȅŜǊǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ǎƻƴǘ ǇǊŞǎŜƴǘǎΦ vǳŜƭǉǳŜǎ ōƻƛǎŞǎ ǊŞǎƛŘǳŜƭǎ ǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ŘŜǎ ǊŜŦǳƎŜǎ ǇƻǳǊ 

la faune. 

Lac Selby 

Ce petit lac est caractérisé par une trop forte densité de résidences riveraines. Les rives du lac 

Selby sont constituées à 80 % ŘΩƻǳǾǊŀƎŜǎ d'enrochements et de murets. Avant 2012, moins de la 

ƳƻƛǘƛŞ ŘŜǎ ǊƛǾŜǎ ŞǘŀƛŜƴǘ ǾŞƎŞǘŀƭƛǎŞŜǎΦ hǊΣ ǎǳƛǘŜ Ł ƭΩŀŘƻǇǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ǊŝƎƭŜƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ƭŀ ±ƛƭƭŜ ŘŜ 

5ǳƴƘŀƳ ƻōƭƛƎŜŀƴǘ ƭŀ ǾŞƎŞǘŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ōŀƴŘŜ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜ ŘŜ о ƳΣ ƭΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜ ǊƛǾŜǊŀƛƴ ǎŜ 

rétabli peu à peu. Le dernier recensement indique que près de 90 % des riverains avaient une 

berge acceptable ou très belle avec une note de 75 % ou 100 % ƭƻǊǎ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴΦ /ΩŜǎǘ ŘƻƴŎ 

ŘƛǊŜ ǉǳΩŜƴǾƛǊƻƴ м ǘŜǊǊŀƛƴ ǎǳǊ мл ŀ ŘŜǎ ŎƻǊǊŜŎǘƛŦǎ Ł ŀǇǇƻǊǘŜǊ Ł ǎŀ ōŜǊƎŜ ǇƻǳǊ ǇƻǳǾƻƛǊ ǎŜ ŎƻƴŦƻǊƳŜǊ 

Ł ƭŀ ǊŝƎƭŜƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭŜΣ Ƴŀƛǎ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǉǳΩǳƴŜ ǘǊŝǎ ƎǊŀƴŘŜ ƳŀƧƻǊƛǘŞ ŘŜ ŎƛǘƻȅŜƴǎ ƻƴǘ Ł 

ŎǆǳǊ ƭŀ ǎŀƴǘŞ Řǳ ƭŀŎΦ 
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Sous-bassin de la rivière Missisquoi 

Rivière Missisquoi 

[ΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ Ŝǎǘ ǳƴŜ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ Řŀƴǎ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛΦ Dans sa 

portion québécoise, les rives de la rivière Missisquoi sont généralement occupées soit par des 

cultures pérennes ou des routes. Or, certaines rives sont occupées par des cultures annuelles et 

ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǎƻƴǘ ǇƛŞǘƛƴŞŜǎ ǇŀǊ ƭΩŀŎŎŝǎ ŘΩŀƴƛƳŀǳȄ ŘŜ ŦŜǊƳŜ Ł ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜΦ 

{Ŝƭƻƴ ƭΩƛƴǎǇŜŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊƛǾŜǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ ǇŀǊ ƭŜ /ŀƴǘƻƴ ŘŜ tƻǘǘƻƴ Ŝƴ нлмнΣ ǎǳǊ ƭŜǎ но ǊƛǾŜǎ ƛƴǎǇŜŎǘŞŜǎ 

et cotées le long de la rivière Missisquoi, 40 ҈ ŞǘŀƛŜƴǘ ŎƻƴŦƻǊƳŜǎ Ŝǘ Ł ƭΩŞǘŀǘ ƴŀǘǳǊŜƭΣ н % étaient 

conformes et artificielles ou non-conformes Ƴŀƛǎ Ŝƴ ǾƻƛŜ ŘŜ ƭΩşǘǊŜ (Canton de Potton, 2012a). 

Quant au ruisseau Ruiter, tributaire de la rivière Missisquoi, 71 % étaient ŎƻƴŦƻǊƳŜǎ Ŝǘ Ł ƭΩŞǘŀǘ 

naturel, 17 % étaient conformes et artificielles ou non-conformes Ƴŀƛǎ Ŝƴ ǾƻƛŜ ŘŜ ƭΩşǘǊŜ, 12 % 

étaient non-conformes et artificialisées.  

Selon une étude réalisée au Vermont, 33 % des rives de la rivière Missisquoi ne sont pas 

suffisamment végétalisées (bandes riveraines < 8 m).  

Rivière Missisquoi Nord 

Les rives de la rivière Missisquoi Nord sont généralement végétalisées et peu artificialisées dans 

sa portion amont. Seuls quelques tronçons, surtout au Sud du lac Trousers, sont déboisés, 

ƻŎŎǳǇŞǎ ǇŀǊ ŘŜǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ ǇŞǊŜƴƴŜǎΣ ŀǾŜŎ ǉǳŜƭǉǳŜǎ ŦƻȅŜǊǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ŀǎǎƻŎƛŞǎ ŀǳȄ ƳŞŀƴŘǊŜǎΦ 

[ΩƛƴǘŞƎǊƛǘŞ ŘŜǎ Ƙŀōƛǘŀǘǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎ Ŝǎǘ ŘƻƴŎ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ ōƻƴƴŜ ǇƻǳǊ ŎŜǘǘŜ ǊƛǾƛŝǊŜΦ 

Rivière Sutton 

La portion urbaine de la rivière Sutton présente un écosystème riverain fortement dégradé par 

ƭΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŎƻƳǇƭŝǘŜ ŘŜ ǎŜǎ ǊƛǾŜǎ όƳǳǊŜǘǎ Ŝǘ ŜƴǊochements). En aval du village de Sutton, 

les plaines inondables sont en culture à grands interlignes à quelques endroits et les rives sont 

occupées par des cuƭǘǳǊŜǎ ǇŞǊŜƴƴŜǎ ǎǳǊ ŘŜ ƎǊŀƴŘǎ ǘǊƻƴœƻƴǎΦ tƭǳǎƛŜǳǊǎ ŦƻȅŜǊǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ǎƻƴǘ 

ƻōǎŜǊǾŀōƭŜǎΣ ŀƳǇƭƛŦƛŞǎ ǇŀǊ ƭΩƛƴǎǳŦŦƛǎŀƴŎŜ ŘŜ ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴ ǎǘŀōƛƭƛǎŀǘǊƛŎŜΦ Au Sud ŘΩ!ōŜǊŎƻǊƴΣ ƧǳǎǉǳΩŁ 

son embouchure dans la rivière Missisquoi, les rives sont davantage occupées par des cultures 

annuelles, avec une mince bande arborée. 

Lac Parker 

[Ŝ w!tt9[ ŀ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǇǊƻŎŞŘŞ Ł ǳƴŜ ŞǘǳŘŜ Řǳ ŘŜƎǊŞ ŘΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊƛǾŜǎ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘŜ 

ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜ ōŀƴŘŜǎ vidéo datant de 1992 et 1999. Les rives du lac Parker sont classées comme 

étant partiellement artificielles. En 1999, 25 % des rives sont artificielles et 75 % sont naturelles. 

Une nette amélioration par rapport à 1992 (35 % artificielles, 65 % naturelles) (RAPPEL, 2008b). 

En 2007, le taux de rives occupées par une activité anthropique est évalué à 37,4 % alors que 

l'état naturel représente 62,6 % (MRC Memphrémagog, 2009).  
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Lac d'Argent 

{Ŝƭƻƴ ǳƴŜ ŞǘǳŘŜ Řǳ w!tt9[Σ Ŝƴ мффф ƭŜǎ ǊƛǾŜǎ Řǳ ƭŀŎ ŘΩ!ǊƎŜƴǘ ǎƻƴǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞŜǎ ŜȄǘǊşƳŜƳŜƴǘ 

artificielles (RAPPEL, 2006a). À ce moment, 71 % des rives sont artificielles et seulement 29 % 

sont considérées naturelles. 

En 2007, la situation se serait dégradée. Ce taux occupé par une activité anthropique est évalué 

à 88,7 % alors que l'état naturel représente 11,3 % (MRC Memphrémagog, 2009). 

On retrouve trois campings comprenant environ 120 sites et une plage qui donne accès au lac. 

En 2005, on dénombre 207 chalets et résidences autour du lac (RAPPEL, 2006a). De plus, le lac 

est pratiquement ceinturé par des routes. 

[ΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ǇŞǊƛǇƘŞǊƛŜ Řǳ ƭŀŎ Ŝǎǘ Ŏƻƴǎƛdérée comme fortement affectée par la présence 

humaine. Les principales causes observées sont : un littoral perturbé par la présence de murs de 

ǎƻǳǘŝƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ ǊŜƳōƭŀƛǎΣ ƭŜ ŘŞōƻƛǎŜƳŜƴǘ ŜȄŎŜǎǎƛŦ ŘŜǎ ǊƛǾŜǎΣ ƭŀ ǇŜƭƻǳǎŜ ǉǳƛ ǎŜ ǊŜƴŘ ƧǳǎǉǳΩŀǳ 

lac, les chalets situés trop près du lac (moins de 20 m), une densité trop forte de chalets et la 

route et le chemin de fer situés trop près du lac, soit à moins de 60 m de la rive. 

Lac Trousers 

En 2007, la proportion du périmètre du lac occupée par une activité anthropique est évaluée à 

48,8 % alors que l'état naturel représente 50,2 % (MRC Memphrémagog, 2009). 

En 2008, un relevé des premiers mètres de la bande riveraine du lac Trousers a révélé une 

dégradation moyenne de 50 % (RAPPEL, 2008c). 

Lac Libby 

Le RAPPEL a procédé Ł ǳƴŜ ŞǘǳŘŜ Řǳ ŘŜƎǊŞ ŘΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊƛǾŜǎΦ 9ƴ мффуΣ ƭŜǎ ǊƛǾŜǎ Řǳ ƭŀŎ 

Libby ont été classifiées comme étant artificielles à 37 %. Les éléments artificiels les plus 

remarqués sont les enrochements, les bâtiments, les patios et les pelouses (RAPPEL, 2006b). En 

ŀƴŀƭȅǎŀƴǘ ǎŜǳƭŜƳŜƴǘ ƭŜ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜ ƘŀōƛǘŞ Řǳ ƭŀŎΣ ƭŜ ǇƻǳǊŎŜƴǘŀƎŜ ŘΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾŜ 

habitée atteint 43 % ce qui la classe comme étant très artificielle (Idem). 

En 2007, la situation est pire. Le lac Libby est presque entièrement occupé par la villégiature et 

les rives sont habitées sur 87,5 % ŘŜ ǎƻƴ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜΦ Lƭ ƴŜ ǊŜǎǘŜ ǉǳΩǳƴ ǇŜǳ Ǉƭǳǎ ŘŜ мл % de rives à 

ƭΩŞǘŀǘ ƴŀǘǳǊŜƭ (MRC Memphrémagog, 2009).  

hƴ ŎƻƳǇǘŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ мор ŎƘŀƭŜǘǎ Ŝǘ ƭŜǎ trois îles du lac sont également habitées. On y trouve 

aussi un camping qui compte plus de 200 sites. 

Lac Orford 

En 2007, la proportion du périmètre du lac occupée par une activité anthropique est évaluée à 

50,6 % alors que l'état naturel représente 49,4 % (MRC Memphrémagog, 2009). 

La dégradation des rives du lac est forte (50-75 %) dans la portion qui longe la route 112 et 

moyenne (25-50 %) sur les rives Est et Ouest du lac. 
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Étang Sugar Loaf Pond 

En 2007, la proportion du périmètre du lac occupée par une activité anthropique est évaluée à 

94,7 % alors que l'état naturel représente 5,3 % (MRC Memphrémagog, 2009). Les 10 premiers 

mètres de la rive sont artificiels (pelouses) sur 40 % du contour du lac (AESL, 2004). 

10.5 %ØÅÍÐÌÅÓ ÄȭÁÃÔÉÏÎÓ réalisées  

Règlementation 

En décembre 1987, le Gouvernement Řǳ vǳŞōŜŎ ŎƘƻƛǎƛǎǎŀƛǘ ŘŜ ǎŜ ŘƻǘŜǊ ŘΩǳƴŜ tƻƭƛǘƛǉǳŜ 

gouvernementale en matière de protection des rives, du littoral et des plaines inondables. La 

Politique de protection des rives, du littoral et des plaines inondables (PPRLPI) constitue le 

cadre juridique de base au Québec pour la préservation des milieux riverains. Selon la PPRLPI, la 

rive a une largeur minimum de 10 mètres à partir de la Ligne des hautes eaux (LHE) et de 15 

mètres lorsque la pente est supérieure à 30 %. 

Les principaux lacs du ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ ƴΩŞŎƘŀǇǇŜƴǘ Ǉŀǎ Ł ŎŜǘǘŜ ǇƻǇǳƭŀǊƛǘŞ ǘƻǳƧƻǳǊǎ ƎǊŀƴŘƛǎǎŀƴǘŜ 

des développements résidentiels riverains. Fort heureusement, beaucoup de sensibilisation 

ŎƻƴŎŜǊƴŀƴǘ ƭŜǎ ǊƾƭŜǎ Ŝǘ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜǎ ōŀƴŘŜǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜǎ a été effectuée auprès des riverains 

au cours des dernières années par les associations de lacs. Les municipalités introduisent peu à 

peu de nouveaux règlements protégeant la végétation dans la bande riveraineΦ 5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ 

ŎŜǘǘŜ ƳŜǎǳǊŜ Ŝǎǘ ƛƴǎŎǊƛǘŜ ŀǳ ǎŎƘŞƳŀ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ aw/ ŘŜ aŜmphrémagog, de sorte 

ǉǳŜΣ ǘƻǳǘ ŎƻƴǘǊƾƭŜ ŘŜ ƭŀ ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴ όǘƻƴǘŜ Řǳ ƎŀȊƻƴΣ ŎƻǳǇŜ ŘΩŀǊōǊŜǎύ ǎǳǊ ǳƴŜ ŘƛǎǘŀƴŎŜ ŘŜ cinq 

mètres calculée à partir de la Ligne des hautes eaux (LHE) est maintenant prohibé sur son 

ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ vǳŜƭǉǳŜǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎΣ ŎƻƳƳŜ ŎŜƭƭŜǎ ŘΩ!ǳǎǘƛƴΣ ǎƻƴǘ ŀƭƭŞŜǎ ŘŜ ƭΩŀǾŀƴǘ Ŝǘ ƻƴǘ ŦƛȄŞ ŎŜǘǘŜ 

distance à 10 mètres.  

La Ville de Dunham possède un règlement sur la protection des bandes riveraines au lac Selby 

qui oblige la revégétalisation et prohibe toutes autres interventions sur les trois premiers mètres 

de la rive. 

La MRC Brome Missisquoi a adopté en 2014 le Cadre règlementaire sur la gestion des eaux de 

surface et du contrôle de l'érosion (REGES) qui interdit la tonte de gazon sur trois mètres en 

haut de talus en milieu résidentiel et impose une bande riveraine de deux mètres en haut de 

talus en milieu agricole. 

Conservation et végétalisation des milieux riverains 

Tous les terrains riverains situés dans les municipalités de Frelighsburg, Stanbridge East, 

Bedford, Notre-Dame-de-Stanbridge et Pike River ont été visités entre 2010 et 2012 afin de 

sensibiliser les propriétaires riverains à protéger leur bande riveraine. Dans le cadre de ce 

projet, plus de 10 000 arbustes ont été plantés chez les riverains participants. Ce projet a été 

réalisé par ƭΩh.±.a Ŝƴ ǇŀǊǘŜƴŀǊƛŀǘ ŀǾŜŎ les municipalités et la MRC Brome Missisquoi.  

En 2009, la MRC Brome-Missisquoi et la ville de Lac-Brome innovent en mettant en place un 

ǇǊƻƧŜǘ ǳƴƛǉǳŜ ŀǳ vǳŞōŜŎ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŀǳȄ ŎƛǘƻȅŜƴǎ ŘŜ ōŞƴŞŦƛŎƛŜǊ ŘΩŀǊōǳǎǘŜǎ ǇǊƻǇƛŎŜǎ à la 
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protection des bandes riveraines. La pépinière de bandes riveraines est une initiative 

municipale et régionale qui produit uniquement des plants indigènes typiques des rivages de la 

région de Brome-Missisquoi. Établie comme une infrastructure permanenǘŜ Ŝǘ ƛǎǎǳŜ ŘΩǳƴŜ 

concertation exemplaire Řǳ ƳƛƭƛŜǳΣ ƭŀ ǇŞǇƛƴƛŝǊŜ ǇŜǊƳŜǘǘǊŀ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜǊ ƭŜǎ ŎƛǘƻȅŜƴǎ Ł ǳƴ 

coût modique et dans une formule clé en main. Plus de 25 000 arbustes sont produits chaque 

année. Depuis son ouverture plus de 50 000 arbustes ont été plantés en rive. 

Depuis quelques années, la MRC Memphrémagog offre également aux riverains de son territoire 

des arbustes coûts modiques pour les encourager à végétaliser leur bande riveraine.  

Plusieurs plantations riveraines ont eu lieu dans le bassin versant. Au lac Libby de 1983 à 1989, 

près de 15 000 plantes indigènes ont été plantées sur les rives du lac et un autre 3 412 végétaux 

ont été planté entre 1998 et 2003Φ " ƭΩŞǘŀƴƎ {ǳƎŀǊ [ƻŀŦ tƻƴŘΣ Řepuis 15 ans, environ 3 000 

arbustes ont été plantés sur les rives du lac. !ǳ ƭŀŎ ŘΩ!ǊƎŜƴǘΣ entre 1999 et 2003, 4 115 arbustes 

ont été plantés. En 2014Σ ƭΩh.±.a ŀ ŦƛƴŀƴŎŞ ǳƴ ǇǊƻƧŜǘ ŘŜ Ǌevégétalisation des rives au lac Long 

Pond où près 700 arbustes ont été plantés en collaboration avec le RAPPEL. 

Un projet ŘΩenvergure ŘΩagroforesterie riveraine dans le sous-bassin de la rivière aux Brochets a 

permis ƭΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ kilomètres de haies brise-ǾŜƴǘ Ŝƴ ōƻǊŘǳǊŜ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ 

ŦŀǾƻǊƛǎŀƴǘ ƭŜ ǊŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩƛƴǘŞƎǊƛǘŞ ŘŜ ŎŜǎ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎΦ Depuis 2002, la 

Coopérative de Solidarité du bassin versant de la rivière aux Brochets a planté plus de 10 000 

arbres et près de 20 000 arbustes le long des tributaires du bassin versant de la rivière aux 

Brochets (ruisseaux Castor, Ewing, Lareau, rivière aux Brochets), soit près de 45 kilomètres de 

bande riveraine en milieu agricole. La CoopérativeΣ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ŘƛǎǎƻǳǘŜΣ a ainsi développé une 

expertise régionale en agrosylviculture riveraine et légué près de 35 kilomètres de haies brise-

vent riveraines donǘ ƭΩh.±.a ŀǎǎǳǊŜǊŀ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ǇƻǳǊ ƭŜǎ trois prochaines années. 

Au Vermont, le River Corridor Easement Program, piloté par le Vermont Department of 

Environmental Conservation, a permis ƭΩŀŎƘŀǘ ŘŜǇǳƛǎ у ŀƴǎ ŘŜ Ǉƭǳǎ ŘŜ тлл ŀŎǊŜǎ ŘŜ ȊƻƴŜǎ 

riveraines à traverǎ ƭΩ;ǘŀǘ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ƭŜ ǊŜǘǊŀƛǘ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ƘǳƳŀƛƴŜǎ Ŝƴ ȊƻƴŜ ƛƴƻƴŘŀōƭŜ et la 

renaturalisation des rives (Dolan, 2014). 

10.6 Recommandations  

Un bon nombre des recommandations décrites au Chapitre 1 sur le phosphore, au Chapitre 5 

ǎǳǊ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ Ŝǘ ŀǳǘǊŜ /ƘŀǇƛǘǊŜ с ǎǳǊ ƭŜǎ ƳŀǘƛŝǊŜǎ Ŝƴ ǎǳǎǇŜƴǎƛƻƴ Ŝǘ ƭΩŜƴǾŀǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ 

lacs ont également un effet bénéfique sur la qualité des milieux riverains. 

Nous recommandons également de : 

V aŜǘǘǊŜ Ł ƧƻǳǊ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ōŀƴŘŜǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜǎ ǇŀǊ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞ. 

V {ΩŀǎǎǳǊŜǊ ŘŜ la conformité des bandes riveraines en milieu urbain et résidentiel en fonction 

de la règlementation existante.  

V 9ƴŎƻǳǊŀƎŜǊ ƭŜǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎ Ł ǾŞƎŞǘŀƭƛǎŜǊ ƭŜǳǊ ōŀƴŘŜ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜ ǇŀǊ ƭŀ ŘƛǎǘǊƛōǳǘƛƻƴ ŘΩarbres et 

arbustes à prix réduit. 
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V {ƻǳǘŜƴƛǊ ƭŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ŘΩŀƎǊƻŦƻǊŜǎǘŜǊƛŜ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ Ǉƭŀƴǘŀǘƛƻƴǎ 

existantes. 

V Poursuivre les projets de conservation volontaire des boisés et milieux humides riverains.  

V Encourager la conservation volontaire par la propriétaire en milieu riverain. 

V Retirer des couǊǎ ŘΩŜŀǳ ǳƴƛǉǳŜƳŜƴǘ ƭŜǎ ŘŞōǊƛǎ ƭƛƎƴŜǳȄ ǉǳƛ ǇƻǎŜƴǘ ǳƴ ǊƛǎǉǳŜ Ł ƭŀ ǎŞŎǳǊƛǘŞ 

publique. Les études hydrogéomorphologiques ont démontré que les débris ligneux dans le 

littoral « ŀǳƎƳŜƴǘŜƴǘ ƭŀ ǊǳƎƻǎƛǘŞ Řǳ ŎƘŜƴŀƭΣ ƭŜ ōƻƛǎ ŘŞŎǊƻƞǘ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜ ǇƻǳǊ 

transporter les sédiments et éroder le lit et les berges, ce qui résulte en une plus grande 

stabilité du lit et des berges » (Davidson et Eaton, 2013). De plus, les arbres morts dans le 

littoral constituent des habitats privilégiés par plusieurs espèces aquatiques. 

V wŜǾƻƛǊ ƭŜ ǇŀǊǘŀƎŜ ŘŜǎ ŎƻǶǘǎ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŦƻǎǎŞǎ Ŝǘ Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜ 

selon le principe du « pollueur-payeur ». Ex : certaines municipalités vont exempter les 

ǇǊƻǇǊƛŞǘŀƛǊŜǎ ŘŜ ǊƛǾŜǎ ōƻƛǎŞŜǎ Ŝǘ ŦƻǊŜǎǘƛŝǊŜǎ Ł ŘŜǾƻƛǊ ǇŀȅŜǊ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǘretien. 

V 9ƴŎƻǳǊŀƎŜǊ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘΩ9ǎǇŀŎŜǎ ŘŜ ƭƛōŜǊǘŞ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǉǳƛ ǇŜǊƳŜǘǘǊŀƛŜƴǘ 

entre autres de protéger et renaturaliser les habitats riverains. En effet, la compensation 

(retrait des activités en zone riveraine) est moins coûteuse à long terme que la stabilisation 

des berges. 
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11 Dégradation ou perte de milieux humides  

11.1 Description  

En Montérégie-Est, qui inclut les sous-bassins de la baie Missisquoi, de la rivière de la Roche et 

de la rivière aux Brochets, on estime que les milieux humides ont perdu en moyenne plus de 

60 % ŘŜ ƭŜǳǊ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ό/wwb¢Σ 2010). Les milieux humides ne représentent plus que 

5 % Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛΦ [ŀ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴ ƻǇǘƛƳŀƭŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘΩǳƴ 

bassin versant serait plutôt de 10 % selon Environnement Canada (CRRNT, 2010). 

Selon les analyses de Géomont et de Canards Illimités, 67 % des milieux humides du bassin 

versant de la baie Missisquoi subissent une pression de nature anthropique (2 % ŘΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ 

forte, 7 % ŘΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ƳƻȅŜƴƴŜΣ 57 % ŘΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ faible) et seulement 24 % ne subissent aucune 

pression. Le dernier 9 ҈ ŎƻƴŎŜǊƴŜ ƭŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ ŘŜ ƭΩ9ǎǘǊƛŜ ǉǳƛ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ŞǘŞ ŀƴŀƭȅǎŞǎ 

(Canards illimités, 2013).  

Il est très important de protéger ce quΩil ǊŜǎǘŜ ŎƻƳƳŜ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ ǇŀǊŎŜ ǉǳΩƛƭǎ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ 

ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ǊŜŦǳƎŜǎ ǇƻǳǊ ƭŀ ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ŦƭƻǊƛǎǘƛǉǳŜ Ŝǘ Ŧŀǳƴique. Leur dégradation entraîne une 

pression accrue sur certaines espèces désignées « menacées », « vulnérables » ou susceptibles 

ŘŜ ƭΩşǘǊŜΦ tƭǳǎƛŜǳǊǎ ŜǎǇŝŎŜǎ Ł ǎǘŀǘǳǘ ǇǊŞŎŀƛǊŜ ǎƻƴǘ ƭƛŞŜǎ ŀǳȄ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎΣ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ƭŜ 

petit blongios, la grenouille des marais ainsi que plusieurs types de salamandres dépendent de 

ces milieux pour leur habitat et leur reproduction. 

Lƭǎ ŦƻǊƳŜƴǘ ŀǳǎǎƛ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ŀƭƭƛŞǎ Ŝƴ ŀǎǎǳǊŀƴǘ plusieurs services écologiques, dont 

ƭΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄ Ŝǘ ƭŀ ǊŞƎǳƭŀǊƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŜǳr écoulement. En effet, les milieux humides 

ǊƛǾŜǊŀƛƴǎ Ŝǘ ȊƻƴŜǎ ƛƴƻƴŘŀōƭŜǎ ǊŞŘǳƛǎŜƴǘ ƭŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ Ŝƴ ŀǾŀƭ Ŝƴ ŀōǎƻǊōŀƴǘ ƭŜǎ ǎǳǊǇƭǳǎ 

ŘΩŜŀǳ όȊƻƴŜǎ ǘŀƳǇƻƴǎύΦ Lƭǎ ŀƎƛǎǎŜƴǘ ŀƛƴǎƛ ŎƻƳƳŜ ŦƛƭǘǊŜǎ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜΣ ǎƻǳǾŜƴǘ ŎƘŀǊƎŞŜǎ ŘŜ 

sédiments en période crue. 

Des organismes de conservation sont très actifs dans le bassin versant comme le Corridor 

Appalachien, Conservation de la nature Canada, la Fiducie foncière du Mont Pinacle et Canards 

illimités. En effet, la mise en conservation constitue encore la meilleure façon de protéger à long 

terme les milieux humides du bassin versant. 

11.2 Causes 

Selon les analyses de Géomont et de Canards Illimités, lΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ƭŀ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ 

source de pression avec 43 % des milieux humides qui en sont affectés, suivie par les pressions 

dues au transport (routes, lignes électriques, etc.) (21 %) et au développement résidentiel (4 %) 

(Canards illimités, 2013). 

Une des causes principales de la perte des milieux humides est leur conversion au profit de 

terres agricoles, notamment certaines « terres noires » de haute valeur commerciale (CBVBM, 

2004). [Ŝ ŘǊŀƛƴŀƎŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Ŝǘ ƭŜ ǊŜŘǊŜǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻƴǘ ŘŜǎ ŎŀǳǎŜǎ ƳŀƧŜǳǊŜǎ ŘŜ 

pertes de milieux humides dans le bassin versant (Canards illimités, 2013; EXXEP, 2004). 
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[ΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘΩƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ ŘŜ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘ ǘŜƭƭŜǎ ƭŜǎ routes et voies ferrées fragmentent ces 

milieux, ǇŜǳǾŜƴǘ Řŀƴǎ ŎŜǊǘŀƛƴǎ Ŏŀǎ ƭŜǎ ŀǎǎŞŎƘŜǊ ƻǳ ƭŜǎ ŀǎǇƘȅȄƛŜǊ Ŝƴ ƻōǎǘǊǳŀƴǘ ƭŜǎ ǾƻƛŜǎ ŘΩŜƴǘǊŞŜ 

et de sortie des eaux Ŝǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ŘŜǎ ǾƻƛŜǎ ŘΩŀŎŎŝǎ ǇǊƛǾƛƭŞƎƛŞŜǎ ŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎ. Les lignes 

de transport électrique peuvent aussi, dans une moindre mesure, contribuer à la fragmentation 

des milieux humides. De plus, les sels de voirie appliqués sur les routes rƛǎǉǳŜƴǘ ŘΩŀŦŦŜŎǘŜǊ Ł ƭƻƴƎ 

terme la qualité de ces écosystèmes sensibles (MTQ, 2010). 

Les développements urbains, résidentiels et de villégiature, ont aussi provoqué des 

dégradations et des pertes importantes dans les milieux humides (Idem). 

Les activités dΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŦƻǊŜǎǘƛŝǊŜ ǇŜǳǾŜƴǘ ŀǳǎǎƛ ƎŞƴŞǊŜǊ ŘŜǎ ǇǊŜǎǎƛƻƴǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ 

milieux humides par les travaux de drainage et les pertes de couverture boisée. 

De plus, toutes les activités modifiant le régime hydrique (p.ex. : drainage, abaissement de la 

nappe phréatique) peuvent directement affecter la qualité des milieux humides, soit en 

ǊŞŘǳƛǎŀƴǘ ƭŜ ŘŞōƛǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ƻǳ Ŝƴ ǘǊŀƴǎŦƻǊƳŀƴǘ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘǎ Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳȄ 

humides temporaires ou intermittents. 

!ǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ ƭŜ Gouvernement Řǳ vǳŞōŜŎ ŀ Ƴƛǎ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ǳƴŜ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ 

beaucoup plus stricte en regard de la protection des milieux humides, mais les pressions sont 

toujours présentes et des pertes de superficie surviennent encore. 

9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ǎŜƭƻƴ ƭŜ ǊŀǇǇƻǊǘ ŘΩAnalyse de la situation des milieux humides au Québec et 

recommandations à des fins de conservation et de gestion durable publié en 2013 : « Dans la 

ǇŞǊƛƻŘŜ Řǳ ол ƴƻǾŜƳōǊŜ нллс ŀǳ ом ƳŀǊǎ нлмл όо ŀƴǎ Ŝǘ п ƳƻƛǎύΣ рру ŎŜǊǘƛŦƛŎŀǘǎ ŘΩŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴ 

(CA) ont été éƳƛǎ Ŝƴ ǾŜǊǘǳ Řǳ ŘŜǳȄƛŝƳŜ ŀƭƛƴŞŀ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ нн ŘŜ ƭŀ Loi sur la qualité de 

ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ (L.Q.E.). Au total, 808 milieux humides étaient touchés par ces CA et les 

ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜǎ ŀŦŦŜŎǘŞŜǎ ǘƻǘŀƭƛǎŀƛŜƴǘ н утл ƘŀΦ Χ{ŜǳƭŜƳŜƴǘ мр Ƙŀ ŘŜǎ н утл Ƙŀ ŀŦŦŜŎǘŞǎ ƻƴǘ Şǘé 

compensés (restauration ou création), ce qui a induit une perte nette de 2 855 ha (> 99 %). Les 

pratiques de compensation actuelle sont donc nettement insuffisantes pour atteindre un 

ƻōƧŜŎǘƛŦ ŘΩŀǳŎǳƴŜ ǇŜǊǘŜ ƴŜǘǘŜΦ Χ [ŀ ƳŀƧƻǊƛǘŞ ŘŜǎ /! ŞƳƛǎ ŎƻƴŎŜǊƴŜ ŘŜǎ Ǉrojets de type 

résidentiel (65 % ŘŜǎ ŘŜƳŀƴŘŜǎύΦ [Ŝǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ Ŝǘ ŦƻǊŜǎǘƛŝǊŜǎ ǎƻƴǘ ǇǊŜǎǉǳΩŀōǎŜƴǘŜǎ ŘŜǎ 

/! ŀƴŀƭȅǎŞǎΣ ŘŜǳȄ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ǇƻǳǊǘŀƴǘ ŀǎǎǳƧŜǘǘƛǎ ŀǳ ŘŜǳȄƛŝƳŜ ŀƭƛƴŞŀ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ нн ŘŜ ƭŀ 

L.Q.E., et qui se sont révélées les deux sources les plus importantes de perturbations de milieux 

ƘǳƳƛŘŜǎ ǎŜƭƻƴ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ŘŜǎ ǇŜǊǘǳǊōŀǘƛƻƴǎ » (Pellerin & Poulin, 2013). 

11.2.1 Impacts des changements climatiques 

[ΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ŘǳǊŞŜ ŘŜǎ ǇŞǊƛƻŘŜǎ ŘΩŞǘƛŀƎŜ ǊƛǎǉǳŜ ŘΩŀŦŦŜŎter 

négativement les milieux humides du bassin versant. Des hivers et étés plus chauds et plus 

ƘǳƳƛŘŜǎ ǇǊƻǾƻǉǳŜǊŀƛŜƴǘ ǳƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǾŀǇƻǊŀǘƛƻƴΣ ŎŜ ǉǳƛ ǇƻǳǊǊŀƛǘ ŦǊŀƎƛƭƛǎŜǊ ƭŜǎ 

milieux humides qui dépendent des crues (Ouranos, 2010). 

5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƭΩŀǳƎƳentation des événements climatiques extrêmes et des inondations pourrait dans 

ŎŜǊǘŀƛƴǎ Ŏŀǎ ǇǊƻǾƻǉǳŜǊ ƭΩŜƴǎŀōƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎ Ŝǘ ŦŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭŀ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ 

ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ŜȄƻǘƛǉǳŜǎ ŜƴǾŀƘƛǎǎŀƴǘŜǎ ǎǳǊ ŎŜǎ ŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ ŘŞƴǳŘŞǎΦ 
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11.3 Occurrences dans le bassin versant 

Sous-bassin de la baie Missisquoi 

Dans le sous-bassin de la baie Missisquoi où on retrouve les plus grands milieux humides du 

bassin, les pressions sont parmi les plus fortes du bassin. En effet, selon les analyses de 

Géomont et de Canards Illimités, 26 % ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ ǎǳōƛǎǎŜƴǘ ǳƴŜ ǇǊŜǎǎƛƻƴ ŘΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ 

moyenne, la plus forte proportion du bassin et seulement 13 % de ne subissent aucune pression, 

ƭŀ Ǉƭǳǎ ŦŀƛōƭŜ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴ Řǳ ōŀǎǎƛƴΦ [ΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ƭŀ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ ǎƻǳrce de pression avec 

41 % des milieux humides qui en sont affectés, suivie par les pressions dues au transport 

(routes, lignes électriques, etc.) (25 %) et au développement résidentiel (15 %) (Canards 

illimités, 2013). 

[ΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ ŘŜ ƭŀ aRC Haut-Richelieu par Canards Illimités en 2006 concluait 

notamment que : « de très nombreux milieux humides ont déjà disparu, privant ainsi la 

ŎƻƭƭŜŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜǎ ōƛŜƴǎ Ŝǘ ŘŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ǉǳΩƛƭǎ ŦƻǳǊƴƛǎǎŜƴǘΣ Ŝƴ Ǉƭǳǎ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘŜ 

conséquences ǎŞǊƛŜǳǎŜǎ Ŝǘ ŎƻǶǘŜǳǎŜǎ ŀǎǎƻŎƛŞŜǎ Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎΣ ŀǳȄ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴǎΣ ŀǳȄ 

ŞǘƛŀƎŜǎ ǎŞǾŝǊŜǎ Ŝǘ Ł ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ŜȄŎŜǎǎƛǾŜ ŘŜǎ ŜŀǳȄΦ tƭǳǎƛŜǳǊǎ ǳǎŀƎŜǎ ǊƛǎǉǳŜƴǘ ŀƛƴǎƛ ŘΩşǘǊŜ 

ŀŦŦŜŎǘŞǎΣ Ŝƴ ŎƻƳƳŜƴœŀƴǘ ǇŀǊ ƭΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝƴ Ŝŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Ŝǘ ƭŜǎ ǳǎŀƎŜǎ 

récréotouristiques de la baie Missisquoi. ΧΦ[ΩŜȄǇŀƴǎƛƻƴ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ŀŎǘƛǾƛǘŞ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ƛƴǘŜƴǎƛǾŜ ŀ Ŧŀƛǘ 

disparaître de nombreux milieux humides et ōƻƛǎŞǎ ǉǳƛ ǎƻƴǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǇǊƻōŀōƭŜƳŜƴǘ 

insuffisants pour garantir le maintien de la biodiversité de la région » (Canards Illimités, 2006). 

{Ŝƭƻƴ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜ ƭŀ /wwb¢ ǎǳǊ ƭŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ ŘŜ ƭŀ aƻƴǘŞǊŞƎƛŜ-Est, 63 % des milieux 

humides de la MRC Haut-Richelieu ont une intégrité écologique faible et 21 % une intégrité 

ƳƻȅŜƴƴŜ ό/wwb¢Σ нлмрύΦ [ΩƛƴǘŞƎǊƛǘŞ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ ŘŜǎ milieux humides se base sur les critères de 

ŦǊŀƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴΣ Řǳ ǘȅǇŜ ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ŀŘƧŀŎŜƴǘǎΣ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ǇǊŜǎǎƛƻƴǎ 

répertoriées par photo-ƛƴǘŜǊǇǊŞǘŀǘƛƻƴ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŘŜ ŎŜƭƭŜǎ-ci sur les milieux humides 

(Idem). Selon cette analyse, les tourbières de Venise ont une intégrité écologique jugée faible. 

En 1987, le Ministère des Transports érigeait une digue parallèle à la chaussée lorsqu'il a 

entrepris des travaux d'élargissement de la route 202 traversant la tourbière de Venise-Ouest 

et, ce faisant, permettait de contenir les eaux de crues. L'impact résultant fut la création d'une 

zone d'inondation permanente au Nord de celle-ci (CDPNQ, 2013). En 1991, on constatait sur ce 

site une détérioration avancée de l'érablière à érable rouge causée par l'inondation (Lavoie, 

1992). En 1991, un canal réalisé à titre de correctif par le Ministère des Transports a entraîné un 

rétablissement des conditions de drainage au Nord de la route. Toutefois, certaines plantes 

rares avaient déjà été gravement affectées (ex : thélyptère simulatrice) (Gratton, 1995). 

Les petits tributaires de la baie Missisquoi traversent souvent des milieux humides qui ont subi 

ŘŜǎ ŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΣ ƭŜǎ ǊŜƴŘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ǎŜƴǎƛōƭŜǎ Ł ƭΩŞǊƻǎƛƻƴΣ ŀǳȄ ǇŀǊǘƛŎǳƭŜǎ Ŝƴ 

suspension, au phosphore. Des digues ont parfois été mises en place, coupant ou détournant le 

ǊŞǎŜŀǳ ƘȅŘǊƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜΦ 5ΩŀǳǘǊŜǎ ǎŜŎǘƛƻƴǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ŎǊŜǳǎŞŜǎ Ŝǘ ǊŜŘǊŜǎǎŞŜǎΦ ¢ƻǳǎ ŎŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ƻƴǘ 

nui Ł ƭΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ƴŀǘǳǊŜƭ ŘŜ ŎŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇŀǊ ƭŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎΦ 
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Le marécage tourbeux de la rivière aux Brochets représente le dernier milieu humide naturel 

encore en contact direct avec les eaux de la baie Missisquoi dans sa partie québécoise. Les 

autres milieux humides bordant la baie sont tous coupés par le passage des routes. 

Sous-bassin de la rivière de la Roche 

Dans cette portion du bassin, 57 % ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ ǎƻƴǘ ŀŦŦŜŎǘŞǎ ǇŀǊ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ ƭŜ 

ŘǊŀƛƴŀƎŜΦ [ΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŘŜǎ ǇǊŜǎǎƛƻƴǎ Ŝǎǘ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ ŦŀƛōƭŜ όсн %) et une part relativement 

importante des milieux humides ne subissent aucune pression (28 %) (Canards illimités, 2013). 

Le transport constitue la seconde source de pression (10 %ύΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ƭΩŀǊǊƛǾŞŜ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻǊƻǳǘŜ ор 

ǊƛǎǉǳŜ ŘΩŀŎŎŜƴǘǳŜǊ ƭŜǎ ǇǊŜǎǎƛƻƴǎ ŘŞƧŁ ŜȄƛǎǘŀƴǘŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ŀŦŦŜŎǘŞǎΦ [ΩŞǘŀƴƎ {ǘǊŜƛǘΣ ƭŜ seul 

Ǉƭŀƴ ŘΩŜŀǳ Řǳ ǎƻǳǎ-ōŀǎǎƛƴ Ŝǘ ǳƴ ƳƛƭƛŜǳ ƘǳƳƛŘŜ ŘΩǳƴŜ ƎǊŀƴŘŜ ǊƛŎƘŜǎǎŜΣ ǇƻǳǊǊŀƛǘ Ŝƴ ǎǳōƛǊ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ 

conséquences puisque la future autoroute passera à proximité. {Ŝƭƻƴ ƭŜ a¢vΣ ƭΩŜŀǳ ƛǎǎǳŜ ŘŜǎ 

ŜƳǇǊƛǎŜǎ ǊƻǳǘƛŝǊŜǎ ŞǾŀŎǳŞŜ Řŀƴǎ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ ŘŜ ƭΩŞǘŀƴƎ {treit sera traitée par un bassin de 

sédimentation. Ceci permettrait notamment de réduire les apports en sels de voirie. 

Sous-bassin de la rivière aux Brochets 

Le plus haut taux de milieux humides soumis à des pressions de fortes intensités est dans ce 

sous-bassin (4 %). On effet, on y retrouverait environ 25 milieux humides qui subissent de fortes 

pressions affectant leur intégrité et pouvant causer leur perte. [ΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ ƭŜ ŘǊŀƛƴŀƎŜ 

constituent encore la principale source de pression (55 %), suivis par les transports (15 %) 

(Canards illimités, 2013).  

[ΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ ŘŜ ƭŀ aw/ .ǊƻƳŜ-Missisquoi par Canards Illimités en 2006 

concluait notamment que : « /ŜǘǘŜ ŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ƛƴǘŜƴǎƛǾŜ ŀ ǇǊƻǾƻǉǳŞ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴǎ 

de drainage des terres, Řƻƴǘ ƭŜ ŎǊŜǳǎŀƎŜ ŘΩǳƴ Ŏŀƴŀƭ ŘŜ ŘǊŀƛƴŀƎŜ Ŝƴ ǇƭŜƛƴ ƳƛƭƛŜǳ Řǳ ƳŀǊŞŎŀƎŜ Ł 

ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŀǳȄ .ǊƻŎƘŜǘǎΦ hƴ ƻōǎŜǊǾŜ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǳƴŜ ŦƻǊǘŜ ǇǊŜǎǎƛƻƴ ŘŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ 

valeur agricole dans certaines tourbières du complexe de Sainte-Sabine-Farnham pour la 

prodǳŎǘƛƻƴ ƳŀǊŀƞŎƘŝǊŜΦ 5ΩŀǳǘǊŜǎ ǇǊŜǎǎƛƻƴǎ ǇǊƻǾƛŜƴƴŜƴǘ Řǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ǾƛƭƭŞƎƛŀǘǳǊŜ Ŝƴ 

bordure des lacs de la MRC et de la Baie-Missisquoi, ce qui conduit souvent à une dénaturation 

des berges et un empiétement sur les milieux humides, sans compter des rŜƧŜǘǎ ǇƻǎǎƛōƭŜǎ ŘΩŜŀǳȄ 

usées domestiques » (Canards Illimités, 2006). 

{Ŝƭƻƴ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜ ƭŀ /wwb¢ ǎǳǊ ƭŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ ŘŜ ƭŀ aƻƴǘŞǊŞƎƛŜ-Est, 16 % des milieux 

humides de la MRC Brome-Missisquoi ont une intégrité écologique faible et 24 % une intégrité 

moyenne (CRRNT, 2015). Selon cette analyse, les tourbières de Sainte-Sabine et la section Ouest 

Řǳ ƳŀǊŞŎŀƎŜ ǘƻǳǊōŜǳȄ ŘŜ ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŀǳȄ .ǊƻŎƘŜǘǎ ƻƴǘ ǳƴŜ ƛƴǘŞƎǊƛǘŞ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ 

jugée faible. 

[ΩŀƴŀƭȅǎŜ Řes milieux humides réalisée par la firme EXXEP en 2003 ŀ ǇŜǊƳƛǎ ŘŜ ŎƻƴǎǘŀǘŜǊ ǉǳΩǳƴ 

ƳƛƭƛŜǳ ŀ ŘƛǎǇŀǊǳΣ ƭŜ ƳŀǊŞŎŀƎŜ ŘŜ .ŜŘŦƻǊŘΣ ŘǊŀƛƴŞ ǇƻǳǊ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ό.ƻǳŎƘŀǊŘ et al., 2003). 

[Ŝ ŘǊŀƛƴŀƎŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Ŝǘ ƭŜ ǊŜŘǊŜǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŀ ŞǘŞ ǳƴŜ ŎŀǳǎŜ ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜƳŜƴǘ ǘǊŝǎ 

importante de pertes de milieux humides dans ce sous-bassin. wŞŎŜƳƳŜƴǘΣ ƭŜ ŎǊŜǳǎŀƎŜ ŘΩǳƴ 

Ŏŀƴŀƭ ŘŜ ŘǊŀƛƴŀƎŜ ŀǳ ƳƛƭƛŜǳ Řǳ ƳŀǊŞŎŀƎŜ ŘŜ ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŀǳȄ .ǊƻŎƘŜǘǎ ŀ Ŧŀƛǘ Ŝƴ 
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sorte que ce marécage ne peut plus jouer autant son rôle de filtration des eaux provenant des 

terres agrƛŎƻƭŜǎ ŘŜ ƭΩŀƳƻƴǘ ό/ŀƴŀǊŘǎ LƭƭƛƳƛǘŞǎΣ нллсύΦ 

Les tourbières de Sainte-Brigide (dont une partie du territoire deviendra Sainte-Sabine) ont été 

exploitées de 1862 à 1905 pour fabriquer des briques de charbon avec des bateaux ou 

« chalands » qui creusaient des canaux dans ces milieux humides. Un ingénieur en mécanique 

ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ƛǊƭŀƴŘŀƛǎŜ Ŝƴ Ŧǳǘ ƭΩƛƴƛǘƛŀǘŜǳǊ (Lussier, 2014) 

En 1956, 40 acres des terres noires marécageuses sont drainées au Nord-Ouest de Sainte-

Sabine. Avec une puissante machinerie, arbres et arbustes sont défrichés, puis de nombreuses 

tranchées sont aménagées pour la production à grands volumes de légumes maraîchers (Idem). 

Entre 1953 et 1980, des travaux de redressement sont réalisés dans le ruisseau Groat. Des 

grands méandres traversant un milieu humide près du chemin de Saint-Armand disparaissent 

pour un tracé rectiligne (Idem). 

[Ŝ ǇǊƻƧŜǘ Řǳ ǇǊƻƭƻƴƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻǊƻǳǘŜ ор ŘŀǘŜ ŘΩƛƭ ȅ ŀ нр ŀƴǎ Ŝǘ est toujours en cours de 

réalisation. Le tracé original passait directement dans le vaste milieu huƳƛŘŜ ŘŜ ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ 

de la rivière aux Brochets. Toutefois, le projet a été revu et corrigé en 2009 de manière à 

contourner presque entièrement la plaine inondable 0-нл ŀƴǎΦ [ΩŜƳǇƛŝǘŜƳŜƴǘ ǊŞǎƛŘǳŜƭ Řŀƴǎ ƭŀ 

zone humide serait nécessaire à la construction des approches du pont qui enjambera la rivière 

aux Brochets. Des compensations sont prévues par le MTQ pour ces empiètements.  

Le passaƎŜ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻǊƻǳǘŜ ор Ł ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŘŜ ƭŀ ƎǊŀƴŘŜ ǘƻǳǊōƛŝǊŜ Ł ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŀǳȄ 

Brochets génère néanmoins ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ƛƴǉǳƛŞǘǳŘŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ ǉǳΩŀǳǊŀ ŎŜǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ 

ŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭΩƛƴǘŞƎǊƛǘŞ ŘŜ ŎŜǘ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜ ŦǊŀƎƛƭŜΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩŀǇǇƻrts en 

ǎŞŘƛƳŜƴǘǎ Ŝǘ ǎŜƭǎ ŘŜ ǾƻƛǊƛŜΣ Ŝǘ ŘΩƛƳǇŀŎǘǎ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ŦǊŀƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǎǳǊ ƭŀ ƭƛōǊŜ 

circulation des espèces fauniques (tortues, poissons, etc.). 

Les tourbières de Saint-{ŀōƛƴŜ ǎǳōƛǎǎŜƴǘ ŜƴŎƻǊŜ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ǇǊŜǎǎƛƻƴǎΦ ¦ǊƎŜƴŎŜ-

Environnement a notamment rapporté le dépôt illicite de matières résiduelles dans la tourbière 

en 2014 ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴ ŀǳǘǊŜ Ŏŀǎ ŘŞōƻƛǎŜƳŜƴǘ (MDDELCC, 2014d). 

Au lac Selby, un véritable chantier de remblayage a été réalisé dans les milieux humides ou mal 

drainés afin de construire les nombreux chalets qui bordent le lac. Ces remblais ont perturbé 

significativement le rôle de filtre naturel que jouaient les milieux humides autour du lac. Ces 

milieux devaient être très riches en biodiversité (faune, flore et habitats aquatiques), vu la 

position méridionale du lac Selby, son bioclimat chaud et ses substrats variés (Lussier et 

Sabourin, 2011). 

Sous-bassin de la rivière Missisquoi 

Les données sur les milieux humides (Canards Illimités, 2013) sont limitées à la portion 

montérégienne du bassin versant incluant pour le sous-bassin de la rivière Missisquoi les 

municipalités de Sutton, Abercorn et Bolton-Ouest. Selon ces données, le sous-bassin de la 

rivière Missisquoi est le moins touché en termes de dégradation des milieux humides. En effet, 

37 % ne subissent aucune pression et 58 % ŘŜǎ ǇǊŜǎǎƛƻƴǎ ŘΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŦŀƛōƭŜΦ hƴ ǊŜǘǊƻǳǾŜ 
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néanmoins une dizaine de milieux humides qui subissent des pressions considérées de forte 

intensité (Canards illimités, 2013). Les transports constituent la principale source de pression sur 

les milieux de ce sous-ōŀǎǎƛƴΣ ǎǳƛǾƛǎ ǇŀǊ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΦ 

Les pressions exercées sur les milieux humides de la portion estrienne du bassin versant sont 

moins connues Ł ƭΩŜȄŎŜǇǘƛƻƴ Řǳ /ŀƴǘƻƴ ŘŜ tƻǘǘƻƴ ǉǳƛ ŀ ŎƻƳƳŀƴŘŞ ǳƴŜ ŞǘǳŘŜ Ł Corridor 

appalachien en 2013. Selon cette étude : « Des indices de présence humaine ont été observés à 

ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ƻǳ Ŝƴ ōƻǊŘǳǊŜ ŘŜ ǇǊŜǎǉǳŜ ǘƻǳǎ ƭŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ ǾŀƭƛŘŞǎ Řŀƴǎ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŞǘǳŘŜΦ [Ŝǎ 

routes, chemins pour les véhicules tout-terrain (VTT), chŜƳƛƴǎ ŦƻǊŜǎǘƛŜǊǎ ƻǳ ƭŜǎ ŎƘŜƳƛƴǎ ŘΩŀŎŎŝǎ 

privés, sont la perturbation la plus fréquemment observée dans ou à proximité des milieux 

humides, et plus de la moitié des 79 milieux humides validés en sont affectés » (Daguet et 

Sicotte, 2013). De plus, la grande majorité des milieux humides caractérisés dans le Canton de 

Potton présente un milieu environnant partiellement fragmenté à fragmenté. 

Mentionnons également que la forte pression liée au développement résidentiel dans les 

secteurs forestiers et montagneux du sous-bassin de la rivière Missisquoi constitue une menace 

importante aux milieux humides situés en zone blanche. Ceux-ci sont particulièrement 

ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜǎ ŀǳ ǊŜƳōƭŀȅŀƎŜ ǇǳƛǎǉǳΩƛƭǎ ǎƻƴǘ ǎƻǳǾŜƴǘ ǇŜǘƛǘǎ Ŝǘκƻǳ ƴƻƴ ǊŞǇŜǊǘƻǊƛŞǎ ǇŀǊ ƭŜǎ 

municipalités et passent ainsi inaperçus. 

Au Vermont, une étude réalisée par le NRCS Wetland Reserve Program ƛƴŘƛǉǳŜ ǉǳΩŜƴǾƛǊƻƴ 

16 000 acres de territoire présentent un potentiel de restauration des milieux humides dans la 

portion vermontaise du sous-bassin de la rivière Missisquoi (MBBP, 2013). 

11.4 %ØÅÍÐÌÅÓ ÄȭÁÃÔÉÏÎÓ ÒïÁÌÉÓïÅÓ 

Plusieurs projets de conservation ont été réalisés dans le bassin versant par Canards Illimités, 

Conservation de la nature, Corridor Appalachien et les Fiducies foncières. Un nombre important 

de milieux humides sont ainsi protégés à perpétuité, incluant de vastes tourbières en bordure 

de la baie Missisquoi. Par exemple, en 2015 une portion de 160 ha de la tourbière de Venise 

Ouest a été mise en conservation par Conservation de la nature amenant à 67 % la proportion 

protégée de ce milieu humide 

[Ωh.±.a ŀ ǊŞŀƭƛǎŞ ƭŀ caractérisation des habitats et des espèces à statut précaire de certains 

milieux humides dans le cadre des projets de conservation volontaire des boisés et milieux 

riverains de la rivière de la Roche, de la rivière aux Brochets et du ruisseau Walbridge. Les 

ǇǊƻǇǊƛŞǘŀƛǊŜǎ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ǎŜƴǎƛōƛƭƛǎŞǎ Ł ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜ ǇǊƻǘŞƎŜǊ ŎŜǎ 

écosystèmes fragiles et ont également été encouragés à procéder à une démarche de 

conservation volontaire. 

La ŦƛǊƳŜ 9··9t ŀ ǊŞŀƭƛǎŞ Ŝƴ нлло ǇƻǳǊ ƭΩh.±.a ǳƴŜ ŞǘǳŘŜ ŀŦƛƴ ŘŜ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŜǊ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ 

sommaire le potentiel de mise en valeur des milieux humides de 5 ha et plus situés dans le 

bassin versant (Bouchard et al., 2003). Dans le cadre de cette étude, 43 milieux humides de plus 

ŘŜ р ƘŜŎǘŀǊŜǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ǊŞǇŜǊǘƻǊƛŞǎ Ŝǘ ǳƴŜ ŘƛȊŀƛƴŜ ƻƴǘ ŞǘŞ ǾƛǎƛǘŞǎ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊŀƛƴΦ ¦ƴŜ ƎǊƛƭƭŜ ŘΩŀƴŀƭȅǎŜ 

des contraintes et potentiels pour la mise en valeur a ensuite été produite, en tenant compte 
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des critères suivants : la superficie, la dƛǾŜǊǎƛǘŞ ŘŜǎ ƘŀōƛǘŀǘǎΣ ƭΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞΣ ƭŀ ǇŜǊǘǳǊōŀǘƛƻƴ 

ƘǳƳŀƛƴŜ ŜƴǾƛǊƻƴƴŀƴǘŜΣ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ƭŀ ŦŀǳƴŜ Ŝǘ ƭŀ ǇǊŜǎǎƛƻƴ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘΦ [ΩŜȄŜǊŎƛŎŜ 

ŘΩŀƴŀƭȅǎŜ ŀǳ ƳƻȅŜƴ ŘŜ ƭŀ ƎǊƛƭƭŜ ŀ ǇŜǊƳƛǎ ŘŜ ǊŜǘŜƴƛǊ cinq milieux humides à haut potentiel pour la 

mise en vŀƭŜǳǊΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ Řǳ ƳƛƭƛŜǳ ƘǳƳƛŘŜ ŘŜ ƭŀ tƻƛƴǘŜ ŘŜ ƭŀ tǊƻǾƛƴŎŜ Τ Řǳ ƳŀǊŞŎŀƎŜ ǘƻǳǊōŜǳȄ ŘŜ 

la rivière aux Brochets, secteur Ouest Τ Řǳ ƳŀǊŀƛǎ ŘŜ ƭΩŞǘŀƴƎ {ǘǊŜƛǘ Τ ŘŜ ƭŀ ǘƻǳǊōƛŝǊŜ ŘŜ {ŀƛƴǘŜ-

Sabine Nord Τ Ŝǘ Řǳ ƳŀǊŞŎŀƎŜ ŀǊōǳǎǘƛŦ ŘŜ ƭΩŞǘŀƴƎ DǊŀǎǎΦ 

Les études de Géomont et de Canards illimités en 2012 ont permis de localiser et catégoriser les 

milieux humides ŘŜ ƭŀ ǇƻǊǘƛƻƴ ƳƻƴǘŞǊŞƎƛŜƴƴŜ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ Ŝǘ ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ le type et 

ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜǎ ǇǊŜǎǎƛƻƴǎ ǉǳΩƛƭǎ ǎǳōƛǎǎŜƴǘΦ 

Une caractérisation des milieux humides de la municipalité du Canton Potton a été réalisée par 

Corridor Appalachien en 2013 afin de les valider, de les cartographier et de milieux les intégrer 

aux outils de planification et de gestion du territoire de la municipalité (Daguet et Sicotte, 2013). 

Au total, 79 milieux humides couvrant une superficie de plus de 556,3 ha sur le territoire de la 

municipalité du Canton de Potton ont été validés sur le terrain. 5ΩŀǳǘǊŜǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ ŘŜ ŎŜ 

secteur prévoient également réaliser des études sur les milieux humides de leur territoire. 

Utilisant les données de Géomont et de Canards Illimités, la CRRNT de la Montérégie-Est a 

publié en 2015 un portrait présentant la classification des milieux humides du territoire selon 

leur intérêt écologique, leur importance pour lŜǎ ŜƴƧŜǳȄ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜǎ 

ǉǳΩƛƭǎ ǇǊƻŎǳǊŜƴǘ ό/wwb¢Σ нлмрύΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ǘŜƭ ǉǳΩƛŘŜƴǘƛŦƛŞ ǇŀǊ /ŀƴŀǊŘǎ LƭƭƛƳƛǘŞǎ : « La 

méconnaissance de la localisation et des types de milieux humides (marais, marécage, 

tourbièreΣ ŜǘŎΦύ Ŝǎǘ ŀǳ ŎǆǳǊ ŘŜǎ ŎƻƴǘǊŀƛƴǘŜǎ liées Ł ƭŜǳǊ ŎƻƴǎŜǊǾŀǝƻƴ Ŝǘ Ł ƭŜǳǊ ƎŜǎǝƻƴ ŘǳǊŀōƭŜ. 

Au cours des dernières annéesΣ ŘŜ Ǉƭǳǎ Ŝƴ Ǉƭǳǎ ŘŜ ƎŜǎǝƻƴƴŀƛǊŜǎ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ǘŀƴǘ Ł ƭ'échelle 

locale et régionale ǉǳŜ ƴŀǝƻƴŀƭŜΣ ƻƴǘ ŜȄǇǊƛƳŞ ƭŜ ōŜǎƻƛƴ ŘŜ ǎŜ ŘƻǘŜǊ Řϥǳƴ ƻǳǝƭ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ 

ŎƻƳǇƭŜǘΣ Ł ƧƻǳǊ Ŝǘ ƭŜ Ǉƭǳǎ précis possible de manière Ł ƭŜǳǊ ǇŜǊƳŜǧǊŜ ŘŜ ǇǊŜƴŘǊŜ ŘŜǎ décisions 

les plus éclairées possible en matière de protection et d'aménagement du territoire. » (Canards 

illimités, 2013). 

Une nouvelle loi sur la protection des milieux humides était censée être déposée par le 

Gouvernement du Québec en avril 2015, mais son dépôt a été retardé. 

11.5 Recommandations  

V Identifier les milieux humides présentant une biodiversité élevée ou qui offrent des services 

écosystémiques importants afin de ƭŜǎ ƛƴŎƭǳǊŜ ŀǳȄ {ŎƘŞƳŀǎ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ aw/ Ŝǘ 

tƭŀƴǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ŘŜǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ Ŝǘ ŘŜ prioriser leur conservation intégrale. 

V 9ƴŎƻǳǊŀƎŜǊ ƭŜǎ aw/ Ŝǘ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ Ł ǎŜ ŘƻǘŜǊ ŘΩǳƴ ŎŀŘǊŜ ǊŝƎƭŜƳŜƴǘŀƛǊŜ clair visant la 

protection de leurs milieux humides. 

V Poursuivre les projets de conservation volontaire des boisés et milieux humides riverains.  

V Encourager la mise en valeur des milieux humides à caractère exceptionnel du bassin 

versant afin de favoriser leur conservation et la reconnaissance de leur importance par les 

élus et la population. 
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V Les projets de compensation de milieux humides ƭƛŞǎ Ł ƭΩƻōǘŜƴǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŎŜǊǘƛŦƛŎŀǘ 

ŘΩŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴ devraient obligatoirement être effectués dans le même bassin versant. 

V Il est recommandé aux municƛǇŀƭƛǘŞǎ ŘΩşǘǊŜ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ vigilantes en ce qui concerne 

ƭŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ ǎƛǘǳŞǎ Ŝƴ ȊƻƴŜ ōƭŀƴŎƘŜΦ [Ŝǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ ǉǳƛ ǎΩȅ ǘǊƻǳǾŜƴǘ ǎƻƴǘ 

souvent non répertoriés par les municipalités et sont particulièrement vulnérables au 

remblai en amont de projets de construction. 

V Recommandations forƳǳƭŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ ǊŀǇǇƻǊǘ ŘΩAnalyse de la situation des milieux humides 

au Québec et recommandations à des fins de conservation et de gestion durable (Pellerin & 

Poulin, 2013) : 

1) Freiner la perte de milieux humides due aux activités agricoles et forestières et 

ǇǊƻǘŞƎŜǊ ƭŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ǇƻǳǊ ƭŀ ŎƻƴǎŜǊǾŀǘƛƻƴΦ  

2) Dans les Basses-terres du Saint-Laurent, exiger des compensations sous forme de 

restauration et de création et accompagner ces exigences par de la protection en 

milieux humides.  

3) Établir des exigences et des normes claires de compensation et de suivi.  

4) ;ǘŀōƭƛǊ ǳƴ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘΩƘŀōƛƭƛǘŀǘƛƻƴ ŘΩŜȄǇŜǊǘǎΦ  

5) Développer davantage les outils de cartographie des milieux humides et faciliter 

leur accessibilité.  

6) Créer un comité consultatif pour assurer une vision cohérente des mesures de 

gestion des milieux humides. 
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12 Espèces désignées « menacées », « vulnérables  » ou susceptibles 

ÄÅ ÌȭðÔÒÅ 

12.1 Description  

¢Ŝƭ ǉǳŜ ŘŞŎǊƛǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǘǊƻƛǎ ŎƘŀǇƛǘǊŜǎ ǇǊŞŎŞŘŜƴǘǎΣ ƭŀ ŘŞƎǊŀŘŀǘƛƻƴ ƻǳ ƭŀ ǇŜǊǘŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ 

ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎΣ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎ Ŝǘ ƘǳƳƛŘŜǎ ŀ ǳƴŜ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ǎǳǊ ƭŀ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ Ŝǘ ƭΩƛƴǘŞƎǊƛǘŞ ŘŜǎ 

espèces fauniques et floristiques. Certaines espèces sont donc désignées par les Gouvernements 

Řǳ vǳŞōŜŎ Ŝǘκƻǳ Řǳ /ŀƴŀŘŀ ŎƻƳƳŜ Şǘŀƴǘ Ł ǎǘŀǘǳǘ ǇǊŞŎŀƛǊŜΦ [ŀ ŘŞǎƛƎƴŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ŜǎǇŝŎŜ ƛƴŘƛǉǳŜ 

que sa population a connu une dégradation notable et que son avenir est précaire si aucune 

ƳŜǎǳǊŜ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ƴΩŜǎǘ ŜŦŦŜŎǘǳŞŜΦ 

12.1 Causes 

/ŜǊǘŀƛƴŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ǎƻƴǘ Ǉƭǳǎ ǊŀǊŜǎ ǇŀǊŎŜ ǉǳΩŜƭƭŜǎ ǎƻƴǘ Ł la limite Nordique de leur aire de 

répartition naturelle. 5ΩŀǳǘǊŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ǎŜ ǎƻƴǘ ǊŀǊŞŦƛŞŜǎ ǎǳƛǘŜ Ł ƭŜǳǊ ǎǳǊŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴΦ ¢ƻǳǘŜŦƻƛǎΣ ƭŀ 

principale cause des pertes de population et de la précarité des espèces à statut précaire est la 

dégradation ou la perte de leur habitat naturel, principalement causées par les activités 

humaines. Par exemple, lŜǎ ŦƻǊşǘǎ Ŝǘ ƭŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ ƻƴǘ Ŏƻƴƴǳ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ pertes de 

superficie en raison des changements de vocation du territoire. Les milieux naturels sont 

désormais très fragmentés et les habitats essentiels à certaines espèces se raréfient et sont de 

plus en plus isolés les uns des autres. La mise en place de nombreux barrages dans les cours 

ŘΩŜŀǳ constitue un obstacle majeur à la libre circulation de plusieurs espèces. De plus, le 

drainage agricole et ƭΩƛƳǇŜǊƳŞŀōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎǳǊŦŀŎŜǎΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘΣ ŀŦŦŜŎǘŜƴǘ ƭŜs régimes 

hydrauliques ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŀŎǎΦ Ces perturbations sont amplifiées par la pollution de 

sources ponctuelles ou diffuses qui affecte les ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ. De surcroît, ƭΩŀǊǊƛǾŞŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ 

exotiques envahissantes peut grandement nuire à certaines espèces. Par exemple, le 

remplacement des quenouilles par le phragmite dans les milieux humides peut augmenter la 

vulnérabilité des espèces qui utilisent les quenouilles pour leur alimentation, leur reproduction 

ou leur habitat. 

La majorité des terres du bassin versant étant de tenure privée, les mesures de protection 

gouvernementales sont de portée limitée. Le MFFP exerce un certain contrôle de la faune par 

des avis fauniques et autres mesures sur les terres du domaine public. Toutefois, la bonne 

gestion des écosystèmes et de la biodiversité situés sur les terres privées dépend en grande 

partie de la bonne volonté des propriétaires. 

12.1.1 Impacts des changements climatiques 

Les pressions accentuées par les changements climatiques (étiages plus sévères et plus longs, 

événements extrêmes plus fréquents, etc.) pourraient avoir un impact négatif sur certaines 

espèces à statut précaire. tŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ƭŜǎ ŀƳǇƘƛōƛŜƴǎ ǎƻƴǘ ǘǊŝǎ ŘŞǇŜƴŘŀƴǘǎ ŘŜǎ ƳŀǊŜǎ ŘΩŜŀǳ 

temporaires qui résultent de la fonte des neiges ou des crues printanières et ils ǊƛǎǉǳŜƴǘ ŘΩşǘǊŜ 

affectés par une réduction des précipitations neigeuses et par des périodes de sécheresse qui 

diminueraient leur succès reproductif. 
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" ƭΩƛƴǾŜǊǎŜΣ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ǇƻǳǊǊŀƛŜƴǘ şǘǊŜ ŦŀǾƻǊƛǎŞŜǎ ǇŀǊ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ 

moyenne dans le bassin. 

12.2 Occurrences dans le bassin versant  

hƴ ǊŜǘǊƻǳǾŜ ǳƴ ƎǊŀƴŘ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ŘŞǎƛƎƴŞŜǎ « menacées », « vulnérables » ou 

ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜǎ ŘŜ ƭΩşǘǊŜ Řŀƴǎ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛΦ [Ŝ ǇǊŞǎŜƴǘ 5ƛŀƎƴƻǎǘƛŎ ƴŜ ǎŜ 

penche que sur quelques espèces en péril ayant un lien direct avec la gestion des écosystèmes 

aquatiques, riverains et humides. 

12.2.1 Flore hygrophile et aquatique 

¦ƴ ƴƻƳōǊŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ Ŧƭoristiques désignées « menacées » (9), « vulnérables » (4) ou 

ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜǎ ŘŜ ƭΩşǘǊŜ όсф) ont été recensées dans le bassin versant. Parmi les espèces recensées, 

ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ƻƴǘ ǳƴ ƭƛŜƴ ŘƛǊŜŎǘ ŀǾŜŎ ƭΩƛƴǘŞƎǊƛǘŞ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎΣ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎ Ŝǘ ƘǳƳƛŘŜǎΣ ǎƻƛǘ ƭŜǎ 

plantes hygrophiles et aquatiques. Parmi celles-ci, une est désignée « menacée ». De plus, 

certaines espèces sont classifiées au Québec comme étant dans un état particulièrement 

critique (rang de priorité « S1 » : en danger critique). Parmi celles-ci, on retrouve quatre plantes 

hygrophiles, toutes « ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜǎ ŘΩşǘǊŜǎ ŘŞǎƛƎƴŞŜǎ ƳŜƴŀŎŞŜǎ ƻǳ vulnérables ». 

Thélyptère simulatrice 

Désignée « menacée » au Québec, son de rang priorité pour la conservation est de S1, elle est 

donc considérée « en danger critique ». Cette espèce a seulement quatre occurrences connues 

au Québec, toutes situées dans le bassin versant de la baie Missisquoi, dans les tourbières de 

Venise-Ouest et de Saint-Georges-de-Clarenceville ainsi que dans la région de Sutton. Les plus 

importantes occurrences sont potentiellement menacées à moyen terme par les changements 

de drainage. 

Plante de milieux humides, notamment les tourbières, elle est menacée par l'assèchement et/ou 

l'inondation de son habitat ainsi que la fermeture du couvert. De plus, les tourbières (terres 

noires) des Basses-terres du Saint-Laurent ayant été en grande partie récupérées pour 

l'agriculture, il est possible que plusieurs habitats aient été détruits. 

Le déclin est prévisible pour la population de Saint-Georges-de-Clarenceville suite à la fermeture 

du couvert. La population de Venise-Ouest a été grandement endommagée par les travaux 

d'élargissement de la route 202 effectués par le Ministère des Transports en 1987. La tourbière 

de Saint-Georges-de-Clarenceville a également subi plusieurs perturbations. 

ExemplŜǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ et Recommandations 

Une étude a été réalisée en 1995 sur les tourbières (terres noires) de la région du lac Champlain 

et une étude spécifique a été réalisée en 1999 sur la situation de thélyptère simulatrice au 

Québec (Gratton 1995 et 1999). Ces études ont permis ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜǎ ŀǳ 

maintien des dernières occurrences connues au Québec. 

V La conservation intégrale des tourbières de Venise-en-Québec et Saint-Georges-de-

/ƭŀǊŜƴŎŜǾƛƭƭŜ ǎΩŀǾŝǊŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭle pour protéger cette espèce. La partie Sud de la tourbière de 
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Venise-Ouest est identifiée par la MRC Haut-Richelieu comme zone d'intérêt écologique. 

Cette affectation figure également au plan d'urbanisme de la municipalité de Venise-en-

Québec. Ce zonage de conservation établi par une municipalité ou une municipalité 

régionale de comté n'a cependant pas force de loi (CDPNQ, 2013). 

V Depuis 2015, la tourbière de Venise-Ouest, où se trouve la plus grosse population de 

thélyptère simulatrice, est à 67 % protégée par Conservation de la nature. 

Carex à fruits velus 

Plante obligée des milieux humides, ƭΩŜǎǇŝŎŜ Ŝǎǘ « sǳǎŎŜǇǘƛōƭŜ ŘΩşǘǊŜ ŘŞǎƛƎƴŞŜ ƳŜƴŀŎŞŜ ƻǳ 

vulnérable » au Québec et est considérée « en danger critique » (rang de priorité S1). Seulement 

deux occurrences sont connues au Québec, dont une sur les rives de la rivière aux Brochets, 

dans une plaine inondable entourée de chalets et terres agricoles. 

[ŀ ǇŜǊǘŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ Ŝǎǘ ƭŀ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ ŎŀǳǎŜ ŘŜ ǎŀ ǊŀǊŜǘŞΣ ǎǳǊǘƻǳǘ ƭŀ ǇŜǊǘŜ ŘŜ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ Ŝǘ 

riverains. [ΩƻŎŎǳǊǊŜƴŎŜ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŀǳȄ .ǊƻŎƘŜǘǎ Ŝǎǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƳŜƴŀŎŞŜ ǇŀǊ ƭŜ ǇŀǎǎŀƎŜ ŘΩǳƴŜ 

piste de VTT directement en bordure de la population. 

9ȄŜƳǇƭŜǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ et Recommandations 

{ǳƛǘŜ ŀǳ ǊŜŎŜƴǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜǎǇŝŎŜ Ŝƴ ōƻǊŘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŀǳȄ .ǊƻŎƘŜǘǎ, le milieu humide en 

ǉǳŜǎǘƛƻƴ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ŘŜƳŀƴŘŜ ŘŜ ǊŜŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜ ŘΩ;ŎƻǎȅǎǘŝƳŜ CƻǊŜǎǘƛŜǊ 9ȄŎŜǇǘƛƻƴƴŜƭ 

(EFE). 

De plus, le propriétaire du boisé en question a reçu un cahier du propriétaire incluant des 

recommandations pour assurer la protection du ōƻƛǎŞ ǊƛǾŜǊŀƛƴ Ŝǘ ƭΩƛƴǾƛǘŀƴǘ Ł ŜƴǘǊŜǇǊŜƴŘǊŜ ǳƴŜ 

démarche de conservation volontaire. 

V La conservation intégrale du boisé riverain ƻǴ ǎŜ ǘǊƻǳǾŜ ƭΩŜǎǇŝŎŜ est la meilleure solution 

pour protéger la population recensée dans le bassin versant. 

Éléocharide à deux étamines  

Espèce « ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜ ŘΩşǘǊŜ ŘŞǎƛƎƴŞŜ ƳŜƴŀŎŞŜ ƻǳ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜ » au Québec et considérée « en 

danger critique » (rang de priorité S1). Plante hygrophile endémique au Nord-Est de l'Amérique, 

la seule occurrence connue au Québec est située sur les rivages de la baie Missisquoi. 

L'occurrence est située en milieu protégé. 

Déclin anticipé en raison de la pollution de la baie. Possiblement menacé par les tapis d'algues 

qui recouvrent la plage de la baie. 

9ȄŜƳǇƭŜǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ et Recommandations 

[Ωƻccurrence connue est située dans une aire protégée. 

V EŦŦŜŎǘǳŜǊ ŘŜǎ ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜǎ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ ŀŦƛƴ ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ƻŎŎǳǊǊŜƴŎŜǎ 

ŘŜ ƭΩŜǎǇŝŎŜ Ŝǘ ŘŜ ŦŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭŜǳǊ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴΦ 
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Polanisie à douze étamines 

Espèce « ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜ ŘΩşǘǊŜ ŘŞǎƛƎƴŞŜ menacée ou vulnérable » au Québec et considérée « en 

danger critique » (rang de priorité S1). Elle a été observée sur les rivages graveleux de la baie 

Missisquoi, à Venise-en-Québec et Philipsburg. Des centaines d'individus observés à Philipsburg 

en 1991, il n'en restait qu'une vingtaine en 2010. 

Cette espèce est menacée surtout par le remblayage et les activités de plage. 

9ȄŜƳǇƭŜǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ et Recommandations 

V {ΩŀǎǎǳǊŜǊ ǉǳŜ ƭΩƻŎŎǳǊǊŜƴŎŜ connue sur les rives de la baie Missisquoi soit maintenue, voire 

élargie. 

V EŦŦŜŎǘǳŜǊ ŘŜǎ ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜǎ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ ŀŦƛƴ ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ƻŎŎǳǊǊŜƴŎŜǎ 

ŘŜ ƭΩŜǎǇŝŎŜ Ŝǘ ŘŜ ŦŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭŜǳǊ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴΦ 

Stellaire fausse-alsine 

Plante hygrophile retrouvée dans les milieux humides, elle serait menacée par la dégradation ou 

la perte de ces habitats. Espèce « ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜ ŘΩşǘǊŜ ŘŞǎƛƎƴŞŜ ƳŜƴŀŎŞŜ ƻǳ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜ » au 

Québec et considérée « en danger critique » (rang de priorité S1). 

9ȄŜƳǇƭŜǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ et Recommandations 

V {ΩŀǎǎǳǊŜǊ ǉǳŜ ƭΩƻŎŎǳǊǊŜƴŎŜ ŎƻƴƴǳŜ Řŀƴǎ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ ǎƻƛǘ 

maintenue, voire élargie, notamment par la conservation intégrale de son habitat. 

V Effectuer ŘŜǎ ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜǎ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ ŀŦƛƴ ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ƻŎŎǳǊǊŜƴces 

ŘŜ ƭΩŜǎǇŝŎŜ Ŝǘ ŘŜ ŦŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭŜǳǊ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴΦ 

12.2.2 Faune aquatique  

Chat-fou (barbotte) des rapides 

Espèce « sǳǎŎŜǇǘƛōƭŜ ŘΩşǘǊŜ désignée menacée ou vulnérable » au Québec, le chat-fou des 

rapides est dans une situation dite « en danger » (rang de priorité S2). LΩŜǎǇŝŎŜ ŀ ŞǘŞ ǊŜŎŜƴǎŞŜ 

en 2006 dans la rivière aux Brochets. 

[ŀ ƳƻŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜǎ ŘΩǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŀ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ ǇǊƻŘǳƛǘŜ ǇŀǊ ƭŜǎ 

activités urbaines, industrielles et agricoles constituent les deux principales menaces à la survie 

ŘŜ ƭΩŜǎǇŝŎŜΦ 

[ŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ōŀǊǊŀƎŜǎ ǇŜǳǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ şǘǊŜ ǘǊŝǎ ƴǳƛǎƛōƭŜ Ł ƭΩŜǎǇŝŎŜΦ 9ƴ Ǉƭǳǎ ŘΩşǘǊŜ ǳƴ ƻōǎǘŀŎƭŜ 

à la circulation des poissons, ces structures peuvent induire des variations importantes du 

ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǊƛǾƛŝǊŜǎ Ŝǘ ƭƛƳƛǘŜǊ ƭΩŀŎŎŝǎ ŀǳȄ ȊƻƴŜǎ ƭƻǘƛǉǳŜǎ ǇǊƻǇƛŎŜǎ Ł ƭΩŜǎǇŝŎŜ 

(Boucher, 2005). 

Mentionnons également que les traitements chimiques au lampricide TFM (3-trifluorométhyl-4-

nitrophénol) ont provoqué la quasi-disparition de la barbotte des rapides dans le bassin 

hydrographique des lacs Supérieur et Ontario. En effet, la barbotte des rapides serait la seule 
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espèce dont le taux de mortalité aurait été aussi élevé en conséquence de ces traitements (Dahl 

et McDonald 1980). 

Étant un pƻƛǎǎƻƴ ōŜƴǘƘƛǾƻǊŜ όǎŜ ƴƻǳǊǊƛǘ ŘΩƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎύΣ ƭΩŜǎǇŝŎŜ ǎŜǊŀƛǘ 

ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜ Ł ƭΩŜƴǾŀǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ Ł ƭŀ ŘŞƎǊŀŘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴǎ 

benthiques (Boucher, 2005). 

ExemplŜǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ et Recommandations 

Une étude sur la situation du chat-fou (barbotte) des rapides a été réalisée en 2005 (Boucher, 

2005). 

V [ΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ ŘŜ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎ ǎǳǊ ƭŀ ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜǎǇŝŎŜ Řŀƴǎ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ ǎŜǊŀƛǘ 

nécessaire afin de favoriser sa protection à long terme. 

Dard de sable  

Désigné « menacé » au Québec ainsi ǉǳΩŀǳ /ŀƴŀŘŀ, le dard de sable est dans une situation dite « 

en danger » (rang de priorité S2). LϥŜǎǇŝŎŜ ŀ ŞǘŞ ƻōǎŜǊǾŞŜ Ł ƭŀ ōŀƛŜ aƛǎǎƛǎǉǳƻƛ Ŝƴ нллоΦ [ΩŞǘŀǘ 

des ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ŘŀǊŘ ŘŜ ǎŀōƭŜ ŀǳ vǳŞōŜŎ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǘǊŝǎ ōƛŜƴ ŎƻƴƴǳΣ ǇŜǳ ŘΩŞǘǳŘŜǎ ŀȅŀƴǘ ŞǘŞ 

réalisées à ce sujet. 

Les activités agricoles intensives et la détérioration des milieux aquatiques dans les régions du 

Sud du Québec constituent des menaces importantes pour de nombreuses espèces de poissons. 

[Ŝ ŘŀǊŘ ŘŜ ǎŀōƭŜ ƴΩȅ ŞŎƘŀǇǇŜ Ǉŀǎ Ŝǘ ǎŜƳōƭŜ şǘǊŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ ƳŜƴŀŎŞ ǇŀǊ ƭŀ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ 

eaux et les activités humaines susceptibles de perturber et dégrader son habitat. Les menaces 

connues et présumées touchanǘ ƭŜ ŘŀǊŘ ŘŜ ǎŀōƭŜ ǎƻƴǘ ƭŜǎ ƻōǎǘŀŎƭŜǎ ŀǳ ƭƛōǊŜ ǇŀǎǎŀƎŜΣ ƭΩŀƭǘŞǊŀǘƛƻƴ 

Řǳ ǊŞƎƛƳŜ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄΣ ƭŀ ǇŜǊǘŜ ƻǳ ƭŀ ŘŜǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜΣ ƭΩŀǇǇƻǊǘ 

ŜȄŎŜǎǎƛŦ ŘŜ ƴǳǘǊƛƳŜƴǘǎΣ ƭΩŜƴǾŀǎŜƳŜƴǘ (cette espèce requiert des fonds sablonneux non 

contaminés par de la vase), la turbidité, les contaminants et les substances toxiques, la 

ǇǊƻǇŀƎŀǘƛƻƴ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ŜȄƻǘƛǉǳŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƳŀƭŀŘƛŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŎŀǇǘǳǊŜǎ ŀŎŎƛŘŜƴǘŜƭƭŜǎΦ [Ŝǎ ǾŀƎǳŜǎ ŎǊŞŞŜǎ 

par le passage des bateaux et qui entraînent la dégradation des berges, phénomène nommé 

batillage, constituent une autre menace pour cette espèce. 

9ȄŜƳǇƭŜǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ et Recommandations 

Une équipe de rétablissement a été créée pour certains cyprins et petits percidés dont le dard 

de sable. Un plan de rétablissement 2007-нлмн ŀ ŞǘŞ ǇǳōƭƛŞ Ŝǘ ǎŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŀƳƻǊŎŞŜΦ !Ŧƛƴ 

ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ƭŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ Şǘŀōƭƛǎ Řŀƴǎ ƭŀ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜ ŘŜ ǊŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘΣ ǳƴ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴ ŎƻƳǇǊŜƴŀƴǘ 

19 mesures est proposé sur un horizon de cinq ans (2007-2012). Le but visé par le plan de 

rétablissement Řǳ ŘŀǊŘ ŘŜ ǎŀōƭŜ Ŝǎǘ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŀ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ŜǎǇŝŎŜ Řŀƴǎ ǎƻƴ ŀƛǊŜ ŘŜ 

répartition au Québec. Les objectifs poursuivis sont : de protéger les habitats connus du dard de 

ǎŀōƭŜΤ ŘŜ ǇǊŞŎƛǎŜǊ ƭΩŀƛǊŜ ŘŜ ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ Řǳ ŘŀǊŘ ŘŜ ǎŀōƭŜΤ ŘŜ ŘŞǘŜǊƳƛƴŜǊ ƭŜǎ Ƙŀbitats et ses 

principales composantes nécessaires à la survie et au rétablissement du dard de sable dans son 

ŀƛǊŜ ŘŜ ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴΤ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴ ŘŜǎ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴǎ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜǎ ǇƻǳǊ ƭŀ ǎǳǊǾƛŜ Řǳ ŘŀǊŘ ŘŜ 

sable dans son aire de répartition. 
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V Afin de suivre ƭϥŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭϥŜǎǇŝŎŜ ƭŜǎ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳ Řǳ ōŀǎǎƛƴΣ ǳƴ ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜǾǊŀƛǘ şǘǊŜ 

effectué aux endroits où il a été recensé. 

Méné d'herbe  

Espèce désignée « vulnérable » au Québec et « préoccupante » au Canada, lŜ ƳŞƴŞ ŘΩƘŜǊōŜ ŀ 

été observé dans la rivière aux Brochets en amont du barrage de Stanbridge East en 2006 ainsi 

ǉǳŜ Řŀƴǎ ƭŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ aŜǎǎƛŜǊ Řŀƴǎ ƭŜ ǎƻǳǎ-bassin de la baie Missisquoi. 

Les facteurs responsables du déclin des populations pourraient être reliés à la dégradation de la 

qualité de l'eau, à l'accroissement de la turbidité et à une diminution de la disponibilité des 

herbiers aquatiques propices à l'espèce, et ce, particulièrement dans les petits cours d'eau 

situés dans les zones agricoles, urbanisées et industrialisées. Les autres menaces connues et 

ǇǊŞǎǳƳŞŜǎ ŀŦŦŜŎǘŀƴǘ ƭŜ ƳŜƴŞ ŘΩƘŜǊōŜ ŀǳ vǳŞōŜŎ ǎƻƴǘ ƭŜǎ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎΣ ƭΩŀƭǘŞǊŀǘƛƻƴ 

Řǳ ǊŞƎƛƳŜ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄΣ ƭŜǎ ƻōǎǘŀŎƭŜǎ ŀǳ ƭƛōǊŜ ǇŀǎǎŀƎŜΣ ƭŀ ǇǊƻǇŀƎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ 

exotiques et des maladies ainsi que les captures accidentelles.  

[ΩŜǎǇŝŎŜ ǇǊŞŦŝǊŜ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ƭƛƳǇƛŘŜǎΦ [ΩŀŎŎǊƻƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ǘǳǊōƛŘƛǘŞ ƴǳƛǘ Ł ƭŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ Řǳ ƳŞƴŞ ŘŜ 

trouver sa nourriture et entrave la croissance des plantes aquatiques submergées qui sont 

essentielles à son alimentation et à sa reproduŎǘƛƻƴΦ [Ŝ ǊŜƳǇƭƛǎǎŀƎŜ ŘŜǎ ƳŀǊŀƛǎ Ŝǘ ƭΩŜȄǘƛǊǇŀǘƛƻƴ 

de la végétation pourraient entraîner la réduction de la taille des populations. 

De plus, il semble que les peuplements de myriophylle indigènes (Myriophyllum sp.) sont les 

Ǉƭǳǎ ǇǊƻǇƛŎŜǎ Ł ƭΩŜǎǇŝŎŜ ƭƻǊǎ ŘŜ ƭŀ ŦǊŀƛŜ Ŝǘ ƭΩŀƭŜǾƛƴŀƎŜΦ hǊΣ ƭŜ ƳȅǊƛƻǇƘȅƭƭŜ ƛƴŘƛƎŝƴŜ Ŝǎǘ ƳŜƴŀŎŞ ǇŀǊ 

ƭΩŜȄǇŀƴǎƛƻƴ ǊŀǇƛŘŜ Řǳ ƳȅǊƛƻǇƘȅƭƭŜ Ł ŞǇƛΦ 

[Ŝ ŎȅŎƭŜ Ǿƛǘŀƭ ǘǊŝǎ ŎƻǳǊǘ Řǳ ƳŞƴŞ ŘΩƘŜǊōŜΣ ǎŀ ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ ŘƛǎŎƻƴǘƛƴǳŜΣ ŘŜ ƳşƳŜ ǉǳŜ ǎŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ 

natatoire limitée qui restreint ses déplacements rendent cette espèce plus vulnérable à la 

perturbation des habitats. 

9ȄŜƳǇƭŜǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ et Recommandations 

Une équipe de rétablissement a été créée pour certains cyprins et petits percidés dont le méné 

ŘΩƘŜǊōŜΦ ¦ƴ Ǉƭŀƴ ŘŜ ǊŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŀ ŞǘŞ ǇǳōƭƛŞ Ŝƴ Ƨǳƛƴ нлмн Ŝǘ ǎŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŀ ŞǘŞ 

amorcée. !Ŧƛƴ ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ƭŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ Şǘŀōƭƛǎ Řŀƴǎ ƭŀ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜ ŘŜ ǊŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘΣ мт ƳŜǎǳǊŜǎ 

ont été déterminées sur cinq ans (2012-2017). Elles ont été regroupées en cinq catégories ou 

orientations : acquisition de connaissances; inventaire et suivi des populations; protection et 

restauration des habitats; communication et sensibilisation; partenariat et coordination. Un 

ǊŀǇǇƻǊǘ ǎǳǊ ƭŀ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜǎǇŝŎŜ ŀǳ vǳŞōŜŎ ŀ ŞƎŀƭŜƳŜnt été produit par le MFFP. 

V Afin de suivre l'évolution de l'espèce dans ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Řǳ ōŀǎǎƛƴΣ ǳƴ ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜǾǊŀƛǘ 

être effectué aux endroits où il a été recensé. 

Méné laiton 

Espèce « ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜ ŘΩşǘǊŜ ŘŞǎƛƎƴŞŜ ƳŜƴŀŎŞŜ ƻǳ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜ », le méné laiton a été recensé 

dans le ruisseau Black, tributaire de la baie Missisquoi, et dans le ruisseau Blanc, tributaire de la 

rivière Sutton. 
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Ce poisson se trouve dans les milieux d'eau claire et bien oxygénée en zone agricole. Ainsi, son 

habitat est menacé de dégradation par les rejets d'origine agricole de même que par 

l'intensification de l'urbanisation et de l'industrialisation. 

9ȄŜƳǇƭŜǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ et Recommandations 

La présence du méné laiton fait actuellement l'objet d'un suivi au Québec. 

V Afin de ǎǳƛǾǊŜ ƭϥŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭϥŜǎǇŝŎŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Řǳ ōŀǎǎƛƴΣ ǳƴ ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜǾǊŀƛǘ 

être effectué aux endroits où il a été recensé. 

12.2.3 Herpétofaune 

.ƻƴ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ŘΩŀƳǇƘƛōƛŜƴǎ Ŝǘ ŘŜ ǊŜǇǘƛƭŜǎ ǎƻƴǘ ǘƻǳŎƘŞǎ ǇŀǊ ƭŀ ǇŜǊǘŜΣ ƭŜǎ ǇŜǊǘǳǊōŀǘƛƻƴǎ 

et la fragmentatƛƻƴ ŘŜ ƭŜǳǊ ƘŀōƛǘŀǘΦ [Ŝǎ ƳŜƴŀŎŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎ ǎƻƴǘ ƭƛŞŜǎ Ł ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴΣ 

ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ Ŝǘ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ƛƴǘŜƴǎƛǾŜ Ŝǘ ƭŜ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǊŞƎƛƳŜǎ ƘȅŘǊƛǉǳŜǎΦ 

Salamandre pourpre 

Désignée « vulnérable » au Québec et « menacée » au Canada, cette espèce vit surtout dans les 

sections situées en amont des ruisseaux montagneux. Elle préfère les eaux claires, à courant 

moyen et à fond rocheux. 

[Ŝǎ ƳƻŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴǎ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ƭŀ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ ƳŜƴŀŎŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ǎŀƭŀƳŀƴŘǊŜ ǇƻǳǊǇǊŜΦ [Ŝ 

déboisement et la construction ŘŜ ǊƻǳǘŜǎ ǇŜǳǾŜƴǘ ŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭŀ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ 

ainsi provoquer la mort des larves par asphyxie. De plus, toutes les activités modifiant le régime 

hydrique (p.ex. : drainage, abaissement de la nappe phréatique) peuvent directement affecter la 

qǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ǇƻǳǊ ƭΩŜǎǇŝŎŜΣ ǎƻƛǘ Ŝƴ ǊŞŘǳƛǎŀƴǘ ƭŜ ŘŞōƛǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ƻǳ Ŝƴ ǘǊŀƴǎŦƻǊƳŀƴǘ ŘŜǎ 

milieux humides permanents en milieux humides temporaires ou intermittents. 

9ȄŜƳǇƭŜǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ et Recommandations 

Un Ǉƭŀƴ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭŜǎ ǎŀƭŀƳŀƴdres de ruisseaux du Québec a été produit en 2003. Les 

ŀŎǘƛƻƴǎ ǇǊŞǾǳŜǎ Řŀƴǎ ŎŜ Ǉƭŀƴ ƻƴǘ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ ǇƻǊǘŞ ǎǳǊ ƭŀ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴΣ ƭΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ ŘŜ 

connaissances et la sensibilisation. Ce plan visait, entre autres, à assurer la disponibilité 

ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ ŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞ ǇƻǳǊ ƭŀ ǎŀƭŀƳŀƴŘǊŜ ǇƻǳǊǇǊŜ Řŀƴǎ ŎƘŀŎǳƴŜ ŘŜǎ ǊŞƎƛƻƴǎ ǉǳΩŜƭƭŜ ƻŎŎǳǇŜΣ ŘŜ 

Ŧŀœƻƴ Ł ƳŀƛƴǘŜƴƛǊ ǎŀ ǇŞǊŜƴƴƛǘŞ Ł ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ ǎƻƴ ŀƛǊŜ ŘŜ ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴΦ " ŎŜǘǘŜ ŦƛƴΣ ŘŜǎ ŜƴǘŜƴǘŜǎ 

de conservation ont été prises avec des propriétaires et des terrains ont été acquis afin 

ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭŜǎ ǎǳperficies protégées.  

V 9ƴŎƻǳǊŀƎŜǊ ƭŀ ǊŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ǎŀƭŀƳŀƴŘǊŜǎ ŘŜ ǊǳƛǎǎŜŀǳȄ Řǳ vǳŞōŜŎ ŀŦƛƴ ŘŜ 

ǎǳƛǾǊŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŜƴŘǊƻƛǘǎ ƻǴ ŜƭƭŜǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ƻōǎŜǊǾŞŜǎ ƻǳ Řŀƴǎ ƭŜǎ 

endroits propices. 

Tortue des bois 

Désignée « vulnérable » au Québec et « menacée » au Canada, la tortue des bois est considérée 

« en danger » (rang de priorité S2). Cette espèce ǇƻƴŘ ǎǳǊ ƭŜ ƭƛǘǘƻǊŀƭ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 9ƭƭŜ ŀ ŘƻƴŎ 

besoin de sites de sable ou de gravier propres, sur une berge inclinée qui serŀ ƘƻǊǎ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 

ǇŜƴŘŀƴǘ ƭΩŞǘŞΦ 9ƴǎǳƛǘŜ ŜƭƭŜ ǎŜ ŘŞǇƭŀŎŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ōƻƛǎŞǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎ Ŝǘ ŎƛǊŎǳƭŜ ǇƻǳǊ ǎΩȅ ƴƻǳǊǊƛǊ ǎǳǊ ǳƴŜ 
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ŘƛǎǘŀƴŎŜ ŀƭƭŀƴǘ ƧǳǎǉǳΩŁ олл Ƴ Řǳ ōƻǊŘ ŘŜ ƭΩŜŀǳΦ Les sites de ponte naturels de la tortue des bois 

se trouvent sur les plages ou les berges de sable ou de gravier fin. 

Elle fait face à un déclin à cause des activités humaines sur les rives. Or, la cohabitation est 

possible si des mesures sont prises pour éviter de la blesser ou de la déranger. Les principales 

menaces pour la survie de l'espèce sont la dégradation et la destruction des écosystèmes 

riverains, la mortalité accidentelle (routes, machinerie agricole), la destruction des nids par des 

prédateurs et la capture d'individus à des fins de collection et de commerce. 

Un déclin de 50 % sur sept ans a été observé dans le secteur de la rivière Sutton, avec 50 

individus capturés en 1995 et 25 en 2002 (Daigle and Jutras, 2005). La cause principale est 

ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ фп % des tortues étaient endommagées par la machinerie agricole et des juvéniles 

étaient enterrés par le dragage de la rivière, impacts indirects liés à la transformation des 

pâturages en champ de maïs avec réduction de la bande riveraine. La population serait en voie 

de disparition dans ce secteur. 

Dans la rivière Missisquoi Nord, la bande riveraine est absente en de nombreux endroits 

(érosion, projet de revégétalisation des berges). Le développement résidentiel permanent et 

saisonnier est en croissance (proximité du Mont Orford), accompagné de nouveaux chemins et 

ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ǊŞŎǊŞŀǘƛǾes (nautisme, VTT). 

9ƴ мфрсΣ ǎŜƭƻƴ ƭŜ ǇǊƻŦŜǎǎŜǳǊ wƻƎŜǊ WΦ .ƛŘŜǊ ŘŜ ƭΩ¦ƴƛǾŜǊǎƛǘŞ aŎDƛƭƭΣ les boisés riverains de la 

rivière aux Brochets étaient la région où la tortue des bois a la plus grande concentration 

territoriale au Québec (Lussier, 2014). !ǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ƭŀ ŘƛǎǇŀǊƛǘƛƻƴ ŘŜǎ ōƻƛǎŞǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎ ŀǳ ǇǊƻŦƛǘ ŘŜ 

ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŀ ǇǊƻŘǳƛǘ ǳƴ ŘŞŎƭƛƴ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘŜǎ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ǘƻǊǘǳŜ ŘŜǎ ōƻƛǎ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŀǳȄ 

Brochets (J. Bonin, 1993b). 

9ȄŜƳǇƭŜǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ et Recommandations 

Un plan de rétablissement concernant cinq espèces de tortues du Québec, dont la tortue des 

bois, a été publié en 2005. ¦ƴ Ǉƭŀƴ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜǎǇŝŎŜ ŀ ŞǘŞ ŞƭŀōƻǊŞ ǇƻǳǊ ƭŜ vǳŞōŜŎ Ŝǘ ǳƴ 

ǊŀǇǇƻǊǘ ŘŜ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ŀ ŞǘŞ ǇǊƻŘǳƛǘ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ /ŀƴŀŘŀΦ De plus, elle bénéficie d'une entente 

entre le MDDELCC et le MFFP visant sa protection lors d'opérations forestières.  

[Ŝ ǇǊƻƧŜǘ ŘŜ ŎƻƴǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ǾƻƭƻƴǘŀƛǊŜ ŘŜ ƭΩh.VBM et les projets de suivi et de protection de 

ƭΩŜǎǇŝŎŜ ǇŀǊ Corridor Appalachien permettent de protéger un nombre grandissant dΩƘŀōƛǘŀǘǎ 

pour cette espèce de tortue qui fréquente les écosystèmes riverains. 

V 5ŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘΩǳƴ ǇǊƻƧŜǘ Řǳ /ƻǊǊƛŘƻǊ !ǇǇŀƭŀŎƘƛŜƴΣ ƭŜǎ ǇǊƻŘǳŎǘŜǳǊǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ŞǘŀƛŜƴǘ ƛƴǾƛǘŞǎ 

à mettre en place plusieurs mesures, y compris faire passer la hauteur de fauche du foin de 

5 cm (2 pouces) à 10 cm (4 pouces), et ce sur des bandes de 200 m de profondeur de chaque 

côté des rivières ciblées. Plusieurs agriculteurs ont adopté cette mesure avec succès. Nous 

recommandons sont application à travers le bassin versant. 

Tortue géographique 

Désignée « vulnérable » au Québec et « menacée » au Canada, la tortue géographique est 

considérée « en danger » (rang de priorité S2). Elle a été observée dans le sous-bassin de la 
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rivière aux Brochets, sa présence ayant notamment été relevée Ł ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜΣ Ł 

ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ Řǳ wǳƛǎǎŜŀǳ .ŜƭƭŜŦǊƻƛŘ-Dandurand et dans le secteur du ruisseau Rocheleau.  

[ΩŜǎǇŝŎŜ ƘŀōƛǘŜ ƭŜǎ ǊŞƎƛƻƴǎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ŘŜƴǎŞƳŜƴǘ ǇŜǳǇƭŞŜǎ Ŝǘ ƛƴŘǳǎǘǊƛŀƭƛǎŞŜǎ Řǳ vǳŞōŜŎΦ tŀǊ 

conséquent, de nombreux facteurs menacent sa survie. La perte de son habitat, tels que les 

ƳƛƭƛŜǳȄ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎΣ Ŝǘ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ƭƻƛǎƛǊǎ ǎƻƴǘ ǇŜǳǘ-être ce qui menace le 

Ǉƭǳǎ ŎŜǘǘŜ ŜǎǇŝŎŜΦ [ŀ ǊŞƎǳƭŀǘƛƻƴ Řǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊ ǇŀǊ ŘŜǎ ōŀǊǊŀƎŜǎΣ ǇŜǳǘ ƭǳƛ 

nuire en inondŀƴǘ ƭŜǎ ŀƛǊŜǎ ŘŜ ƴƛŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ Ŝƴ ƳƻŘƛŦƛŀƴǘ ƭΩƘŀōƛǘŀǘΦ [ΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘƻǊǘǳŜ 

ƎŞƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ƭŀ ǊŜƴŘ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜ Ł ƭΩŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ƳŞǘŀǳȄ ƭƻǳǊŘǎ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǎǳōǎǘŀƴŎŜǎ 

ǘƻȄƛǉǳŜǎΦ [ΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭŜ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ǎŀǳǾŀƎŜǎ όǇƻǳǊ ƭΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ƻǳ comme 

ŀƴƛƳŀǳȄ ŘŜ ŎƻƳǇŀƎƴƛŜύ ƳŜƴŀŎŜ ŀǳǎǎƛ ŎŜǘǘŜ ǘƻǊǘǳŜΣ ǉǳƛ ǊŜǎǎŜƳōƭŜ Ł ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ƘŀǳǘŜƳŜƴǘ 

désirables. 

9ȄŜƳǇƭŜǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ et Recommandations 

La tortue géographique est suivie au Québec par une équipe de rétablissement. Des rapports de 

situŀǘƛƻƴ ƻƴǘ ŞǘŞ ǇǊƻŘǳƛǘǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ vǳŞōŜŎ ǇŀǊ ƭŜ aCCt Ŝǘ Řǳ /ŀƴŀŘŀ ǇŀǊ ƭŜ /h{9t!/Φ ¦ƴ 

Ǉƭŀƴ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŀ ŞǘŞ ŞƭŀōƻǊŞ ǇƻǳǊ ŦŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭŜ ǊŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜǎǇŝŎŜ ŀǳ vǳŞōŜŎΦ 

Tortue molle à épines  

Désignée « menacée » au Québec et au Canada, la tortue molle à épines est considérée « en 

danger critique » (rang de priorité S1). Espèce aquatique, il ne reste que quelques centaines 

ŘΩindividus à la baie Missisquoi. Cette tortue pond sur le littoral sableux ou graveleux à partir de 

ƭΩŃƎŜ ŘŜ мр ŀƴǎ ǎŜǳƭŜƳŜƴǘΦ /Ŝǎ Ƙŀōƛǘŀǘǎ ŘŜ ǇƻƴǘŜ ƻƴǘ ŘŞŎƭƛƴŞ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ 

ƭŀ ŘŜƴǎƛǘŞ ŘΩƘŀōƛǘŀǘƛƻƴ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ Ŝǘ de la rivière aux Brochets. Les nids sont de plus en 

Ǉƭǳǎ ǎƻǳǾŜƴǘ ƛƴƻƴŘŞǎ ŘǳǊŀƴǘ ƭΩŞǘŞ Ŝǘ au ŘŞōǳǘ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻƳƴŜΣ ŎŜ ǉǳƛ ǊŞŘǳƛǘ ƭΩŞŎƭƻǎƛƻƴΦ Elle se 

ƴƻǳǊǊƛǘ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ ŘΩŞŎǊŜǾƛǎǎŜǎΣ ŘŜ Ǉƻƛǎǎƻƴǎ Ŝǘ ŘŜ ǘşǘŀǊŘǎ ǉǳΩŜƭƭŜ ǘǊƻǳǾŜ dans les milieux 

humides et les herbiers denses ǉǳΩƛƭ ǊŜǎǘŜ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜ la baie. Mais elle a besoin de sites de bain 

de soleil plus calmes, de plus en plus rares à la baie. 

Elle pŀǎǎŜ ƭΩƘƛǾŜǊ ŀǳ Ǉƻƴǘ !ƭōǳǊƎ-{ǿŀƴǘƻƴ Ŝƴ Şǘŀǘ ŘΩƘƛōŜǊƴŀǘƛƻƴΣ ŀǳ ŦƻƴŘ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ ǊŜǎǇƛǊŀƴǘ ǇŀǊ 

la peau. En effet, lΩŀƎŜƴŎŜ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜǎ Řǳ ±ŜǊƳƻƴǘ ƴΩŀ Ǉŀǎ ŀǳǘƻǊƛǎŞ 

ƭΩŜƴƭŝǾŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǊŜƳōƭŀƛǎ ŘŜ ŎŜ Ǉƻƴǘ ǇŀǊŎŜ ǉǳΩƛƭǎ ǎƻƴǘ ŘŜǎ ǎƛǘŜǎ ƛƳǇƻrtants pour la tortue-molle 

à épines (bains de soleil et hibernation). Elle a un besoin essentiel en eau très bien oxygénée, ce 

ǉǳΩŜƭƭŜ ǊŜǘǊƻǳǾŜ Ł ŎŜ pont et au barrage à Swanton principalement.  

On constate que ses besoins sont variés et peuvent être facilement compromis. Il est possible de 

lui procurer des sites artificiels en remplacement des sites naturels perdus, mais il est impossible 

de la déplacer pour son hibernation. 

Le comité de rétablissement de la tortue-molle à épines considère que la population de femelles 

fréquentant la rivière aux Brochets est en nombre très réduit et que le site de ponte connu sur 

ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ Ŝǎǘ ǎƻǳƳƛǎ Ł ŘŜǎ ƳŜƴŀŎŜǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ Υ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ όŎǊǳŜǎ Ŝƴ ŞǘŞ ƭƛŞŜǎ Ł ƭŀ 

ƳƻŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƘȅŘǊƻƭƻƎƛŜ - agriculture intensive et drainage agricole), oeufs exposés à une 
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prédation élevée (surabondance de prédateurs liée aux activités humaines - ratons laveurs), et 

activité de ponte vulnérable au dérangement (ex., accès privilégié pour la pêche). 

5Ŝ ǇƭǳǎΣ Řŀƴǎ ƭΩ ŞǘǳŘŜ ŘΩƛƳǇŀŎǘ ǎǳǊ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Řǳ ǇŀǊŀŎƘŝǾŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻǊƻǳǘŜ орΣ ƭŜ 

groupe Genivar mentionne que les travaux de construction pourraient engendrer une perte 

ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ŘŜǎ ǎƛǘŜǎ ŘŜ ǊŜǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴΣ ŘΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩƘƛōŜǊƴŀǘƛƻƴ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ 

autoroutière (0,8 ha), notamment pour la tortue-molle à épines (Genivar, 2004).  

Elle se trouve également dans le secteur Sud-Ouest de la baie Missisquoi (baie Chapman). Cet 

habitat, qui présente des conditions naturelles, est entouré de sites utilisés intensément pour la 

villégiature Ŝǘ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ. Le développement déjà très avancé des rives de la baie Missisquoi 

menace l'intégrité de cet habitat et, par le fait même, la survie de ces tortues au Québec. 

9ȄŜƳǇƭŜǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ et Recommandations 

tƭǳǎƛŜǳǊǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ƳƛǎŜǎ Ŝƴ ǆǳǾǊŜΣ Řƻƴǘ ǳƴ ǎǳƛǾƛ Ł ƭϥŀƛŘŜ ŘϥŞƳŜǘǘŜǳǊǎ ŀŦƛƴ ŘŜ ǎƛǘǳŜǊ ƭŜǎ 

habitats utilisés par cette tortue. Pour certaines de ces mesures, l'État du Vermont est 

étroitement associé au Ministère des Forêts, de la Faune et des Parcs. Parmi les mesures 

ŀǇǇƭƛǉǳŞŜǎ ŘŜǇǳƛǎ нллрΣ ƴƻǘƻƴǎ ƭŜ ǎǳƛǾƛ ŘŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ƴƻǳǾŜŀǳ Ǉƻƴǘ Ł 

Alburg (Vermont) sur un site utilisé comme hibernacle, des ententes de conservation avec des 

propriétaires riverains, ƭΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ ŘŜ ǇǊƻǇǊƛŞǘŞǎ Ǌiveraines, la protection de nids, 

ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ǎƛǘŜǎ ŘŜ ǇƻƴǘŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ ŎŀƳǇŀƎƴŜǎ ŘϥƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ł ƭΩƛƴǘŜƴǘƛƻƴ Řǳ ǇǳōƭƛŎΦ 

Le Refuge naturel de la baie Missisquoi, en bordure du camping de Philipsburg, a été fondé en 

2003 et est dédié à la tortue molle à épines. Le retour à une dynamique naturelle de la rive 

όŜƴƭŝǾŜƳŜƴǘ ŘŜ ǊŜƳōƭŀƛ Ŝǘ ŘŜ ŘƛƎǳŜύ ŀ ǇŜǊƳƛǎ ƭŀ ǊŜŎƻƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ǇƭŀƎŜ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜ ǉǳƛ ǇŜǳǘ 

servir de site de ponte pour les tortues qui fréquentent ce secteur. Géré par Conservation de la 

Nature Canada en collaboration avec les bénévoles de SOS Tortue et de Conservation Baie 

Missisquoi, ce refuge offre aux tortues un secteur sans dérangement puisque son accès au 

ǇǳōƭƛŎ Ŝǎǘ ǊŜǎǘǊŜƛƴǘ ŘǳǊŀƴǘ ƭŜǎ ǇŞǊƛƻŘŜǎ ŎǊƛǘƛǉǳŜǎ ǇƻǳǊ ƭΩŜǎǇŝŎŜΦ 

Le suivi annuel du site de ponte de la rivière aux Brochets est effectué depuis 2003 par le comité 

de rétablissement de la tortue molle à épines. [Ŝ ōƛƭŀƴ ŘŞƳƻƴǘǊŜ ǉǳŜ ƭŜ ǘŀǳȄ ŘΩŞŎƭƻǎƛƻƴ Ŝƴ 

ƴŀǘǳǊŜ Ŝǎǘ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ ну %. La prédation et la crue prolongée des eaux au site de ponte observé 

sur la rivière aux Brochets à Pike River expliquent ce faible pourcentage.  

5ŜǇǳƛǎ нллфΣ ƭŜ ½ƻƻ ŘŜ DǊŀƴōȅ Ŝǘ ƭΩ;Ŏƻ Ecomuseum ǇǊƻŎŝŘŜƴǘ Ł ƭΩƛƴŎǳōŀǘƛƻƴ ŀǊǘƛŦƛŎƛŜƭƭŜ ŘŜǎ ǆǳŦǎ 

avec des résultats très encourageants. En 2012, le comité de rétablissement à décidé au vu du 

ǎǳŎŎŝǎ ŘŜ ƭΩƛƴŎǳōŀǘƛƻƴ ŀǊǘƛŦƛŎƛŜƭƭŜ Ŝǘ Řǳ ŦŀƛōƭŜ ǘŀǳȄ ŘΩŞŎƭƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ƴƛŘǎ ƭŀƛǎǎŞǎ in situ, de collecter 

ǘƻǳǎ ƭŜǎ ǆǳŦǎ ǎǳǊ ƭŜ ǎƛǘŜ ŘŜ ǇƻƴǘŜ ǎǳƛǾƛ Ł tƛƪŜ wƛǾŜǊ όDŀƭƻƛǎ et al., 2010, 2011, 2012). Il est prévu 

ŘŜ ǇƻǳǊǎǳƛǾǊŜ ŎŜ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ƧǳǎǉǳΩŜƴ 2020. Les jeunes tortues sont relâchées au site de ponte 

Řŝǎ ƭΩŞŎƭƻǎƛƻƴΦ 9ƴ ƛƴŎǳōŀǘƛƻƴ ŀǊǘƛŦƛŎƛŜƭƭŜΣ ƭŜ ǎǳŎŎŝǎ ŘΩŞŎƭƻǎƛƻƴ Ŝǎǘ ŘŜ уо % όссу ǆǳŦǎ ŞŎƭƻǎ ǎǳǊ ултΣ 

entre 2010 et 2014). Au total, 625 jeunes tortues ont été relâchées en nature dans les 48 heures 

suivant leur naissance depuis 2010. 

 




















































































































